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A - LA SITUATION ACTUELLE (1986) 

En 1986 la disponibilite en huiles alimentaires a Madagascar 
est d"environ 10.000 tonnes dent 6.500 tonnes d"huile de soja 
importee. ce Qui correspond ~ un peu mains d"un kg par habitant et 
par an. La disponibi lite par habitant a ainsi chute de 40 7. par 
rapport au niveau deja modeste de 1979/1980/1981 par suite de la 
reduction des imoortations. Cette severe penurie se traduit par la 
predominance d"un marche parallele aux cours eleves. 

Par ailleurs environ 3.400 T d"huiles industrielles pour 
savonneries et cosmetiques ont ete produites. 

La production inoustriel le de savon de menage est estimee a 
11.400 T auxquelles s·ajoutent environ 1.300 T de savon artisanal, 
ce qui, en l·absence d"importation, correspond a 1,2 kg par habi
tant et p3r an. soit pres de 30 I. ce moins qu·en 1980. Les savon
ner ies fonctionnent en grande o.:>r tie grace aux importaticms de 
suif et d"acides gras de palme et sent tributaires des allocations 
de devises. 

Al - La production des matieres pr~mieres agricoles 

Le phenomene majeur est la quasi disparition de l · arachide 
d"huilerie. En effet a la suite de la desorganisation de la col
lecte. de la penurie de semences, et du developpe111ent d"autres 
cultu~es principalement le coton, la production arachidiere a tres 
fortement chute, de plus de 40.000 T en moyenne de 1970 a 1980, a 
6 a 10.00C T en 1985/1986. Compte tenu de la demande en arachide 
de bouche, qui entretient un niveau eleve des prix, les huileries 
ne peuvent pratiquement plus s·approvisionner en arachide. 

En revanche d"autres sources de matieres premieres sent appa
rues cu se sont developpees : 

• la graine de coton, suite a l"accroissement tres sensible 
o~s superficies cotonnieres a partir de 198311984 
(relevement du prix du coton grainel dans les provinces de 
Mahajanga et Toliary 

le cuprah produit en regie par la SOAVOANIO a Sambava sur 
3.500 ha plantes de lq7o a 1976 en cocotiers d"origine 
locale et 1.129 ha plantes de 1981 a 1986 en hybrides : la 
production est passee de 60~ T en 1980 a 2.386 T en 1986 
(jusqu·au 20.10.86) 

. le nalmier a huile a Melville <~oamasinai 552 T d"huile en 
1975/1976 et 1.280 T en 198511986 el A Manakara : 106 T 
d"huile en 1978 puis ciiute jusqu·a 82 Ten 1982/lq93 et 
r-emontee jusou·a 204 Ten lq8511986 grace a tine reprise de 
l"entr-etien de la plantation. La plantation de Melville a 
cependant subi d'importants degats au passage du cyclone 
Honorine en 1986 ; 
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le soja dont le oeveloppement a demarre oratiQuement en 
198011981. Le projet initial oui prevovait 54.000 T en 19~5 
s·est avere totalement irrealiste PUlSQUe 1.100 T seulement 
ant ete triturees en 1986. Avec 1.200 ha de soja en regie 
CMAMISOA) moins de 2.000 ha en paysannat et des rendements 
mediocres. la production disoonible ne couvre ou·~ne 
semaine de fonctionnement de l"huilerie disproportionnee. 
Cette cul~ure n·est cas encore techniquement maitrisee. 

En resume la productic.n de matieres premier~s agricoles olea
gineuses est totalenaent insuffisante pour les besoins du pays. On 
oeut considerer Que le projet cocotier gere par la SOAVOANIO fonc
tionne correc temen t et d ·ail leurs i l s · ensui t un certain engoue
ment pour des plantations privees Que la SOMAPLAM a realise de 
serieux effar·ts de reprise en main des plantations de palmier a 
huile (1) ; mais que le projet soja rencontre de grosses difficul
tes et surtout que l"arachide. autrefois matiere premiere de base, 
a ouasiment disparu en tant cu"oleagineux d"huilerie. La graine de 
coton, sous-produit important dans le contexte actuel de penurie, 
est tr-es 1 iee aux objecti fs de producti~n du produi t principal 
qu·est la fibre. 

A2 - Les huileries et raffineries industrielles 

Une caracteristiQue importante est la dispersion des huileri~s 
sur le territoire. Cette dispersion est ~ notre avis adaptee ~ la 
situation qui a prevalu jusqu·ici, de difficultes de transports et 
de dispersion des sources de matieres premieres. Mais la plupart 
de ces hui leries sont dans un etat mediocre ( viei l les machines, 
manoue de pieces de rechange, disparite du materiel) et on_t. de 
mauvais rendements ~ !"extraction (2). 

Les hui leries de graines 
dehors de l"usine Mamisoa) 
d·activite raisonnable de 80 'l., 
et 5.000 T de coprah, niveaux 
1988. 

actuellement en fonctionnement (en 
seron t sa turees, pour un taux 
avec 15.000 T de graines de coton 

qui pourraient itre atteints vers 

l"huilen.e MAMISOA d"Antsirabe, d'une caoacite de 300 T par 
jour a ete specif iquem~.it construite pour le traitement de graines 
de SOJd et n'est pas une huilerie multi~. aines. Malheureusement l~ 

production actuelle de soja permet une semaine de fonctionnement. 
Afin de creer une activite supplemer.taire, on a tr()ite environ 
~. 500 T de graines de coton de Tulear rar e:.<tract.Lon directe- au 
solvant, ma1s avec les inconvenients suivants cout elev.? de 
t~ansport des graines jusqu·a Antsirabe, tourteau de qualite infe
rieure. r.out energet1que plus ele~~-

Cll Toutefois ni Melville nl a fortiori ~anakara ne s~~t situes 
dans des conditions ecologiqu~s ideales oour ce~te plante. 

C2l Mime si l'on admet o~e les rendements annonces sont inferieurs 
.:l l a ~~a I l te. 
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Hu11er1es ayant Hu11er1es stoppees Hut lertes ayant 
Hu11er1es ayant ete stoppees 

Hui leries ayant •aintenu volontatrement puts remtses en 111115 pouvant Nouvel les 
disparu une acthite reduit leur route en ltre rem1 ses hu11er1es 

act1v1te 1986 en service 
·-- ... 

Gohier (Ankonabe) SICA (Morondava) HCT (Tanci) SEIM (Tana) SNHU (Tol hry) MAMISOA 
SIB Akbara ly SINPA (Ants1rabe) 

ltasy Mahajanga (Toamas1na) (Fianar.Antsoh1hy) Filhle SEIM SEIM 
SEIM (Amb. Zaka) (Sambava) 

SIK (Maintirano) 
SCJM (Antsiranana) 

< 
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L"huilerie de p~lme de la SOMAPALM a Melville a ete remise en 
etat de marche correct apres une cerioae de delabrement progressif 
consecutive a un manQue prolonge de moyens divers. Des amelior3-
tions pou.-raien t toutefois Ii.Ji it re apportees. La capac i te est 
suffisante pour traiter la oroduction normale de la plantation. La 
gerance de l"huilerie de Manakara o ete confiee a la SOMAPALM pour 
3 ans en octobre 1984. Son taux d extraction est extrimement 
faible et il est possible de 1·ameliorer considerablement. 

Les raffineries de Madagascar pratiquent toutes l~ raffinage 
chimiQue et sent d~ type uiscontinu a l"eyception de 
l. installation de MAMISOA a Antsirabe. Leur capaci te tres impor
tante (34.700 T a 80 7. de taux de fonctionnement) pourrait suffire 
aux besoins du pays presQue jusqu ·a l ·an 2000 et ces capac i tes 
sent assez bien reparties par Faritany. Cependant seule la raffi
nerie de MAMISOA doit itre consideree comme une unite moderne et 
oerformante. Celle de la SOMAPALM a Toamasina est bien construite 
mais basee sur un precede ancien. Les autres raffineries necessi
tent un gros effort de rehabilitation. Le plus souvent, seule la 
premiere etape du raffinage, la neutralisation est pratiquee. La 
decoloration est rarement pratiquee sous vide, elle se fait a 
l"air libre c~ Qui oxyde l"huile, au n·est oas pratiQuee du tout. 
La desodorisation n·est faite Que dans de rares exceptions. 

Les specifications appliquees par le laboratoire de chimie et 
rect.e..-che des fraudes al imentaires correspondent a deuY. anc iens 
dec..-ets (1964 et 1968) et non aux normes internationales taux 
d"acidite 0,5 I. alors que la norme internationale est au maximum 
de 0,1 %. La pratique de l"envoi d"echantillons par les indus
triels au laboratoire des ~raudes est lourde et probablement peu 
et f icace. 

Enfin seule la MAMISOA possede les moyens d·obtenir des rende
ments de raffinage corrects 

A3 - Les savonneries industrielles 

A Madagascar quelQues savonneries emploient la methode 
Marseillaise, toutes les autres produisent un savon d"empatage. La 
Quasi-totalite des installations sent de type discontinu. 

Sur la base d"un taux d"activite raisonnable de 80 I. la capa
cite des savonneries de Madagascer est de 37.COO T et bien repar
tie selon les Faritany. 

La savonnerie Ravandison est 
savonnerie Tropicale est la plus 
saponification ccntinue. 

neuve 
moderne, 

et bien 
eciuipee 

construite. 
d'une unite 

La 
de 

Les savonneries munies d · atomiseurs-seche•.Jrs et de l igne de 
boudinage sent correctement equipees mais necessitent un effort de 
rehabilitation. Les autres installations sont encore de type arti
sanal bien Que classees ici en industrielles. 



RAFFINERIES DE MADAGASCAR - Situation 1986 

Raff1ner1es rattach4es aux hu11er1es 

L'hu11erie L' hu11erie L 'huiler1e L'huilerie Raffi nerie 
fonctionne fonctionne est arrAtee 1ndependante et la raff1nP.rie - - sont -

La raffiner1e La raff1ner1e La raff1ner1e 
fonctionne ne fonctionne pas arrAtees fonct1onne 

SICA (Morondava) SIK (Ma'ntirano) SNHU (To11ary) SEIM (Ambat.zaka) SOMAPAUit 
SIB (Mlhajanga) SEIM (Tana~ar1ve) ( Toamas 1 na) 

SEIM ( II ) 

SCIM (Ants1ranana) 
HCT (Tananarive) 
MAMISOA (Antsi-
rabe) 

.. 

Hu11er1es 
sans 

Raff1ner1e 

SINPA (Fianar.) 
SINPA (Antsoh1hy) 
Akbara 1 y 
( Toamas 1 na) 
SOMA PALM 
(Melvf lle) 
SOMA PALM 
(Manakara) 
Aladin Alf Bay 
( lsoalana) 

< .... .... 

,, 
I 



.. 

VIII 

L·essentiel du savon produit est du savon de menage ou plutot 
du savon "de penurie" c:·est a dire c:ontenant la plus faible auan
ti te possible de sa•1on pur (plus pres de 50 'l. d · ac:ides gras aue 
des 55 7. offic:iels). Du fait d"une production maigache de corps 
gras insuffisan~a et d"un manque de devises. les savonneries fonc
tionnent irregulierement dans l"annee. 

Savon~~ries industrielles de Madagascar en 1Q86 

Savonneries ratta
chees aux huile
ries en fonction
nement 

-- -----------
SICA (Morondavc'\) 
SIB 

(Mahajangal 
SEIM 
SCIM (Antsirananal 
HCT CTanar:arive 
SIK (Maintirano) 
SEIM CAmbatondrazaka) 
Huilerie de Sambava 
Cassoc:iee a SEIM) 
a Sambava 

Savonnerie arretee 
rattachee a une 
huilerie 
a..-retee 

SNHU (Toliary) 

Savonneries 
independan~es 

Savonnerie tropi
cal~ (Tana) 
Savonnerie 
Ravandison 
(Ambohimananboha) 
Corema (Marovoay) 
Vero (Tana) 

A4 - Huileries et savonnerie$ artisanales 

Le c:ontexte de penurie d·huiles et de savons a 
1 · ec: lesion d ·unites artisanal es qui produiraient environ 
d·huile d·arac:hide et 1.300 T de savon. 

favorise 
500 T 

Les 
matieres 
tuent un 
premieres 
d·hygiene 
constitue 

installations situees dans les villages (pres des 
premieres) ou dans les vil les Cou a pro><imite) consti
pis-al ler mais representent un gaspi l lage de matieres 
(rendements tres faibles) et n·otfrent aucune garantie 
Chuile, tourteau><). Le developpement de cet artisanat ne 
pas une reponse satisfaisante dans le cadre du Plan 

Directeur. 

A5 - La distribution 

Les huil•• produites localement 

Les textes prevoi•nt Qu• les PPN (produits de premi•re neces
sit9) soi.1tnt distf"ibu•• •u stade de grcs par les "Societes g,..os
sist•s de distribution" sans prec:is•r s· il s·agit des societes 
d·Etat ou des grossistes priv~s. Par ai.lleurs les huiler1es jouent 
9galement un rol• de g,..ossi3t• et vendent une la,..ge pa,..t de leur 
production di,..ectement aux deta1llants. 
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Un arr~te minist@riel prevoit un strict systeme de fixation 
des prix (frais d"aporoche et marges notammP,t) a partir du stade 
c:;ortie usine jusQu ·au stade oe detail. Dans les fai ts la penur ie 
d"huiles est telle que ces prix fixes ne sent pas respectes. 

Les huiles importees 

La distribution des huiles importees sous Quota annuel est du 
ressort des Societes distributrices d · Etat tant pour l · organisa
tion Que pour la pereQuation des frais d"aporoche entre les diffe
rentes destinations. 

Le mecanisme reste le meme qu"il s·agisse de verit~bles 
importation~ ou de l"aide alimentaire. 

Dans ce tains cas Chuile de soja brute a raffiner par 
SOMAPALM par exemple) les huileries peuvent jouer le role d"impor
tateur, ce qui est d·ailleurs prevu par les textes, et intervien
nent dans la distribution. 

Ccmpte tenu des quota fixes par le Ministere du Commerce "en 
fonction des besoins" pour chaQue operation. la repartition s. ef
fectue en deu~ phases 

jusqu·au Faritany dans un premier temps (niveau centres 
d·eclatement) 

- Jusqu·aux groupements ou collectivites beneficiaires 
(Fivondronana, etc •.• ). 

Cette circulaire fixe egalement les quota a distribuer par 
Societe d"Etat. Mais dans la pratique, sa mise en oeuvre peut 
s·accompagner de Quelques modifications de repartition compte tenu 
de : 

l"approvisionnement local, 

!"implantation en province des Societes d"Etat chargees de 
la distribution. 

Ces modifications devraient, en principe, rester minimes. Par 
ailleurs, au niveau des Agences, la repartition prevoit un "stock 
de securite" de 20 'l. du quota provincial destine aux zones mal 
desservies, quota qui reste souvent difficile a localiser au stade 
de son attribution finale reelle. 

Seules les ventes aux commer~ants-detaillants s"effectuent au 
cor.iptant. 

A tous le~ autres stades de la distribution des problemes de 
reglements Clitiges>, de tresorerie, de couts supplementaires (de
lais de paiement ••. ) provoqu~nt des dysfonctionnements auxquels 
s"ajoutent des problemes ddministratifs particulier~ Csvsteme des 
autorisations entrainant un stockage done des couts supplemer
taires, pa1ements par bons de commande dent: largement d1ffe,.es, 
etc •.. l • 
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Il faut note~ enfin. Qu·une faible partie des huiles i~oortees 
est commercialisee au detail apres mise en bouteille. La Societe 
Chef de file attribue a l "huiler-ie chargee de cette Operation 
(presQue toujours la HCTl. un certain quota d"huile importee a 
redi~tribuer progressivement aupres des grands magasins/libre ser
vice (type PRISUNIC>. 

Les prix et i·etablissement des differentiels 

L"arrete Ministeriel NO 5217185 regle la fixation des prix 
pour toutes les huiles (locales et importees) selon un bareme Qui 
tient compte dans tous les cas 

du prix de base (sortie usine ou CAF Madagascar), 

des frais d"approche pereQues sur tout le territcire et 
pouvant etre revises selon les operations, 

des marges beneficiaires aux stades de gros et de detail 
fixees un fois pour toutes, 

de la TUT; 

Cette reglemer._ation donne lieu a des calculs de differentiels 
Qui conduisent pour chaque type d"huile a un prix au consommateur 
theoriquement unique sur tout le territoire 

1.266 Fmg/litre TTC (arachide), 
- 1.186 Fmg/litre TTC (palme), 

1.03~ Fmg/litre TTC tcoton), 

En 1985 pour les huiles locales Cl) et a : 

1.260 Fmg/litre TTC (huile de soja) pour les huiles le plus 
frequemment importees. 

Mais ce systeme, ne joue pour ainsi dire plus son role 
puisQue, sur le marche les pr ix pratiques, quel le que soit 1 ·ori
gine des huiles et mises a part quelques ventes en magasins 
d'Etats, sent c:ompris entre 1.800 Fmg et 2.500 Fmg/litre voire 
3. 000 Fmg/ litre. 

Ces prix depassent largement c:eux obtenus par le calcul du 
differentiel comprenant le forfait d'approche de 67.326 Fmg/tonne 
hors TUT sur tout le territoire defini par I 'operation PL 480 
SOMAPALM Caout 1986) et qui nous semble correspondre a la realite 
des Couts fin 1986 a Madagascar et Qui implique que l"huile soit 
evidemment ac:heminee sur les points de vente de detail les plus 
eloignes Cce ~ui n'est pas le c:as aujourd 0 hui). 

··--- ··--· ------·-·· .. ·-·----------·-··-· ----- -·---··---·-----··------·---·----· ... -- .. -·· ·- -
(1) Pour les huiles c:ommercialisees en petits c:onditionnements 

(MAMISOAl et pour certaines ventes SOMAPALM d'autres prix peu
vent itre •nnonces. Oepuis 1 l'arrite du 1913187 a releve les 
prix sortie usine des huiles d'arachide, soja et palme, de 8 'l. 
et celui de l'huile de c:oton de 23,5 'l.. 



XI 

En conclusion 

Toutes !es huiles sent distribuees ~ M•dagascar d•ns un 
contexte global de penurie. Cet environnement g•n•re done des 
deviances au systeme ini tJ.al mis en ·place. devi•nces toutefois 
mains importantes pour les huiles importees que celles qai ont •te 
constatees ~ la distribution des hui les dans certaines r@gions. 
Ouoiqu· il en soit. au stade de detail, on retrouve p•rtout les 
memes handicaps : 

- "pertes" innombrables tout •u long de la ch•ine. inclues 
dans le prix de revi~nt, 

- orobleme de couts d"approche mal connus done mal controles. 

- "captages" possibles, 

absence de contrcle serieux des prix tie gros reellement 
pratiques et a fortiori des prix de detail, surtout dans le 
secteur informel. 

Par ailleurs. les societes de distribution. auxquelles il est 
deja reproche une certaine lourdeur administrative et peu 
•renthousiasme commercial (activite ralentie en matiere de col
lecte des produits agricoles par exemple>. sent limitees d"une 
part par les prix et quota imposes et, d"autre part. par 
1 · imoossibilite evidente de s"aligner sur la "souplesse d"achat" 
des grossistes prives en matiere d"huiles locales notamment en ce 
qui concerne les prix consentis. 

Compte-tenu des faibles quantites importees Cl>, elles ne peu
vent pas non plus jouer un role de contre-poids, dans certaines 
provinces en particulier (Mahajanga par exemple). 

Finalement, I "analyse comparee des textes et de la realite 
montre que le ou les systemes mis en place et visant en dernier 
lieu a commercialiser les huiles alimentaires a un prix unique sur 
tout le territoire et supportable par le consommateur, quelle que 
soit l"origine de ces huiles, ne donne(nt) pas satisfaction. 

La distribution des savons 

L ·importation de savons etant neg 1 igeable nous trai terons de 
la distribution des savons produits localem~nt. 

La production locale des savons n·est pas reguliere. Elle 
depend etroitement des possibilites d" importation en acides gras, 
soude caustique et de l"approvisionnement en huiles locales brutes 
Chuile de palme SOMAPALM par e~emple) et en p~tes savonneuses qui, 
d"ailleurs, se vendent mal aux savonniers. 

-·-·--·-----
Cl) Faibles, compte tenu d~s bescins et de leur chiffre d'affa1-

r~s, s ·en tend. 
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annoncent leur production au 
les Quota • livrer • chaque 
•tabli pour la seconde dis
pratiquement pas de controte 

En principe. les savonneries 
Ministere du Commerce qui determine 
Far i tanv ( l ) • I l n · y a pas de quota 
tribution par Fivondronana. Il n·y a 
Quantitatif de production. 

Enfin. les savonneries sont libres de vendre aux distributeurs 
dE leur choix qu·ils soient prives ou d"Etat. 

Les savons locaux font i·objet d·une homologation qui fixe le 
prix sortie-usine revisable selon le type de fabrication, par les 
Autorites prcvinciales du Faritany (province), voire sur presenta~ 
tion des factures des produits importt!os (scud~ caustiQue, suif

0 

acide'!i gras .•• ) dont les prix CAF p~uvent evidemir.ent varier, et 
suivant l

0

equilibre reel offre/demande. 

En conclusion le systeme d"homologation des prix, constamment 
tourne par les industriels et les distributeurs, ne joue pas son 
plein role stabilisateur. 

A.6 - Analyse financiere 

Les coGts de revient ont ete c•lcules a partir des comptes 
des societes, comptes eventuellement redresses par le consultant. 
Ces coGts varient fortement selon les socit!ttes, ceci etant du a 
}"incertitude Quant a la qualite des comptes, a des fortes diffe
rences de taux d'utilisation des capacites et de niveau de produc
tion des di fferentes huiles, a des degres divers d · amortissement 
des installations et parfois a des valorisations di fferentes des 
tourteaux selon les usines. 

Prix de revient de l "huile de pal.ae brute SOl"IAPLAl'l/Plelville 
en 1986 (2) 

- 3b6,57 Fmg/kg d"huile brute soit 4qo S/tonne dent 
• 273,18 Fmg de couts fixes \75 Y.> 

q3,40 Fmg de coGts variab. ·~ 
. 242,52 Fmg de cout de revient plantation 

124,05 Fmg de cout de revient usine. 

- --·-------------------··---- ------------·---·-- --·--· - -··----
ill Ces quota restent tres theoriQues et ne constituent qu·une 

acproche tres grossiere de la realite. Ainsi, • titre 
d"exemple pour 1984/19€5, dans la province de Tulear, les 
Quota theoriques d'approvisionnement fournis par le Ministere 
du Ravitaillement (MTRT) sent de 2.560 f de savons de menage 
locaux Csi les savonneries fonctionnaient a pleine capacite). 
Ces previsions sent considerees comme valables pour 1985:1986. 
Dans les faits, seules 340 T aura1ent ete distribuees en 
1984/1985 soit environ 13 'l. des besoins theoriQues bases sur 
1,8 kgltitetan. 

C2l L'amortissement de la plantation Clargement subventionnee) 
n·entre pas dans le cout de revient. Un amortissement sur 20 
•ns •ngendrerait une charge supplementaire de 19.85 Fmg/kg 
d"hu1le brute. 
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Avec 75 i. de couts fixes. le prix de revient est tres sen
sible au niveau de la production. 

Prix de revient du copr•h de la SOAVOANIO : 

En 1985 : 261,83 Fmg/kg, 
En 1986 de l"ordre de 200 Fmg/kg (accroissement de la produc-

ti on) 

Huile de soja raffin4te PIAl"tISOAN'9itsirab! en 1985 

Nous indiquons le cout de revient Dour rnemoire car i 1 est 
calcule sur une production de 528 T d"huile raffinee. sans comm~ne 
mesure avec la capacit~ de i·usine (90.000 T) - cout 1.907

0
52 

Fmg/lcg hors frais financiers lies A l"investissement (2.920,67 
Fmg/kg d"huile raffintk!) et hors amortissement de l"usine (786.03 
Fmg/kg d"huile raffinee). 

CoOt .. ,.. HCT t• Sii 1• SICA 1915 SCDI 1915 SElll 1m 
polldfrf 

llutle de cotoll 785.76 1.073.75 934.44 651.0I !)J0.94 "86,35 

llutle d'•r•chfcle 1.066.92 1.188.25 - 914.23 - -
""11• • coco 931.36 930.91 1.405.76 - 788.0li 142.17 

Les charg~s fixes de la MCT sont elevees, celles de la SICA 
CMorondava) faibles et cette Societe reussit a placer l"essentiel 
de ses tourteaux sur le marche interieur, a des cours superieurs a 
ceux de l·exoortation. Les comptes de la SEIM sent peu fiables. 

CoGt du raffinage A Tamatave 

Pour 3.729 T d"huile de soja raffinee. le cout du raffinage 
en 1986 est estimee a 217 Fmg/lcg d'huile raffinee. Grace a la 
repartition entre charges fixes et charges variables, on a pu cal
culer le cout du raffinage selon differents niveaux de taux 
d·utilisation de la capacite de i·usine : 

Taux d·utilisation de la 
capacite 

100 'l. 
75 'l. 
50 'l. 

Cout de revient Fmg/kg 
d·huile raftinee 

124.02 
185,84 
199,41 

Note : 100 'l. correspond a 9.000 T d·nuiie brute soit 8.3~4 T 
d·huile raffinee 
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A.7 - Analyse kona.ique 

On a calcule la valeur ajoutee directe engendree par les 
plantations et /ou par les usines, la valeur ajoutee totale Cdi
recte et indirecte dans les consommations intermt!idiaires) et le 
contenu en devi~es (importations directes et indirectes> dans les 
produits finis. En outre on a essaye de tenir compte des investis
sements en se basant sur les amortisse1aents comptabilises par les 
entrep~ises et leur repartition en valeur ajoutee nationale et 
con tenu en devises, et des f rai s f inane iers co•ptabi l i ses comme 
valeur ajout•e nationale localis*- au niveau des banques, a 
1 ·exception des frais financiers sur des prets consentis par les 
ba i l l eurs de fonds etra• 1gers et l E"-t credits fourn i sseurs. Dans ces 
deux cas les frais financiers sent consideres comme une sortie de 
devises a !"exception d 0 une part de 30 7. correspondant a la marge 
prise par l~s banques malgaches pour la transfor•ation de prets en 
devises aux entreprises nationales. Ceci ne concern£ concr~tement 
Que la SOl'1APALM, la SOAVOANIO et 1'1AMISOA. 

Les resultats sent alors les suivants : 

, 
,.,_. ......... ltf'Kta, llattwle, et a.1119 - .-.wt .. 

falear AJoutle Ya lnr AJotrtff Cotltew e11 dntses 
Dfrgte latf011Ale 

(f"!l/li:g • ,....ft) (f"!l/li:g • pnMl•ft) f"!l/li:t US SIT (1) 

Hufle de cotall 3~LDi 1.051.21 11'1.7D 251.IO 

Hutle d'1r1chtcle 299,57 1.392,74 141,15 111,20 
Hutle de copr1h 632,.18 421,56 4.18,0I 514,11 
Hufle de pal• brute 391,50 421,56 121,44 171,25 
!lutle de soJa rafffnn - 724,12 - 91,56 1.493,14 1.991,71 
lllfffnage T-tawe (2) 413,14 442,29 82,0I 109,44 
SHOii de menage 116,40 256,JO 279,61 l7Z,11 

(1) I US S • 750 F "IJ. 

(2) AYec 1 'hJPOtlltse lf'un f011Ctf011M11et1t l 70 s de la capacttl de la r1fftnerfe. 
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B - LE PLAN DIRECTEUR 

Le Plan Directeur qui est propose prevoit d·atteindre i·auto
suffisance en huiles alimentaires en l"an 2000 avec une production 
de 39.000 T d·huile raffinee soit une consommation annuelle par 
habitant de l·ordre de 2,4 a 2,5 kg. 

En revanche, toute l 0 huile produite etant raffinee, les 
savonneries fonctionneront a partir de matieres premie..-es impor
tees (acides gras de palme) moins cheres a l. importation que les 
hui les al imentaires. Elles pourront produire en 1. an 2000 jusqu. a 
37.000 T de savon soit 2,5 kg par habitant. 

Ces resul tats seront obtenus grace a des actions de deve
loppement des productions agricoles oleagineuses, de rehabi 1 i ta
t ion d"huileries, raffineries, savonneries, et de construction de 
nouvelles unites industrielles. L"ensemble des investissements 
envisages dans le scenario central se monte (1) a 32,3 milliards 
Fmg pour les ·projets agricoles, les huileries et les raffineries 
(rehabilitation et nouvelles unites), dont environ 26 milliards 
Fmg e~ devises (80 7.). A cela il faut ajouter, pour les savonne
ries, 1,1 milliard Fmg dent 0,8 milliard en devises (81 7.). 

8.1 - Le developpe.ent des .aatieres pre.ieres agricoles 

Le scenario central repose sur un developpement simultane des 
differentes matieres premieres, de matiere a reduire les risques 
et a s. appuyer autant que possible sur les potential i tes regio
nal es. 

La production d · arachide passerai t de 6 ou 10 .000 T coques 
actuellement a 75.000 T en 2000 dent 48.700 T disponibles pour les 
huileries et un courant d·exportations d·arachides de bouche 
serait repris. 

Les actions a mettre en oeuvre portent essentiellement sur un 
programme semencier : selection et production de semences de base, 
construction d ·unites industriel les de preparation de semences de 
grande diffusion. Les investissements prevus sont de 2,92 mil
liards Fmg dent 2,37 Milliards en devises. 

La production de soja atteindrait, en l "an 2000, 24.000 T 
dent 20.000 T disponibles pour 1·huilerie. Pour atteindre ces 
objectifs il faudra poursuivre la rec~erche agronomique (et notam
ment de choix des varietes), restructurer le perimetre actuel en 
regie, creer une douzaine d·unites autonomes de 200 ha chacune, et 
poursuivre la vulgarisation aupres des agriculteurs en mettant 
l·accent sur les grandes et moyennes ex~loitations. Les investis
sements sent chrffres a 2,46 milliards Fmg dent 1,97 mil-liards en 
devises. 

Cl) En dehors du proJet Nord Antalaha qui, lui, porte sur 19,2 
milliards Fmg dont 14,90 milliards Fmg en devises. 
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En mat1ere de copra~ il est envisage une legere extension de 
la cocoteraie SOAVOANIO a Sambava. et le developpement vigoureu:ic 
des plantations privees. pour lesquel1es il faut creer des mainte
nant un nouveau champ semencier. Au total les investissement 
necessaires sont de 373 millions Fmg (hors investissements .-eali
ses par les planteurs privesl. La production d·equivalent coprah 
ser~ en i·an 2000 de 14.600 T disponibles pour les huileries. 

Outre la pour<>u:.te de i·amelioration des 
tantes oe~ees oar lo SOMAPLAM. le gros projet en 
raie est la creatic- de 1.350 hectares en regie 
Cap-Est, Fari~anv d Antsiranana. 

palmeraies exis
matiere de palme
dans la region du 

La mission avai t d - a bard recommand.; de realiser plutot le 
proJet alternatif de 3.000 hectares au Nord d"Antalaha. mais le 
Comite de Pilota9e de l ·etude nous a avises €!'\ mai 1987 de la 
dee i sion de rea i i.ser d · abord le r. -oj et de 1. 350 nee tares. C ·est 
done une contrainte pour le Plan Directeur. Celui-ci prevoit 
cependant de creer aussi la palmeraie au Nord d"Antalaha, mais 
dans un deuxieme temps a partir de 1993/1994. La production 
demarrerait en 1998/1999. Ce projet porter-a sur 3.000 hectares 

dent 1.000 ha en regie. 

Les investissements a prevoir sent de : 

- 15.259 millions Fmg dent 12.708 millions Fmg en devises 
pour le projet Cap-Est Cinvestissements agricoles, indus-
triels et sociaux) 

- 19.189 millions Fmg dont 14.956 millions Fmg en devises 
pour le projet Nord d"Antalaha. Toutefois il faut consi
derer que les effets de ce projet se feront sentir 
essentiellement apres l"an 2000 sur le plan de la produc-

t.ion. 

En i·an 2000 la production d"huile de palme br-ute sera de 
8.278 tonnes, et eel le d"huile crute de palmiste. de 694 tonnes. 

est. 
co tori 

Le tonnage de graines de coton a la disposition des 
lui. la consequence des previsions de bescins en 
et de la production de coton-gr-aine. 

8.2 - Les huileries et raffineries industrielles 

huileries 
fibre de 

Le Plan prevoit la rehabilitation d·une dizaine d·huileries, 
raffineries, la plupart privees, pour leur permettre de continuer 
a fonctionner et pour amel1orer le tau>< d·extraction d huile dans 
d · importantes pr-oportions. I l recommande aussi la re111ise en etat 
et la reouverture de 1·huilerie et de la raffinerie SNHU a 
Toliar-y. Les r-en~bilitations d"huileries et raffineries ".ie 
repartis sur- le territoire, couteront 4,41 milliards Fmg pr-esque 
entierement en pr-emier-e et deuxieme annee ~u Plan aont 3 milliards 

en devises. 

11 est envisage egalement quelques amenag•mpnts 
01litat10,.,s dans &es tiuiler-ies de palme de la SOMAPALM 

OU reha
( Mel v 1 l 1 e 
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et Manakara) • pour 389 millions Fmg, en particulier
0 

a Manal.ara. 
faire passer le taux d·extract1on d"huile de 13,8 a 17 'l.. 

La mission recommande la construction de 1·huilerie de c~o de 
la SOAVOANIO A Sa•bava, en deux tranches : une premiere tranche a 
mettre en chantier des la premiere annee du Plan, pour 1,5 mil
liards Fmg et une capacite de traitement de- 5.000 Tian porteea a 
10.000 Tian grace a une deuxieme tranche de travaux en annee o du 
Plan (500 millions Fmg}. 

Dans le cadre du projet de paimeraie au Cap-Est ii est prevu 
une hui lerie de pal me pErmettant en 1 ·an 2000 de produire 4 .000 T 
d"huile de palme brute et pres de 350 T d 0 huil~ de palmiste. 

Dans le cadre du projet de palmeraie au Nord d·Antalaha, il 
est prevu une huilerie de palme permetta,.,t de produire 9.000 T 
d"huile de palme brute et pres de 800 T d·~uile de palmiste, ceci 
aux environs de l·an 2007. 

St les productions agricoles progressent 
Di rect1?ur, i I sera necessaire de completer 
triel ~ers 19931199411995 par : 

contormement au Plan 
le disposi ti f indus-

- une capacite supplementaire de 2.000 Tian base amandes 
d"arachide dans la region du Lac Alaotra (500 millions Fmg), 

une capacite supplementaire de traitement <a base d·amande 
d·arachide, l"eouivalent de 7.000 Tian) pour 2 milliards Fmg 
soit dans l"usine HCT a Tananarive, soit a la MAMISOA a 
Antsirabe (option mains ch~re), 

- une nouvelle raffinerie vers 1996/1997 d'une capacite 
annuelle de 10.000 Tian et Qui pourrait etre installee dans 
la region de Tananarive Cl,6 milliards Fmg). 

L ·option preconisee est de raff iner pour usage al imentaire 
pratiQuement toute l"huile brute. Le dispositif industriel pr-evu 
permettrait ainsi de pr-oduir-e, en l'an 2000, 39.000 T d"huile ali
mentaire raff inee et d. economiser des devises qui pourront etre 
partiellement utilisees a importer- des acides gras pour les savon
ner1es. Cette option repose egalement sur- le principe de repar-ti
tion des risoues, d'eQuilibre territorial, d'eQuilibre 
pr i ve/publ ic, puisQue Che:tQue bass in de production agr ice le dis po
ser a d"une ou de plusieurs unites de traitement. 

B.3 - Les savonneries industrielles 

La capac i te ac tuel le des savonner ies ( 37. 000 T) nous parai t 
suffisante jusQu·a l·an 2000. Ainsi les actions qui sent precon1-
sees portent-elles sur la rehabilitation de 6 savonner1es en fonc
t1onnement, et sur la r~ouverture de la savonnerie SNHU pour al1-
menter le Sud-Ouest. L"ensemble des investissements sera de 1,1 
milliards Fmg dont 700 mil lions rien Que pour la restructuration 
de la savonnerie tropicale et la reouverture de la SNHU. 
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B.4 - La distribution 

La mission recommande d"ac~entuer la lioeralisation de la dis
tribution des hu1les local~s 

liberaliser les pri~ de vente a tcus !es stades lusine. 
gros, :::tetail), 

liberaliser clairement dans les textes les circuits de dis
tribution : les huileries pourront vendre librement auY
societes d"Etat et aux g~ossistes prives. 

II en va de meme de la distribution des savons. 

La mission recommande egalement de liber-aliser la distribution 
des huiles importees, en introduisant un systeme d"apoel d'offres 
auquel soumissionneraient !es ent:'"eprises. D~u)f precautions doi
vent etre prises : 

f1><er un prix plancher de so11missior'\ calcule de telle sorte 
Que les huilcs importees ne concurrencent pas abusivement 
le~ huiles locales. 

prevo1r un slack tampon Cl.500 T semble un chiffre de d~par~ 
plausible) dent la distribution serait controlee par l"Etat, 
via des Societes d"Etat de distribution. 

Dans un premier temps ces importations devraient etre nette
ment plus importantes qu·aujourd'hui (environ 16.000 T d"huile de 
so1a brute en premiere annee) pour moraliser le marche en atte
nuant la penurie. Elles diminueraient au fur et a mesure du derou
lement du Plan Directeur. 

Enfin en ce qui concerne la qualite des huiles locales alimen
ta1res, les specifications requises (decrets de 1964 et lq68) 
devraient etre revisees dans le sens d'une plus grande exigence et 
se r-approcher- des normes internationales. La pratique de 1 · envoi 
d·echantillons par les industriels a !'analyse par le Laboratoire 
des Fraudes est tres lourde et oeu efficace, et pourrait etre rem
placee par des echantillonnages ponctuels, non prepares a l"avance 
et r-ealises sur- place par le Laboratoire des Fraudes. les entre
prises real1sant Quant a el les leurs pr-opr-es analyses systema
tiQues. 

B.5 - Les scenarios alternatifs des productions oleagineuses 

Trois scenar-ios alter-natifs du scenario centr-al ant ete etu
d1es en accord avec le Com1te de P1lotage de l'etude : 

- un scenario 1 dans leouel le projet de palmeraie au Nord 
d'Antalaha n·est pas r-ealise, mais oG i·on orocede a des 
impor-tations d• graines de soja (triturees a l'hu1ler-1e 
MAMISOA d'Antsirabe) permettant ~·obtenir une production 
d'huile equivalente a celle que l"on a.urait obtenue si, au 
lieu du proJet Cap-Est, on avait envisag~ le pr-oJet Nor-d 
Antalaha ; 
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- un scenario 2 ddns leouel on er~1saoe un ~eveio=oe~ent pius 
vigoureu~ des oieagineu• annue!s : ara~n1de et surtout so;a 
e~ tournesol. mais sans cree- la pairr.e..-a1e a1.; i~orc:: 

d"Antaiana ; 

un scenario 3 Qu1 differe du scenario cen~ral car la subs
titution a la oalmeraie Nord d"Antalaha. d"une cocoteraie 
industrielle de 4.Bon ha de cocotiers hybrides. pour un co~t 
d"investissements agricoles allant de 3.2 a 4.1 milliards de 
~~o seion ia "at~re ~~ te-ra:~ = !~~lar:~~!cn. 

ltu11e d' aradltde 
Hutle ae coton 
ltu11e de SOjl 

ltu11 e de toumeso I 
Hutt. de coco 
Hutle de pal• + pahnste 

SdMrt• 1 

Hutle d'aradltde 
Hu11 e de coton 
llutl I de SOjl 

llutle de soja l pantr 
de gr•1n•1 iimport6es 
Hutle de coco 
Hutle de pal• + palstste 

TOTAL 

SdMrto 2 

Hutle d' aradlide 
Hu11e d1 'oton 
Hv1l1 d1 soja 
Hu11e de toumesol 
Hutl 1 d1 r.:oco 
Hutl1 de pal• + pal•hu 

TOTAL 

Sdalert• 3 

Kuil1 d'1r1,~id1 
Kuil 1 de 'oton 
Kutle de SOJI 

Hui 11 de toumesol 

Kut11 di '°'° 
Kutl1 di pal• • palstste 

TOTAL 

, ..... u. 
(T) 

14.SOC 
4.352 
3.146 

8.599 
a.no 

39.011 

14.804 
4.352 
3.146 
5.110 

8.599 
5.87Z 

41.883 

16.260 
4.35Z 
4.326 

600 
8.600 
5.872 

40.000 

14.804 
4.35Z 
3.146 

8.811 
5.872 

J6.915 

... ZDOD 
s 

37,9} 11.1 57 .z 
a.1 

~:: f 42,8 

100,0 

35,Jl 
10,4 65 4 
7,5 • 

12.2 

20,6} JC 6 
14.0 • 

100.0 

'°''l 10.9 63,8 
10,8 
1.5 

21,5 ~36 2 
14,7 • 

100,0 

~··} .. J 8,5 ' 

23.8 I 39 7 
15,9 ' ' 

100,0 

~(T) 

li .345 
5.099 
4.648 

8.600 
14.500 

S0.19Z 

22.340 
5.100 

13.370 
5.000 
8.600 
5.000 

59.410 

17.345 
5.099 
C.6'8 

17 ,081 
s.ooo 

49.173 

s 

~·} 10,1 54.0 
9.J 

17,1 
} 46,0 28,9 

100,0 

37,6 

} 8,6 77,l 
22.5 
8,C 

14,5 
} 22,9 8,4 

100,0 

35,3 } 
10,4 

55,l 9,C 

34,7 } 
10.2 "·9 

100,0 
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Le scenario 2, celui qui fait l'hypothese d'un 
developpement plus vigourEux des oleagineux annuels, est 
aussi celui qui contrast~ le plus avec les autres puisqu'il 
abouti t a terme a une forte domination de ces oleagineux annuels. 
11 necessit~ moins d'investissements, il est plus equilibre 
au plan geographique, mais il suppose un renforcement tres 
sensible de la recherche agronomique notamment pour le soja 
et le tournesol. 11 suppose egalement un effort vigoureux 
en matiere de vulgarisation,d'encadrement des agriculteurs, 
de credit agricole. 11 permet une bonne utilisation de l'huilerie 
MAMISOA. Enf in il est plus souple dans la mesure ou les olea
gineux annuels engagent l'avenir de fa~on moins rigide et 
contraignante que des plantes perennes. 

Le scenario 3 est relativement proche du scenario 
central, mais sans doute moinsccuteux en investissements 
(cocoteraie contre palmeraie). En revanche, il procure environ 
2.000 tonnes d'huiles de moins en l'an 2000, la montee en 
production de la cocoteraie etant plus lente. Il apparait 
neanmoins comme une alternative interessante au scena~io 
central. 

Le scenario 1 est relativement flexible dans la 
me sure ou l •on peut jouer sur les quanti tes de graines de 
Soja a importer. Il presente toutefois l'inconvenient de 
produire d'importantes quantites de tourteaux de soja qui 
ne pourront vraisemblablement etre absorbees par le marche 
interieur, et au-dela de l'an 2000 les quantites de qraines 
de soja a importer ~accroitraient rapidement si l'on voulait 
atteindre une production d'huile equivalente a celle des 
autres scenarios (59.000 tonnes d'importations de graines 
de soja en 2008 pour obtenir un total de 50.000 tonnes d'huile 
raffi-nee. A ce moment-la, l 'huilerie MAMISOA devrait traiter 
80.000 tonnes de qraines de soja). En revanche, il accroit 
!'utilisation de l'huilerie MAMISOA. 

B.b - L'analyse financiere et economique du Plan Directeur 

La mission a c:alc:ule la rentabilite des investissemeno:s de 
rehabilitation des huileries de graines et raff ineries en ne rete
nant, du c:ote des avantages, que i·amelioration du rendell'ent a 
i·extraction. Le gain en huile est valorise au orix de l"huile d~ 
soj a importee et raft inee C 750 Fmi; /kg). A l ·inverse le po1ds des 
tourteaux diminue et la perte correspondante est valorisee au,, 
prix FOB a l'eY.portation CqO Fmg/kg pour le tourte"u d'ar~ch1d~. 

70 Fmg/kg pour le tourteau de copra~.' 50 C'mg/L'g oo•.:' i~ ':o:::•_r,.t~,:1·J 
de coton). Les resultats sent les su1vants 
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PRODUCTIONS D'HUILE ET DE SAVONS ATTENDUES (tonnes) 

.------ ------ --------- - -
1988/89 89/90 90/91 91/92 92/93 93/94 94/H H/96 96/97 97/98 98/H lt/2000 

HU IL ES RAF FINE ES 

Arachlde 760 1.824 3.362 4.013 5.261 6.509 7.761 9.162 10.555 11.147 13.3J9 14.804 

Coton 2.448 2.448 2.924 2.924 3.210 3.509 3.808 3.117 4.026 4.134 4.243 4.352 

Soja 204 220 441 660 1. 353 l.699 2.061 2.2281 2?485 2.706 2.926 3.146 

Coprah 3.728 4.200 4.583 4.741 4.936 5.271 5.598 5.884 6,258 6,656 7.689 8.599 
I 

Palmlsttt 84 104 15 104 195 272 339 398 442 465 566 660 

Palme (hors Manakara) 85!i 1.170 HO 1.053 1.996 2.837 3.517 4.110 4.530 4.75!) 5.801 6.838 - -
Total 8.019 1.166 12.395 13.501 16.951 10.097 23.092 25.752 28.296 30.658 34.564 ··--

Huile de palme brute 300 300 300 330 400 480 HO 5IO 600 630 660 680 
(Manakara) -------- -

Savons 2!i.OOO 30.000 35.000 

- -
Si toute l'huile brute, a l'exceptlon de celle produlte a Manakara, eat raffln6e, on obtlendt'a un peu plus de H.ooo tonnes d'hulle de 
consommatlon en l'an 2000. La consommatlon par habitant aera la sulvante: 

CONSOMMATION D'HUILE ET DE SAVON PAR HABITANT (en kg/•) 

-
Hulle -
Savon 

Habitant 
(mlllie 

' ( 1) 
rs) ----

0.11 0,85 

2.u 

11.401 11.126 

( 1) Taux de croissance 2,8 % par an. 

1,03 1,09 1,33 1,53 1,11 1,16 1,99 

2,23 

12.055 12.392 12.139 13.096 13.462 13.831 14.227 

-

2,10 Z,30 2,48 

2,26 

14.625 15.035 15.466 

,. 

a 



Po&r une 
tlon de 1 

Pot• une 
Uon de 2 

IMPORTATIONS D'llUILES NECESSAIRES SELON LE NIVEAU DE CONSOMMATION PAR 0 HABITANT 

---- .. - ---- ---· ----- -··--·---- -1988/89 89190 90/91 91/92 92/93 93/94 94/95 95/96 96197 97/98 ti/ti H/2000 ------- ---
consomm1- 11.313 9.968 8.098 1.565 4.~5 2.196 361 - - - - -, 7 kg/hab/ In 

consomm1- 14.135 13.486 11.115 11.283 8.527 6.125 ·'·832 1.926 158 - - -kg/h1b/1n 

-

Besoln des s1vonnerles fonctlonn1nt i plelne c1p1clt6 Us.ooo tonnea de 11von) 

Sult Finey pour 11 S1v\>nnerle Troplc1le 6.21f0 tonnes Umport1tlon1) ~ 2,5 mllll1rd1 FMG 

Acldes gr1s de palme et sous-prodults de r1ffln1ge, 1utres 11vonnerlea 13.700 tonnea dont environ t.500 tonnH lmport'H 
~ l,8 mllll1rd1 FMG 

, ___ _ 

n 

§ 
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I - PllODUC"nON-IMPOllTA '110N-CONSOllllA'110N D'llUILE ET DE SA VON 

EN 1916 ET HISTORIQUE RAPIDE 
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1.1 - Les huiles alimentaires 

En 1986, la disponibilite en huiles aliaentaires a Madagascar 
peut etre estimee aux environs de 10.000 tonnes dont 6.500 tonnes d'huile 
de soja importee des Etats-Unis (PL 480)(1), 3.000 tonnes d'huile produite 
industrielleaent (essentiellement huile de coton et huile de coco, 
secondaireaent huile de palme et huile de soja, accessoirement huile 
d'arachide et divers) et de l'ordre de 500 tonnes d'huile d'arachide 
produite artisanalement. 

Ceci correspond a une consoanation legerement inferieure a l kg 
par habitant et par an, ce qui est extremement faible. 

Madagascar a toujours ete deficitaire en huile, mais la situation 
s 1est considerablement degradee ces dernieres annees, aboutissant a 
une severe penurie qui se traduit par la pred01Dinance d'un marche parallele 
OU les cours sont eleves. 

On estime que dans les annees 1979/1980/1981 la consommation 
moyenne d'huiles alimenaire etait de l'ordre de 1,6 a 1,7 kg par habitant 
et par an, les importations etant de 11.000 tonnes par an en moyenne. 
Pour maintenir ce niveau -tres modeste- de consomaaation en 1986 il 
faudrait 7.000 a 8.000 tonnes d'huile alimentaire de plus que les dispo
nibilites actuelles. Par ailleurs, environ 3.400 tonnes d'huiles industrielles 
pour savonneries et cosmetiques ont ete produites. 

1.2 - Les savons 

En 1985, la production industrielle de savon de menage est estimee 
a 11.400 tonnes auxquelles s'ajoutent environ 1.300 tonnes de savon 
artisanal. Les importations etant quasi nulles(2), ceci correspond 
a une disponioilite d'environ 1,2 kg par habitant et par an. A titre 
de comparaison, Planco et l'IRHO estimaient la consommation de savon 
autour de 16.000 ton11.es soit 1,7 kg/habitant en 1980. 

(1) Se partageant pour moitie en huile de soja raffinee et pour moitie 
en huile de soja brute raffinee a Madagascar. 

(2) 37 tonnes en 1985 done 4 tonnes de savon de menage, contre 1.000 tonnes 
en 1982. 

----------------- ----- --- -- --
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Les zaatieres preaieres locales destinees aux savonneries sont 
tres insuffisantes 

850 tonnes d'huile de palme brute, 250 tonnes de pates savonneuses 
provenant du raffinage de l'huile de palme, environ 1.500 tonnes de 
coprah. Les savonneries artisanales utilisent egaleaent du suif dans 
la mesure ou elles en trouvent. La production locale du suif, que les 
statistiquesaaterieures chiffrent l 1.000 tonnes de fa~on imauable, 
est certainement tres inferieure. Une enquete aupres des abattoirs 
de Tananarive a permis d'estiaer a 800 t~nnes environ le potentiel 
des zebus abattus, aais l'essentiel de ce tonnage est consoaae en alimen
tation et lea abattoirs ne recuperent pas de suif. Les savonneries 
industrielles ne sont pratiquement pas approvisionnees en suif local. 

Actuellement ces savonneries fonctionnent en grande partie grace 
aux importations d'acides gras de palae. Les importations de suif, 
qui atteignaient 4.300 tonnes par an en moyenne 1978/1979/1980 sont 
beaucoup plus reduites (926 tonnes en 1985, sans doute mains en 1986), 
celles de coprah (1.670 tonnes en moyenne en 1978 a 1980) ont dispcru, 
remplacees par la production de la SOAVOAHIO a Sambava, celles d'huile 
de palme brute (3.700 tonnes en moyenne en 1978 a 1980) sont tres faibles 
ou inexistantes actuellement. Ainsi les savonneries, tributaires des 
allocations en devises pour importer acides gras de palme et soude, 
ne fonctionnent pas toute l'annee. 
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II - LE DIAGNOS11C DE LA PllODUC110N AGRICOLE DF.S OLEAGINEUX 
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RB11ARQOB PRELDIIRAIRB : 

La mission tient a souligner ici une f ois pour toutes 
la faiblesse des statistiques a Madagascar, tant sur le 
plan des statistiques agricoles que sur celui des donnees 
relatives aux entreprises industrielles et de services. 
La reconstitution d'un appareil statistique efficace 
constituerait a notre avis l'un des champs necessaires 
de cooperation bilaterale et multilaterale avec Madagascar. 

2.1 - L'ARACBIDE 

2.11 - Evaluation de la recberche aqricole 

La plupart des travaux de la recherche agronomique sont 
anterieurs a 1975 car, faute de ooyens, ces travaux n'ont 
pas pu etre poursuivis de fa~on continue au cours des annees 
suivantes. Cependant le maintien de la collection a la 
station ~u Lac Alaotra a pu etre assure, et des essais 
varietaux, des tests de comportement, ont ete poursuivis 
jusqu'en 1981 notamment au Lac Alaotra et a Kianjasoa. 

Apres 1978 le FOFIFA a tente de produire des semences 
de pre-base et de base sur 8 varietes mais en 1985/86 la 
production de semences Ml pour 1 'ensemble de ces 8 varietes 
n'atteint pas 900 kg. 

Les acquis de cette recherche sont synthetises sous 
forme de fiches techniques reproduites en Annexe 1. 

Par ailleurs !'experimentation des varietes s'est 
heurtee a l'epineux probleme de la quarantaine imposee 
aux introductions de semences a Madaqascar : la reglemen
tation exiqeait qu'une qeneration entiere soit cultivee 
dans des serres, a raison de quelques qraines par variete, 
et que le reste de l'echantillon de provenance etranqere 
soit incinere. Les qousses recoltees en serre, apres controle, 
etaient ensuite livrees aux utilisateurs, en quantite evidem
ment derisoire. Il n'etait tenu aucun compte des garanties 
offertes par l'expediteur, qui peuvent etre quasi-totales : 
des qraines d'arachide decortiquees et triees, traitees 
au fonqicide-insecticide et conditionnees sous vide ne 
peuvent etre porteuses de predateurs ni ~e maladie •• 

La reqlementation en viqueur etait d'autant moins 
justifiee que la liste des maladies et predateurs de l'arachide 
a Madagascar etablie par l'IRAM est tr~s compl&te exception 
faite pour la rouille pourtant rencontree en abondance 
dans la region du Lac Alaotra. Par contre, les arachides 
destinees a l'indust=ie (plus de cinq mille tonnes importees 
du Senegal en 1979) n'etaient pas controle~s, de meme qu~ 
les plantes perennes dont la reproduction en serre est 
evidemment impossible (cocotier). 
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Il est resulte de cette situation un isolement qenetique 
et Un V • • dU materiel Ve etal d I autant pl US dommaqea-
DleS qu'auc~~ programme national de s lection n'etait en 
cours et que des progres tres importants ont ete accomplis 
ailleurs, dont Madagascar pourrait tirer un plus grand 
profit. 

Il semblecp'un assouplissement ait ete introduit 
dans les te1:tes en 1986 ce qui, joint au programme en cours 
de rehabilitation et d'extension des serres de quarantaine, 
devrait faciliter !'introduction de nouvelles varietes. 

Huit varietes sont aujourd'hui confiees en vulgari
sation, dont les principales sont : 

- la Valencia 247, autrefois exportee sous fonne 
d'arachide de bouche en coque : 

- la SA 156, variete d'huilerie a grosses graines 
bicolores : 

- la 61-24 variete d'huilerie peu appreciee des culti
vateurs et des industriels du fait de ses petites 
qraines, mais resistante a la secheresse. 

Le tableau suivant indique la repartition preconisee 
des huit varietes en vulgarisation. 



dgioaa 

Antananarivo 

Hahabo 

Itaay 
Sakay-Moyen-Ouest 

Antsirabe 

Fianarantsoa 

Iboaka-Hatsiatra 
Aabalavao 
Ihoay 

Tulear 

Mor~dava 

Pluviale 

• Irriguee 
Ankarobe-Manja 
Sakaraha-Andra-Nevery 
Ambovombe 

Tamatave 

Alaotra 

!'fahunga 

Befandriana 
Bealanana 
!'fajunga 
Ambato-Boeni 
Miandrivazo 
~alaimbaddy 

Culture sur decrue 

Antseranana 

cap-Diego 
Montagne Ambre 
Ambilobe : 
• pluviale 

• saison seche 
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Yari't'• caafi'-8 
es WDlgari-Uoa 

Valencia 247 
Mvitunde (R) 

Mvitunde (R) 
Valencia 247 

Valencia 247 

SA 156 (R) 
1035 (R) 
Mvitunde 

(R-B*) 

- Mvitunde 

Hybride 33 (H) 

Hybride 33 
Locale 

SA 157 (H) 

Valencia 

Bunch 280 (B) 

Valencia 247-Hybride 33 
Valencia 247 

SA 156 - Valencia 247 

Yari,t& ._t 
'ftlgcr1-tioa 

e.nqlteftaJlle 

SA 156 

SA 156 

61 - 24 (R) 

Bunch 280 
61 - 24 
57 - 103 

SA 291 

61 - 24 

SA 156 
SA 156 

57 - 103 

SA 156 

Bunch 280 
57 - 103 
61 - 24 

* H • Huilerie •..• teneur en huile pouvant aller jusqu'a 53 1.. 
8 •Bouche •.••• 

Rendement en 
essai : 3,5 T 
Rendeaent 11axi. 
SA 156/600 -
800 " 
6 T a Alaotra 

Rendement en essai 
H.33 : 3 a 4 T 
Bunch • 3,4 T 

Rendement maxi. 
SA 291 en essai • 
6 1 5 T 



CAHACTERISTJOUES DES VARIE'rES CULTIVEES A MADAGASCAR. 

( I I I ' ' l 
( I V!H<.il~ll\ I Vl\LE:NCIA SA 156 I It 33 I MW~TUNDE I 61-24 , 
( I liUNCti I 247 I I I , 

I I I I 
._ ______________________________ ..._ __________ __ 
: 'l'ype Virgin!~ Vitlencia Vir9inia Iv :.c Spanish VirCJinia Spanish : 

I 

: Cycle 120 ! 90-120 140 110-120 150 90-110 : 

C • • I 1 t ( Dt.!cort icaqe en pourcent. 70 I 4 76 72 76 76 t 

~ llui le/qra i nes pourcent. 50 ! 48 50 SO 49 52 : 
I I 

< ioncs de culture Chaud - ~outos 700 - 900 Chaud Altitude Chaud - ) 
( Ar rose a 1 ti tudes mm 600 - 800 1 , 000 m• •ec ) 
( arrosd mm ) 

~ Scmcnces kq I ha 250 1 35 240 140 I 50 115 ~ 
: Ol•nsitt! rl.!commandee 120.000 250.000 250,000 250.000 250.000 250.000 : 

~ Resistance -- -- -- -- Rosette ? Sc6cheresae : 
( , 
I : J 

.... 
N 
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2 .12 - Systemes de production 

La cult~re se ?rati~ue ~arto~t saJf sur :~ cot~ orientale 
trcp pluvieuse {25Ca i 3500 ~~en 2Cn a 250 joarsl. ~~n3 les 
zones ou l'altitude d~passe t.500 me~res. ~ ca~se cies t;~~~ra
~ures troo basses et dans l'e~tri~e sud o~ la ol~~ic~~:~ie 
annuelle est generalemenc inferieure a 300 mm. - L~ s::·st-ime ::e 
production le plus courant est la culture en pluvial et milieu 
paysannal sur petites parcelles (1 ha) de decembre a avril. 
Neanmoins dans la region 1e Mahajanga. se pratique aussi et 
surtout la culture apres decrue des fleuves. c'est-a-
dire d'avril - mai a octobre approximativement. D'ailleurs en 
annexe IV sont presentes les calendriers culturaux pour ces 2 
systemes de culture de l'arachide. 

Les principales zones de culture de l'arachide fontpa.rtie 
des provinces de TOLIARA Csauf l'extreme Sud) de MAHAJANGA, de 
ANTANANARIVO (regions du MOYEN-OUEST, d'ITASY et du Lac ALAOTRA) 
et de ANTSIRANANA. 

Quelle est la situation dans chacune de ces zones ? 

TOLIARA : 

La zone de culture arachidiere s'etend de MORONDAVA au 
dord aux sous-prefectures de BETIOKY et AMPANIHY au Sud. D'ail
leurs en-dessous la pluviometrie devient insuff isante pour 
l'arachide, meme pour des varietes hatives. 

La culture est faite, a la saison des pluies, par des 
paysans disposant generalement de superficies relativementfaibles 
puisque interviennent sur l'exploitation d'autres cultures offrant 
de meilleurs re¥enus (manioc, mais et coton). Les varietes 
rencontrees sont 

- une variete locale 
- la 61-24 (cycle 90 jours a petites graines) 

la H 33 (cycle 110 jours et dormante). 

La culture attelee est assez developpee mais la chaine de 
culture est surtout orientee pour la seule preparation des 
terrains (charrue et herse). 

Les superficies et les productions d'arachide ont serieu
sement chute au cours des dix dernieres annees. Les raisons sont 
nombreuses rnais il faut citer 

la fermeture de l'huilerie S N H U de TOLI~RA, ce qui 
supprimait le principal debou=he ; 

la propagande faice sur la cult~re du coton qui of:rait 
Surtout aux paysans =des intrants et l'ach3t du Coton a 
~n ?rix interessant ; 

une mauvaise organisation de la comm~r:i3lis3tion 3insi 
qu'~n prix d'achat j~g~ crop oas ?ar les 9rod~cteurs, 

l'a~s~nce de production et de discri~ution de scmences 
aux ?aysans, qui n'en disposaient pas puisq~'ils a~aient 
l'haoitude de ~endr~ toute le~r rdco~te. 
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Tant et si bien que la production d'arachide actuelle
ment est non seulement faible mais aussi de mauvaise qualite 
{melanges de varietes, fort pourcentage de gousses monograines, 
graines immatures, etc ••• ). 

MAHAJA~GA : 

Une region egalement productrice d'arachide il y a quel
ques annees et qui presente la particularite d'avoir deux 
saisons de culture : en hivernage {saison des pluies) et en 
contre-saison C apres decrue des fleuves). 

Les zones arachidieres traditionnelles se situent sur 
PORT BERGE. MAMPIKONY, AMBATOBOENI et MAEVATANANA •. La variete
vulgarisee est surtout la Valencia 247, variete qui presentait 
des caracteristiques interessantes pour !'exportation, il y a 
quelques annees. La baisse de la production d'arachide est con
secutive aux memes phenomenes indiques pour TOLIARA. 

MOYEN QUEST et ITASY : 

Ces zones sont localisees dans la province de ANTANANARIVO. 
Les productions sont ecoulees soit sur la capitale (en graines 
generalement) soit sur place a des fins de trituration artisa
nale. L'huile est ensuite vendue sur les marches, ainsi que les 
tourteaux, a des prix interessants compte-tenu de leur penurie 
actuellement. Ces zones situees dans un rayon de 200 a 250 Km 
de ANTANANARIVO produisent et commercialisent actuellement, sans 
trop de problemes. Parmi les varietes cultivees, on rencontre 
la Mwitunde, la SA 156 et la Valencia 247. En fait ce sont 
les debouches interessants qui, ici, soutiennent la production. 
Ce qui n'est pas le cas pour les autres regions productrices 
d'arachide a !'exception de celle du Lac Alaotra qui presente 
certaines similitudes dans ce sens avec les reqions du 
Moyen Quest de l'Itasy. 

LAC ALAOTRA 

La culture de l'arachide est concentree sur la rive Est du 
lac et faite sur des sols de plateaux (Tanety), en petites par
celles dont la superf icie moyenne oscille autour de 1 ha. Les 
varietes actuellement vulgarisees (voir annexe I) sont : 

. la Valencia 247 pour la production de bouche a cycle de 
90 jours dans la region sensible a la rosette et non dornente, 
ce qui l'expose a des regerminations sur pieds importantes 
en cas de pluie a l'epcque de Ja maturite, 

. la SA 156 sensible a la rosette et dormante, a cycle de 140 
jours, ce qui l'expose aux risques de secheresse dans le 
cas de semis tardif. 

L'arachide est ici en concurrence aver. le riz pluvial ou 
irrigue (bordure du lac) et surtout le mars de plus en plus. 
Par ailleurs, le5 superficies ne seront pas extensibles indef i
niment vers l'Est car se poseront des difficultes d'acces des 
champs d'abord, puis de transport des recoltes. Les productions 
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d'arachide ont chute egalement depuis quelques annees pour 
les memes raisons pratiquement qu'a TOLIARA et MAHAJANGA. 
Neanmoins les paysans sont favorables a cette culture sous 
reserve de leur proposer des semences, un encadrement agri
cole et un bon prix d'achat. 

ANTSIRANANA 

Ces systemes de culture sont peu differents de ceux 
rencontres dans les autres zones, notamment sur MAHAJANGA. Les 
productions sont faibles et mal connues mais les debouches sen
blent assures sur ANTSIRANANA.On y rencontre les varietes 
Valencia 247, hybride 33, SA 156. 

En conclusion, les productions d'arachide sont caracte
risees par : 

un manque de bonnes semences tant du point de vue purete 
varietale que sur celui de la valeur germinative, 

des moyens de production tres limites OU memes inexistants 
par endroit, Cmecanisation, engrais, etc ••. ), 

l'absence d'encadrement agricole specifique •arachide• sur 
le terrain. 

Il faut noter toutefois que dans toutes les zones, les pro
ducteurs sont favorables a une relance de la productio~ sous 
reserve qu'on leur procure des moyens (semences, engrais, 
materiel) et leur garantisse une commercialisation a un prix 
remunerateur compare a celui d'autres speculations (coton OU 

riz, par exemple). 
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2.13 - ~1ution de 1a production 

L'arachide a ete longtemps considere~came l'oleagineux 
principal de Madagascar. Sa production, depuis l'annee record 
de 1976, avec 54.000 tonnes coque n'a cesse de diminuer comme 
l'indique le tableau ci-dessous : 

ANNE ES Superficie (ha) Production ( t.) 

38.ooo a. 49.ooo 
1975 1976 53.100 54.100 
1976 1977 48.900 46.500 
1977 1978 38.300 44.000 
1978 1979 40.200 40.200 
1979 1980 41.900 39. 100 
1980 1981 36.500 32.900 
1981 1982 32.760 31.700 
1982 1983 19.806 20.792 
1983 1984 17.634 17. 332 
1984 1985 15.000 13 .000 
1985 1986 12.000 6.000 a 

Des operateurs industriels et commerciaux font 
etat de 6.000 tonnes au maximum, hors autoconsommation 
de bouche par les agriculteurs : 

Mahajanga 1.500 T 
Diego 500 T 
Hauts Plateaux 2.000 T et Moyen Quest 
Tulear/Morondava2.000 T 
Ambatondr?.zaka/ 
Lac Alaotra 500 T 

Sur 6.000 tonnnes, environ 3.000 tonnes iraient 
en arachide de bouche essentiellement pour les villes 

10.000 

des hauts plateaux, 3.000 tonnes aux huileries artisanales, 
et tres peu aux huileries industrielles. 
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A titre de comparaison, la production 
gousse par Faritany etait la suivante : 

Antananarivo 
Finanarantsoa 

Tamatave 
Mahajanga 
Tulear 

Diego Suarez 

1976 (record) 

Autour de 6.000 T 
6 a 7.000 T en annee 
normale 
5.250 T en moyenne 
10.850 T en moyenne 
8.000 a 21.500 T selon 
annees - Moy. 14.100 T 
1.666 Ten moyenne 

d'arachide-

1976 1984 
(record) 

9.575 6.123 

9.020 3.666 

6.490 2.910 
4.510 1. 779 

15.535 2.734 

2.065 166 

"l'OTAL 38 a 49.000 T -
Moyenne 43.244 T 

54.195 17.378 

ainsi, la baisse de production a ete tres importante 
partout. Elle a ete particulierement spectaculaire dans 
les deux grandes regions productrices de Tulear et Mahajanga. 
Les causes de cette evolution sont multiples et affectent 
la totalite des zones de production : 

- mauvaise organisation de la commercialisation 
de l'arachide : avant 1975, l'arachide etait achetee 
par des collecteurs prives qui faisaient l'avance en 
credit de campagne, fournissaient les sacs, fournissaient 
des semences. Certains c:ollecteurs achetaient jusqu'a 
5.000 tonnes d'arachide. Commer9ants et/ou industriels, 
eventuellement exportateurs d'arachide de bouche (region 
de Mahajanga), ils avaient un reseau de collecteurs secon
daires et approvisionnaient egalement en general le monde 
rural en produits de premiere necessite. Certes, par 
le biais des credits de Campagne qui liaient les agriculteurs, 
ils prelevaient des marges que l'on a pu juger excessives, 
mais au moins assuraient-ils une fonction vitale. 

Dans le milieu des annees 1970, le monopole de la 
collecte a ete confie aux societes d'Etat, et dans le 
cas de l'arachide, notamment a la SINPA. Celle-ci n'a 
pas rempli correctement les fonctions qu'assuraient les 
anciens collecteurs prives, et a trahi la confiance des 
agriculteurs en les payant avec retard ou en les payant 
avec des bons qui ensuite etaient plus ou moins honores. 
Ce systeme desastreux a certainement pese lourd dans 
la desaffection des agriculteurs. 
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Mais cette cause n'est pas la seule. 

- prix au producteur non adapte, concurrence d'autres 
cultures et notamment du coton : 

Le regime des prix fixes aux dif ferents stades 
de la filiere accordait au producteur d'arachide un prix 
insuff isant par rapport au revenu que pouvaient procurer 
d'autres cultures et notamment le coton ces dernieres annees 
(dans la region du Tulear qui a connu une forte regression 
de l'arachide, on est passe de 6.607 ha de coton en 1983 
a 30.844 ha en 1986). 

- absence d'encadrement technique des paysans 

Alors que l'organisme charge de developper la rroduction 
cotonniere etait dote de moyens lui permettant d'encadrer 
les producteurs, de leur fournir les intr~nts necessaires, 
d'acheter effectivement la production, les producteurs d'ara
chide etaient livres a eux-memes. 

- absence ou insuf f isance de moyens de production 

Pour la preparation des champs, le semis, l'entretien 
des cultures. l'tttls surtout si plusieurs varietes sont off iciel
lement recommandees par la Recherche Agronomique, elles n'ont 
plus fait l'objet de distribution controlee depuis de nombreuses 
annees. Bien au contraire, la pratique qui consistait a ecouler 
comme semences les ref~s de tri a l'exportation a entraine 
une degenerescence certaine qui se traduit par une reduction 
de taille, des malformations nombreuses et un taux tres eleve 
de gousses monoqraines chez les Virginia et Spanish. Les varietes 
sont melangees en proportions variables et utilisees sans 
consideration pour leurs caracteristiques ou leur vocation 
commerciale. Le probleme semencier est cite comme essentiel 
par tous les acteurs interroges. A la quasi stagnation de 
la recherche 1epuis 1974, il faut ajouter !'absence de programmes 
ef fectifs de production de semences de base et la desorganisation 
de la fonction autref ois remplie -meme sommairement- par les 
collecteurs, c'est-a-dire le tri de la recolte pour en tirer 
des semences tout venant. 
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Par ailleurs, Madagascar expcrtait jusqu'en 1973 d'impor
tants tonnages d'arachide de bouche en coque (variete Valeucia) 
et jouissait d'une bonne reputation sur le plan de la qualite, 
sur le marche international. 

La principale zone de production pour l'export~tion 
etait Majunga, mais la region de Tulear produisait egalement 
des tonnages exportts. La collecte etait realisee, essentiellement 
aupres de petits producteurs, par des industriels egalement 
negociants notamment des Indiens qui disposaient de 
tout un reseau de collecteurs secondaires et controlaient 
les producteurs par le biais du credit. Certains de ces operateurs 
traitaient plusieurs milliers de tonnes dans les annees 60. 

Cette exportation a brutalement chute a partir de 
1974 (~vec un sursaut en 1978 a la suite de la nationalisation 
de la collecte et de la distribution et n'est plus que d'une 
centaine de tonnes aujourd'hui). 

Les statistiques d'exportation sont les suivantes : 

STATISTIQOE:?°D'EXPORTATIOR D'ARACBIDE 

Annee Quantites Valeur 
(tonnes de coques) (millions F MG) 

1960 8.179 461 
1961 9.378 531 
1962 12.292 670 
1963 10.303 540 
1964 6.383 360 
1965 6.800 394 
1966 3.973 295 
1967 5.682 364 
1968 5.077 301 
1969 3.860 247 
1970 3.194 230 
1971 5.227 366 
1972 4.469 328 
1973 4.089 390 
1974 1.053 165 
1975 E. ~ 
1976 
1977 400 65 
1978 1.285 209 
1979 395 60 
1980 390 50 
1981 645 140 
1982 115 23 
1983 202 25 
1984 
1985 299 104 
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2.14 - Co6t de production et prix 

Les couts de production de l'arachide varient avec le 
systeme de culture, le prix de la main-d'oeuvre en 
milieu rural et les prix des tacteurs de production. Nean
moins, nous avons essaye d'imaginer ce cout dans quatre 
cas les plas generalement rencontres. A savoir : 

ler cas Main-d'oeuvre familiale avec labour a fa~on 
et main-d'oeuvre exterieure au semis et 
SANS ENGRAIS. 

2emecas : Seule difference par rapport au cas n° 1 = 
AVEC ENGRAIS 

3emecas 

4eme cas 

Main-d'oeuvre familiale avec labour culture 
attelee et main-d'oeuvre exterieure au semis, 
SANS ENGRAIS. 

Main-d'oeuvre familiale avec labour culture 
attelee et main-d'oeuvre exterieure au semis, 
AVEC ENGRAIS. 

Les resultats f igurent au tableau page suivante. Nous devons 
signaler que nous avons tenu co~pte des temps de travaux 
f igurant dans le rapport de Mr. Schilling (ju in 1985) et 
actualise les prix : main-d'oeuvre, intrants, semences, 
etc .•. 

Nous obtenons des prix de revient par kilo de gousses 
compris entre 95 et 144 F.M.G. L'utilisation de la cul~ure 
attelee et d'une fertilite moyenne permet d'avoir un cout 
tres bas, en ne comptant pas cependant l'amortissement du 
materiel et des animaux de trait. Ce ~out pourrait certai
nement etre diminue en mecanisant certains travaux culturaux 
entretien et recolte qui entrainerait une diminution de& 
journees de main-d'oeuvre. 
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COMPARAISON DU COUT PRODUCTION DE L'ARACHIDE 

(Depenses il l'hectare) 

OPERATIONS . . CAS N° 1 

Main-d'oeuvre 50.400 
faa.iliale ( 63 j x 800 F/ 

Presta ti ens 
ext:eri.eures : 

jour) 

CAS N° 2 CAS N° 3 

50.400 58.400 
(6Jj + 10 j. 

Ide labour) 

- labour a fa~on 30.000 30.000 

- M.O. semis 4.000 4.000 4.000 
(Sj x 800F/j' 

- M.O. engrais - 1.600 -
(2j x 800F) 

- Semences 30.000 30.000 30.000 

- sacherie 1. OOJ 1. 000 1.000 

- engrais - 20.000 -
( lOOkg x200F/kg) 

CAS N° 4 

58.400 

4.000 

1. 600 

30.000 

1.000 

20.000 

~------------------------------~-~--------------------- ---------- -T 0 T A L : 

Rendement estime 
kg/ha 

115.400 

800 

137.000 

1 200 

93.400 115.000 

80() 1. 200 

~--------------------------------~----------~----------~------------
Prix de revient 

kg/coque 
144 11 4 116 95 

------------------------------- ----------------------- ------------
Seuil de renta
bili te en kg : 

384 456 311 

Taux de conversion FF/FMG = 0,0086 

383 
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Par ailleurs, nous avons pu obtenir des couts de production 
pour l'arachide dans des situations differentes (voir tableau 
page suivante) : 

1) en irrigue chez un exploitant agricole de la region 
de TOLIARA: 

Le prix de revient du kilo d'arachide coque, sur la base 
d'un rendement de 2 tonnes/ha, est de 170 F.M.G. avec prepa
ration des terrains au tracteur et charrue, emploi des 
engrais mineraux et egalement une prime d'encadrement. Ce prix 
pourrait etre beaucoup plus faible avec une formule d'engrais 
plus economique, !'utilisation d'une mecanisation legere 
(semoir, houe et souleveuse pour abaisser les couts de main
d'oeuvre), le remplacement d'un insecticide utilise a 25 kg/ha 
par un fongicide-insecticide (100 grammes pour 50 kg de graines) 
et surtout un paste imprevu plus raisonnable (10% au lieu de 
41%). 

Pour une culture pluviale, le cout de production chez le 
meme exploitant devrait se sit~er au maximum a 175 FMG/kg coque 
c'est-a-dire des charges de 265.000 FMG (240.000 FMG + Imprevu; 
10 % environ soit 25.000 FMG/mois) pour un rendement de 1500 
kg/ha. 

2) en culture pluviale sur un centre multiplicateur de 
semences : FM; 

- production 40 tonnes coque vendues a 400 FMG/kg = 16.000.00 

- aepenses totales 
(fonctionnement tracteur+personnel+intrants) = 8.325.86 

- Prix de revient 1 kg arachide coque ..........• = 208 FM< 
(non ccmpris l'arnortissement du materiel) 

Ce prix de revient doit pouvoir se situer en dessous de 
200 FMG/kg sous reserve de diminuer les postes main-d'oeuvre 
(par un~ mecanisation legerel et sacherie(renouvellement tous 
les 2 ou 3 ans minimum). 
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cou~ DE PRODUCTION DE L'ARACHIDE 

(depenses i l'he=~arei 

1) EN COL~URE IRRIGOEE (region de TOLIARA) 

OPERATIONS OEP:C:NSES RECETTES 
(FMG) (FMG) 

Preearation ce terrain 
-

- nettcyage 5 j x 800 F 4.000 
- labour a f a~on (tracteur) 30.000 
- pulverisateur 15.000 
- billonnage 15.000 

Fertilisation 
2 tonnes 

- a chat engrais 1 5 O kg x 200 F 30.000 x 
- epandage 5 j x 800 F 4.0l.JO 300.000 
- achat semences : 

100 kg x 300 F = 30.000 
- semis 6 j x 800 F 6.400 
- re semis 2 j ~ 800 F 1.600 ,. 

Desinse~tisation 

- Surnithion 5% = 20 kg/ha Y. 400F 8.000 
- sarclage 20 j ., 800 F ., 2 32.000 " - buttage 20 j x 800 F 16.000 

Recolte 

- arrachage et mise en tas : 
20 j :< 800 F 16.000 

- battage et vannage : 
20 j v 800 F 16.000 

- rnanutention : 2000 F/t x 2 t = 4.000 

Frais 2eneraux : 

- prime d'encadrement technicier 
6000 ~/t x 2 t. • -:: 12.0CO 

- imprevus ( 41%) 100.000 

TOTAL 340.000 600.000 

SOLDE 260.000 

Prix de revient 1 kg arachide coque = 170 FMG 
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2) EN CULTURE PLUVIALE (Reqion de Mahajanqa) 

- Fonctionnement tracteur 
- Main d'oeuvre permanente et 

temporaire 
- Interets Csemences, enqrais, 

produits phytosanitaires) 

TOTAL DES CHARGFS 

F MG 

24.655 

134.046 

49.437 

208.138 

- Rendement obtenu •••••••••••••••••••••• 1.000 kq/ha 
- Prix de revient l kq arachide coque 208 F MG 

D'autre part le MPARA a etabli des couts de revient 
en 1987 avec deux hypotheses de cout de la main d'oeuvre (900 
et 1.000 F MG/jour). Le cout de production est de 195 ou 206 F MG/ 
kg coque. 

-- ·--- . --

-_-.. : .. - - -

.· 

----·---·- - --- - . - . -

-- · ..... -- -- . - - . ---- ..... 
. - . -

--- -- --· ---- - . - . -- . -

-- - - . -: -
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En.d'autres teZllles, les prix de revient de l'arachide 
au produc~eur varient, suivant le systeme de production, entre 
100 et 200 F MG/kg coque. 

Un prix d'achat de 200 F MG/kg coque rendu usine paratt 
raisonnable et pourrait peut etre etre abaisse au niveau de 
180 F MG/kg coque dans la mesure ou le cout de production 
pourrait etre reduit. A l'heure ~ctuelle, les prix pratiques 
sont nettement plus eleves, du fait de la penurie de produit 
et de la demande en arachide de bouche. Le MPARA a communique 
les prix suivants : 
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Les industriels, qui estiment ne pas pouvoir offrir 
plus de 200 F MG/kg coque rendu usine, ne peuvent s'aliqner 
sur les prix actuels et ne soat done pratiquement pas approvi
sionnes en arachide. Ces industriels huiliers se basent sur 
un ratio prix de l'huile/prix de l'arachide coque, de 6,8 
ce qui est manifestement excessif et pourrait etre sensiblement 
reduit {autour de 5) avec la rehabilitation des usines. 

Il est extremement difficile de comparer les revenus 
tires de differentes cultures a Madagascar et done de situer 
l'interet de l'arachide dans ce contexte, du fait du manque 
d'informations fiables et precises, de la variabilite des 
conditions geographiques, saisonnieres et des systemes de 
production, de la variabilite des prix. 

Toutefois il y a lieu de faire remarquer que l'arachide 
actuellement. sur le plan economique. doit affronter la con
currence d'autres cultures telles que le riz ou le mais par 
exemple. C'est ainsi que dans la region du lac Alaotra 
l'arachide est la seconde speculation interessante avec le 
riz derriere le mais qui se vend beaucoup a l'etat frais de 
50 a 100 FMG i'epi {sur la base de 10 a 15.000 pieds/ha 
seulement, les revenus varient entre 500.000 et 1.500.000 
FMG/ha). Dans ces conditions de culture. meme le riz avec 
ses bons rendements ac~uels en grande culture, de 1500 a 
2000 kg paddy a l'hectare, n'est pas concurrentiel (voir 
tableau page suivante). 
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COMPARAISON cou~s PRODUC'rION HECTARE 

(1986) 

RIZ ARACHIDE MAIS 
OPERATIONS 

oepenses Recettes oepenses Recettes oepenses Recettes 

Nettcyage 8000 8000 BOGO 

~bour 30000 - 30000 30000 

Preparation --semences 4000 --

Semis PM 1600 kg 8000 1000 icg 8000 1400 kg 
a a a 

Sarclage 15000 250 FM;/ 8000 300 FM>/ 8000 350 FMG 
kg kg kg 

Semences 12500 30000 9000 

Repiquage 25000 --
Recolte 20000 26400 15000 

Sacherie 2JOG 1 GOO 1000 

TOTAL ....... 112500 400000 115400 300000 79000 490000 

SOLDZ 287500 184600 411000 

OBSERVATIONS : 
riz 25J fNG/!cg paddy 

Prix mo1ens produ~~s prccuc~eurs (oct.85} (arachide 300 " " coqt,;.e 
:nars 350 .. " grain 

( riz 50 kg paddy 
C arac.."liee 1 00 leg coql!e - Doses semences a l'hectare 

( ma is 25 !cg grain 

- Revenus mensuels par c~ltJ~e : 

R; ... 287500 FMG -- 30 .;e.ooo 
i a.~ % = 

Arachice = 1B4600 
30 46.150 120 .'( = 

. Mais = 411 ~GO 30 102.750 Y. : 

120 
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\aace ae senu.s, densite et profondeur de 
semis, travail du sol, fertilisation, inoculation) 

. physiolO<Jie du soja 

. maladies : cryptO<Jamiques, a virus, nematodes 
• mauvaises herbes 
. insectes. 

Le document de synthese est reproduit en Annexe 2. 

Parallelement, a partir de 1980/1981, le projet MAMISvA 
qui se lance dans la production agricole industrielle du soja 
dans la region ouest d'ANTSIRABE (120 a 150 km d'ANTSI.RAHE) 
sans financement. a cree son propre service d'experimentacion 
oriente surtout pour la region au moyen Quest, OU sont loca
lises les 2.200 ha cultives en regie. Le centre d'experimen -
tation d'AMPARIHY, d'une superficie de 130 ha se trouve au 
coeur de cette zone. Aussi les resultats obtenus ne sont pas for
cement valables pour la region des Hauts plateaux, aux nombreux 
micro-climats beaucoup plus froids.Neanmoins, une fiche bilan 
soja est actuellement vulgarisee par le projet MAMISOA qui 
indique : 

les varietes preconisees Cvoir tableau page suivante). 
Pour le Moyen-Ouest, les meilleures varietes en grande cul
ture sont : UGH 23 - UFVl - Vl - ALAMO et JUPITER. Par ailleurs 
les varietes SIATSA, IAC 6 et ECUADOR sont en cours de m•1l
tiplication. 

Pour la zone des hauts plateaux, 7 varietes son~ a l'etude 
mais les varietes conseillees en culture paysannale sont DAVIS, 
ACADIA~ et UFVt, retenues pour leur bonne productivite. 
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Au prix fixe pour la campaqne 1986/87 (190 F MG/kg, 
le-mime qu'en 1985/86) la culture du soja apparait comme 
non rentable. 

Les seuils de rentabilite varient de 876 kg/ha 
(petit paysannat) a 2.002 kq/ha (gros planteurs) pour 
une production qui, elle, se situerait plutot entre 850 kq/ha 
Cpetit paysannat) et 1.200 kg/ha (qros planteurs). 

Ces informations recoupent celles que la mission 
a obtenues aupres de Mamisoa : chez les petits planteurs 
de la reqion d'Antsirabe le seuil de rentabilite serait 
de pres de 1 T/ha, chez ceux d'Itasy, il serait de 717 kq/ha 
et 794 kq/ha en culture mecanisee, avec done des couts 
de prod11ction variant de 160 a 270 P MG/kq. Le seuil de 
rentabilite en regie se situerait, lui, aux environs de 
1.200 kq/ha. 

Cependant, un arrete en cours de preparation 
devrait fixer pour la campaqne 1987/88 le prix au productaur 
a 267 F MG/kq soit une auqmentation de 40 %. Dans ces 
conditions, si les couts de production etaient ceux ae 
86/87, le seuil de rentabilite serait : 

- qros planteurs 
- moyens planteurs 
- petit pa~oannat 

1. 439 kq/ha 
1.022 kq/ha 

623 kq/ha. 

En troisieme annee de culture, le seuil de 
rentabilite serait theoriquement atteint pour les qros 
planteurs. Il serait atteint·plus facilement pour lea 
moyens planteurs et qeneralement atteint pour le petit 
paysannat. 
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En conclusion, s'il apparait aujourd'hui que 
les objectifs initiaux etaient totalement irrealistes, 
il reste que cette culture a du mal a demarrer. Ce n'etait 
d'aileurs pas la vocation de Mamisoa {et le financement 
correspondant n'etait pas prevu) de produire en regie. 
Cette entreprise souhaite limiter cette production en 
regie et la consacrer prioritairement a la production 
de semences. 

Les problemes rencontres sont multiples : 

- le caractere relativement nouveau de cette 
culture {bien que des tentatives aient ete 
effectuees autrefois) ; 

- le morcellement du parcellaire dans la region 
d'Antsirabe ce qui conduit a d'enormes difficult~s 
pour organiser et gerer cette culture et 
a des couts d'intervention importants : 

- l'etat du materiel de cette culture en regie 

- les difficultes de recolte, probleme technique 
n° l actuellement compte tenu de la dehiscence 
des varietes, de l'etroitesse de la periode 
optimale d•3 recolte ; 

- le revenu procure par cette culture, plus 
faible que celui des cultures concurrentes 
( r i z, ma! s) ; 

- l'insuffisance deG moyens d'encadrement 
agricole des paysans par la Mamisoa, qui 
limite l'interve~tion aux seuls planteurs 

- .. ~ ! - - - &..... - ... - - ~ - .&... - - .! - t- - _ .... - - - -



ZONE DE 
CULTURE v a r i e t e s 

-----

ltauts- WI I.I~IAM lj2 
Plateaux 

IMPROVED PELICAN 

~}GOEN 

DAVIS 
Vl 
Ul•'VI 
PK 7394 
IACl\DIAtJ 

Moyen CX!est Sil\'I'SA 

-· 
VI 
ALAMO 
UPV I 
JUPI'l'ER 

IGH 23 

(1) Precoce =cycle 120 j 
Moyen = cycle 140 j 

SOJA 

VARIETES PRECONISEES 

GROUPE DE DA'l'ES DE HAtt'I' 

MATURI TE SCMIS P:aJAN'l' 
( 1 ) ems -----

Precoce 15.10/30.11 45 

Semi-tardif 01.11/15.12 103 

'l'ard if 01.11/15.12 85 
01.11/15.12 77 
15.10/15.12 85 
15.10/15.12 92 
01.11/30.11 86 
01.11/30.11 108 

Precoce 01.11/15.12 70 

Moy en 01.11/30.12 76 
10.11/30.12 82 
10.11/30.12 78 
10. 11/30.12 83 

Semi -tardi f 10.11/15.12 92 

Semi-tardif = cycle 150 j 
Tardif ~ cycle 160 j 

C 0 U t. 11 U R 
VERSE 

( 2) 
HILE FLEUR PUBESC~E GRAINE 

1 , 5 Noire Blanche Marron Jaune 
brillant 

-Srun - -· 
3 I 1 marron Violette Marron Jaune 

2,9 Noiratn Violette Grise Ve rte 
2,8 Marron . Blanche Grise Jaune clair 
2,3 claire opaque 
2,5 
2,8 
3,0 Brune Violette Fauve Jaune 

2,5 

2,3 
2,7 
2,5 
2,7 Brune- Violette Brune 1.Jaune 

noire Ive rte 

3,0 

(2) Echelle de 1 a 5 1 
5 

verse faible 
verse severe 

"'"' N 
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Les def iciences en potassium sont moins marquees mais 
le maintien de la fertilite des sols pose par la 
compe~sation reguliere des exportations par la plante. 

Au total la meilleure formule NPK est 50-90-90. 

. Amendement 

Le pH varie dans le Moyen Ouest de 4,5 a 5,8. le soja 
necessite alors pour moduler des apports en calcium. 
Les preconisations du service de vulgarisation de 
Mamisia ~t de Fofifa sont un apport d'une tonne de 
dolomie lors de la mise en culture, suivi d'une appli
cation d'entretien de 500 kg/ha et par an, apports 
qui tendent a etre substitues par de la ~haxu agricole 
lorsqu'il y a disponibilite. la mise en oeuvre de 
ces corrections de pH est effectivement programmee 
en regie et un ~f fort ~e diffusion et de vulgarisation 
de techniques est realise par les promoteurs de Mamisoa. 
Mais !'application retionnelle se heurte a deux problemes 
de moyens : 

- moyens d'epandage peu adaptes aux produits pulve
rulents et mauvaise maitrise de ceux-ci en regie 
Ceffets de bandes, voire de taches, dans des 
variations de 1 a 3) ; 

- absence totale de controle de pH Cune seule analyse 
de sols pour plusieurs milliers d'hectares). 
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~u4 4e pLan ue !'erosion mais aussi de ~a fertilite 
(dilution de la matiere organique des horizons superficiels 
dans les horizons profonds). Des recommandations devront 
etre faites en vue de diminuer cette pratique 

Les techniques employees sont peu favorables au maintien 
de la structure des sols, condition indispensable 
au developpement d'un bol racinaire satisfaisant pour 
le soja. En effet, le manque de machines pour broyer, 
OU tout au moins disperser regulierement les residus 
de recoltes, ne permet pas de beneficier pleinement 
des restitutions. Par ailleurs, ces amas vegetaux 
non degrades constituent des obstacles a un semis 
convenable lors de l'implantation suivante . 

. Recolte manuelle ou av~c une moissonneuse-batteuse. 

Culture associee mais-soja : resultats d'essais encourageants 
puisque !'association donne un revenu monetaire superieur 
a chacune des cultures pures. 

2.22 - Systemes de production 

Le developpement de la culture du soja a demarre 
pratiquement vers 1980 I 1981, pour pallier en partie la pe
nurie des autres huiles alimentaires (arachide principalement); 
un projet espagnol a pratiquement demarre a cette epoque avec 

- la creation d'une huilerie a ANTSIRABE soit a 170 km au sud 
d'ANTANANARIVO, ayant une capacite de trituration de 300 
tonnes/jour soit 90.000 tonnes/an environ (procede d'extrac
tion par solvant et raf[inage), 

- un volet production de soja. 
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':rJ en irrigue 

200-300 kg/ha d I Uree+ 200 ':g/ha de phosphate d I ammoniaque 

~ en culture de decrue : 

en grande culture = 
300 a 350 kg/ha d'uree ) l/3 au semis 

+200 kg/ha de sulfate de potasse{ 2/3 au 25eme jour 
+ 6 a 9 kg/ha de boracine ) . 
+ 5 kg/ha so~ubor en pulverisation foliaire. 
en paysannat = 
250 kg/ha d'uree en une seule 

+200 kg/ha de sulfate de potasse{ fois. 
+ 6 kg/ha de boracine ) 
+ 3 kg/ha solubor en pulverisation foliaire. 

- la defense des cultures : en matiere de protection phyto
sani taire, la pratique des comptages du parasitisme es~ 
automatique. Celle-ci permet ensuite aux ~l~n~~urs.~~ ce~er
miner la date du ler traitcment et le prcau1t a ut141ser 
Cavec dose et mode d'a?plication). 

2.32 - systemes de production 

Les principales zones de production de coton 
sont essentiellement les provinces de TOLIARA et de MAi-1AJ~x:;.;, 
La societe HASYMA, societe d'economie miY.te, dans laquelle le 
gouverne~ent malgache detient la majorite, est l'interlocuteur 
unique des producteurs, transp~rteurs, ind~stries transforma -
trices, d'ou un atout favorable que ne possede pas le secteur 
arachidier par eY.emple. 

I• 

t 

' 
' l 
' 



.. 

----- -- ---

lement vallonnee~et ce sont uniquement les terrains en ligne 
de crete (pente inferieure a 10-l2 \) qui sont cultives, 
d'ou des difficultes d'approche par les materiels et les haloes. 

En 1986/1987, ce sont 2.200 hd qui seront vrai
semblablement mis en culture (rotation avec le riz pluvial) 
compte-tenu de la disponibilite en materiel de culture. 

Le climat est plus doux qu'a ANTSIRABE, les pluvio
metries de l'ordre de 1500 mm sur 3 a 4 mois et les sols sont 
generalement ferralitiques avec un pH acide et fort po~rc7ntage 
d'elements fins. Par ailleurs il est necessaire de prevoLr 
des amenagements anti-erosifs constitues par des bandes 
enherbees avec du pennisetum ou plantees d'arbres (pins, euca
lyptus, etc ... ) . 

Les superf icies coultivees en regie sont 
passees de 100 ha en 1980/1981 a 2.200 ha actuellement, 
dont 1.200 ha ~n soja et 1.000 ha en riz pluvial. les 
rendements moyens sont en annee normale de 1 a 1,2 t/ha 
pour le spja et plus de 2 tonnes/ha pour le riz. 

Il faut noter que Mamisoa connait de graves 
problemes d'equipement en materiel : 

• L'equipement du pare investi en traction, soit 
3,5 CV/ha, est relativement large pour les 2.000 ha 
a exploiter mais celui-ci se trouve largement 
ampute par les problemes de maintenan~e particu
lierement accentues. Les pertes de puissance 
dues au mauvais f onctionnement des engins et 
a l'immobilisation d'une partie par manque de 
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La production cotonniere dans la province de TOLIARA se 
repartit en 6 zones dont celle de ANALAMISAMPY et d' 
ANKILILOAKA (au nord de TOLIARA) representant 35 a 56 % 
des surf aces et 25 a 66 % des productions totales 
suivant les annees. Cette zone cotonniere re~oit 500 a 
800 mm de pluie entre les mois de novembre et mars. Les 
caracteristiques principales des deux types d'exploitatiora 
sont 

~ Petit paysannat : 

surface rarement superieure a quelques hectares • 

. utilisation de la culture attelee et eventuellanent 
de la main-d'oeuvre exterieure a la famille, 

. re~oit les intrants de la societa HASYMA et rembourse 
a la recolte, 

ne fait p3s a~pel aux pr~ts bancaires (sauf avances 
de HASYMA pour travaux preparation des sols par 
exemple), 

livre son coton graine sur les lieux de marche fixes 
par l'encadrement HASYMA, 

. fournit l'essentiel de la production cotonniere de 
la province . 

. Le seuil de rentabilite de ce type d'exploitation 
est bas puisque pour la campagne 1985/1986 il a ete 
estime a 660 kg/ha environ de coton graine. 

~ Moyens et gros planteurs prives 

. su~face de 10 a 100 ha et m~me plus, 

. pr~paration des sols en mecanise, 
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pieces de rechanqe et de dieselistes qualifies 
ramenen~ ce ratio a 1,2 CV/ha, ce qui est tres 
limite en periode de preparation de sol-semis 
et de recolte ou un ratio de 2 CV disponibl~5 
par hectare apparait necessaire compte tenu 
de l'assolement avec des cultures a cycles superposes, 
telles que le soja, riz pluvial, mais, et la 
structure des sols de •Tanety•. 

L' equipement de preparation du sol de semis et 
d'entretien souffre des.memes handicaps. 

On peut deplorer le manque d'nn certain nombre 
d'accessoi 1S qui etaient prevus dans l'etude 
de ba~ e ( G: .{SAR 8 2) de Mamisoa : 

- manque de materiel de preparation du sol, 
notamment outils a dents (vibrotollers + 
rotoherse), qui permettraient une reprise 
plus facile des sols et, surtout, qui conduiraient 
a un sol plat facilitant la recolte, reduisant 
ainsi les problemes occasionnes par la terre 
present~ dans la recolte de l'~sine ; 

- absence de s·moirs mono-graine permettant 
une meilleur~ levee et une certaine polyvalence . 

. L'equipement recolte apparait tres coherent 
au niveau des moissonneuses-batteuses et conforme 
a l'etude prel~minaire. Par contre, l'acheminement 
semble etre un goulot d'etranglement vu le 
nombre de remorques, et surtout leur volume, 
du fait de 1 absence de stockage intermediaire 
rationnel . 

. Il n'y a pas d'atelier de maintenance ni de 
hangar de stockage 

2 - En milieu paysannal chez l~s moyens planteurs 

Ce mode d'exploitation semble en voie de se 
developper et meriterait certainement une aide au niveau 
de l'orga~isation de l'approvisionnement en intrants 
et de la collecte de recoltes. 
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Ces exploitations couvrent 5 ha et plus et 
font 1 ha de soja, voire beaucoup plus (5 a 10 ha) dans 
ces cas exceptionnels : fermiers motorises ayant une 
activite par ailleurs a Tananarive. Ces exploitants 
sont generalement aussi eleveurs, avec un troupeau de 
10 a 20 bovins et quelques porcins. Ils pratiquent habi
tuellement la culture attelee mais procedent a une recolte 
manuelle. 

Les resultats sont tres disparates mais c'est 
dans ce type de f erme que les meilleurs rendements sont 
observes ; des rendements de 2 tonnes couramment rapportes, 
avec des pointes a 2,5 tonnes quand la recolte a pu 
etre effectuee au bon moment et que l'agriculteur a 
pu disposer d'une batteuse a temps. 

La direction de Mamisoa a bien saisi l'interet 
de ce type de developpement et a porte tous ses efforts 
sur la promotion du soja aupres de ces agriculteurs 
mais les moyens dont dispose le service Promotion
Vulgarisation sont insuffisants (3 personnes seulement, 
manque dP. vehicules associes au reseau de communication 
extremement difficile). Cet effort s'est traduit toutefois 
par un resultat puisque cette annee ce type d'exploitation 
a represente la moitie de la collecte. Toutefois, cette 
promotion n'a pas ete assortie de conditions de prix 
suff isamment attractive~ dans le contexte de liberalisation 
des prix du paddy et mais pour porter !es fruits esperes 
et il manque un credit de carnpagne. 

Selon la Mamisoa le paysans cultivent plus 
de 5 ha ont represente 569 ha de soja en 1985/1986. 

3 - Le oetit paysanat 

Il represente la fraction de la production 
la plus difficile a apprehender. Mamisc~ n'a ni les 
moyens, ni la volonte de demultiplier !'information 
et la formation aupres d'agriculteurs produisant de 
0,10 a 0,25 ha. Lespaysansplantant moins de 5 ha ont 
cultive, selon la Mamisoa, 1.378 ha en 1985/1986 mais 
les superficies inferieures a 1 ha sont inconnues. 
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Malgre un effort de mise a portee des inoculums 
par la fabrication de doses specifiques pour 8 ares, 
cette categorie de producteurs ne doit cependant pas 
etre negligee car, de par leur nombre, les quantites 
potentielles pourraient compter dans l'approvisionnement 
de Mamisoa. 

Il semble necessaire de reviser les techniques 
de culture pour se rapprocner des techniques intensives 
de !'agriculture asiatique, afin d'atteindre des revenus 
a l'unite de surface attractifs (la transposition de 
techniques de la culture en regie, voire de planteurs, 
n'a pas de sens). Oeux techniques pourront etre proposees 
af in ~e bien valoriser ces situations : 

• la culture en poquets (3 grains/20 cm, 30 a 
40 cm d'inter-rangs), facilitant le semis et 
la recolte ; a ces fins, on visera une variete 
bien adaptee a ce mode de culture (PK 7394, 
par son type de croissance, devrait convenir) 

. la culture mixte mais/soja en rangs alternes 
(mais a l m d'ecartement, soja dans l'interligne) 
permet de porter le LER (Land Equivalent Ratio) 
des bonnes terres a 1,2. 

La cultcre du soja ressemble fort a celle 
du haricot grain (variete du Cap) avec laquelle elle 
entre serieusement en concurrence. En effet, les rendements 
courants sont de l'ordre de 800 kg/ha de graines et 
les prix producteur.s en octobre 1986 etaient de 500 FMG/kg. 
Le soja, avec le prix actuel et son niveau de rendement 
part avec un trop lourd handicap. Pour interesser les 
paysans en general, il faudrait : 

- leur apporter intrant3 et appui technique, 

- leur garantir un prix 1'achat plus remunerateur, 

- leur apporter du materiel agricole (semoir, 
houe, etc ... ), 

in~egrer la culture du soja dans une rotation 
soit avec le riz, soit avec le mais en faisant 
ressortir l'interet agronomique a defaut 
peut etre de l'interet economique, 

- etudier une politique de credit. 
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2.23 - Evolution de la production 

Les realisations sont tres en de~a de l'objectif 
irrealiste de 54.000 tonnes en 1985. La production est 
passee de 100 tonnes en 1980/1981 a 2.650 tonnes en 
1985/198~. 

En 1985/1986, selon la Mamisoa, Societe qui 
gere l'usine, 3.200 ha de soja ont ete cultives dont 
1.160 ha en regie et 1.947 ha en paysannat. les rendements 
ont ete tres mediocres : 

7 quintaux/ha pour les paysans cul~ivant 
moins de 5 ha (1.378 ha), 

- 11 quintaux/ha pour les paysans cultivant 
plus de 5 ha (569 ha), 

les meilleurs rendements se trouvant dans la zone d'Itosy 
(15-20 quintaux/ha). 8,8 quintaux/ha en regie (1.160 ha). 

Sur les 2.650 tonnes estimees, 1.100 tonnes 
ont ete collectees par l~ Mimosoa. 

Par rapport a 1984/1985, Campagne elle-meme 
mediocrement favorable, le rendement moyen a baisse 
de 20 % en regie, du fait notamment d'une insuffisance 
et d'une mauvaise repartition de la pluviometrie. 

Pour la campagne 1986/1987, il est prevu 
1.500 ha de soja (et 1.500 na de riz) en regie et de 
l'ordre de 2.000 ha de soja en paysannat. 

2.24 - Cout de production et prix 

Le MPARA a communique a la mission un calcul 
theorique du cout de production du soja pour des gros 
planteurs, des moyens et le petit paysannat, sous deux 
hypotheses de nivea~x de rende~ent pour ces produ=teurs. 

Les resultats sont les suivants 
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2.3 - CO'l'OR 

2.31 - Evaluation de la recbercbe agricole 

Un acquis important existe depuis longtemps sur 
la recherche cotonniere. Plusieurs organismes ont participe 
a ces travaux : IRCT, FOFIFA et HASYMA, et notamment depuis 
1968 date du developpement important de cette culture a 
Madagascar. 

La recherche de base relative a des essais rea
lises en stations et sur de petites parcelles a ete faite par 
l'IRCT et le FOFIFA. Par contre HASYMA, a travers des tests de 
prev-~lgarisation cherche a vulgariser les resultats de cette 
recherche de base et s'interesse surtout aux problemes speci
fiques des planteurs ou d'une zone bien determinee. Quels sont 
les principaux themes vulgarises ? 

les varietes : 

2 varietes principalement 

. ACALA en irrigue et en decrue (cycle 150 a 160 jours) . 

. STONEVILLE en pluvial (cycle 180 jours). 

les techniques culturales, c'est-a-dire le calencrier cultu
ral, le mode, la date et la densite de semis, l'entretien des 
cultures, la recolte et le stockage, ant ete mises au point 
par mode de culture. Il ya en effet trois modes· de culture: 

17 

_y 

en irrigue ~ur TOL.i:ARA ou MANOMBO par exemple, de 
decembre a juillet, 

en pluvial dans la province de TOLIARA, toujours de 
decembre a juillet, 

en contre-saison, culture qui se pratique sur les sols 
qui ant ete inondes, apres la decrue des fleuves, de 
mars a novembre-decembre (voir page suivante calendrier 
cultural). 

la fertilisation : 

~ en culture pluviale 

. . . 

100 kg/ha d'uree + 200 kg/ha phosphate d'amrnoniaque 
+ 100 kg/ha de Sulfate de Potasse (sur sol rouge 
typique) + 6 kg/ha de Boracine. 

---·-~--
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- Pro· • .:.hCe de MAHAJANGA 

Oeux grandes zones de production : AMBATOBOENI et PORT-BERGE. 
Ces zones sont tres arrosees. La pluviometrie moyenne sur 
23 ans, d'octobre a avril, est de 1.684 mm. pour 74 jours 
de pluie a AMBATOBOENI. Les superficies totales cultiveesen 
1985/1986 ant ete de 9.315 ha repartis comme suit 

Soc ietes pr i vees •..•.....••....•...•. 
Societes nationales .................. : 
Paysanna t ....•..•.•.•...•.••...•••.•• 
Planteurs prives nationaux ...•.....•. 

6. 295 ha (7 Stes) 
700 ha 

1.050 ha 
1. 270 ha 

soit pres de 10 % des superficies cultivees par un paysan
nat sur des petites parcelles (moyenne 1 a 2 ha) et 65 % des 
supercif ies representees par de grosses exploitaticns surequi
pees en materiel, compte-tenu des temps de travaux tres courts 
pour le semis,utilisant de la main-d'oeuvre salariee, benefi
ciant de prets bancaires, livrant leur production aux usines 
d'egrenage de HASYMA et ayant un seuil de rentabilite tres 
eleve situe a 2.400 kg/ha environ de Coton graine. 

2.33 - Evolution de la production 

La production de coton graine a demarre lentement 
pour atteindre 37.000 tonnes de coton graine en 1977. 
Puis elle a decline jusqu'a 23.000 tonnes~n 1980 suite 
au blocage du prix au producteur, a une secheresse trois 
annees consecutives dans le sud, a un relachement de 
1 1 encad~ement. Mais depuis 1983/1984, sous !'impulsion 
de prix au producteur eleves, cette production a serieusement 
dUgmente passant a pres de 43.000 tonnes en 1985. Par 
contre, pour la campagne 1985/1986, leger declin puisque 
!es provinces de Mahajanga et Toliara ont produites 
respectivement 21.000 ton~es et 17.000 tonnes soit un 
total de 38.000 tonnes, la production d'Antsiranana etant 
neg_ligeable. 

Les rendements moyens sur TOLIARA se situent 
autour de 1.000 kg/ha tandis que sur MAHAJANGA ils approchent 
les 2.GOO kg/ha. Comment vent evoluer ces surfaces et ces 
rendements ? Sur TOLIARA, !'augmentation tres importantes des 
superficies (ae 20.000 a 30.000 ha) n'a pas eu d'influence s~r 
la production pour differentes raisons : sols impropres ou 
pluviometr;~ insuffisante, main-d'oc~vre rare parfois et concur
rence d'autres cultures. Neanmoins le coton benefie d'un 
~ontexte favorable puisque c'est une culture pluviale et 
qu' HASYMA assure un encadrement correct et cor.-.rnercialise a un 
pr ix attract if. Les objecti fs a court tern.e pour cette p:-c.wince 
ont ete fix~s a 19.000 ha pour une productio~ de 19.000 tonnes. 
Cette diminu~ion des superf icies ~tant dict~a par la conjo1 c
ture internat.i:Jnale du co1_on. Les superricies a supprirner seront 
celles ayant de3 seuils de rentaoilite rnarginaux (a orientP.r 
vers la cult~r2 d'arachide: ou bien l~ o~ secant mises ~n 
place des rct3tion3 dans la cadre de la diversification des 
cultures (chez d~ ~ons planteurs ccton, par exempleJ. 
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. Sur MAHAJANGA, la production de coton coute 
tres cher et la politique du futur sera d'eliminer les 
terrains a rendement meme moyen. ~es objectifs a court terme 
de HA~~MA_3ont,de 7 a 8.000 hectares pour une production re
chercnee ae pres de 20.000 tonnes de coton graine. 

Enf in, il faut signaler les diff icultes 
rencontrees par HASYMA actuellement pour placer les graines 
de coton • soit bon ou mal an 20.000 tonnes. En effet. la 
plupart des huileries disposent de stockages insuff isants 
ou mal adaptes, sont de faible capacite. connaissent des 
problemes financiers et ne sont pas tres adaptees pour tri
turer les graines de coton. 

2.34 - Co6t de production et prix 

Suivant le mode de culture, les prix de 
revient du coton en 1985/1986 sont differents 

c c: 
.j,J (!) .., 0 C!J •QJ 

c~ 
Pri:: Benefice - s.. .j,J c: IO -oc:g (IJ •"'4 cot on par kg Depenses ~ .c QJ c: - ............ o~ 

'- x ..... .. .... ,., ~r: graine cot on 
•.-! ;:, O" "' ~ 

............ a~ en ha ·u Cl ::s .Q ::>roluctew graine c ~ I.; QJ ..lil: • "" (lJ IQ <II 0.. s..- CJ\~ (FMG) C'. 
~ rr, .j,J CJ\ (FMG) (FMG) ~ 

1) petit paysannat 
avec mai~-d'oeuvre ex- 252.260 1100 
terieure ( 1 ha coton 
en pluvial) 

2) petit paysannat 
avec main-d'oeuvre fa-
miliale sauf pour sar 183.785 11 O(J 
cl ages ( 1 ha coton 
pluvial) 

3) paysannat moy~n 
(60 ha - co ton en 320.695 1500 
pluvial) 

4) gros producteur 
i:)r i ve (630 ha 345.996 1600 
co ton en pluvia.il 

5) petit paysannat 
( 1 ha co ton en 392.000 1800 
decruei 

6) gros t:>roducteurs 
pr:ves (pres .:ie 672.000 2800 
l 0 ,)Q ha en decruel 

I a ~ 
5 et 6 

reg ion de T0LIA'."'.A 
~egion de MAHAJANGA 

229 907 278 49 

167 661 278 1 1 1 

213 153 278 65 

. 

216 1244 278 62 

2i8 13.,5 285 67 

240 2357 285 45 
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On constate que la culture en 9luvial faite 
sur des petites superficies par des paysans eux-memes, en 
appli:}l.ta.nt certains themes intensifs, est la plus ren~able. 
Elle le serait d'autant plus si l'on faisai~ intervenir une 
mecanisation legere pour l'entretien des cultures (houe 
sarcleuse, par exemple). Par contre, ce cout est eleve dans 
les grandes exploitations en raison de frais financiers tres 
importants (emprunts bancaires, retard dans le paiement des 
livraisons de coton, etc ... ) et du paste defense des cul
tures (nombreux traitements insecticides par avian). Comme 
par ailleurs le gouvernement malgache a demande de reduire 
la production de ccton, de nombreux planteurs ainsi qu'HASYMA 
sont d'accord pour une diversification des cultures telles 
que le riz, l'arachide et le haricot. 
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2.4 - LE COCOTIER LA COCOTBRAIB DB LA SOAVOARIO A SAMBA.VA 

Le cocotier est present l~ long d'une grande partie des 
Cotes Est et Ouest. Les stat.f.stiques soot malheureusement peu fiables 
en dehors de ~elles de la Soavoanio a Samba~a. 

Celle-ci dispose de : 

- 3.500 ha (en production) de cocotiers "grands locaux" 
plantes entre 1970 et 1976 ; 

- 1.200 ha de cocotiers hybrides plantes de 1981 a 1986 ; 

- 30 ha de champs semenciers ayant un p~tentiel de production 
de semences hybrides permettant de planter 350 ha par 
an. 

2.41 - La cccoteraie d'oriqine locale 

Elle couvre un peu moins de 3.500 ha, plantce c!e 1970 
a 1976 (tableau I). Le cyclone de 1982 a cause des degats importants 
aux cocoteraies de la zone I et de la zone II provoquant des mortalites 
d'arbres et une baisse de la production pendant les Jeux annees 
suiva~tes. Ce n'est qu'en 1986 que les arbres ont retrouve leur 
potentiel de producticn. 

D~nsite de la cocoteraie 

Sur 499.300 cocotiers plantes sur les trois zones entre 
1980 ~t 1986, 11 resce 425,000 arbres vivants (85 %). Le~ pertes 
ont affecte plus particulierement les zones I et II. La densite 
a l'hectare est passee de 143 arbres plantes a l'hectare a 111 
sur la zone I et 121 sur la zone II (tableau II). 
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SU?[Rf rCIE or. LA cocarrnAIE OF. l,; SOA\'OA\[Q . ;-I~: 

( To'.Jleau !) 

.\~;1jEES ZONE I ZONE: II ZO\£ II I: lo:'-£ I 'I TOTAL \".\?.ff TES 

1970 496 !o96 
1971 140 1~0 

"1972 : 1 C40 : (CS = 32): 1 040 :_ 

c:: i973 261 ZSl ~ = 197~ 178 392 73 643 .....; 

1975 566 566 z 
1976 4 312 315 u 

.:::: 197i 5 5 ~ 

1 483 1 028 955 3 t;.6/ 

1973 

1979 1., ·- 12 
1980 1 •• .... i !; 
~9e~ 157 
i982 397 397 ~. 

1933 301 301 -!964 ! 7 :i i 7!· .... :-
1935 13 18 
1<Jes 11 ~ 11 '• ... 
1'7Gi ;g 38 

255 

1 5J9 .... ~q 
'J .v -::;5 2:9 .:. ., .., ., , .. _ 

-. ' ~ 

- ~- f'~:~: : .. _? r : '-~. - ... : r1 ·"'. ... -,, .. ·' . . 
··,,.. .... ""' ... -. -- . '\ ... :"" ! .. ..• ,... - '•"! : •• "'? . ' -., . r l . • ·' • ~ . .. • •ti 

~. -; ,. -~ ;· _· ,,._~ 
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EVOLUTION OU ~OHBRE D' .'-~BRES \. [VA!\T$ 

(Ta~le3u I Ii 

Aro res Vivants \'ivant!:: en 1985 
plant es en 1981 (143tha) Prodi.;cti fs Coi.;ches Total 

I 216.0GO 209.700 157. iCO lC.750 166.900 

( 100) (98,8) j-.., _, 
''"•' ( 5 ,0) (77,J) 

II 146.600 143.000 115.SGG 9.500 125.300 

( 100) (97,4) (79,9) (6,5) (85,4) 

II I 136. 500 132.aOO 

( 100} (97,3) 

TOUL 499.300 425.000 

(100~ ; 85' 11 

Densit~ c~yenne d'arbres vivants ~ l'~Pctzr~ 

Z~ne = 111 3r~r~s 

Zcne !I 

z~nC' IIf = 

z.--a = 
. ., : :11 .... ! I ""l; l--:-:. 

. 
i • _, ... .... ; ' 

!".'r.1" r r 1" -.. ! !'!?:.; ·'·" ':'""'") .. 

Z ·:r.!:' : ; .. ... l ; .-c:~i;-.r1c; .~ . 
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Production de noix -

Les arbres de la zone I et II ont atteint ou retrouve leur pro
duction de croisiere et on peut penser ~u'ils m3intiendront ce potentiel de 

6.375 noixiha pour la zone I, soit environ 9.500.000 noix, 

6.991 noix/ha pour la zone II, soit environ 7.200.000 noix. 

Ce potentiel n'est que de 67 p.100 et 73 p.100 des previsions 
de 9.520 noix/ha faites en debut de projet (tableau III). 

Les arbres de la zone III n'ont pas atteint la ~roduction ce 
croisiere. La progression avec l'age est 

- 6.660 no ix/ha ~ 10 ans, 

- 7.620 no ix/ha a 11 ans, 

- 8.750 noix/ha ~ 12 ans, 

- 9.520 noix/ha ~ 13 ans. 

En t~nant compte de l'age des arbres. les prev1s1ons de produc
tion moyenne sont de 8.322 noix a !'hectare en 1987 pour une estimation de 
r~colte de 7.962 noix/ha, soit 7.600.0CO noix pour la zone III corresoondant 
a 96 p.100 des previsions d'origine. 

Si l'on considere que les previsions theoriques pour la zone 
III doivent etre revisees en ba~sse de 5 p.100, le potentiel de production 
est de 8.400.000 en 1988 et de B.600.000 en 1989 au mcment cu taus les ar
bres sont en pleine production. 

En resume, les previsions de production de la cccoteraie locale 
(3.467 ha) sent (x 1.rOO) 

Z"Jne Zone II Zone I II Total 

1987 9.500 7.200 7.600 24.300 

1988 9.500 7.200 8.400 25. 100 

1989 et 
apres 9.500 7.200 8.600 25.300 

\.3. Les arbres a~attus des zcn~s I ~t rr GUi n~ produisaient pas en 1985 
port~ro~t des noix ~ partir de 198i. leur production ~ui sera pro-
1~~~s1~e n'rs: D3S inc!use dans !es c~l~ulG. 

Ccpr~h nar n~ix -

- S,.50 no1x/kg de> coprah en 198~. 

- ~.~5 nn1x!kq dr c~prnh pn 1985, 
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PROOUCTION ()( ~OIX PAR ZO:\f: :~ 1.00Q; 

(Tableau iI n 

AN:-.:EES Zone I Zone II Zone I II TOTAL 

1977 

1978 233,8 233,8 

1979 463,4 1.646,6 2.112,0 

1980 2.669,7 2.636,2 5.305,9 

1981 5.443,7 4. 104, 9 624,8 10. 173,4 

1982 3.793,4 3.014,B 2.299,8 9. 108 ,o 
1983 2.963.0 2. 107 ,0 3.35i.9 8.427.9 

1984 2.512,5 2.968,9 5.315,7 10.797,1 

1985 6.492,0 5.582,J 5.943.8 18.018, 1 

Prev. 1986 . 1i a.486,0 7.034,0 7.620.0 23.140,0 

Pre .... 1987 9.455,0 i.187,0 7.612.0 24. 254.0 
(6.376 : (6.991 ( 7. 962 
noix/ha): noix/ha): noix/hai: 

F3timations ln1-
t1ale>s pour 1'?87 i4. 118 9. 787 7.956 32.7~3 

Prev15ion5 de> 
rJalisaticn 67 c· 7J 

,. 
96 .. 74 ~· ·• ... .J .o 

'l' !.~!:> rc:.l !sc;ticns cPs trois premiers tri:::pstr~s sont df" 96.2 o~ pour 
l~ zonP r. ~e i:ci.5 ~pour la zone> II e>t ~~ 70,7 ~pour 13 zcne> 
iII. CPll0-ci ~tJnt pill6~ p3r l~s vol~ur~. 

. ~. 

r'",;; ..... . , :.;,U ! ' ... 
- . '>(; 

i~: l f!'.l 1)W:.,.J ' .... , :: 

11 ••• = :i :,;:·;i r.n ! \ ~1 

·) r, "''1 ",() I " :1.: . -" : 5 . ., . = 
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3 c~mparer a 5 noix/kg de coprah prevus au Cc?~ut du projet. Cela est du en 
?artie au delai trap !enc; ~ntre la recolte et le t~aitement de la noix. 
C~lle-ci a souvent le temps de ~rmer et le develappl"lllPnt de l'haustoriu:n 
se fait aux depens dP l'albumpn. 

En 1985 il y svait par e~Pf!IPle, un stock permanent de : 

Zone I : 1.200.000 ~ 1.300.000 noix en Aout - Septembre -
Octobre et Novembre. alors que les fours traitaient entre 400.000 et 800.000 
noix par mois. 

Zone II : 1.200.000 a 1.300.000 noix en stock entre Septembre 
et Oecembre pour une capacite de traitement de 350.000 a 500.000 noix par 
mo is. 

En 1986, la situation est egalement s~rieuse : 

Zone I : Stock de 1.500.000 noix en Septembre pour une capa
cite de traitement de 900.000 noix. 

Zone II : Stock de 1.500.0GJ noix en Septembre pour une capa
cite de traitement de 700.000 noix. 

On constate qu'a certaines epoques de l'annee, les noix atten
dent 3 mois avant d'etre transformees en coprah. Il y a un amoncellement d~s 
stocks vers le quatrieme trimestre au debut de la saison chaude qui accelere 
la vitesse de germination des noix. 

F.n se Cotant des tracteurs plus remorques et de fours en nombre 
suffisant, la SOAVOA~lIO peut obtenir 5 noix au kilo de coprah. ~ous retien
drons par prudence : 5.25 no1x au kilo de coprah. 

F.xploitation de la cocoteraie -

La production de 25 millions de noix prevue plus ~aut ne pourra 
etre obtenue que dans des conditions corr~ctes de gestion de la cocoteraie. 

- Fertilisation : Un minimum est indispensable ; la cocoterai~ de 
s~\:·18 . .\\'.\ peut se-passer-d1 engrais. Il faudra continuer a appliquer 1 a 2 kilos 
environ par arbre et chercher a faire des economies en effectuant un debour
roge aux champs pour economiser les engrais potassiques (restitution). Des 
recherches sont envisaqees sur la fixation bioloqique de l'azote, e~ relaticn 
avrc lPs l~borato1res de Rhizobiologie de l'IRAT a Madagascar et a Montpel
li t>r. 

- Rr>::cl"e requlif-re ..• ro1scn d't:n passaC)r JU :r.oins rous lpr, rjpwx 

~015 ~t ~~baurr~~~-~~i-~~~~~~:-

- Tr11tf;'~("nr. d~~ '1r,Jx don;. IC' m:"ll'> q•Ji ".:till l;i ,,;colt~. en l;Ul 

:~p!:rj1:r ,!,.. r1:~~~;:;;c:-:-i•;;n-nGrr.6r~-de rcur:; suff•s:Jn~ .v• .-.~1'110r1,1:rn:1 c.!C' l::l 
qu<:ilil~ cu cupr<Jh p;;:- l'utJl1sat10n di:- fours~ Jlr ct1;-iutJ. 

- .\rr~t ties \".J!o; dt> no1x : CettP praLquP qui purt31t sur dr's 
quonr1t~s rPloEi~~~~~~-r~i6T~~-5ir-!e pns~6. prrnd dt·s prnport1nns ~lnrmont~s 
drpu1s 19AS. Toutes ir~ zonrs sont touch~~5. mo13 p!us n~r~iculibrr~rnt In 
lll"lP fir •lUI C'St :J!~UCE' ;Ju !Jud de la villP c!l' '.J:.f·al~\,'.\, I.!? rnpport (j';,cti»ltJ!; 



du troisieme triniestre 1986 de la SOAVOANIO indique "la zone III n'a pu rea
liser (a fin Septembre) que J.826.716 noix seulE'ftll"nt, contre une prevision 
estimee a 5.410.000 noix, soit un taux de realisation de 70 p.iOO. L'ecart 
neqatif est dU aux vols de noix perpetres taus les jours par les gens des 
villages environnants ••• Avec une telle perte, estimee a plus de 1.500.000 
noix, c'est tout le benefice de la societe qui disparait au fil des jours ••• 
Les voleurs se sont organises de mieux en mieux et viennent en bande dans 
la plantation". 

Certaines parcelles sont litteralement mises a sac et on a 
supprime en 1986 la fumure sur la parcelle 18 r, car il est inutile de vou
loir augmenter une production qui sera recoltee par les voleurs. 

Ce probl~me detlande a etre resolu, sans cela il deviendra illu
soire de compter sur les recoltes car les vols iront en s'amplifiant et toute 
prevision de production est impossible. L'approvisionnetnPnt de l'huilerie de 
coprah deviendra hypothetique. 

Previsions·de production de coprah -

Sous reserve que les bonn·~s conditions d'exploitation soient 
assurees, le potentiel de production en equi\alent coprah est ; 

- 1987 = 4.629 tonnes 

1988 = 4.781 tonnes 

- 1989 = 4.819 tonnes 

Les ver.tes de noix de bouche sent estimees a 2.000.000 par an 
prelevees sur la cocoteraie locale (+ 400.000 noix de securite, correspondant 
aux hybrides plantes en 1979 et 1980 sur la zone I et dent la production n' 
est pas comptabilisee}. 

La production de ccprnh de la cocoteraie d'origine locale sera, 
deduction faite des 2.000.0CO de no1x de bouche, de : 

1987 = 4.248 tonnes ~ cop rah 

- 1908 = 4.~00 tonnes de cop rah 

1989 = 4.~38 tonnes de cop rah 

1990 = 4.439 tonnes de cop rah 

2.42 - La cocoteraie hybride de la zone IV 

La cocoteraie hybride de la zone IV, plnntee de fin 1981 a 
debut 1987, couvre 1.229 hectares, y comoris les 77 hectares d'essais sur 
Tanety. Un peu mains de 1.000 hectares sent etablis sur precedent de foret 
et 200 ha environ sur savane rase ou sur savane arboree. 
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L'tantree en production des hybrides se fait a 5 ans. Les pre
visions de production au debut du projet etaient de 4 tonnes de coprah 3 l' 
hectare : 20.000 noix et 5 noix au kilo de coprah ; elles peuvent etre tenue~ 
dans le meilleur des cas. L'experience faitP sur la premiere cocoteraie de 
grand local montre que les productions obtenues et exploitees sont en de~a des 
previsions, par suite des aleas climatiques, du manque d'intrans ou des con
traintes au niveau de la gestion admini~trative et technique. Les previsions 
d~ production a !'hectare sont 

debut de projet previsions revisees 

nS 1.000 noix 1.000 

n6 5.000 no ix 4.COO 

n7 13.000 r.oix 10.000 

nB 17.GOO noix 13.000 

n9 20.aoo noix 15.000 

Les rer.dements sur Tanety sont esti~es a 2 tonnes de coprah 
par hectare. La plantation de 77 ha a un caracter~ experi~ental de mise en 
valeur de formation. b priori peu prcpice au cccotier : l'evolution de la 

;:irocuction e~t 

annee. 

: 

n5 500 noix 

n6 '·· 500 no ix 
n7 6.500 r.cix 

n8 8.500 no1x 
n9 10.:::oc noiJo. 

Ce me me bareme est retenu pour les plantations privees. 

Il faut 5 noix par kilo de coprah. 

Le tableau I donne la repartition de plantations par 

2. 4 3 - La production de coprah et les ventes 
de la Soavoanio 

L'evolution de la production de coprah par la Soavoanio 

et de ses debouches a ete la suivante : 
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Le .. rcbe actuel abaorbe moina de 2.400 tonne• de coprah 
et l'equivalent de JOO tonne• de coprab en noix de boucbe. L'huile 
de coprah obtenue eat utilise• en savoonerie, ca.me co--'tique, et 
encore peu cOlllme buile al:i8entaire apres raffina39. La Soavoanio a 
d'ores et deja des difficult•s a ecouler sa production. Cette situacion 
est paradozale aan• la .. sure e>U le• triturateurs se plai1Pl9•t de maaquer 
de coprah. Il sellble qu'ils soient .. 1 info~s sur lea quantitea de 
coprab disponibles, et sur la depreasivite des prix en fou,tion des 

tonnages : 

300 FKG/kg jusqu'a 200 tonnes 
270 P!l;/kg de 200 a 400 tonnes 
240 FKG/kg au-dela de 400 tonnes. 

2.4 4 Le champ seaencier de la soavoanio 
(materiel bybride) 

Oescriptif -

Le champ semencier de SAMBAVA produit deux sortes d'hybrides 
nains x grands 

• Nain Jaune de Malaisie x Grand Ouest ~fricain (NJM x GOA) 
PB 121 • 

• Nain Rouge de Malaisie x Grand Quest Africain (NRM x GOA). 

Plante en 1972 au sud de la ville a proximite de la zone III, sa 
superficie initiale est de 32 ha. La densite est de 160 arbres/ha. Le 
champ comporte successi vement une ligr1e de Nains pu~s, et une ligne mix te 
au sont intercales un nain et un grand de l'Afrique de l'ouest (GOA). Les 
nains jaunes de Malaisie (NJM) ant ete implantes surla partie ouest du champ 
(lignes 1 a 46), les neins rouges de Malaisie (NRM) sur la partie ·est 
de la ligne 47 a la mer. 

Les nains sont emascules quotidiennement, les fleurs femelles sont 
fecondees naturellement par le pollen des GOA (fecondation naturelle diri-
gee = fNO). 

La croissance des arbres a ete tres affectee dans le jeune age : 
difficulte d'implantation d'une couverture de legumineuse sur des sables 
quaternaires de dune chimiquement tres pauvres, attaques d'orvctes sur les 
jeunes plants occasionnant plus particulierement des degats impoctants sur 
les nains plus vulnerables. La forte concentration d'insectes sur le champ 
semencier etai t la consequence de sa si tua ti.or. isolee au rrd lieu de la foret. 

Le passage de la depression cyclonique DANAE en 1982 a ~rovoque 
des ravages considerables sur les nains dont le tiers environ a ete dPra
cine et abattu. Des nains rouges a proximite du rivage ont ete emportes 
par les raz-de-maree. Les GOA ont mieux resiste. 



.. 

63 

En 1985, l'effectif etait de : 

NJ4 = 1 06' arbres (arbres .-ires) 

NRH = 1 281 arbres (arbres .-:res) 

GOA = 1 181 arbres (pollinisateurs). 

Un nouvel inventaire est n6cessaire pour comptabiliser en 1986 le 
nombre reel d'arbres producteurs, car de nombreu" nains abattus en 19S2 ont 
~ntinue a vivre ; la croissance s'est faite a angle droit par rapport au 
stipe couche au sol. Ils portent inflorescences et noi". Quatre ans apres 
le passage du cyclone la plupart d'entre eu" ont une production normale. 

Production de noix hybrides 

Les operations syst61atiques d'l!tnasculation des nains ont cOlllll!OCe 
en 1978 au 11011ent oil les GOA (pollinisateurs) c~aient ll fleurir. Les 
premiers hybrides obtenus ont ete plantes en novellbre 1979 sur la zone I ll 
!'emplacement de l'ancienne e>tpe§rience S8 GC 2. 

L'evolution de la production de semences hybrides depuis 1981 
~·etablit comne suit : 

Annee de : 
production ! 

I 

NJM x GOA I NRM x GOA TOTAL Observations 
I 

1981 76 428 I 75 784 152 212 

----~;;;·-------:~·;;;·-1·-·;;·;;;·-----~;;·:~;----~;:~:::-~~~~~-------
~-------------------------------------~---------- --------------------' 

198' 'O '77 I '' 541 6' 918 42 p cent de 1981 

~---~~~:--------::-:~:--1---~~-~:~----~-~~:-:~~------------------------
~-----------------------1------------------------·---------------------

----~;~~--------;;-:;;--i---~~-;;~------~~;-:~~------------------------rl 
(9 mois) (9 mois) I (9 mois) (9 mois) . 

Le cyclone a fajt baisser br~talement la production de pr~s de 60 p. 
cent en 198' par rapport ll ce qu'elle etait en 1981. Il faut cependant remar
quer que les nains sont cycliques et ont une production quj peut 6tre diffe
rente d'une ann•e a l'autre. La baisse enregistree en 1983 peut partielleme~t 
&tre due a ~e ph•~ne. 

Les variations mensuelles de production ont ete estil!Mtes sur les recoltes 
de 1981, 1984 et 1985 ; lea annks 1982 et 1983 '1ont e•clues des calculs ca,· 
perturbees par le cyclone de 1982 et ses effets en 1983. Il faut noter egalement 
que l'intensite de la saison froide peut amplifier ou diminuer les variations 
mensuelles. 
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N 
Mo is 

1981 

Janv. 7.7 

rev. 10.0 

Mars 15.J 

Avril 16.7 

Mai 14.7 

Ju in 8.5 

Juil. 5.0 

Aout 5.7 

Sept. 4.4 

Oct. 3.5 

Nov. J.7 

Dec. 4.B 
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EVOLUTION MENSUELLE DE LA PRODUCTION 
DE NOIX HYBRIDES {en p. cent) 

J M x G 0 A N R M x 

. . . . . . 1984 : 1985 : ){ 1981 : 1984 . . . . . . . . . . . . . . . . . : . . . . 
: 3.6 . 3.5 . 4.9 9.3 . 6.0 : . . . 
: . . : . 

9.0 . 6.7 . 8.6 8.7 11. 9 . . : . . : . . . 
: 11 • 7 . 18.4 . 15.1 15.6 . 17.4 : . . . . : : . . . 20.9 18.5 18.7 19.3 . 21.6 . . . . . . . : . . . 15.4 . 14.8 . 15.0 11.0 . 11.5 : . . . . 
: . . . . 

9.J . 16.5 . 11.4 11. 7 . 5.8 . . . . . . : . . . . 7.0 . 7.5 . 6.5 5.0 . 6.3 : . . . . . . . . . . 3.7 . 2.9 . 4. 1 5.0 . 6.0 . . . . : . . . . . . 5.3 . 2.S . 4. 1 2.4 . 5.3 . . . . . . . . . . : . 7.4 . 1.8 . 4.2 1.6 . J.9 . : . : ~ . . 
: 3.2 . 3. 1 : J.J 4.2 . 2.2 : . . 
: . . . : J.5 . 3.7 . 4.0 6.2 . 2.1 . . . . . . . . . . 
: . . . . . . . . 

G 0 A I 
I 

! Moyenne . 
1985 . i . . . . I . 
8. 1 . 7.8 6.35 . . 
8.6 . 9.7 9.1~ 

: 
19 .1 . 17.4 16.25 . . 
17.9 . 19.6 19 .15 . . 
21.8 . 14.8 14.9 . . 
8.4 . 8.6 10.0 . . 
5.2 . 5.5 6.0 . 
2.6 : 4.5 4.3 . . 
J.7 . 3.8 J.95 . . 
1.6 . 2.4 3.3 . . 
1.0 . 2.5 2.75 . . 
2.0 . 3.4 J.7 . . . . 

La pointe de production se situe en mars-avril-mai. Les 3/4 des 
recoltes sont reali~~s au cours du 1er semestre de l'annee. Les noi>l recoltees 
au stade "tres ..Ures" (~ja tombees au sol ou gaul~s lorsque l'epiderme est 
completement brun) ont alors en 110yenne 14 mois ou davantagc a partir de la 
date de l'~sculation de !'inflorescence. 

La production de noi>l par arbre m!pend du nombre d'inflorescences, 

... 

du nombre de fleurs fet1elles par inflo.:escence, de la nouaison de ces fleurs. 
Chacun de ces caracteres est soumis aux variations cltmatiques et plus particulie
rement au>l basses t~ratures de l'hiver austral. 

Des observ3tions ont ete faites en septembre 1986 sur 40 Nains jaunes 
de Malaisie et sur 45 Nains rouges de Malai~ie pour lesquels les dates de castra
tion de chacune des inflorescences sont inscrites sur la feuiile qui sou~ient !'in
florescence (arbre Tltmoin). On peut ainsi avoir sur les 14 mois precedents le nom
bre d'inflorescences castrees par arbre, le nombre de fleurs de chacune d'elles 
(fleur ou fruit + cicatrice) ainsi que le nombre de noi~ (voir tableau page suj
vante). 



YARIAI ION 0[5 [MISSIONS 0' INfLORCSC£NClS (JUILLl J 198S • AOUJ 1986) 

I 
r 

I I 10 I 11 112/0S I 1/86 I I I 
' s 

7/0'> I tt 9 2 ' 4 

lllJM x GOA : ECHANllLLON DE 40 ARBRCS SAUf POUR 7/8S (20 ARBRCS raMen•R • 40) 

L Jnflorescence!I 26 2e 26 2e n }7 l6 '7 }9 40 l2 

i.. 
I h--urtt 260 2eo 2eo 264 l41 494 469 .. 1e 770 691 462 

t. nuu. 16 49 9 )1 Je 119 169 2SJ 20 19l 1)6 

11 1 lcur/infl. 10 10.0 10.8 9.4 10.} 1'.4 1),0 22.1 19.7 17.2 14.9 
p. cent inrl. ' 7/e'> a 6/86 6.7 7.2 6.7 7.2 8.S 9,6 9,} 9.6 10.1 1tJ.' 8.l 

n nuh./infl. 0.6 1. 7'> 0.} 1.1 1.2 J.2 4.7 6.e 6.l ~ 4.8 4.2S 
I IUUU INUll ( no i " 

)rieur 6. 1 17.'> },2 11.7 11.1 24.0 l6.} }Q,9 )1,8 27.9 29.4 

NRM x GOA : ECHANllllON DC 4S ARBRCS SAUf POUR 7/eS (2l ARBRCS ramen•R • 4S) 

i, rnf lore:icences 21 19 26 n '7 40 42 4l 4} 40 }8 

~ fleurR 238 2SJ 284 }~ 4SS see S92 e44 1 046 ezs S8l 

~ llOJ" 10 26 8 8 }7 88 118 2!>6 201 186 144 
f>. <.·ent infl. 
7/eS a 6/86 s. 1 4.6 6.} e.o e.9 9.7 10. t 10.4 10.4 9.7 9.2 

' 
n fll'ur/.infl. 11. 1 1},} 10.9 10.7 12.} 14.7 14.1 19.6 24.l 20,6 1S.J 
n noh/rnfl. o.s, 1.4 0.} 0.2 1.0 2.2 2.U 6.0 4.7 4.6S },8 

nouarnun( non. 4. l 10.l 2.8 2.2 8.l 1S.O 19.9 }0,l 19.2 22.S 24.6 
) n~ur 

16 I 7 

ZS 22 
280 212 

11. 2 10.6 

6,S 

-

}2 2) 

}60 234 

7.7 
11.2s 10.2 

1··~ 

-
22 

217 

9,9 

-
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21!> 
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Inflorescences castreP.s 

• le noaibre moyen d'inflorescences t!tllises par arbre de juillet 1987 
~ Juin 1986 est de 

9,6 pour les NJM 
9,2 pour les NRM. 

Certains arbres n'emettent aucune inflorescence normale, lesquelles 
n'cnt pas de fleurs femel:es (2 NRM) ou emettent oes inflorescences ayant 
des fleurs femelles"qui toutes avortent (2 NRH et 1 NJM) • 

• le nombre d'inflorescences csstrees est plus faible entre juin et 
octobre qu'au cours du restr de l'annee (graphique). Ce phe~ne ne joue 
pas de fa~on considerable sur !es variations mensuelles de la production de 
noix. 

• 11 semble que deux facteurs regissent ce phen~ne. D'une part, 
le nombre d'avortements d'inflorescences est plus eleve pendant les mois 
les plus froids de l'annee precedente (juillet-aout-septembre), et d'autre 
part la phase d'elongation de !'inflorescence et son developpement sont 
ralentis pendant les mois froids qui precedent la castration. 

est de 

Nombre de fleurs femelles par inflorescence 

Le nombre moyen de fleurs femelles par inflorescence sur 12 mois 

14.0 pour !es NJM 
15.5 pour les NRH • 

• Ce nombre ~st influence par !es variations saisonnieres. 11 est 
plus faible pour !es ~nflorescences castrees entre juin et novembre. Il est 
maximum en fevrier, mars, avril (graphique). 

• On retrouve !es memes types de variations que pour le nombre moyen 
d'inflorescences mensuelles : la Saison froide de l'annee qui recede a une 
influence majeure sur la formation d'ebaurhes flcnles femelles. 

Nombre de noix no~ees par regime 

Le nombre moyen de noix nouees par regime est de 
3,53 pour les NJM 
2,96 pour les NRM. 

I 
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• Ce nombre est tres faible pour des nains. 11 se situe ~eralement 
entre 4 et 5 ~ Sambava. Les variations saisonnieres sont tres importantes. Le 
nombre de noix par regime est d'environ une noix par inflorescence castree en 
juillet la octobre/novetllbre (1). 

• la courbe du nombre de noix nouees se superpose bien ll celle du 
nombre de fleurs femelles, mais le~ variations sont plus fortes pou:.· le nombre 
de noix (environ une noix sur le~ inflorescences castrees de juillet la novem
bre contre 5 pour celles de janvier ~ avril pour les NJH et 1 contre 4 envi-
ron pour les NRH, alors que l'ecart n'est que de 1 la 2 pour les fleurs femelles). 

On peut faire deux hypotheses qui sont sans doute complementaires. 
La premiere est que la saison froide qui reduit en N-1 le nombre de fleurs 
femelles affecte egaler.ent la physiologie de ces fleurs, dont un pl~s grand 
nombre est incapable de nouer. La deuxieme est que les fleurs qui arrivent 
en anthese pendant les periodes froides ant une mauvaise fecondation, soit 
que la receptivite de fleurs est amoindrie par les basses temperatures du 
moment, soit que le pollen emis par les pollinisateurs du meme champ perde 
en partie son pouvoir fecondant. Cette derniere cause pourrait etre verifiee 
en utilisant des pollen recoltes pendant l'ete. 

Trois facteurs font que la production de nains soit concentree sur 
une courte periode : 

- le nombre d'inflorescences au stade castration est plus faible 
pendant la saison fraiche ; !es variations sont dues a l'influ~nce de la sai
son precedente. L'amplitude de ces variations est en moyenne de 50 p. cent ; 

- le nombre de fleurs f emelles que portent des inflorescences 
castrees entre juin et novembre est egale~ent bas. Les variations peuvent aller 
du simple au ~ouble entre saison fraiche et mois chauds. l'influence de la 
saison fraiche de la saison precedente (n-1) reste le facteur majeur de cet 
ecart ; 

- le nombre de fruits par inflorescence castree entre juillet et 
novembre est tres nettement inferieur par rapport a celui trouve pour les 
inflorescences castrees en ete. L'ecart est tres important, de l'ordre de 
1 a 4 ou 5 et integre en partie !es variations du nombre de fleurs comme le 
montre !es courbes de taux et de nouaison. 

l'influence des basses temper"tues est primordiale, la nutrition 
hydrique est toujours correcte (deficit hydrique de 20 mm en 1984 et de 59 mm 
en 198~). 

De ces observations on peut deduire que la pointe de recolte devrait 
se situer en saison chaude et s'etaler sur 5 a 6 mois, qu'elle devrait etre 
tres accusee avec des variations de l'ordre de 1 a 6 ou 8 entre les mois les 
plus faibles et les mois les plus hauts. C'est ce que l'on observe effective
ment sur la moyenne des productions de 1981, 1984 et 1985. Le nomore de noix 
reco!te est nettement plus eleve en fevrier-mars-avril-mai et juin et cor
respond a un decalage de 14 mois environ entre la castration des inflores
cences et la recolte. 

(1) Juin n'est pas connu car, au ~oment des observations, les regimes etaient encore 
trop jeunes et les chutes naturelles n'avaient pas toutes eu lieu. 



68 

Sur le plan pratique, on pourrait, dans les conditions de Sambava, 
faire !'ablation totale de toutes les inflorescences au stade castration 
pendant les mois de ju~n a septembrP.-octobr~, periode pendant laquelle 
l'arbre ~t moins d'inflorescences ; celles-ci ont peu de fleurs femelles, 
les fleurs fetnelles ont une mauvaise nouaison. Les pertes theoriques sur 
l'annee seraient de l'ordre de 15 p. cent de la recolte. Celle-ci pourrait 
~tre pratiquement nulle car les ptlenc>aenes de compensation (report de la 
production d'une periode a l'aut~e) interviendront alors. 

Les mobilisations en ell!!taents mineraux sont importantes a l'epoque 
oli sort le plus grand nombre d'inflorescences portant le plus grand nOlllbre 
de fleurs femelles ayant un bon potentiel de nouaison. Les fU1DUres devraient 
se situer a la fin de la saison froide vers le mois de novembre. A cette 
epoque, les pluies ne sont p~= encore etablies mais le sol est suffisaament 
humide. 

la pointe de production des nains Centre fevrier et mai) est dif
ferente de celle des grands locaux, ou la production maximale se situe au 
3~ trimestre de l'annee. l'incidence de la saison froide ne se traduit 
pas de fa~on identique. Il sera interessant d'observer les variations sai
sonnieres sur les hybrides NJM x GOA et NRH x GOA de la zone IV. 

Previsions dE recolte Octobre 1986 a Septembre 1987 -

Si l'on considere qu'il ya en moyenne 14 mois de decalage entre 
12 castration d'une inflorescence et la recolte des noix mures, les previ
sions de recolte entre octobre 1986 et septembre 1987 doivent prendre en 
compte les castrations realisees entre aout 1985 et juillet 1986 corres
pondant au releve suivant : 
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A out 

Sept. 

Oct. 

Nov. 

Dec. 

Janv. 

fev. 

Mars 

Avril 

Mai 

ju in 

Jui!. 

p.m. 

A out 

Sept. 

1985 

1986 

1986 

" 
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CASTRATIONS OEPUIS AOUT 1985 

NJM NRM 

803 845 

761 785 

928 l oos 
1 111 t 180 

1 218 1 328 

1 455 1 597 

1 164 1 406 

1 416 1 652 

1 289 1 491 

1 149 1 122 

814 i6i 

728 652 

12 836 13 827 

722 618 

714 641 

TOTAL 

1 648 

1 546 

1 936 

2 291 

2 546 

3 052 

2 570 

3 068 

2 780 

2 271 

1 575 

1 380 

26 663 

1 340 

1 355 

Si l'on considere une moyenne de 3,5 noix par inflorescence pour 
les NJM et de 3,0 noix pour les NRH, les previsions sont de : 

HNJ : 44 926 noix - equivalent a 163 ha de plantation 
HNR = 41 481 noix 11 151 ha 11 

TOTAL 86 407 noix II 314 ha II 

Ce potentiel est plus faible que les realisations ~nterieures qui 
correspondent en moyenne a p: JS de ti.DO ha de plantation que l'on dcvrait 
retrouver lors de la prochaine campagne. Les nains sont en effet alternatifs. 

La production 1i1oyenne du champ serr.encier correspond a 400 ha de 
~lantatjon d'nv5t1des pa!_!n. [es arbr~s ont actuellement une qu1nza1ne 
d'annees. II est necessajre de prevojr un nouveau champ semencier qui sera 
mis en place en 198~ et produ1ra en 1992. 
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2.5 - LB PALMIER A BUILB 

2.51 - Le pal..aier a huile a Taaatave 

La pali;ieraie de Tamatave couvrait 1 172 ha dont un peu mains de 
t 100 ha realises avec du materiel selectio'llle par l'l~HO ant ete plantes 
entre 1969 et 1982. Les plantations 1981 et 1982 ant ete en partie abandon
nees ~voir tableau}. 

~r.uon•L 
..,~,..;cal 

[v'Jlntna 

(11110 

:~i.J ""':;Ac :en ._artie 
etl ~r,,.l•1CP: :aDandonnt!S 

'..l"l!.o ,,,. 
-~n flr"l)tlr1ce 

5AI • ioct •r" -'trT1-eale '1• L' Cvonrlr" ( anc LtP,,nc ·'"''lo\ r.:ici.'>n ·lo ~:lnnn ., suc1·,.. ,, v:i.11 t L., ;;o,t,.\P:\LiH). 

( 1 l fly1>,..,1 ... "'•lanococca " .~Lnc"n"t.• 

(ZI '-" urn<lur.r.to" \ Ln e:i•P"'-''" '"'"'-"' 
.\.nn ... .- ht f"ll-'lur.:ac1n" ,.o • ~>l&ntACL"" r,;al 1..9•P t' \n1it n\J ;, h1t l I oc '' • I 
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L'entretien de la plantation a ete, pour des raisons internes, 
neglige pendant de nombreuses annees. L'entretien de l'usine, d'une capacite 
de 6 T/heure, etait egalement insuf,·isant. Les tonnages d'huile de palme pro-
duits etaient de 904 T en 1983/84. -

La SOMAPALM, a partir de 1984, a dntrepris de remettre en etat la 
plantation et l'huilerie avec le concours financier du FED. 

Le potentiel de production a ete nettement releve ainsi que les taux 
d'extraction et l'on estimait qu'a partir de 1987 la production serait de 
10 000 a 11 000 T de regimes sur 1 000 ha environ de plantations rehabilitees 
correspondant a Z 000 T d'huile de palme/an. 

Le cyclone Honorine de mars 1986, tres violent, avec des vents de plus 
de 230 km/heure, a provoque des mortalites d'arbres et l'avortement d'inflores
c~~.ces en cours de developpement. Le pourcentage de mortalite par deg~ts du 
cyclon~, varie de 5 a 15 p. cent suivant les types de sol. la superficie, rame
nee a la densite normale de 143 arbres a !'hectare, n'est plus que de 880 ha 
envi~on au lieu de 1 000 ha. Les comptagesdesregimes et inflorescences ~ans 
la couronne, qui correspondent a la production des 6 prochains mois de la cam
pag~e, font penser que la recolte sera de l'ordre de Z 500 a J 000 T de regimes 
ayant un taux d'extraction diminue, soit 400 tonnes d'huile brute. 

Ces observations doivent etre confirmees avant de tirer des conclusions 
definitives quant au potentiel reel des arbres restants et a leur niveau de recu
peration. 11 faudra ensuite revoir le programme de replantation deja envisage 
pour remplacer progressivement les arbres trop ages, inaccessibles a la recolte 

a la faucille. 

L'historique de la production a ete le suivant 



TONNAGES DE REGIMES LIVRES A L'USINE 

ET PRODUCTION D'HUILE DE PALME ET DE PALHISTE A TAMATAVE 

I I Te11n•9• r•11 ... Hull• de pal- I Pel•late ' I I I I 

I Ca•patn•• I a • Taux d•ext. :t.prndult••:Tau• d'••tl Lin•• Tratt•• -i. prndultea 
I I ualnea I (S) I S r491 .. a • .• r,,, ... 
I a • I 

I I I 

I 1.915-11 l42t 13414(99.5) 552.2 I 16.2 12.1 z.1 
• 1976-77 736] :7156(17.2) 1217.5 I 11.0 131.0 1.1 
I I 

1977-78 10260 a9876(tl.J> 1715.4 • 11.4 221.1 2.l 

19"18-7' 9655 :9356(96.5) 1622.8 a 17.3 10~.4 1.1 

1979-80 5607 15471(97.1) 981.4 17.9 72.8 1.J ' " VI 

1980-81 5737 :5737(100 > 1009.t 17.6 83.4 1.5 

1981-82 4705 14431(94.2) 730.8 16.5 62.t 1.4 

1982-&l 6050 :sttt'1(t9.o> eee.a 14.8 60.4 1.0 I-
1983-84 5702 15416(95.0) 904.0 16.7 26.7 o.s • 
1984-85 6033 :6032(99.0) 1144.9 19.0 l&.6 - I 

I 
1985-86 7140 17154(99.8) 1280.0 1'1.85 84 1.2 I 

• I 

I 
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Ind,pend.-nt du phencmne cyclonique, on conatat• que les 
rendeaents th,oriques que l•on aurait pu obtenir ('~ l'ordre de 2,3 
tonnes d'buile a l'bectare) sont nettement iaf,rieur• l ceux 
qu'obtiennent certain• pay• producteur• (4 toanea/ha). Ceci tient 
pour une bonne part aux conditior.• 'cologiqu•• (t .. rature) qui 
ne sont pas tres favorables a Madagaacar aauf dan• la ~gion d'antalaha. 

Sur 1.270 tonnes d'buile brute produite l To..asina, 750 tonnes 
- ont ete raffinees a la raffinerie de Tcaaasina pree 'galement par 
la Somapala et 500 tonnes ont ete vendues au prix de 550 F/kg aux 
savonneries (*). 

Sur 750 tonnes d•huile raffinee, 40 i sont de l'buile fluide 
de consOllllation et distribuee par la SIMPA (seule Societe d'Etat 
ayant accepte de la distribuer), par Sc.apala elte-.e.. consideree 
comae grossiste au niveau de To ... sina, le reste par des negociants 
prives sur Tananarive. 60 i sont de l'buile concrete dont 70 ides 
pites savonneuses {qui ont des diffic~ltes d•ecoulement aupre• des 
savonneries) et 30 t de margarine en botte aux consommateurs. Alors 
que le ratio technique normal serait plutot de 60 i d'buile fluid~ 
et 40 4 d'huile concrete. 

L'huile brute de Manakara est vendue aux savonneries, y CCJllPrts 
aux savonneries artisanales. 

----------------
{*) Ravandison et Vero (80 t des enlevements), 15 a 20 clients 

savonniers en tout. 
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2.52-Le palmier a huile a Manakara 

a - Bistorique 

La pal•eraie industrielle de Manakara a ete etablie 
dans le cadre de !'Aire de A1se en valeur Rurale (A M v R) 
d'A•bila-Manakara entre 1965 et 1973. 

724 ha. 
La superficie de la plantation industrielle est de 

Operation Manakara 
Service civique 

607 ha 
117 ha. 

La repartition des surfaces plantees par type de sol 
est donnee au tableau I (Ref. doc. IRHO n° 1919 bis - C. DANIEL). 

Les premi~res plantations realisees entre 1965 et 1968, 
d'une superficie d'environ 175 ha, sont constituees de materiel 
DURA, mains riche en pulpe done en huile de palme que le materiel 
TENERA en provenance de l'IRHO implante par la suite. 

Jusqu'en 1984 la plantation de 607 ha etait geree directe
ment par la Direction de la Vulgarisation Agricole du MPARA. A par
tir d'octobre 1984 la gerance a ete confiee ~ la SOMAPALM pour une 
duree de trois ans renouvelable. 

En 1979, on estimait que la moitie des parcelles n'etait 
pas entretenue (Doc. IRHO 1528 de mai 1980) : mauvais drainage par 
suite de manque de mo~~~s mecaniques entraina11t des phenom~nes 
d'hy~romorphie dans ct taines zones, elagage periodique non realise 
d'ou une perte de regimes qui ne sont pas recoltes et une perte de 
fruits, mauvaise qualite de la recolte. L'atelier d'extraction, ru
dimentaire, ne travaillait pas ~ son plein rendement et les pertes 
en huile sur regimes etaient importantes. 

En octobre 1986, apr~s deux ans de gestion de la SOOEPALM, 
la plantation a pu ~tre partiellement rehabilitee, de fa~on specta
culaire ; les travau~ continuent. 

Les 117 ha du Service Civi ue ne sont pas concernes par 
cette reh l l at1on. ne c1nquanta1ne d'hectares a ete abandonnee 
par le passe. Le reste de la plantation a ete partiellement suivi, 
avec un minimum d'entretien faute de credits et de moyens en per
sonnel. En 1983 et en 1984, il n'y a pas eu de recolte. La SOMAPALM 
a pris en charge l'elagage des arbres, la recolte et le transport 
des regimes~ !'atelier et commencera en fin 1986/debut 1987 le 

.. I. 



Tableau I JNV£NTAIRE DES SURfAC£S PLANTEES (ha) 

( \1111pil f:l 1 cs 
~ I' I .u1 t" I i un 

I 1)h 5-(~6 

111hb-h7 

:_ 11)61-t>H 

I ~lhH-h'> 

19ti•1-]U 

f l}}0-71 

I ~>7 I - 7 :! 

I '>7 :!- 7J 

l : :\ l luvi ons 
I 0 . 
(I): 1·1.•cc11t1~s 

: (fl .. uvc M.111anano) 

1, ' 5 
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0 

0 

0 

0 

0 

0 

I 11 I .'1 td •u1 lo 1, ' '; 

: 
: So l s de m1\ ra i s 

plus uu 111oi11::1 : 

ovuluJs 

55,7 

86, I 

1 5, 7 

0 

109,6 

198' 1 

90,6 

20,0 

57 5, H 

Colliues 
t1•01·lclno 

hu!lu l ti 'lllO 

0 

0 

0 

0 

H,O 
1 J. ,, 

5,6 

0 

27,u 

Tatnl 1 Servic~ 
OX p l 0 l t 1§ f>U r I c 1 V l q U U 

l'operntldn s(sol de murats)a 
Mnnakara 1 

60,2 

86' 1 

1 5' 7 
0 

117,6 

211' 5 

96,2 
20,0 

(;07' 'J 

,, • 5 

1 I , 9 
0 

0 

28,3 

17,5 

21 '2 
) '.). ,, 

' 16, 8 

( l) Campaguus du plantation : do Soptemhro i1 .lulu <lo 1 'urmJe s11i\•ante. 

• 
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ptu11te it 
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!>H, 0 

I 5, 7 
0 

11, 5, 9 
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n~ttoyage des parcelles. Elle verse 15 r par Kg de regi•es. Cet 
arrangement per•et au Service Civique de ne pas perdre la recolte 
et a la SOMAPALM d'augmenter sa production d'huil~, Au~ conditions 
actuelles du marche cette op,ration est rentable. 

b - Production de r!gi.Dles et d'huile {tabieau II) 

Production actuelle -

La production d'huile de Manakara a atteint 106 T en 1978 
puis elle n'a cesse de decroitre pour se stabiliser autour de 
82 T en 1982 et 1983. Elle s'accroit a parlir de 1984-85 et at
teint 116 T pour cette ca•pagne et 204 T pour la ca•pagne 1985/86 
qui a suivi. Les previsions de production de la ca•pagne 1986-87 
en cours sont de plus de 300 T d'huile de pal•e ; elle a ete 
estimee par co•ptage de la recolte pendante d'un echantillon 
d'arbres (production sur 6 mois). 

L'atelier aura a traiter au debut de l'annee 1987 beau
coup plus de regimes qu'au cours de toutes les autres annees pre
cedentes. Sa capacite actuelle est i~suffisante compte-tenu des 
pointesde recolte (Tableau III). Il a ete propose de faire im
mediatement !'acquisition d'un equipement compresseur-palan pour 
accelerer les operations de manipulation des paniers de fruits 
cuits au feu de bois et a les transferer a la presse. La rehabi
litation de la palme~aie de Hanakara et les resultats obtenus 
necessitent que !'atelier d'extraction soit revu pour lui adjoin
dre une chaudiere qui aura pour autre avantage d'economiser du 
bois. L'alimentation en eau est egalement a refaire. 

L'influence de la saison froide sur les variations sai
sonnieres de la production est encore plus nette a Hanakara qu'a 
Tamatave. Les recoltes sont tres faiales en Aout, et aucun regime 
n'arrive a maturit~ normale en septembre et en octobre. les arbres 
produisent pendant 9 mois de l'annee avec une pointe accusee entre 
mars et mai. Pour :a campagne 1985/86 par exemple, pres de la 
moitie des regimes ant ete recoltes pendant ces trois mois. A 
cette periode le poids moyen du regime est egalemet1t plus eleve 
qu'au debut et qu'a la fin de la campagne. 

Evolution de la produr~ -

Les conditions de cljmats et d~ sols de Hanakara ne per
mettent ~as d'esperer des fortes productions de regimes sur l'ac
tuelle plantation, 
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Tableau II 

PRODUCTION DE REGIMES ET D'HUILE (en T.) 

~uperficie Regimes Hui le de Taul\ I 

Campagne 
OU I recoltee es times I Palme ( T) el\ traction Observation~ 

annee estimee(ha) (T) 
I 

1978 500 1 670 106,9 

1979 500 1 500 94,5 

1980 500 840 49,5 

1981 380 260 28,2 

1982 380 490 82,0 

1983 380 910 82,0 

1983/84 250 1 180 62,0 partiel 

1984/85 400 923 116,2 12,6 

1985/86 550 1 472 204,3 13,8 

Previsions 575 2 100 JOO 14,0 

1986/87 

La region est caracterisee par une bonne pluviometri~ 
generale qui peut devenir el\cessive dans la periode cyclonique 
et entrainer, du fait de la nature des sols, une inondation 
te~poraire de la plantation et necessitant un reseau de drainage 
bien dimensionne et regulierement entretenu. le facteur le plus 
defavorable reste les basses temperatures de l'hiver austral. 

La grande majorite de la plantation est situee sur sol 
de marais constitue d'un horizon superficiel d'epaisseur variable 
de 10 a 50 cm, surmontant des horizons de gley compacts ou de 
sable blanc. La croissance des arbres est ralentie. Le drainage 
est obligatoire. 

Les sols sont tres pauvres chimiquement et doivent rece
voi r des engrais potassiques et azotes, ce qui n'a pratiquement 
pas ete fait dans le passe. Les fumures minerales ont ete appliquee 
de nouveau depuis un an sur une partie des plantations. 

PL~~TATIONS VILLAGEOISES -

Au tout debut du projet palmier de Manakara 400 ha de 
plantation ant ete realisees par des v1lageois, la moit1e envi
ronetant a moins de 30 km de l'hu1lerie. La collecte des regimes 
s'est averee tres d1ffic1le. Ce n'est qu'en 1985/86 que les pay
sans ont ete sens:bilises. On espere que quelques dizaines de 
tonnes de req1mes pourront ~tr~ recoltees en 1986/87. Ces plan
tat 1ons n'auront pas une importance marquee sur la production 
d'huJ le. 
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3..1 - LIS BU1LBJUBS 

3.111 - Le pare ezi•taat 

Les huileries de graines soot des installation~ qui ont pour vocation de 
transformer les graines ~n huile et tourteau 1 par oppcsition aux huileries 
de fruit qui ne fournissent que de l"huile. 

Lors de la aission que nous avons effectuee a Madagascar au cours 
du dernier triaestre 1986 1 nous avons effectue le recensement des huileries 
de graines. 

Par comparaison au recensement effectue a peu pres a la meme epoque 
en 1979 et publie en 198C dans l'etude I.R.H.O. sur la restructuration 
de l'industrie malgache des corps gras 1 nous avons constate que la situation 
a evolue de la maniere suivante : 

Huileries ayant maintenu une activite 

Contre vents et marees 1 malgre des difficultes d 1 approvisionnement 1 

ces hutleries ont maintenu une activite avec leur equipement existant. 
Elles ont pu le faire parce qu'elles etaient plus OU moins bien equipees 
pour traiter des graines de COtOn 1 seule matiere premiere disponible a 
defaut de l'arachide dont la production n'a pas cesse de diminuer. Certaines 
ont pu mettre en oeuvre du coprah 1 voire des graines de Baobab et de Kapok. 

Depuis 1985 et encore plus en 1986 1 l'activite de ~es huileries s'est 
accrue grace a l'apport du coprah de Sambava. 

Ces huileries sont : 

La S.I.C.A. (Abdulla) a Harondava 
La S.I.B. (Barday) a Mahajanga ; 
La S.E.I.H. (Kam) a Hahajanga ; 
La S.I.K. (Kaderbhay) a Maintirano 
La S.C.I.H. (Cassam-Chenal) a Antsiranana. 
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Huilerie ayant 1"0lontairement reduit son activite 

Faute d'approvisionnement en quantite suffisante, la ~apacite de 
trituration a ete reduite. . 

C'est le cas de l'Huilerie Centrale de Tananarive a Tanjambato : 
sur 10 presses existantes en 1979, il n'y en a plus que 2 qui fonctionnent. 

Si la necessite se faisait sentir de remettre les 8 presses arretees 
en service, il conviendrait d'en reconsiderer les c~nditions (Rehabilitation 
ou nouvelles presses). 

Huileries ayant ete stoppees pendant plusieurs annees 
puis remises en route en 1986 

Devane les dif.ficultes d'approvisionnement, notamment pour l'arac~ide, 
leurs proprietaires ont decide d'arreter provisoir~ment ces huileries. 
Puis avec la disponibilite du coprah de Sambava, elles ont ete remises 
en route au cours de l'annee 1986. 

Ce sont : 

• La S.E.I.M (Kam) a Tanj- ~bato ; 
• L'Huilerie Akbaraly a Toamasina. 

Ce sont : 

Huileries ayant stoppe leur activite, mais susceptibles 
d'etre remises en service clans des conditions a definir 

• La S.N.H.U. a 'foliara. Cette entreprise est en faillir:e. Les conditions 
de sa remise en service sont d'ordre technique, administratif et financier ; 

La S.I.N.P.A. a Antsohihy ; 
• La S.E.I.M. (Kam) a Ambatondrazaka. 
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La remise en route ou non de ces huileries, ainsi que l'activite 
future des huileries citees precedemment dependra de !'evolution des productions 
d'cleagineux dans les annees a venir. 

Le cas de la S.N.H.U. a deja ete particulierement etudie par divers 
organismes avec diverses propositions : rehabilitation avec ou sans utilisation 
de l'installation DE SMET d'extraction au solvant, nouvelles presses avec 
ou sans solvant, arret definitif et installation de petites huileries 
dans la region de Toliara. Chacune des solutions devra etre examinee et 
fournir des criteres de decision. 

Les deux huileries de la S.I.N.P.A. specifiquement adaptees seulement 
pour l'arachide, si les approvisionnements permettent leur reouverture 
devront etre rehabilitees. La S.I.N.P.A. envisage leur transformation 
pour le traitement des graines de coton, peut-etre du coprah, et notamment 
deplacer l'unite de Fianarantsoa vers Port-Berge OU la HASYMA eprouve 
des difficultes a ecouler ses graines de coton. 

La S.E.I.M. a Ambatomdrazaka envisage de traiter du coprah de Sambava 
a partir de 1987. 

Nouvelles huileries 

Ce sont : 

L'Huilerie HAMISOA 2 Antsi~abe 
• L'Huilerie filiale de S.E.I.M. a Sambava. 

On sait que l'huilerie MAMISOA de capacite 300 tonnes par jour a 
ete specifiquement construite pQur le traitement des graines de soja. 
Halheureusement, la production actu£lle de soja est telle que les activites 
possibles de l'usine ne depassent pas deux semaines par an. Afin de creer 
une activite supplementaire, on y traite environ 3 500 tonnes de graines 
de coton de Tulear par extraction directe au solvant fournissant un rendement 
en huile superieur a l'extraction par presses mais avec les inconvenients 
suivants 

cout eleve de transport des graines jusqu'a Antsirabe 
- tourteau de qualite inferieure ; 
- cout energetique plus eleve ; 
- cout de transport de l'huile si on veut transferer vers Tulear. 
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Pour assurer un meilleur avenir a l'huilerie de MAKISOA, il faudrait 
transformer l'usine d'Antsirabe en huilerie aultigraines, capable avec 
l'adjonction de decortiqueurs ap~ropries, d'une preparation et d'une presserie 
(fonctionnant en prepression) de traiter d'autres aatieres autres que 
le soja, a savoir : l'arachide, le coton, le tournesol, le coprah, le 
palmiste, etc. 

L'huilerie filiale de S.E.I.K. a Saabava s'est rapprochee de cette 
zone pour triturer le coprah disponible et en faire de l'huile utilisee 
a la fabrication du savon. 

Huilerie ayant disperu 

11 s'agit de l'huilerie GORIER a Ankonab' dans la region du lac Itasy. 
Cette huilerie a ete arritee et le materiel a ete repris par K. Kam. 

Huilerie ALADDI ALI BAY i lsaalana 

Les difficultes d'acces de cette region ne nous ont pas pennis de 
visiter cette huilerie. Lrs informations que nous avons re~ues nous font 
penser qu'elle fonctionne avec des graines de ricin. 



* 

LISTE l>ES llUILERIES l>E GRAINES UE MAL>AGASCAR EN 1986 COMPARHE A LA SJ'l'UA'l'ION DE 1979 

I 
I ____ _ 

Loca U sat ion I 
I Ra iaon soc ia le 
I en 1979 
I 
I 

FARITANY D'ANTANANARIVO 
I I 

1979 

Situation 
en 1979 

Tanjombato ~uilerie CentraldFonctionne avec 
I de Tananarive I 10 preaaea 
I (HCT) I 
I I 

Tanjombato IHui lerie Pet ridi&I Fonct ionne 

Ankonab& 

I 
I 
I 
I 
I Hui lerie Gohier 
I 
I 

FARITANY DC TOLIARA 
I 

Toliara I Soc. Nat. des 
I Hui lea de To
i liara (SNHU) 
I 

Horondava I Soc. Induatri-
~lle Commerciale 
I Abdulla (SICA) 
I 

lsoanala I Soc. Aladin 
I Ali Bay 
I 

* Antsirabe I 
I 

Fonctionne 

Fonctionne 

Fonctionne 

Ft1nctionne 

Craine a 
traittSea 

Arachide 

1986 

I I 
I Raison sociale I Situation 
I en 1986 I en 1986 
I I 
I I 
I I 
I I 
I lluilerie Cen- .. oncttonne avec 
I t ra le de I 2 presses 
I Tananarive HCT I 
I I 

Arachide/coton ISociete d'Entre~Remlse en aer-

Arachide/coton 

prlse Indus- I vice en 1986 
trielle de Ha-•pre1 arrit plu

dagaacar (SEIM) I sieura anntSea 
I 

N'exiate plus t-lattSriel repria 
* 1 par SEIM (Kam) 

Arachlde/coton I S.N.H.U. Ne tonctlonne 
paa actuel.t 

Gralnes 
traldea 

Arachtde/coton 
ricln/coprah 

Coprah de 
Sambava 

Arachide/coton I S. l.C.A. Fonctionne IArachide/coton 
Baobab 

Arachide/coton I Soc. Aladtn 
Ali Bay 

* Mamiaoa 

Baobab 

Fonctionne I Rictn 

Fonctionne I Soja 

'° ""' 

, 



l.ISTF: DF.S llUll,EIUF.S UE GHAINF.S l>E MAUAGASCAR EN 1986 COMPAREF. AVF.C LA SITUATION DF. 1979 

I 1179 1111 I 

Localisation I I I \ \ I I Haison sociale I Situation I Gralnes Raison soclale I Situation I Graines I 
I en 1979 I en 1979 I traitees eli 1986 I en 1986 I traltees I 

I I I I I I 
FARITANY UF. MAllAJANGA I I I I I I I I I 

Mahajanga I Soc. lndustrielle I Fonctionne I Arachide/coton s.1.u. Fonctlonne I AracMde/coton I 
· du Uoina (S.1.13.) I I coprah/kupok I coprah/kapok I 

I I I I 
l\htha.jtmga I Soc. d'F.ntreprise I Fonctionne I Arachlde/coton S.F..l.M. Fonctlonne I Arachide/coton I 

· lndustrielle de I I coprah I coprah I 
Madagascar (St:IM) I I I 

I I I I 
Maintirano I Soc. lndustrielle I Fonctlonne I Arachlde/coton S.l.K. Fonctlonne I Coprah euent~ I 

Kaderbhay (SIK) I I I de Sambava I 
I I I I 

Antsohihy I Soc. d'lnteret I Ne fonctionne I Speclallsee s.1.N.P.A. Ne fonctlonne I Speclallsee I 
Nationa\ des Pro- I pas faute de I arachlde pas I arachlde I 
auits Agricoles I gralnes I seulement I seulement I 

(S.l.N.P.A.) 

1-'ARITANY D'ANTSIH.ANANA I 
I 

Antsiranana I Soc. Commercialel Fonctlonne 
I lndustrielle de I 
I Madagascar (SCIM) 
I I 

Sambuvu I - I 
I I 

I I 
I I . 
I Arachlde/coton I S.Cl.M. I Fonctionne I Coton/coproh 
I coprah I 
I I I ' 

I I I I I 
I - I Fillale smM I Ponctlonne I Coprah I 
I I I I I 

'° N 



USTE UES llUILHRIES UH URAINES UE MAl>AGASCAH HN 1986 COMPARE1': AVl~C LA SITUATION Jo:N 1979 

---- ---- - -------- I I 
• 1979 1988 I 

l.ocalisation I I I I 
I Raison sociale I Situation I Groines I Raison sociale I Situation I Oralnes I 
I en 1979 I en 1979 I traltees I en 1986 I en 1986 I traltees I 
I I I I ______ J _______ ___J_ __________ J --r- -------T-- --------- -- -- T - 1----- - r--- - --- ----- ---1 

FARITANY OF. TOAMASINA I I 
I I I 

Toamasimt I lluilerie Fonctionne Coproh HuUerle I Apres plusleurs I Coprah de 
I Akbaraly Akbaraly 1 anm~es d'arrit a I Sambava 
I I ete remlse en I 
I I route en 10/86 I 
I I I 

Ambatondrazaka Soc. d'Entreprise Fonctionne Arachlde S.F..l.M. I Ne roncllonne I 
I lndustrielle de I plus depuls plu- I 
I Madagascar SF.IM I sleurs annees I 
I .,ense redemarrer I 
I I en 1987 avec du I 
I lcoprah de Sambava 
I ------~---~---~ -------1 

1''ARITANY UH FIANAltAN1'SOA I I I I I I 
I I I I I I 

Fianarantsou I Soc. d'lnteret I Fonctionne I Arachide I S.l.N.P.A. I Ne Conctionne I I 
I Notional des Pro- I I I I plus raute de I I 
I duits Agricoles I I I I gralnes I I 
I (S.l.N.P.A.) I I I I I I 
I __J 

'° ""' 
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J.ll2 - EbMle des aipac:it._ de IDi9e en euwe et des proclllctians effectiws 
des Builieries de grames de llacllpBcar 

Dan• les tableaux suivants, nous avons detenaine la capacite de aise en 
mivre des buileries de graines fonctionnant en 1986 dans le ca• ou elles 
seraient utilisees a 80 t (l) avec l'une des trois principales graines 
actuelleaent connues a Madagascar, a savoir : 

- l'arachide en coques 
- les graines de coton 
- le coprah. 

Les chif fres annonces sont obtenus a partir des capacites reelles 
indiquees par les proprietaires ou directeurs des huileries que nous avons 
,;isitees. 

Ces c:apacitea aont d'finies par le• quaatit'• d'a.ande• ai•e• en caavre 
a la presserie. 

En effet, en adaettant que l'approvisionnement se fasse correctement, 
c'est toujours la quantite d'amandes absorbee par les presses qui conditionne 
la capacite de l'huilerie de graines. 

Ceci suppose aussi que le reglage des presses soit fait de telle fa~on 
que la teneur en huile residuelle soit inferieure a 7-8 t dans le cas OU 
l'huilerie ne fonctionne pas avec du solvant. 

On considerera les cas suivants : 

- coprah : mis en C2Uvre tel quel ; 
- arachide : mise en atuvre des amandes apres decorticage 
- coton : mise en atuvre des amandes apres decorticage. 

(1) Le taux moyen de 80 t d'utilisation d'une unite industrielle compte 
tenu des mises er route et des arrits, des nettoyages des installations. 
Un taux identique sera pris en coapte pour la determination des capacites 
necessaires dans le cadre du futur plan directeur oleagineux. 

------------------------------·-·--------------------------------___J 
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Les capacites des huileries de graines de Madagascar sont fournies 
dans les monographies etablies dans chacune des societes visitees. 

Les monograpbies des huileries de graines sont jointes en annexe au 
diagnostic sur les huileries de Madagascar (chap. 3 et 4). 

Chacune de ces aonographies coaprend les paragraphes suivants 

- description de la societe 
- les directeurs designes i 

- definition de l'huilerie 
• procede eaploye i 

• procluits obtenus i 

capacite installee 
capacite reelle de mise en 12Uvre ; 

- production au cours des dernieres annees et taux d'activite de l'entreprise 
- potentiel de production d'huile brute et raffinee sur la base de 

rendements normaux i 

- investissements projetes. 

Les tableaux cites precede111111ent sont essentiellement des documents 
de travail et de reflexion permettant d'estimer d'une part, la capacite 
de mise en Cl!Uvre des graines oleagineuses produites actuellement et d'autre 
part les capacites nouvelles qu'il y aura lieu d"envisager dans le cadre 
d'une augmentation de la production agricole des oleagineux. 

D'ores et deja, ces tableaux appellent les reflexions et remarques 
suivantes : 

A - Mise en cmvre des gra.ines de coton 

- La capacite de la S.I.C.A. a Horondava est limitee par celle des 
decortiqueurs. A~ec des decortiqueurs dont la capacite serait adaptee a 
celle de la presserie, la mise en muvre annuelle pourrait itre doublee. 

- La S.E.I.M. a double sa capacite en 1986 par l'apport d'une presse 
ANDERSON venant de l'une des huileries de Tanjambato. 

- On constate la part importante que prend le Faritany de Mahajanga 
dans la trituration des graines de coton. Ce desequilibre provient de l'arret 
de la S.N.H.U. a Toliara. De ce fait on arrive au paradoxe que les huileries 



.. 

96 

ae Flaignent de ne pas pouvoir travailler a pleine capacite et que la HASYMA 
ne peut pas livrer la totalite de sa production. 

- La capacite totale de aise en atUvre de graines de coton par les 
buileries actuelleaent en fonctionneaent, sur la base d'un taux d'activite 
de 80 4 est d'environ 3 900 kilos a l'beure. La disponibilite des graines 
de coton aura ete en 1984 et 1985 d'environ 15 000 tonnes. Ceci represente 
environ 3 850 beures de fonctionneaent. 11 reste un potentiel d'environ 
l 900 beures pour la aise en atUvre d'autres oleagineux : arachide, 'oprah, 
etc. 

- - - ------------------· 
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DETERMINATION OE LA CAPACITE DE MISE EN OEUVRE ET DE PRODUCTION D'HUILF. 
RAF'PINEF. r>ES JfUlf.Immr. rm GRAINES f'(}N~TIONtlAN'l' A (,A PIN OF. 10~6 

I TAUX I CAl'ACITE ANNUELLE DE ICAPACITE ANNUELLE DE PRODUC-

FARITANY ' SOCIETE D'ACTIVITEI HISE EN OEUVRE TION D'HUILE RAFFINE! 
' ' BASE IARACHIDE ICRAINES I COl'RAH IARACHIDE I COTON COl'RAH 

1984/86 I coguEs IDE COTON 
I I 

ANTANANARIVO I H.C.T. Tanjombato I I 3 288 T I I 2 304 T l 000 T I l 356 T 
I I 

S.E. I .H. Tanjombato I 1986 I - I - I l 152 T - I 676 T 
48.6 % I I I I 

I I 
TOTAL I I I 3 288 T I I 3 456 T l 000 T I 2 032 T 

I 
TOLIARA I S. l.C.A. I 1985 I I I I '° ...., 

Horondava I 92,l % I 3 288 T I l 384 T I 2 304 ·r l 000 T 188 T 1 356 T 
1984 I I I 

59,2 '1. I I I 

ANTSIRANANA I S .C. l.H. I 1985 I I I 
Antairanana I 86,8 '1. I l 640 T I l 920 T I 1 152 T 498 T 261 T 678 T 

1984 I I I 
54,2 '1. I I I 

Asaocie SEIM I 1986 I - I - I 922 T I - - 494 T 
Sambava I 40, 5 '1. I I I I 

I 
TOTAL I I I 1 640 T I 1 920 T I 2 074 T I 498 T 261 T l 112 T 

I 
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DETERMINATION l>E LA CAPACl'l'E l>E MISE EN OEUVltE ET DE PHODUCTION D'llUll,E 
RAFt'INEE DES llUILERIES DI:: URAINE~ FONCTIONNANT A LA FIN DE 1986 

TAUX I CAPACITE ANNUELLE DE ICAPACITE ANNUELLE DE PRODUC-
D'ACTIVITEI HISE EN OEUVRE I TION D'HUILE RAFPIN!! 

BASE IARACHIDE I GRAINES I COPRAH lARACHIDE I COTON I COPRAH SOCIETE 

--------------------·---- 1984/86 I COQUES IDE COTON I I I I I _T_______ I -1 .. I 

HAHAJANGA 

TOTAL 

(1) Capacite de raffinage 

S.I.B. 
Mahajanga 

S.E.I.M. 
Mahajanga 

S.I.K. 
Maintirano 

1984 
42,8 7. 

1985 
79,0 % 

1984 
63,2 % 

1985 
66,2 % 

1984 
19,2 7. 

1985 
14,4 4 

3 288 'r I 7 696 T I 2 304 T l 000 T I l 046 T I l 356 T I 
I I I I 
I I I I 
I I I I 
I I I ( l )I 

9 856 T I 11 520 T I 6 912 T 2 996 T I l 568 T I 3 000 '1' 
I I 
I I 
I I 
I 

l 640 T I l 152 T 498 T 678 T 
I 
I 
I 
I 

14 784 T I 19 216 T I 10 368 T 4 494 T 2 614 T I 5 034 T 
I I 

limi tee a 3 000 tonnes I I I I 
TOAHASlNA 

I 
I 

I < 2 > 
Huilerie AKBARAL'i I 1966 I - I - I l 152 T - - I 676 T I 

I 
I 

Toamaaina 147/48 % I I I I I 
I I I I I I 

12> l.e raffinage peut etre confU a SOMAPALM I I I I I 

'° Oii 
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DETERMINATION DE LA CAPACITE DEMISE EN OEUVRE ET DE PRODUCTION 
D 'HUILE RAFFINEE DES HUILERIES DE GRAINES FONCTIONNANT 

A LA FIN DE 1986 

CAPACITE AIM.ELLE OE MISE I CAPACITE »HJELLE DE PROOOCTION 

' I I FARITANV EH OEUVRE 0' l«J ILE RAFF I NEE 

I ARAOtIDE GRAINES COPRAH ARAOtIOE COTIW COPRAH 

I COCIJES DE COTIW 

A.1tenenerlva 3 21111 T - 3 '1511 T I 000 T - 2 032 T 

Tall•r• 3 2118 T I H'I T 2 30'1 T I ODO T 11111 T I 3511 T 

Ant•lr•n•n• I 11110 T 1 no T 2 07" T "91 T 2111 T I 112 T 

Meh•j•ng• '" 78" T ID 3111 T 'I 111111 T 2 111" T 2 11111 T 5 03" T 

I TOAMASINA - - I 152 T - - 11711 T 

I 
TOTAL 23 000 T 22 520 T Ill 3511 T I! 9112 T 3 illl:J T 10 210 F I 
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1 - Ilise en cmwe du coprab de Sambava 

- Les huileries se sont lancees petit a petit vers la trituration du coprah 
de Saabava pour en faire une huile de savonnerie. Au prix de 300 Fag le 
kilo, l'interit n'est pas evident. 11 est preferable et plus rentable d'utiliser 
des matieres grasses iaportees dans le cas OU les devises etrangeres sont 
disponibles. De ce fait, l'huile de coprah ne constitue qu'un palliatif 

dans un contexte de penurie de savon. 

- Les huileries coaaencent •eulement a coaprendre qu'elles peuvent 
apres raffinage produire un corps gras alimentaire a base d'huile de coprah 
et ainsi la coamaercialiser plus facileaent. 11 faut souligner que l'etat 
actuel des installations de raffinage, notmiment des desodoriseurs n'est 

pas tres encourageant. 

- Ceci explique pourquoi, malgre la penurie, la societe SOAVANlO rencontre 

des difficultes pour ecouler sa production de coprah. 

- La capacite totale de mise en Cl!Uvre de coprah par des huileries ac
tuellement en fonctionnement, sur la base d'un taux d'activite de 80 ~ est 
d'environ 2 800 kilos a l'beure. Si cette mise en C1Uvre venait en compl~ent 
de la trituration de la graine de coton, compte tenu des 1 900 heures dispo
nibles, ceci representerait une possibilite de traitement de 5 320 tonnes 

par an. 

c - Conclusion. Possibilite de mise en c:euvre d'autres graines 01eagmeuses 
arachide, toumesol, palmiste, kapok, ba.Obeb, ricin, etc. 

Les huileries actuellement en fonctionnement seront saturees pour un 
taux cl' activite ra~.sonnable de 80 '%. avec 15 000 tonnes de graines de coton 
plus 5 000 tonnes de coprah. Cette production sera atteinte en 1988. 

En consequence, dans le cas de developpement de la production agricole 
des oleagineux •developpement indispensable pour l'autosuffisance de Madagascar 
en huiles alimentaires, voire huiles industrielles-, il faudra envisager 
des capacites supplementaires de trituration sous la forme d'unites nouvelles 
a creer, et/ou rehabilitation des unites existantes. 
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3.113- Etat des huileries de graines 

Les huileries de graines varient dans la qualite des installations 
surtout quand elles sont constituees d'elements divers provenant de 
plusieurs origines. C'est le cas de S.N.H.U., H.C.T. et S.E.I.M. (Mahajanga). 
Il est certain que pour ces trois usines, la restructuration devra 
inclure une mise en place lo3ique des appareils. 

Cependant les huileries souffrent toutes d'un meme etat economique 
vieilles machines, manque de pieces de rechange, disparite du materiel. 

Toutefois, le principe de fonctionnement des presses a huile 
n'est pas change fondamentalement. Les machines existantes pourront 
etre revisees en rempla~ant certaines pieces : arrange~ents d'arbre, 
barreaux de cage, cones de friction, etc. 

3.114 - Production et rendement 

En 1985, la production d'huile brute aura ete la suivante : 

FAIUTANY SOCIETE 

I 
MA Tl ERE Cl.•ANTITE DESTINATION 

PROOUITE 
(TCl'<INESJ 

ANTANANAA I VO H.c.r. I ARACHIOE 30.0 RAFFINAGE 

COPRAH 18 I .O SAVONN •• COSMET • 
RICIN 38, I INOUSTRIE 
COTON ]II, 2 RAFFINAGE 

2113. 3 

TOI.IARA s.1.c.A. ARACHIOE 21.0 RAFFINAGE 

SAOBA8 aa.o RAFFINAGE 

COTON 102.0 RAFFIN.l!GE 
Hit, 0 

MAHAJANGA s. I.e. COTON I IOQ.O RAFFINAGE 

COPRAH 88.0 SAVONN •• COSMET. 
I IU.O 

S0 E.I.M0 COTON 530,0 RAFFINAGE 

ARACHIOE a~.o RAFFilllAGE 
8 .... 0 

S.I.K. COPRAH QI, 0 9AVONft 0 • cos,.;e:r. 

ANT9lRANANA S.C. I .M. COPRAH 523.0 SAVONN •• COSMF.T • 
COTON 53.0 

TOTAi. 130. J 
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Pourl986 et 1987, on peut estimer la production d'huile brute coBD.e suit 

A partir des 6 huileries ci-dessus environ 

- A partir des huileries SEIM a Tanjombato, 
Akbaraly a Toamasina, huilerie de Sambava, 
toutes trois consacrees a la trituration du 
coprah environ 

- A partir de l'huilerie MAMISOA 
huile de soja 
huile de coton 

- A partir de huilerie d'Isoanala 
huiles industrielles diverses 

reparties comme suit 

- huiles destinees au raffinage 
huiles industrielles, savonneries, 
cosmetiques 

environ 

TOTAL 

3 000 T 

500 T 

200 T 
560 T 

60 T 

4 320 Tonnes 

2 350 Tonnes 
2 000 Tonnes 

Les rendements annonces soot generalement inferieurs d'environ 
20 1. par rapport a ce qu'ils devraient etre dans les conditions actuelles 
de fonctionnement des presses. Seule la S.I.B. annonce des rendements 
corrects dans le cas de la trituration de la graine de coton. 

Nous avons prele~e des echantillons de graines et de tourtea~x 
qui ont ete analyses dans les laboratoires de l'I.N.R.A. a montpellier. 
Les resultats et c01!11Dentaires soot presentes ~n annexe du chapitre 
3 de cette etude. 

Au cours des conversations que nous avons eues, il a ete difficile 
de nous faire une idee objective de la situation. De nombr~ux pretextes 
sont avances : qualite des graines, teneur en impuretes -il n'y a pas 
d'installation de nettoyage-, humidite des graines -il t.'y a pas d'analyse-, 
qualite du decorticage, etat des presses. 

11 est certain que la situation de penurie renforce ce dialogue 
de sourds. Dans une situation d'abondance, c'est celui qui fait le 
meilleur prix qui l'emporte, et de ce fait est bien oblige d'ameliorer 
ses performances et ses rendements. 
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En fait, en plus des ameliorations de rendeme~~s qu'il serait 
normal d'envisager dans les conditions actuelles, les travaux de rehabi
litation indispenPables, devraient aller dans le sens d'une amelioration 
supplementaire des rendements. 

3J. 2 - Les huileries de palme 

3.J 21 - L' huilerie de Melville 

L'huilerie de Melville a ete construite il ya une douzaine d'annees 
sur le site de la plantation SOMAPALH a environ 20 km. de Tamatave, 
sur la route de Tananarive. Sa capacite, de 6 tonnes de regimes a l'heure, 
est suffisante pour traiter 2.500 tonnes par mois et environ 12.500 tonnes 
par an alors que le niveau normal de production aurait ete les prochaines 
annees de 10.000 tonnes de regimes s'il n'y avait pas eu le cyclone 
de 1986 qui a. endo111Dage la plantation. 

L'huilerie n'a pas souffert de dommages durables causes par c~ 
cyclone. Son utilisation est voisine de 15.000 heures de fonctionnement 
pour 75.000 tonnes de regimes traites. 

Une action entreprise il y a deux ans sur financement FED touche 
aujourd'hui a son terme : l'huilerie a pu etre remise en etat de marche 
apres une periode de delabrement progress 4.f consecutive a un manque 
prolonge de moyens divers. 

Toutefois un certain nombre d'ameliorations devraient lui etre 
apportees qui seront decrites dans la Plan Directeur. 

En 1985/1986, l'huilerie a produit 1.277 tonnes d'huile de palme 
brute soit un taux d'extraction de 17,85 %. 



TONNAGES DE REGIMES LIVRES A L'USINE 

ET PRODUCTION D'HUILE DE PALME ET DE PALHISTE A TAHATAVE 

I TOIH••9• r4tl1M!8 ' Hull• de pelMe I P1l111late 
I Ca.-p•vn•• I I 
I 1.lft'•• I Tr•lt•a ~. prf')dUltea I Tau• d•ext. :t.pr,,dult••:T•u• d•ext I ualnea I <•> .1 • r49l .. • 1 1• r49l••• I I I 
I ~ I I I 
I 1915-71 J42t 13414(99.5) 552.2 I 16.2 I 72.I I 2.1 
I 1976-77 7313 :71S&(t7.2) 1217.S I 11.0 • 131.0 I 1.1 I I I I 

197'1-78 10210 19871(ff,.:U 1715.4 I 17.4 I 229.I I 2.3 
1978-" 9655 :9356(96.5) 1622.8 I 17.3 • 102.4 I 1.1 

I I 
19'11-10 I 560'7 1547SCt7.I) 981.4 17.9 12.e I 1.1 ' 

.... 
0 

I :s111<100 > • I ~ 

198G-a1 
I 

5737 1009.9 17.6 83.4 
I 

t.5 I 
1981-12 I 470I 14431(94.2) 730.I 16.5 62.9 I 1.4 I 

1982-83 I 6050 :st&T(99eO) eee.e 14.8 60.4 I 1.0 ' I I .. 
1983-84 I 570, 15411(95.0) 904.0 16.1 26.7 I o.s I 
1984-85 I 6033 :10J2Ctt.o> 1144.9 19.0 l6.6 I I - I I I 
1985-86 I 7140 17154(t9.I) 1280.0 17.85 8( I 1.2 I 

•---- --
- - - - •------- --- - I ---- I 
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3.122 - Builerie de Manalrara 

La gerance de l'huilerie a ete confi~e a la SCHAP.ALM pour une 
duree de trois ans, en octobre 1984. 

L'huilerie est installee sur une plantation de 725 hectares dont 
116 appartiennent au "Service Civique" des Araees. 

1.472 tonnes de regiaes ont ete traitees en 1985/1986 pour une 
production d'huile brute de 204 tonnes soit un taux d'extraction de 
13,8 t. 

Ce taux est tres faible et il est possible de l'ameliorer consi
derableaent a l'aide de quelques aesures siaples et relativeaent peu 
couteuses qui seront presentees dans la deuxieae partie. 

Recapitulatif de la production d'huile industrielle 

Huile brute 

Total 

reparties en 

4.320 tonnes huileries de graines 
1.480 tonnes huileries de palae 

5.800 tonnes 

2.680 tonnes d'huiles raffinees 
3.120 tonnes industrielles, de savonneries, 

cosmetiques 
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3.2 - LES llAFPDfElllES 

3.21 - De!c:ription des raffineries de ~ 

Les raffineries (ou raffinages) sont des installa~ions industrielles 
consacrees a la transformation des huiles brutes provenant des huileries 
de graines ou des huileries de fr~its.en huiles aliaentaires. 

Les raffineries traitent ainsi des huiles de graines telles 
que : arachide, coton, soja, tournesol, colza, coprah, aaandes de 
palaiste, ou des huiles de fruits : palae, olive. 

Suivant leurs origines, les huiles raffin,es soot employ,es 
pour divers usages aliaentaires : salades, friture, margarine, shortening, 
3h"!-"'o "!tC. 

Les procedes de raffinage ont pour but essentiel de debarrasser 
l'huile brute de l'acidite libre qu'elle contient ainsi que d'impuretes 
organoleptiques, odoriferantes, pigments colores, etc. 

Pour ce faire, deux methodes sont employees 

- Le raffiaage cbiaique qui est base sur la reaction de l'acidite 
libre avec la soude caustique. Ce procede est surtout interessant 
pour le traitement des huiles dont la teneur en acidite libre est 
faible -inferieure a 5 t-. 

- Le raffiaage physique qui est base sur l'enlevement de l'acidite 
par distillation. Cette technologie a ete mise a~ point recemment 
et a vu son developpement •'intensifier a partir des annees 1975-1980. 
Elle est surtout interessante pour les huiles a forte acidite -entre 
5 et 10 t_. C'est le cas de l'huile de palme. C'est pourquoi le nombre 
de ces installations est important dans lea pays prcducteurs tels 
que la Cote d'Ivoire, la Malaisie, l'lndonesie, etc. 
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La totalite des unites de raffinage de Madagascar pratiquent 
le raffinage chiaique et de ce fait le procede eaploye suit les etapes 
suivantes : 

- De.ucilagination ou deg~ge 
- Neutralisation 
- Lavages 
- Sechage 
- Decoloration sous vide 
- oesodorisation sous vide 

Cependant, il n'est pas exclu apres exaaen du desodoriseur 
que les installations de SOMA.PALM et MAKISOA puissent pratiquer le 
raffinage physique a un plus faible debit. 

Les produits issus du raffinage sont : 

- le produit principal : l'huile raffinee ; 
- les sous-produits : Pate savonneuse appelee aussi "soapstock", 

melange d'huile et de savon ; 
• Terre de decoloration melangee avec 

de l 'buile ; 
• Acides separes au desodoriseur. 

L'ensemble de la matiere grasse entrainee dans les sous-produits 
constitue la perte au raffinage. 

Le recensement, que nous avons effectue au cours du dernier 
trimestre de 1986, nous a permis de faire la constatation suivante 

3.211 - aarrmeries rattach&s aux huileries 
L'huilerie f onc:tionne, la ratrmerie f onctionne 

Ce aont : 
• La S.I.C.A. (Abdulla) a Morondava 
• La S.I.B. (Barday) a Hahajanga 
• La S.E.I.M. (Kam) a Mahajanga 
• La S.C.I.M. (Caasam-Chenai) a Antsiranana 
• L'H.C.T. a Tanjombaco-Antananarivo 
• La MAHISOA a Antsirabe. 
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3.212 - Raff"meries rattac:Mes aux huileries 
L'hailerie f onctionne, la rafrmerie ne fonctionne pas 

Ce sont : 

• La S.I.K. (Kaderbhay) a Haintirano ; 
• La S.E.I.M. (IC.aa) a Tanjoabato-Antananarivo. 

3.213 - Raff"meries rattac:Mes aux huileries 
L'lluilerie est arritee. la raff"merie fonc:t.icale 

Il s'agit seulement de 

• La S.E.I.M. (Kam) a Aabatondrazaka. 

3.214 - Rafrmerie indepenclante 

Cette unite n'est pas directement rattachee a une huilP.rie. 
Elle peut traiter des huiles de toutes origines si les conditions 
economiques le permettent. 11 s'agit de : 

• La SOHAPALM a Toamasina. 

3.215 - Raff"meries rattacbfts aux huileries 
L'huilerie est arritie, la raff"merie est arritee 

11 s' agit de : 

• La S.N.H.U. a Toliara. 
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3.216- Huileries ne poss!itant pas de ratrmerie 

Ce sont : 

• La S.I.M.P.A. a Fianarantsoa 
• La S.I.M.P.A. a Antsohihy 
• L'huilerie Akbaraly a Toamasina 
• L'huilerie SOMAPALK a Melville 
• L'huilerie de Palme a Mana~.ara 
• L'huilerie Aladin Ali Bay a Isoalana. 

3.22 - Etude des capacit& de mise en oeuvre et de proclUClion 
'!ffec:tive des ratrmeries de llad!g!sC8l' 

La capacite des raffineries est definie par la quantite i'huile brute 

mise en oeuvre. 

En effet, la production d'huile raffinee depend de trois facteurs 

- l'acidite de l'huile : plus l'acidite est elevee, plus la 
production de pates de raffinage est importante 

- la couleur de l'huile : plus la couleur est intense, plus 
il faut utiliser de terre de decoloration, augmentant la perte dans 
ce secteur du raffinage. C'est le cas par exemple de l'huile de Palme 

- le type d'huile traitee : certaines huiles sont plus difficiles 
a raffiner. C'est le cas de l'huile de coton qui exige une quantite 
plus importance de soude caustique que l'huile d'arachide et de ce 
fait la quantite de pate de raffinage est plus importante pour l'huile 
de coton que pour les autres huiles. 

La quasi-totalite des installations de raffinage de Madagascar 
est du type discontinu. Suivant les difficultes rencontrees, on peut 
envisager de faire deux ou trois operations par jour. On parlera done 
dans cette etude de capacite journaliere et de capa~ite dnnuelle sur 
la basP de 5 jours/semaine x 48 semaine$ par an soit : 240 journees. 

Seule l'installation de raffinage de MAHISOA a Antsirabe est 
du type continu et pourrait etre definie en capacite horaire. 
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LISTE DES RAFFINERIES DE MADAGASCAR EN 1986 

LOCALISATION AAISCJol SOCI ALE POSITION DE SITUATION TYPE O'HUILE 
E"I Ille LA llAFFlNERIE EN IHI TRAITEE 

FARITANY O'ANTMANARIVD 

T•njamb•~a HUILERIE CENTRALE RAFF INER IE R»CTIONNE AAADtIDE-coTON 
DE TANANARIVE RATTACHEE DE SA PRUJUCTION 

CH.c.T.J A L'HUILERIE PAUE DE SOMU>ALM 
SO.IA Ia.DRTEE 

TANJOeATO SOCIETE O'ENTAE RAFF INER IE NE F<N:TIONNE -
PRISE INOUSTRI- RATTAOEE PAS 

ELLE DE MAOAGA- A L't«JILERIE 
CAR cs.E.I.M.I 

ANTSlRA8E 14AMISOA RAFF INER IE FONCTIONNE COTON/SOJA 
RATTACHEE DE SA PROOlCTION 

A L't«JILERIE 

FARITANY DE TOI.IARA 

TOLIARA SOCIETE NATID- RAFF INER IE L't«JILERIE ET i..A -
NALE DES t«JILES AATTACHEE RAFFINERIE NE 

DE TOLIARA A L't«JILERIE FONCTICHIENT PAS 
cs.N.H.U.J 

"4DRONDAVA SOCIETE INDUS- RAFF INER IE FONCTI~ ARACH IDE-COTON 
ELLE CDMMERCIAL.E AATTAOEE BA08A8 DE SA 

A80ULLA A L't«JILERIE PROOU::TION 
cs.1.c.a.1 

ISOANALA SOCIETE ALAOlN L't«JlLEAIE NE - -
ALI BAY POSSEDE PAS OE 

llAFFINERIE 

I 
FAAITANY DE MAHAJ'~ 

MAHAJANOA SOCIETE INOUS- AAFFINERIE FONCTIONNE AAACHIOE-COTON 
TAIELLE ClJ BOINA AATTACHEE KAPOK OE SA 

cs.1.a.1 A L'HUILEAIE PROOU::T ION 

MAHAJANIU SOCIETE O'ENTRE- AAFFINEAIE FONCTIONNE AAACHIOE-COTON 
PRISE IPOJSTRI- AATTACHEE OE SA PROOUCTION 

ELl.E OE MA()AOAS- A L'HUILEAIE 
CAA !S.E.I.M.I 

I I 
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LISTE DES RAFFINERIES DE MADAGASCAR EN 1986 

LOCAL I SA TIC>! AAISOI SOCIAL.£ POSITICIOI DE lsITUATICIOI EN 1911 TYPE O'KJILE 
EN IHI RAFFINERIE -mAITeE 

FARITANY DE MIHA.J.INBA C•ultel 

•INTIRNCJ SOCIETE INDUS- RAFF INER IE NE FOICTIC>INE -
TRIELLE KADER- AATTACHEE PAS 

lllHllY cs.I.K.J A L'KJILERIE 

ANTSCIHIHY SOCIETE D' INTE- L'KJILERIE NE - -
RET NATIONAL DES POSSEDE PAS DE 

PA(DJITS AGR I - VERITA8LE RAFFI-
COLES cs.I.N.P.A.I NERIE 

FARITANY O'ANTSIRANANA 

I I 
ANTSillANANA ~SOCIETE ctHERCI- AAFFtNERIE FONCTIONNE COTC>I ET COPRAH 

ALE INOUSTR I - RATTAOEE 
ELLE DE MIOAOAS- A L'KJILERIE 

CAR cs.c.1.M.1 

S.ueAVA KJILERIES SDEIJQ L'l-f.IILERIE NE - -
OE S.E.I.M. POSSEDE PAS DE 

RAFF INER IE 

I FARITANY OE TO.AMAS INA 
I 

l'ELVILLE SOCIETE MAL.AOASY KJILERIE OE PAUE - -
PO.Jl LE PALMIER NE POSSEOE PAS 

A KJILE OE llAFFINEAIE 
CS04APAL.MJ 

TOAMASINA SOCIETE MALAGASY "'ITE SEPAREE DE FONCTIDNNE RIAFFINE L '1-f.JILE 
PO.Jl LE PALMIER RIAFFINAOE ET DE OE PAUE OE IEL-

A KJILE FRIACTI<HEMENT VtLLE ET L'l-f.JILE 
CSCIMA?ALMJ DE SOJA IMPORTEE 

•RACTI ONNE L' KJ I U: 

OE PAUE RIAFFINEE 

MANAKARA PLANTATION 0'»4- l«.IILERIE OE PALIE -
BILA MANAKARIA NE POSSEOE PAS I OE RIAFFINERIIE 

I 
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LISTE DES RAFFINERIES DE MADAGASCAR EN 1986 

LOCALISATION RAISON SOC I ALE POSITION OE SITUATION TYPE O'HUILE 
EN 1111 LA RAFFINERIE EN IHI TRAITEE 

FARITANY OE TQAMjlSINA l•ulul 

TOAMASINA HU IL.ERIE L'HUILERIE NE - -
AKBARALY POSSBJE PAS 

OE RAFFINERIE 

»e&TOIORAZAKA SOCIETE 0' ENTAE· ~INERIE LE RAFFINAGE SO.JA IMPORTEE 
PRISE INDUSTIU- RATTADEE FONCTIONNE 

EL.LE OE MAOIGAS· A L'KJILERIE L'HUILERIE EST 
CAA cs.E.I.M.I AaAETEE 

FAAITANY OE FIANARAHTSOA 

F IANAAANTSOA SOCIETE O' INTE· L'HUIL.ERIE NE - -
RET NATIONAL DES POSSEOE PAS OE 

PR<DJI TS AGR I· VERITAl!LE I cs.I.N.P.A.J AAFFINERIE 

I 
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CAPACITES DE RAFFINAGE ACTUELLEMENT EN FONCTIONNEMENT 
A MADAGASCAR 

LOCALISATICJN SOCIETE CAPAC I TE CAPAC I TE TYPE OE ETAT DES 
Jo..ANAL.IERE »NJELLE CONSTRUCTICJN INSTALLA TtCJltS 

FARITANY O'ANTANANARIVO 

TAN.JCMSATO H.C.Te 1.0 t I 1120 t OISC<WTINU ~TERIEL ANCIEll 
~TEE 8ATAILU NECESSITE UNE 

REHABILITATION 

TAN.JOMBATO S.E.I.M. 2.11 t 5711 t OISCCJNTINU ~TERIEL ANCIEll 
~TEE 8ATAILU NECESSITE UNE 

REHABILITATION 

ANTSIRABE MAMISOA 511.0 t 12 DllO t CONTI NU MATERIEL NEUF. 
WESTFALi A MODERNE ET 

ET DE SMET PERFORMANT 

FAR I TANY OE TOLIARA 

MORCNJAVA s.1.c.A. 2.11 t 5711 t OISCONTINU kATERIEL ANCIEll 
NECESSITE UNE 

REHABILITATION 

FARITANY OE NAHAJANBA 

MAHAJANGA s.1.B. 12.0 t 2 BllO t 01..IER SEMI- MATERIEL AGE 
:oNTINU GRACE ~ O'ENVIRON 10 

UNE CENTRIFU- ANS. CEPENOANT 
:lEUSE WESTFALU OES TRAVAUX OE 

REHABILITATION 
l!ERAIENT NECES· 
l!AIRES. SURTOU1 
A LA CENTRIFU-

GEUSE 

MAHAJANGA S,E,I.M. 111.2 t " 1100 t OISCONTINU kATERIEL ANCIEt. 
l:lUOitJJE LA PRE• NECESSITE UNE 
SENCE OE TROIS REHABILITATION 
CENTRIFUGEUSES NOTAWENT AE-
SHARPLESS REN- ,.USE eN SERVICE 
OAAIT L' INSTAL- OES CENTRIFU-

LATION SEMI- PEUSES AAAETEES 
CONTINUE 
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CAPACITES DE RAFFINAGE ACTUELLEMENT EN FONCTIONNEMENT 
A MADAGASCAR 

I SOCIETE CAPAC I TE CAPACITE TYPE OE \ ETAT DES 
LOCALISATION 

.JClJANAl.IEAE ANN.JELLE CONSTlaJCTION INSTALLATIONS 

FARITANY O'ANTSIRANANA 

ANTSIRANANA s.c.1.M. 
"·' t 

I 150 t SEMI-coNTI.._, *TERIEL PAS 

MAZZONI AVEC TAES ANCIEN. 

CENTilIFUGEUSE NECESSITENT 

VERONESE CEPENDANT UtE 

REHABILITATION 
SUlTOJT A LA 

CENTilIFUGEUSE 

FARITANY DE TOAMASINA 

TOAMASINA SOMAPALM 28.0 t 5 JIO t DISCONTINJ INSTALLATION 

BEANAROINI NBJVE. MAIS 

POUAAAIT ETRE PROCEDE ANCIEN 

SEMI-<:OllTINJ OE PLUS LA 

AVEC DES CEN- PAQDUCTION 

TRIFUGEIJSES .JWRNALIERE OE 
JI t ANNONCEE 

bAR LE FOURNIS· 
SEUR N'EST PAS 

ATTEINTE 

AMBATCNlRAZAKA s.E.I.M. 1.0 t I !120 t OISCONTI.._, INSTALLATION 

OESOOORISEUR ANCIE:N! 

DLIEA EN COURS NECESSITE LI£ 

OE AEKINTABE REHABILITATION 

TOTAL MADAGASCAR 31 H2 t 

32 000 t 
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CAPACITES DE RAFFINAGE DE MADAGASCAR ACTUELLEMENT ARRETEES 

LOCAL ISA TtON SOCIETE CAPACITE CAPACITE TYPE OE ETAT DES 
JOLRNALIERE APNJELLE CONSTRUCTION INSTALLATIO-.S 

FARITANY de TOLIARA 

TOLIARA s.N.H.u. l.D t I 1120 t SEMl-CONTINlJ MTERIEL ANCIEN 
NEUTRALISATION W'IL FAUORA 
pslOTEE BATAILLE TOTAL.BENT 

2 CNETRIFU- REHABILITER 
GEUSES VEST-

~ALIA CIES~I-

, .. \ TICJN Cll. IER 

FARITANY OE MAHAJANBA I 
MA[NTIRANO S.I.K. l.2 t 7110 t DISCONTINU MTERIEL ANCI9' 

OLIER DEMONTE ET 
DISPERSE DANS 

L 'USINE. 11 

FAUORA LE 
~ECONSTITUER El 
ET REHABILITER 

TOTAL MADAGASCAR 2 1180 t 
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Les tableaux precedents indiquent les capacites de raffinage 
disponibles a Madagascar. Ces capacites sont calculees sur la base 
d'un taux de fonc~ionnement raisonnable de 80 t. Elles se definissent 
comme suit : 

Unites actuellement en fonctLonnement : environ 32 000 tonnes 

Unites arretees pouvant etre remises en service 
environ 2 700 tonnes 

TOTAL 34 700 tonnes 

On constate d'une part que la capacite de raffinage est tres 
importante et pourrait convenir aux besoins de Madqascar. On constate 
d'autre part que les capacites sont assez bien reparties par Faritany. 
La region de Toliara est pour l'instant defavorisee aussi longtemps 
que les installations de la S.N.B.U. seront arretees. 

3.23 - Etat des ratrmeries 

Seule la raffinerie de HAMlSOA doit etre consideree comme une 
unite moderne et perfo1"11!'ante. 

La raffinerie de SOMAPALM est bien construit~, mais basee sur 
un procede ancien. 11 sera probablement possible d'amelior.er les perform~nces 
de cette unite en y adjoignant des centrifugeuses. La SOHAPALM etant 
consacree au raffinage de l'huile de palme qui est une huile avec 
un taux eleve d'acidite, il est regrettable de ne pas avoir installe 
un raffinage physique plus performant que le raffinage chimique. 11 
est vrai qu'au moment des etudes de cette installation, ce procede 
etait dans ses premiers balbutiements. 11 sera bon de demander au 
constructeur s'il est possible d'amenager le desodoriseur, quitt~ 
a reduire quelque peu la capacite nominale de cet appareil. 

Les autres raffineries necessitent un gros effort de rehabilitation. 
Certaines sont vieilles et en mauvais etat. En fai:, surtout pour 
ces dernieres, seule la premiere etape du raf :f·:age, la neutralisation, 
est pratiquee. Cette neutralisation est pratiquee surtout parce que 
la majeure partie de l'huile raffinee est l'huile de Coton qui necessite 
un exces de soude caustique pour detruire le tocophenol et autres 
impuretes presentes dans cette huile. La seconde etape, la decoloration, 
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est rareaent pratiqu'e sous vide, elle se fait a l'air libre, 
ce qui oxyde l'huile. Bien souvent, l'huile n'est pas d'color'e du 
tout. Quant a la troisieme etape du proc'd', la d'sodorisation, elle 
n'est faite que dans de rares exceptions. Si les induatriels malgacbes 
veulent raffiner l'buile de coprah, il sera indispensable de pratiquer 
la d'sodorisation. 

3.24 - Production et rendement 

3.241 -Type d'buile produite 

L'huile alimentaire fabriqu'e a Madagascar resulte des anciennes 
habitudes basles sur l'huile d'arachide. 

En absence de cette huile, des produits de remplacement ont 
ete trouves. Ce sont : 

a) A partir des graines locales : huile de coton, kapok, baobab ; 

b) A partir d'huile importee : il s'agit essentiellement d'huile 
de soja. 

Les habitudes ne sont pas encore prises de raffiner l 'huile 
de coprah. Cependant, cette pratique vase developper, car l'interet 
financier est plus grand, plutot que d'utiliser l'huile de coprah 
couane matiere de savonnerie. 

Au niveau des habitudes de consomm~cion, les huiles raffinees 
actuellement produites servent a la fois couane produit de cuisine 
et de salade. L'utilisation de l'huile de coprah est limitee a la 
cuisine. Cependant, compte tenu de l'insuffisance, l'huile de coprah 
raff inee devrait se vendre sans diff iculte. 

3.242 - Quantite produite 

En 1985, la production d'huile raffinee aura ete la suivante 
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FARITANY SOCIETE MATIERE CUANTITE PROOUITE 

CTIHIESI 

-
.llNTANANANIIVO H.C.T • ARACHIDE 21.5 

COTO<I ....lW 
57.5 

TIJLIARA s.r.c.A. ARACHIDE 2D.D 
8A08A8 111.5 
COTO<I ~ 

171.2 

MIHA.JANBA s.1.a. COTO<I n2.1 

S.E.I.M. COTO<I •5D.5 
AIUCHIDE ..!LL 

53D.5 

ANTSIAANANA S.E.I.M. COTON •5.D 

TOTAL I 7"'1•1 

Pour 1986 et 1987, on peut estimer la production d'huile raffinee 
comae suit 

- A partir des cinq huileries ci-dessus 

- Huile de coprah a partir de SCIM 

- A partir de l'huilerie MAMISOA 
Ruile de soja 
Huile de coton 

Ruile de soja importee raff inee chez 
SOMAPALM, S.E.I.M., etc. 

3.243 - Quallte obtenue 

env. 1 500 tonnes 

env. 1 000 tonnes 

190 tonnes 
475 tonnes 

env. 3 500 tonnes 

6 665 tonnes 

Ainsi qu'il a ete dit precedeaaent, la decolora~icn, quand elle 
est pratiquee, se fait quelquefois a l'air libre, la desodorisation 
bien souvent n'est pas faite. 
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La aission a procede a des analyses d'echantillons d'huiles 
brutes et d'huiles raffinees. Les resultats sont les suivants : 

l - •He brute 

Huile de coton 

Huile de so ja 

Co ataire• 

AllAL'fSE D' ICBAllTILUllS D' llJ'IL& 

Origiae 

SEIM 
KAHAJAllGA 
SOMAPALK 
TOAKASINA 

0,05 t 

0,05 t 

i.puret6a 
iaaolablea dana 

l 'Be:.;aae 

0,01 t 

0,01 t 

En general, l'huilerie n'est pas toujours mattre de la qualite 
de l'huile brute obtenue a la :rituration. En effet, cette qualite 
depend de la fratcheur des graines, du temps qui s'est passe entre 
la recolte et la trituration et des conditions de transport et de 
stock.age qu'elles ont subies. 

L'huile de coton a ete prelevee a la sortie de la pres•e de 
SEIM et elle est tres correcte. 

L'huile de soja est originaire des U.S.A. Elle est tout a fait 
normale. 

P.J. : Bulletins analyse n° 220 187-052 pour l'huile de coton 
n° 220 187-053 pour l'huile de soja. 

Analyses effectuees par les laboratoires WOLFF, Laboratoires 
agrees (cf. annexe 10). 

AcidU6 
oleique 

1,25 t 

1,05 t 
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2 - .. ile raffi-'e 

Ac1'it' lati.ce .le K• D 

Prodnt Origiae ltau et illptaret& 

-tierea 1u01•1ea oliiqge peroZJ'le •pectro-

"WOlatilea ..... (aillieqai.'Y. plaoto 

l 'hezaae par kg) 8'triqae) 
U.Y. 

Huile de co ton SEIM 0,30 't 0,01 0,25 't 12,50 E270-0,41 

raffinee KABAJAllGA 
E232-5,22 

Baile de soja SOKAPALM 0,05 't 0,01 0.20 't 8,00 E270-3,66 

raffinee TOAMASIMA 
'!232-4,42 

0,25 't 12,50 E270-3,43 
Hui le .di.men- SOLIMOTEL 0,30 't 0,01 £232-4,96 
ta ire AllTAlllJIAl.lVO 

c 

La qualite des graisses et builes est regie en France par un decret 
du 12 feVTier 1973, n° 73-139, coaplete par 3 arrites de la aime date stipulant 

notamment : 

la qualite d'buile vierge pour l'huile d'olive, 
- la denoaination d'huile de graine pour une graine bien specifique, 
- la denomination d'huile vegetale pour les melanges, 
- la denomination d·huile friture et assaisonneaent si elle contient 

moins de 2 't d'acid~ linolenique, sinon elleest appelee seuleaent 

huile pour aasaisonnement, 
- teneur en savon : 50 mg/kilo • 0,05 't0 ; 

- insoluble hexane : 500 mg/kilo • 0,05 't, 
- eau : 200 mg/kilo • 0, 20 't, 
- sol vants 50 mg/kilo • 0, 05 't0 • 

Le• autre• acracteristique• qualitative• aont etablie• par de• regle• 
coa11erciale• qui on: contribue a l'amelioration de la qualite par le jeu 

de la concurrence. 
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Ce aont nota.ment : 

- acidite : inferieure a 0,10 i voire 0,05 i. 
- indice de peroxyde : inferieur a 1,0 •illiequivalent, 
- examen spectrophotomitrique ultra-violet : 

E232 aaximua 6,0 
• E270 : entre 0 et 12 

L'exa.en des resultats obtenus fait ressortir les observations suivantes 

a - Les huiles de SEIM et SOLIKOTEL ne soot pas confor11es pour l'eau 
et les aatieres volatiles. 

b - Les trois echantillons ne sont pas confor.es pour l'acidite. 

c - Les trois echantillons ne sont absolll8ent pas conformes pour 
l' Indice de Peroxyde, ce qui la aarqae d'aa fort taax cle rmaci .. lleaellt. 

d - Les trois echantillons sont tout-a-fait corrects.En principe ces 
indications donnent !'aptitude d'une huile a rancir. Done ces huiles 
n' auraient pas du rancir ( voir Iodice de Peroxyde) si le raffinage 
avait ete parfaiteaent conduit. 

Bulletins d'analyse n° 220 187-051 pour l'huile de coton 
n° 220 187-054 pour l'huile de soja 
n° 220 187-055 ~our l'huile alimentaire. 

\cf. Annexe 10) 

l - Collclaaion 

Cea quelques analyses ne peraettent pas de tirer une conclusion generale 
sur la qualite des huiles coaestiblea cons~e. a Madagascar. 11 faudrait 
une etude plus approfondie portant au llOins sur quelques dizaines d'echantillons 
pour se faire une opinion plus vraisemblable. 

On peut seulement conclure que le .e.e jour les echantill~ns d'huile 
brute preleves a la SEIM de Kahajanga et a la SOHAPALH ont montre un produit 
tres correct et tout a fait raffinable tandis que lea huiles raffinees prise• 
chez lea mimes aocietes ne aont absoluaent pas conformes pour un certain 
noabre de criteres dont le plus grave et la rancidite de l'huile de110ntree 
par l'indice de Peroxyde eleve. 

11 J a 11 uae aaa.alie doat oa peat dire qa'elle prOYiat eaaeatielle8ellt de 
la f~oa dont aoat coadaitea lea op4ratioaa de Mcoloratioa et cle Maodoriaation. 

I 
I 

' 
f 
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De plus, les specifications appliquees par le laboratoire de 
chi.aie et recherche des fraudes alt.entaires correspondent l deux 
anciens decrets : 

- n° 64.412 du 01.10.1964, 
- n° 68.561 du 17.12.1968. 

La specification encore adaise actuelleaent pour l'acidite est 
maxiaUa : 0,50 t alors que la norae internationale est aaxiau11 : 0,10 t. 

11 faut cependant souligner que la question est a l'etude actuelleaent 
sous l'egide du llinistere de la Recherche scientifique avec la participation 
de consultants de la F.A.O. De nouvelles noraes pourraient etre decretees 
dans un ou deux ans. 

!.a pratique de l'envoi d'echantillons par le• industriels a 
l'analyse par le Laboratoire des Fraudes est tres lourde et probableaent 
inefficace. 11 vaudrait aieux que chaque entreprise s'assure de sa 
qualite en faisant ses propres analyses et que le Laboratoire des 
Fraudes procede lui-aiae sur place a des echantillonages ponctuels, 
DOD prepares a l'avance. 

11 est vrai que pour le moment, l'insuffisance en corps gras 
alimentaire est telle que le consommateur utilise ce qu'on lui fournit, 
quelle qu'en soit la qualite. 
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3.244 - Rendements oblenus 

Les huileries de graines calculent le rendeaent en huile raf finee 
par rapport i la quantite de graines en oeuvre. De ce fait il est 
difficile de definir quelle est la part de !'extraction a l'huilerie 
et celle du raffinage propreaent dit. 

Pour l'instant, il faut considerer que seule la MAMISOA possede 
les aoyens d'obtenir des rendeaents de raffinage corrects. 

Pour ~liorer les rendeaents du raffinage a Madagascar. il 
est indispensabl~ de faire fonctionner les centrifugeuses la ou elles 
existent et d'en installer, la ou elles n'existent pas. 

3.25 - Conditionnement 

Le principal conditionneaent pour l'huile raffinee est le fut 
de 200 litres. Le consommateur vient chercher son huile avec sa propre 
bouteille OU autre recipient. I.es futs Vides SODt reutilises plusieurS 
fni•. 

Le retour des futs vides augmente les coots de transport, mais 
reduit les investissements. C'est ainsi que SOMAPALK trouve plus econo
mique de recevoir l'huile de soja brute importee en futs qui seront 
reemployes plutot que de la recevoir en vrac. 

Le remplissage en bidons de 20 lit.res, de 4 litres et en bou::eilles 
plastiques de 1 U.tre represente une faible proportion reservee a 
la couche aisee de la population de Madagascar. 
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3.3 - LES SAVONNERIES 

Il n'est pas facile de faire le recensement des savonneries 
de Madagascar. Les raisons en sont diverses : 

a) La situation de penurie de savon entratne la production partout 
dans le pays • .e.e dans les regions les plus enclavees et difficiles 
a contacter. 

b) La fabrication du savon va depuis la production dans des 
unites industrielles jusqu'a des installations artisanales de dimension 
faailiale. La frontiere entre la savonnerie artisanale et la savonnerie 
industrielle est plus difficile a preciser que pour les huileries • 
Dans le cas des huileries. la possession d'une presse continue a vis 
constitue la marque d'une installation industrielle. La savonnerie 
qui releve plus de la chiaie-cuisine permet toutes les dimensions. 
l'operation dite de saponification pouvant Se faire dans Un recipient 
de plusieurs kilos jusqu'a 100-150 tonnes. 

c) Toutes les matieres grasses disponibles, les residua de raffinage, 
les graisses de fondoirs sont utilisees. Le probleae le plus d!£ficile 
a resoudre est l'obtention de soude caustique, deuxieae matiere premiere 
i•portante qu'il faut importer. On remplace eventvelleaent la soude 
caustique par de la cendre de bois. 

La fabrication du savon coaprend deux phases essentielles 

- La saponification qui permet d'obtenir la pite de savon par 
reaction chimique de la matiere grasse avec la soude caustique. Cette 
operation se fait dans une cuve chauffee au feu de bois, au charbon 
ou avec un serpentin de vapeur. Dans certaines installations tres 
modernes, elle peut se faire dans des installations continues. 

- Le refroidissement qui permet d'obtenir les morceaux de savon 
dur en coulant la pate de savon et en la faisant durcir par refroidissement 
dans des recipients de toute sorte et de to11te taille. Le savon durci 
est ensuite decoupe avec toutes sortes d'outils tranchants (beches, 
truelles, fils de fer, etc.) Ce travail peut se faire manuellement, 
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aais il existe d~s aacbines pour le r'aliser. Toutefois il existe 
aaintenant des unit's continues eaployant un enseable continu d'at01aiseur 
suivi de boudineuses. 

Pour ce qui concerne la saponification propreaent dite, deux 
proc'd's sont 11andialeaent pratiqu'• : 

- la "saponification a froid" appel'e aussi "savon d'eapitage", 
tres rapide, n'cessitant un ainiaua de aat,riel 

- la "metbode .. rseillaise" appel'e aussi "savon de cuisson", 
plus lente car tres 'labor,e, n'cessitant un 'quipe.ent plus iaportant 
done plus couuteux pour une capacit' identique. Ce type de savon est 
de qualite netteaent su~rieure au precedent, c'est ce qui a fait 
la ren~e Internationale du savon de Marseille. 

A Madagascar, quelques savonneries eaploient la methode marseillaisc, 
toutes les autres produisent un savon d'empitage. 

Le recensement que nous avons effectue au cours du dernier trimestre 
de 1986, nous a permis de faire la constatation suivante 

3.311 - Sawnneries rattachees aux huileries en fonctionnement 

Ces savonneries utilisent de l'huile provenant de la production 
de l'huileri~. les sous-produits de la raffinerie quand elle est rattachee 
a l'huilerie, et des matieres grasses importees • 

• La S.I.C.A. (Abdulla) a Horondava 
• La S.I.B. (Barday) a Hahajanga ; 

La S.E.I.H. (Kam) a Hahajanga ; 
• La S.C.I.H. (Cassam-Chenai) a Antairanana 
• L'H.C.T. a Tanjombato-Antananarivo ; 
• La S.I.K. (Kaderbhay) a Haintirano ; 
• La S.E.I.H. (Kam) a Ambatondrazaka ; 
• L'Huilerie de Sambava (asaocie Kam) a Sambava. 
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3.312 - Sawannerie rattamee a l.'Huilerie 
L'lluilerie est anitee, la satannelie amsi 

lei, il s'agit de la S.B.H.U. a Toliara qui est arrit,e. 

3.313 - s..W'!Jllfteries inclipendantes 

Ces savouneries ont pour seule activite la production de savon, 
voire de detergents en poudre ou liquides.Elles achetent les matieres 
grasses aux huileries/raffineries et surcout elles en i.aportent la 

majeure partie. 

La Savonnerie tropicale a Antananarivo 
La savonnerie lavandison a Aabohi.Jlananboha 

• La savonnerie Corema a Marovoay i 

• La savonnerie Vero a Antananarivo. 
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LOCAL I SA Tl ON RAISON SOCIALE 
EN I 1111 

FMITAN't 0° MTANANMUVO 

TANJCIMBATO tt.JILEAIE CENTAALE 
DE T ANANAA I VE 

(H,C,T,l 

ANTANANARIVO 9AVONNERIE 
TROPICALE 

AMBC»tlNA SAVONNERIE 
NAN80L.A RAVAN>ISON 

ANTANANARIVO SAVCINNERIE 
VERO 

FMITAN't DE TOL MA 

TOLi AAA SOCIETE NATIO-
NALE OES 1-1.JILE-
RIES OE TULEAR 

(8,N,HoUol 

LISTE UES SAVONN ERIES UE MADAGASCAR 

POSITION OE LA SITUATION PAOCEOE ET EQUIPE14!NT8 
BAVCINNEAIE EN 11111 EMPLOVEB 

BAVCINNEAIE AAT- FONCTIONNE &AVON O'EMPATAOE 
TACHEE A L'tt.JI· COULEE EN MllEB 

LERIE•RAFFINEAIE OECOUPAOE BEMl•INOUBTAIEL 

BAVCINNEAIE FONCTIONNE 14!THOOE MARBEILLAIBE 
INOEPEN>ANTE BAPONIFICATION CONTINU 

ATOMllEUR BOU& VIOE, ICIUDINAOE 

SAVCINNEAIE FONCTIONNE METHODE MAABEILLAIBE 
INDEPEN>ANTE COULEE EN MIBEI, IOUOINAOE 

SAVCINNEAIE FONCTICINNE BAYON O'EMPATAOE 
INDEPEN>ANTE COULEE EN MISES, OECOUPAOE MANUEL 

ET 8EMl·INOU8TAIEL 

SAVONNERIE RAT• NE FONOTIONNE PAS 14!THOOE MAA8EILLAl8E 
TACHEE A L'HlJI· ATOMIBEUR BOU& VIOE 

LfRIE·RAFFINERIE BOUOINAGE 

PAOJETI 
O'INVE8TlllEl4!NT8 

REHABILITATION 0£ 
L'INITALLATION OE 

IAPONIFICAllON 
CONTINUE 

UllNE N&UVE 
0£PUl8 11116 

81 AEOUVEATUAE 
Rl<HAllLITATION 
INOllPENSAILE 
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LISTE DF.S SAVONNERIES UE MAUAGASCAR 

LOCALISATI~ RAISON SOCIALE POSITION OE LA SITUATION PAOCEOE fT E~ 

EH IHI SAVOHNEAIE EH 1111 EMPLOYI 

FNUTllH'I DE TOLINIA l•ut&•J 

MOAONDAVA SOCIETE IHOUS• SAYOHNEAIE RAT• FONCTIOHNE SAYON O'EN 

TRIELLE 00f+£ACI• TACtiEE A L'HUI• COULEE EH 

ALE ABOULLA LEAIE·AAFFIHEAIE OEC<JUPAO"! 

1a.1.c.A.I 

FARITllH'I DE ~JNCIA 

MAHAJAHBA SOCIETE IHrAJS• SAVOHNEAIE RAT• FONCTIOHNE BAYON O'E" 

OU l!MllNA TACHE A L'HUl· ATOMISEUll ~ 

1a.1.e.1 LEAIE•RAFFIHEAIE lllOUOIH. 

MAHAJANOA BOCIETE O'ENTAE· BAYOHNERIE RAT• FONCTIOP.HE BAYON o•u 

PRISE INDUBTAI• TACHEE A L'HUI• COULEE EH 

ELLE OE MAOAOAB• LERIE•RAFFINEAIE OECQUPAOE HNI 

CAA 1a.e.1.M.I 

MAINTIRANO OOCIETE IHOUB· BAYOHNEAIE RAT• FONCTIOHNE BAYON O'EI 

TRIELLE KAOEABUAY TACHEE A L'HUI• COULEE E~ 

IBoloKol LEAIE•AAFFINEAIE OECOUPAOE KMI 
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LISTE L>ES SAVONN HIUHS Im MAIJAGASCAR 

LOCAL I RATION RAISON BOCIALE POBI TION OE LA SITUATION PAOCEOE ET EOJI 
EN 111110 BAVONNERIE EN 111111 EMPLOYEI 

FAAlTNfY D'ANTllllAHAHA 

~ 
~ 

ANTBIRANANA BOCIETE COl+IER• SAVONNERIE RAT• F Cll'tC T I lffolfl BAYON D'EMPI 
CI ALE INDUBTA I• TACHEE A L'HUI• ATOMllEUff aw 

re ELLE DE MAOAOAS• LERIE•RAFFINERIE 80UOINAO 
> CAR 1 s.c.1.M. I 

~ z: 8AM8AVA HUILEAlE ASBOCIEE BAVONNERIE RAT• FONCTIONNE BAYON D'EM"I 
~ .... DE s.e.1.M. TACHEE A COULEE Eh M .,, 

"" pa l.J 
L'HUILERIE OECOUPAOE Ml 

i FAAITANY DE TOA*llNA 
> 
~ MAROVOAV BAVONNERIE BAVONNERIE FONCTllN'IE &AVON O'E ... 1 

COREMA INDEPEl«>ANTE couue EH M 
80UOINAO 



3.32 - Elude des capacites de mise en Cl!UYl'e et de proctuction effective 
des satcllllleries de Macl!p!C!I' 

Les savons, sourtout ceux coaaer~ialises a Madagascar soot constitues 
par un melange de savon pur, eau, silicate, kaolin et autres ingredients, 
sel, glycerine, etc. 

De ce fait, les savonneries mettent en 12Uvre cinq ou six matieres 
premieres en mime temps, contrairement aux huileries et aux raffineries 
qui n'en mettent en 12Uvre qu'une seule. 

En cmasequence, la capacite des savoaneries est definie par 
la quantite de saYOD procluite. 

La quasi-totalite des installations des savonneries de Madagascar 
est de type discontinu. On parlera done dans cette etude de capacite 
journaliere et de capacite annuelle sur la base de 5 jours/semaine 
x 48 semaines/an soit au total : 240 journees. 

Il aura ete difficile au cours de cette etude d'apprecier la 
capacite reelle de production par comparaison avec la capacite nominale 
des installations, car les savonneries ont par suite de tres grosses 
difficultes d'approvisionnement -matieres grasses, soude caustique-
un taux d'activite tres faible de l'ordre de 25 a 30 1.. 

Dans le tableau ci-apres, nous donnons la liste des capacites 
des savonneries de Madagascar, sur la base d'un taux d'activite raisonn-ole 
de 80 1.. 

Les capacites des savonn~ries se def inissent comme suit : 

- Unites actuellement en fonctionnement 
- Unite arretee pouvant etre remise en 

service : 

TOTAL 

env. 33 750 tonnes 

env. 3 200 tonnes 

36 950 tonnes 
37 000 
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On constate d'une part que la capacite des savonneries est importante, 
assurant une possibilite de 3 a 3,5 kilos de savon per capita par 
an, ce qui n'est pas excessif. 

On constate d'autre part que les capacites sont assez bien reparties 
par Faritany, celui d'Antananarivo etant un peu mieux place. Par contre, 
la region de ·~liara est pour !'instant defavorisee, aussi longtemps 
que le~ inst> ~&lions de la S.N.H.U. seront arretees. 
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CAPACITES DES SA VONNERIES ACTUELLEMENT EN FONCTIONNEMENT 
A MADAGASCAR 

I 

I LOCALISATION SCCIETE CAPACITE CAPACITE 088ERVATIONS 
.IOURNALIEAE AINJELLE 

FARITANY O'ANTMIANARIYO 

TAN.IOMBATO H.C. T. 3,3 c 800 c 

ANTANANARIVO SAVOtNERIE •D.D c v aoo c ACTlELLaENT 
tropicale LIMITE'! A ENVIRON 

5 000 tl•n TANT 
~ LA REHA8ILITA· 

TION DE LA SAPO 
CONTINUE N'EST 

PAS REALtSEE 

AMBOH IMANANSOLA SAVONERIE 33,D t 8 ODD c 

RAVAtClISC>4 

ANTANANARIVO SAvtHIERIE VERO 8,D c I HD t 

FARITANY DE TOLIARA 

"lo,.ond•v• s.I.c.A. 3.3 t 8DD t 

FARITANY OE MAHA.IANGI'. 

MAHAJANBA s.r.e. 211.D t 5 7110 t 

MAHA.IANBA S.E.loM• ID.D t 2 'IDD t ESPERE OQJ8LER 
EN ID87 

MA•NTIRANO s.I.K. 3.3 c BOD t 

FAAITANY O'ANTSIRANANA 

ANTSIRANANA s.c.1.M. D, 11 t 2 3DD t 

SAM8AVA ....,ILEAIE ASSO• l,D t 2110 t 

CIEE OE SEIM 

-

I 
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CAPACITES DES SAVONNERIES ACTUELLEMENT EN FONCTIONNEMENT 
A MADAGASCAR 

LOCAL.ISA TION SOCIETE CAPACITE CAPACITE Cll~ATIONS 

JOJRNALIERE UNJeLLE 

I 
FARITANY OE TDAMASINA 

MAROVOAY SAVCNERIE ••• t I no t 

CORE* 

tur"L ...... tcaa 311 7H t 

I 

I 

I 

CAPACITES DES SAVONNERIES DE MADAGASCAR ACTUELLEMENT ARRETEES 

LOCALISATION SCICIETE CAPAC I TE CAPAC I TE OBSERVATIONS 
JOURNAL I ERE ANNUELLE 

FARITANY OE TOLIARA 

TOLIARA I s.n.H.u 13,5 t 3 HO L 

I 
TOT'Ai..~ 3 2•• t 

I 



--
134 

3.33 - Etat des savanneries 

La Savonnerie Ravandison a transfere son usine artisanale d'Isohafa 
et c~nstruit une unite industrielle a Aabohimanaabola. De ce fait, 
la capacite a ete portee de 3 000 a ~ 000/10 000 tonnes/an a partir 
de novembre 1985. L'usine est done neuve et bien construite. 

La Savonnerie tropicale est la plus m.oderne puisque equipee 
d'une unite de saponification continue. Actuelleaent, cette derniere 
installation necessite une complete rehabilitation, ce qui constitue 
un frein a sa capacite de production. 

Les savonneries equipees d'atomiseurs-secheurs et de ligne de 
boudinage sont correctement equipees mais necessitent un effort de 
rehabilitation. 

Les autres installations sont encore de type artisanal. La S.E.I.M. 
a Mahajanga doit recevoir prochainement une nouvelle ligne de boudinage. 
La S.I.K. a Haintirano essaie vainement d'obtenir des credits pour 
une ligne de boudinage. 

3.34 - Production et rendement 

3.341 -Type de savon produit 

A part quelques productio.as de savon de toilette, l' essentiel 
du savon fabrique a Madagascar est du savo" de menage. 

Ce savon de menage est du savon de penurie ; c'est-a-dire contenanc 
la plus faible quantite possible de savon pur. La teneur officielle 
est de 55 1. d'acides gras, c'est-a-dire la quantite de produit chimique 
de base qui, combine avec la soude c~ustique, donnera le savon. En 
regle generale, la teneur reelle se tient pres de 50 1.. Les autres 
ingredients sont l'eau, le silicate de soude et le kaolin. 
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3.342 - Quantile produite 

Les 11atieres grasses de base sont les sous-produits du raffinage, 
les huiles brutes de coprah produites localeaent et des graisses ou 
suifs iaportes. Les quantites disponibles sent beaucoup trop faibles 
pour assurer une pleine utilisation des savonneries et pour obtenir 
le minimum de suf fisance. 

Cette situation provient de deux causes essentielles 

- Production malgache de corps gras insuffisante 
- Manque de devises pour les importations. 

3.343 - Quantile de savon produite 

Il est tres difficile d'apprecier avec precison la quantite 
de savon produite. Cela tient a la grande dispersion des unites de 
fabrication et a la grande importance de la production artisanale. 

En 1985, selon les informations obtenues des fabricants, la 
production aurait ete la suivante : 

FARITANY SOCIETE CIJANTITE PRODUITE TAUX O' ACTIVITE 

ANTANANARIVO H.C. T • 101 t 10.1" 
Sav. Tropical• •nv. 3 OOD t 2!1.D lr. 

S•v• R•v•ndi•an •nv. 2 ODD t 20.D lr. 

S•v, V•ra •nv. eoo t 2!1.2 " 

TOLIARA s.1.c.A. env. 2DD t 20.0 " 

MAHAJANOA s.1.e, •nv. 2 HO t !ID.D lr. 

S.E,l,M. •nv. SOD t JD.D lr. 

9,l.K, aq t a. q " 

ANTS UlANANA s.c.1.M. I IU t ~0.5 " 
A••aci' 9,E,l,M, env. 15D t 50.0 " 

TOAMASINA CORE MA •nv. qoo c 21. 8 " 

I TOTAL II 380 t I I I 
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On peut eatiaer que la production de savon de Madagascar se situerait 
c~ suit : 

Production industrielle : 
Production artisanale (1) 

TOTAL 

environ 11 400 tonnes 
environ l 500 tonnes 

12 900 tonnes 
13 000 tonnes 

Cette quantite produite represente a peine la moitie ·ies besoins 
normaux correspondant a la population de Madagascar. 

3.344 - Qualite c1u ..... 

La qualite des savons fabriques a Madagascar est conditionnee 
par deux f acteurs : 

- La methode de saponification : seules les savonneries Tropicale 
et Ravandison emploient 1a methode marseillaise qui produit un savon 
de qualite superieure au savon d'empitage produit dans les autres 
savonneries ; 

- Le faible taux de savon pur et la quantite importante de charges 
minerales, k~olin, silicate, font un savon de qualite inferieure. 
C'est un produit de bataille du aux circonstances actuelles d'insuffisance. 

3.345 - Rendements obtenus 

Il est aussi tres difficile de determiner les rendements. En 
principe, 100 kilos de matiere grasse correspondent a 95 kilos d'acides 
gras. Avec une teneur officielle de 55 i d'acide gras, 100 kilos de 
matiere grasse permmettent de produire 172 kilos de savon. 

La production actuelle est certainement superieure et doit se 
situer entre 190 et 200 kilos pour 100 kilos de matiere grasse mise 
en aeuvre. 
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3.35 - Concltiannement 

Le savon est emiball' nu dans des cartons de 10 kilo~ ou dans 
des soubiques parall'l'pi"diques de fabrication locale. 
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IV - HUILElUES ET SA VOllllBIUIS AJl'l'ISMIA!.BS 
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4.1 - LES llUILEB.IF.S AllTISAlf ALES 

4.11 - De!c:riptian 

La penurie d'huiles aliaentaires a Madagascar, aggravee localeaent 
par les difficultes d'acheaineaent et le prix eleve de celles-ci sur 
le aarche a favorise le developpement d'un secteur artisanal qui 
traite de l'arachide. Ces artisans sont, dans les caapagnes, des agriculteurs 
qui transforaent leur propre production faailiale completee par des 
apports de payssns voisins. En ville, et notamaent sur les Hauts Plateaux 
(Antananarivo, Fianarantsoa particuliereaent), on rencontre egalement 
des buileries artisanales qui acbetent des arachides en coque aupres 
des collecteurs et miae au marcbe, les font eventuelleaent decortiquer 
a fa~on par des provenderies, les pressent, et vendent l'buile directement 
aux conso...ateurs qui apportent leurs propres bouteilles. Ils vendent 
les tourteaux aux provenderies. 

La technique est rudimentaire : 

- decorticage a l'aide d'un de~ortiqueur manuel d'une capacite 
horaire d'environ 40 kg de coques 

- broyage des amandes au pilon en bois dans un mortier (ou a 
fa~on dans les provenderies) ; 

- cuisson (30 minutes environ) dans un demi-fut pouvant contenir 
50 a 60 kg de pite, en melange avec un peu d'eau, et brassage avec 
un agitateur en bois ; 

- la pite obtenue est mise ensuite dans un sac (propylene) et 
pressee. 

La presse a coins est la plus utilisee. Elle est en bois, sauf 
les Sarnitures metallique1des plateaux. Ceux-ci sont a plan vertical, 
les deux coins enfonces au mar teau ou a la masse permettent de comprimer 
la pite et d'extraire l'huile brute. La capacite est de l'ordre de 
7 a 8 kg d'arachide en coque par pressee, 50 litres d'huile par semaine. 

La presse a vis est moins frequente. Tous les elements sont en 
bois aauf la vis, l'ecrou et deux plaques galvaniseea qui garnissent 
lea plateaux verticaux. Le preaaage est legerement plus complet. 

- la decantation s'effectue dana un demi-fut de 100 litres, elle 
dure 12 a 15 heurea. 
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Les rendements obtenus sont faibles : 17 a 18 t d'huile sur coque. 
En effet, pres de 20 t d'huile restent dans les tourteaux. Pour 1 kg 
d'huile on obtient 2,4 kg de tourteaux sous forme de galettes. 

4.12 - Compte d'e!ploitatian des huileries artisanales 

On peut essayer de reconstituer un compte d'exploitation pour 
la fabrication d'huile artisanale : 

En milieu rural : 

• Pour l kg d'huile brute, il faut 5,5 a 5,9 kg arachide coque 
(moyenne 5,7 kg) 

Valorisation de l'arachide coque : 250 a 350FMG/kg 

Valeur matiere premiere par kilo d'huile brute : 1.425 a 1.995 FM~ 

+ charbon pour cuisson 35 FMG/kg d'huile 

+ amortissement de la presse : 15 FMG/kg d'huile 
(60.000 FMG sur 4 tonnes huile) 

• amortissement des frets : 10 FMG/kg d'hu~le 
(20.000 FMG sur 2 tonnes huile) 

Cout total hors main-d'oeuvre : 1.485 a 2.055 FMG/kg d'huile. 

- Vente des tourteaux : 2,4 kg x 300 FMG/kg : 71u nt~/kg d'huile 

• Cout de revient de l'huile, hors main-d'oeuvre : 763 a 1.335 FMG/kg 

• Prix de vente de l'huile : 1.850 a 2.200 FMG/kg 

Marge hors main-d'oeuvre 865 a 1.085 FM/kg d'huile • 

• Estimation du cout main-d'oeuvre (mouture, pressage) 250 FMC/kg 

• Marge nette : 615 a 835 ~G/kg d'huile. 
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En d'autres termes l'activite de production artisanale d'huile 
valorise localement l'arachide, pour un artisan-producteur d'arachides, 
a 400-450 FKG par kg de coques ce qui est considerableaent superieur 
au prix maximum que sont ~rets a payer les huiliers industriels (200 FKG/kg 

coque rendu usine). 

A Antmumarivo 

L'arachide en coque peut etre payee jusqu'a 500 FKG/kg rendu 
presse. Le rendement etant un peu meilleur avec des presses un peu 
plus perfectionnees, on admettra qu'il faut 5,4 kg de coque et qu'on 
obtient 2,2 kg de tourteaux. 

Valeur matiere premiere par kg d'huile brute 2. 700 FMG 

+ autres charges 100 FKG/kg 

- vente tourteaux 2,2 x 300 = 660 FMG 

Prix de vente de l'huile 2.800 FMG/kg 

Marge hors main-d'oeuvre : 660 FMG/kg d'huile. 

Ces calculs, qui resultent d'enquetes realisees par la SOMET 
et par les autres experts de la mission, indiquent des ordres d~ grandeur 
et sont a prendre avec precaution car les prix de vente des produits 
finis et les coots unitaires varient selon les cas. Toutefois !'importance 
des m.arges degagees explique le developpement de ces huileries artisanales. 

4.13 - Estimation de la proc!uction d'huile artisana1e 

L'estimation de la production d'huile artisanale est difficile. 
En effet il n'existe pas de statistique en la matiere et les listes d'huileries 
artisanales telles que la liste INSREE ne sont pas fiables. 

La SOMET a consulte cette liste, tence d'en ver~fier l'exactitude 
ct. constate sur un echantillou d 'une dt.zaine qu 'une huilerie citee 
s11r deux n'existait pas. Au cours des enquetes effectueti en province 
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er en recoupant les divers•• inform.tions recueillies en cours d'etude, 
la SOME! a estime autour de 80 le nombre d'huileries artisanales i 
Madagascar, et repere Les regions qui en 'tai~nt pourvues et celles 
qui en etaj~nt depourvues. 

Elle a enquite directeaent aupres d'un 'cbautillon de 11 huileries 
artisanales et estime la production aunuell• de ces huileries. 

Par extrapolation, La SOHET estime ainsi i 113 tonnes L• produc:ion 
aunuelle d'huile artisauale (ce qui correspond i environ 650 tonnes 
d'aracbide en coque traitees), La production annuelle aaoyenne par 
huilerie etant de 1,4 tonne d'huile (1 rouue en milieu rural, 2 tonnes 
en ville approximativeaent). 

Il n'est ~as possible d~ corriger scienLifiquement ce chiff=e 
qui doit etre pris avec prudence. 
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Des industriels anciens collecteurs qui ont une bonne c?nnaissance 
du terrain estiment que la qua~tite d'arachide coque traitee par les 
huileries artisanales est voisine de 3.000 tonnes ce qui correspondrait 
a 500 tonnes d'huile brute environ, aais il n'existe aucun moyen de 
le verifier avec certitude. 

Let fourchette d'incertitude est done de 113-500 toLnes. 

4..2 - SAVONNERIES ARTISANbLES 

4.21 - Description du procide 

Le procede de fabrication du "savony gasy" est generalement 
le suivant : 

- reception et stlckage de la matiere grasse et du laro : la 
matiere grasse est le plus souvent du suif ou de l'huile de palme 
brute, le laro est de la cendre de vegetaux servant a la saponification 
a la place de la soude importee et rarecent disponible ; 

- dilution de laro dans 3 a 6 cuves afin d'en tirer les principes 
actifs. Ces cuves sont des moities de futs remplis aux 3/4 de laro. 
L 'eau pure est versee dans la cuve contenant du laro ayant le plus 
servi. Apres un temps de dilution d'une demi-heure, la solution eat 
recueillie et versee dans la seconde cu~e et ainsi de suite. le laro 
es~ rejete apres une dizaine de dilutions ; 

cuiston : la matiere grasse est mise a cuire dans des futs 
de zool ou on ajoute l'eau de laro jusqu'a la cuisso~ F.inale du savon 

- confection des boulettes : la fo:me courante est la boulette 
faite a la main, de grosseur variable ~t vendue 75, 100, 125 rMG, 
ce qui correspond a u~ prix au kilo qui va del.875 a 2.150 FMG. 

4.22 - Compte cfe!ploitation 

Dan9 la region d'Ant:si.rabe \environ 150 tonnes de "savony gasy") 
le suif est ct.erche parfoia jusqu I a Toliary. Manakara, Morondava, 
au prix de 1.300 FMG/kg re~du. Quelquefois on utilise l'huile de palme 
de Manakara. 
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L'oleine, sou5.o-produit de raffinage de l'huilerie Hamisoa, a 
ete teste .. avec succes et est fortement demandee : 

Pour 100 kg de savon 

- 100 kg de suif 
90 kg de laro 

- ar;iortissement futs 
- bois a brGler 

FMG 

130.000 
16 a 21.000 

300 
3.000 

149.300 a 160.300 

soit de l'ordre de 1.500 a 1.600 FMG/kg. 

Marge : 375 0 550 FMG/kg (hors main-d'oeuvre). 

Le cout de la main-d'oeuvre est estime a 30 FMC/kg. 

Le principal probleme pour les fabr~cants artisanaux est la 
cherete et l'eloignement de la matiere premiere. Le suif est cherche 
parfois jusqu'a Toliary, Marakara, Morandava et vaut presque aussi 
cher que la viande de zebu. Lorsque cell2-ci est disponible, ces savonniers 
utilisent aussi l'huile de palme de Manakara. L'oleine sous-produit 
de raffin?.ge de l'usine Mamis~a toute proche, a ete testee avec succes, 
il cievrait enetrede meme du soap-stock de cette usine. 

Le laro, cendre de certaines plantes herb~cees et arbustes, 
se fait de plus en plus cher et rare. 
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PLOW-SHEET DE LA PRODUC'nON DE SA VON ARTISAN AL 

Preparation des matieres premieres 

.. 
Saponification dans les cuves 

Coulage dans les mises I 

Refroidissement (48 heur~s) 

ii 

Demoulage l 

Decoupage ~ 
I 

l 
formage et estampage-----i 

Hise en .:arton 

- Mesure des quantites 
- M'langeage 

- Cuve en fut generalement 
- Cuisson par de feu de 

buches 
- Malaxage manuel 

- Mise en bois OU metallique 
confectionnee sur place 

- Manuel (par fil) 

- Moule de formage/estampage 
metallique de confection 
locale 



150 

4.23 - ImportanC! de Ja prod!!Ction de avon artisanal 

A travers ses enquetes, le nombre d'assujettis aux taxes et l'opinion 
des Services des contributions sur la proportion des producteurs qui 
sont assujettis, la SOHET a estime al.300 tonnes la production annuelle 
de savon artisanal a Madagascar. 
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V - LA DISTRIBU'nON 
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5.1 - LA DISTRIBO'nOM DBS BUILES 

5.11 - lnltoductim 

Madagascar eat aujourd'hui en etat de sous-production d'huiles 
ali.Jllentaires : en 1986, 3.100 T ont eteproduites par les huileries 
industrielles et environ 500 T par les huileries artisanales. 

Le pays doit done recourir a des importations (importations 
directes et/ou operations PL480 selon les annees) : en 1986, 6.500 T 
d'huile de Soja raffinee OU brute (destinee a etre raffinee par la 
SOMAPALH) ont ete importees sous PL480. 

La distribution des huiles, selon leur 0~1g1ne (locale ou import), 
n'est pas soumise aux memes contraintes organisationnelles ni legisla
tives. Toutefois, depuis ju in 1984, la section "Distr:!.bution des PPR c 1 I" 

a ete creee sous la tutelle du Minister~ du Commerce pour tenter d'orga
niser l'approvisionnement en huiles jusqu'aux Fivondronana les plus 
eloignes, d'une fa~on plus globale. 

Nous etudierons successivement la distribution des huiles produi
tes localement et celle des huiles importees. 

5.12 - La distribution des huiles locales 

5.121 - aeneralites 

Dans une situation de penurie telle que la connait Maaagascar pour 
les huiles de table, la production des huileries industrielles est ~diatement 
aollicitee par toua lea &Jent• de distribution qu'ils soient d'Etat ou prives 
puisque ce produit, meme s'il ne permet de realiser que de tres faibles marges (2) 

estun veritable procluit d'appel. 

Er. deuxieme lieu, les conditions techniques de pressage et de raf finage 
dans les huileries peu, voire pas controlees, ne permettent pas, jusqu'a 
present, de connaitre la reelle production de ces unites : 

- incertitudes aur lea rendementa reels par rapport aux rendements 
annonces (par exemple le rendement huiles sur graine de coton varie 
entre 9 % et pres de 14 % selon les declarations des huiliers, les 
rendemencs huiles sur arachide coque annonces sont de l'ordre de 
20 a 21 ~ alors qu'on pcut tabler sur un minimum de 26 ~ avec une 
installation moyenne), 

Cl I PPN • ?rodult• d• Pr•ml•r• N•c•••lt'• 

(2) Orr1c1ellement, I~ Fmglkg pour le 1ro11l•te 101'. 1,5 ~pour l'l'lulle de Coton. 

1,2 ·~pour l'hu1le 1e pelme et l'iiu1le :l'•r•cl'll:le. 
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- en consequence, incertit11de 81lr le• qamatit'• d'llaile prodeites reel
lemeat done sur la quantite cOllmercialisee, 

- -Yai• ..ttrbe de la r'-lit' da• coGt• de productioa, souvent 
elevea, avances par les industriels et presidant a l'elaboration 
du differentiel de prix {prix sortie usine). 

Dans ces conditions, bien des grossistes, detaillants et cons01111ateurs 
sont prets a payer tres cher l'avantage de disposer de ce produit, sans qu'il 
soit possible de controler si le prix de vente traduit bien la realite {mau
vais rendements, faible production). 

Dans ces conditions egalement, on assiste tout au long de la filiere 
a une 8Urellclair3 pour obtenir ces produits qui se traduit par de• pratique• 
abouti8saDt a la pe~r8iOll totale du syateme legal Iii.a eD place et a l'evidente 
fl..we des prix. 

Enfin, a la penurie structurelle s'ajoute une penurie conjoncturelle, 
entretenue par les producteurs huiliers qui y trouvent un interet evident 
(retention de marchandises avant nouvelle homologation des prix en Novembre
Decembre 1985 par exemple). 

5.1221 - Le reseau theorique de commercialisation 

Pour lea huiles locales, les textesc11 sont assez ambigus. Ils prevoient 
que les PPN soient distribues au stade de gros par les "Societes grossistes 
de distribution" sans qu'il soit precise s'il s'agit veritablement des 6 
Societes d'Etat OU si cette denomination comprend egalement les grossistes 
prives. Dans les faits, les huileries, non soumises a quotas de repartition 
et dont la production est mal connue, collllllercialisent l'huile de preference 
aux grossistes prives, voire uirectement a des detaillants, plutot qu'aux 
Societes de distribution. 

Parallelement a cela, une tendance a la liberalisation se fait jour, 
emanant de la Direction de la Distribution du Ministere du Commerce encourageant 
la dist.ribution de 2.000 futs d'huiles par mois pour la ville d'Antananarivo 
aupres de 500 epiciers detaillants munis d'une carte particuliere et reperto
ries par le Ministere du Commerce. Ces derniers devraient toutefois s'approvi
sionner aupres des Societes d'Etat. 

(II 06cr•t du 7 06c•mbr• IQ8~ (JOAOM du I~ 06c•mbr• IQ8~ n• 171Q • Arrlt6 Mini1t6rl•l n• ~21718~) 

r1.ant l• r6gim• d• call•ct• d•• arachid•• ain,i ~u• 1• prlx et 1•5 canditlan• d• cammercl•• 

ll1at1an d•• hull•• allmentalr•• (valr ann••• n• 21. 
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11 est Clair que Si la production d'builes locales etait suffisante, 
les producteurs pourraient gerer la production et la distribution. En situa
tion de penurie et hors controles suffisamment fiables et organises, les 
barrieres legislatives ne peuvent pas jouer et le monopole d'Etat suggere 
par les textes se trouve tout naturelle-.nt transfere au reseau usines/gros
sistes/detaillants prives pour une large part de la production. 

5.1222 - Les prix fixes 

Le meme Arrete Hinisteriel (n° 5217/85) prevoyait e~alement, au stade 
de la distribution aval des huiles, tout un systeme de fixation des prix. 

Pour lea builea locales 

- Les prix sortie-usine des huiles alimentaires raffinees etaient fixes 
par type (Decembre 1985 - valable au moment de l'etude) : 

• huile d'arachide/soja ••••••••••••••• 1.156.167 Fmg, 
• huile de palme •••••••••••••••••••••• 1.078.111 Fmg, 
• huile de coton •••••••••••••••••••••• 933.183 Fmg, 

la tonne emballee, nJT (15 1.) en sus. 

- Les frais d'approche soot egalement prevus et peuvent etre ajoutes 
au prix de revient dans les limites de 34.580 Fmg la tonne (nJT en sus) et 
"dGment justifies". 

- Les marges beneficiaires aux stades de gros et de detail soot enfin 

plafonnees a : 
• 15.000 Fmg/tonne (gros), 
• 18.000 Fmg/tonne (detail). 

Cette reglementation donne lieu au calcul d'un differentiel qui, s'il 
est respecte, conduit pour chaque type d'huile, a un prix au consommateur 
valable sur tout le territci~e . 
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DI.PrBIBll'rlBL llD1U ALDaT&IU J,QCAI I : 985-8' 

- Prix de vent• eortl• ueine d•• hull•• all-.ntelree 
rartn6ee lacelee/tonne .-bell6e TUT an •u• 

- Frei• de distribution 

- Prix de vent• graa la tonne eeb•ll6e hare TUT 

- Marga de gras 

- Prix de gra• ractur6 l d6taillant hors TUT 

• Marge de d6ta11 

• TUT 15 '.\ 

- Prix hull• au d6tail la eanne TTC 

- Prix aux consam1111tours. le litre an TTC arrandl 

11111.E o·--

15.000 

11.000 

183.5112 

IUl&.E 11111.E 

IENUE IE CURii 

1.011.111 !133.1113 

3'1.510 3'1.510 

1.112.11a1 !1117.7113 

15.000 15.000 

1.121.1187 !112.7113 

11.000 18.000 

171.8511 150.1111 

1.317.551 1.150.877 

1.1111 1.0311 

~ : Ministira du C~rce - Soci6t6s d• Distribution 

D'une annee sur l'autre, les differentiels ont ete revus a la hausse, 
notanaent en ce qui concerne l'huile d'arachide, compte-tenu de la hausse 
des prix garantis aux producteurs. 

Pour memoire, citons les dernieres hausses de prix au consommateur 
depuis 1979-80 : 

• 1979-80 
• 1980-81 
• 1981-82 

1982-8~ 

• 1983-84 

285 Fmg/litre nu larachide), 
395 Fmg/litre 
412 Fmg/litre 
545 Fmg/litre 
855 Fmg/litre 

soit des h~usses annuelles variant entre 38 et 56 7.. De 1979 a 1986, le prix 
officiel de l'huile d'arachide a ete ~ultiplie par ~.4. 

Le litre d'huile devrait done atteindre exceptionnellement le prix 
fixe par le differentiel legal puisque les couts d'achemi~ement doivent etre 
"dument justifies" pour etre integres au prix de revient. 

Dans le cas d'un depassement, les Autorites des collectivites locales 
(Fokontany et Fivondronana : villages et sous-prefectures) sont habilitees 
a homologuer un prix superieur a la consommation (egalement sur justificatifs). 

Dans les Faritany (provinces), ou la production locale est completee 
par des quotas d'huile importees, cette derniere source compense les defauts 
d'approvisionnement en huiles locales, quoique dP. maniere encore imparfaite. 
C'est, par exemple, le cas de la Capitale. 



157 

Dans d'autres regions productrices ne beneficiant pas de ces complements 
(Mahajanga. par exeaple), on assiste a un sous-agprovisionneaent chronique 
de la ville depuis le debut de l'amiee 1986 en particulier, avec aggravation 
de la situation depuis le mois de Juin. L'buile alimentaire est plutot achemi
nee sur Antananarivo ou en brousse vers Port Berge ou les controles seraient 
moins serres. Le role de contrep<"ids joue par les importations n'existe pas. 
On estime a moins de 20 l de la production totale dee deux huileries, le 
tonnage didtribue par lea Agences locales des Societes d'Etat. Sur les 80 ~ 
restants, une bona.e part (40 a 50 l ?) serait "exportee" de la region par 
les grossistes et divers revendeurs pour etre redistribuee par le secteur 
infonael, dans la Capitale not.....ent, OU les prix pratiques peuvent etre 
plus eleves (sur le marche parallele) 

- prix du litre nu a Mahajanga 

- prix au litre nu a Antananarivo 
a la consommation. 

1.800 a 2.200 Fla& a la consOlllllAtion, 

2.000 a 2.500 Fmg voire 3.000 Fmg 

Les huiliers justifient leur preference pour les grossistes prives 
par le fait que ceux-ci paient comptant alors que lesAgences des Societes 
d'Etat doivent en referer a leurs Sieges ce qtJi allonge les delais de paiement. 
Cet argument est tout a fait recevable, mais une autre raison de la preference 
aonnee aux grossistes prives resiae aans la possioilite qubnt ceux-ci de payer 
plus cher l'huile de maniere occulte (voir Annex• 5). 

Dans les faits, done on trouve raresent sur le marche de l'huile aux prix fixe~ 
meme dans les zones de production, meme en brousse OU le pouvoir d'achat 
est encore plus faible qu'en milieu urbain. Quelque soit le type d'huile 
(coton/arachide/palme) qui ne semble guere jouer sur le niveau de prix, ces 
derniers fluctuent, selon l'unite de mesure a la vente (cuillere a soupe, 
boite de sauce tomate ~n fer blanc, quart de litre en bouteille plastique) 
de 1.800 Fmg a 2.500 Fmg voire 3.000 Fmg/litre. 

Le systeme de fixation des prix, instaure pour la protection du consom
mateur et de son pouvoir d'achat ne joue pratiquement plus son role. 

Le nouvel arrete interainisteriel du 19 .. rs 1987 (n° 1461/87) : 

En mai 1987, il a ete transmis a la mission un nouvel arrete fixant 
le regime de collecte des arachides ainsi que les prix et les conditions 
de commercialisation des huiles alimentaires (cf. Annexe 4). 

Par rapport a l'arrete de decembre 1?85, les differences sont les 
suivantes 

Prix de vente sortie usine des huiles alimentaires raff.inees locales, 
par tonne emballee, hors TUT : 

Huile d'arac~ide/soja 
Huile de palme 
Huile de coton 

1.249.134 FMG au lieu de l.156.167 F ~G 
l.163.272 FMG au lieu de 1.078.111 F MG 
1.1.58. 923 FMG au lieu de 033.183 F MG. 
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Par ailleurs, il est dit que "les prix de vente des huiles alimentaires 
raff inees locales a chaque Stade de Comitercialisation seront determines 
a partir des prix sortie usine aajores des frais connexes de transport 
dGment justifies, des taux de aarges beneficiaires admises, de la TUT". 
On ne fixe plus le montant maxilllua des frais d'approche, ni les marges 
de gros et de detail. 

5.123 - La distribution des huiles locales telle qu'elle aisle en pratique 

Dans la theorie, les huiliers doivent vendre les produitsl 1 I aux "Socie
tes distributrices". Les textes ne precisent pas lesquelles. Dans la pratique, 
les grossistes prives qui detiennent la plus large part des ventes, viennent 
chercher les fGts a l'usine et les acheainent : 

- en ville : principal marche en periode de penurie (frais d'approche 
4 a 5 Fmg/kg en moyenne TTC) , 

- parfois en brousse si lea quantites sont suffisantes (frais d'approche 
tres variables entre 10 a 35 Fmg/kg suivant l'eloignement et l'etat 
des routes TTC en general). 

Les revendeurs de detail n'ont pratiquement pas de frais d'approche. 

En outre, toutes les buileriea jouent un rile .. gr09aia1:e et veadent 
direct_.t wme large part de letar production amt 416talllaa1:a de la place. A 
titre d'exemple la SOMAPALM con111ercialise ainsi pratiquement l'inteRralite 
de sa production d'huile de palae raffinee et la SCIK DIEGO, 50 t environ de 
sa production d'huile de table (coprah et coton). 

Comae on le constate, les frais d'approche depassent rarement le forfait 
prevu par la loi (34,58 Fmg/kg), correspondant d'ailleurs a une bonne estima
tion de la realite et des tarifs pratiques par les transporteurs locaux. 

5.124- Le CM s-rticalier MAllllOA 

L'usine HAMISOA d'Antsirabe a produit en 1986, 270 tonnes nettes d'huile 
de soja dont la repartition a ete definie sur lea mois d'Octobre 86 a Janvier 
87 par le Hinistere du Commerce (\bit Annexe n° 3 ) • 

La Societe distributrice COROI etait designee comme Chef de file pour 
distribuer cette production et en revendre une partle ~ la SCK;EDIS a distribuer 
au detail dans les magasins M selon le differentiel particulier suivant : 

(I l Ch•qu• lat aa1~ ttr• •n pr&na&pe •n•1ye6 p•r 1• i•rvtc• d• 1• r•pr•••tan d•• tr•ud•• •ttn 
d'abt•nlr l'•v•1 qu•llt•c&t pour I• can• .... clan •11 .. nC•lr•. C•• •n•ly•••· parC•nC eur 
d•• qu•nclc6e b&•n d6c•r•&n6••· peuYenc con1c&cu•r un aoncr61• do• qu.n~&c6e eorcl•••d'ue&n•. 
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- prix de cession usine Antairahe {hors TUT) ••••••••••••••• 1.402,45 Fmg/kgc11 

- Ma. rge gros ............................................ · .. 

- Frais d 1 approche {forfait perequel ••••••••••••••••••••••• 

- Prix de vente &ros {hors TUT) •••••••••••••••••••••••••••• 

- Marge detaillant {SOGEDIS/Hagasins K) ••••••••••••.••••••• 

- Prix de vente detaillant {hors TUT) •••••••••••••••••••••• 

- TUT ( 15 4) ............................................... . 

15,00 Fmg/kg 

12,50 Fmg/kg 

1.429,95 Fmg/kg 

18,00 Fmg/kg 

1.447,95 Fmg/kg 

217, 193Fmg/kg 

- Prix au consommateur TTC ••••••••••••••••••••••••••••••••• l.665,143Fmg/kg 

- Soit ...................................................... l.498,629Fmg/kg 

- Arrondi a 1.500 Fmg/litre {bouteille plastique). 

5.125 - Le ca de la SOllAPALM 

En 1985/1986 la SOMAPIJ.M Toamasina a produit 1.277 T d'huile de 
palae. Environ 450 t ont 't' vendues a des savonniers. 

Le raffinage a Toamasina a donne environ 40 t d'huile fluide 
{oleine) et 60 t d'huile concrete (stearine) elle-mime repartie en 
30 i transformee en margarine et 70 t environ en pates savonneuses. 
Hotons que la proportion normale aurait ete Je 60 t d'huile fluide 
et 40 i d'huile concrete et que la raffinarie rencontre la un probleme 
technique traite dans le chapitre industriel. 

La SOMAPALM a Kanakara a produit en 1985/1986 1 204 T d'huile 
de palme brute (contre 115 T en 1984/1985) 

Les distributions ont ete le& suivants en 1985/1986 : 

a/vente d'huile de palme brute ~a haute acidite) aux savonniers 
au prix sortie-usine de 550 Fag/kg hors TUT, 

b/vente aux 1avonniers 1 d'ailleurs difficilement 1 de 235 T de 
pites 1avonneu1es. 

(I J Sole 1.282.205 Fmglllcr• •mb•ll~ (bouc•lll• pl•tCIQu•l. 
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- ventes de la SOHAPALM aux savonniers 
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~/vente de 370 T d'huile flui~e raffinee 

-------·---~------------------------------------------------------------------------------------- -----~------

llESTIIATIOllS 
!!UAllfffiS 

(c•iffres arrlllldis 
el tOMeS) 
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·----------· · I I 
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II 
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II •O I ., 
" II 

.mAllAllARIVO Ill : c 4oat 10 ~ 11on livrees :srossistes prtves " " : en Octobre 1?3&) : t Si!fl'A II 
II ., 
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Les prix pratiques annonces par la SOHAPALM ont ete les suivants (Fmg/fut 
hors TUT) : 

- sortie usine ••••••••••••• 205.855,50 Fmg, 

- gros ••••••••••••••••••••• 209.340,00 Fmg, 

ce qui laisse planer une certaine ambiguite sur les prix au kilo reellement 
pratiques selon le poids d'huile contenu dans le fut. 

Si la base est de J~O kg comme la SOHAPALH l'annonce, les prix sortie
usine et de gros officiels ne sont ra~ respectes et lea prix au kilo d'huile 
reels sont ~espectivement de : 

1.143,64 Fmg/kg, hors TUT (sorti9-usine) au lieu cie 1.078,111 Fmg/kg 
hors TUT, 

- 1.163,00 Fmg/kd, hors TUT (gros) au lieu de 1.127,697 Fmg/kg hors TUT. 

Si les prix de vente offici~ls aont respectes, le poids d'huile moyen 
contenu dans un fut est de 190,94 kg (sortie-usine) mais alors le prix de 
vente en gros de c~tte huile devient 1.096,365 Fmg/kg hors TUT qui peut se 
decomposer comme suit : 
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- 1.078,111 fmg/kg, sortie-usine, 

15,000 Fag/kg, marge de groa, 

3,254 Fag/kg, frais d'approche Toamasina, 

pour les ventes a la Toamasina pour la SOKAPALK en tant que grossiste, ce 
qui n'est pas impossible. 

Les informations obtenues aupres de la SOKAPALK n'ont pas permis de 
repondre clairement a ces questions. 

d/vente d'environ 100 tonnes de margarine en bottes pour la 
cons011111ation aliaentaire. Ce produit est asae~ peu apprecie 
par les consomaateurs de certaines regions qui le confondent 
avec le saindoux et est surtout vendu aux hoteliers-restaura
teurs. 

5.13 - La distributiaa des huiJes import!es (ou des clans txpe PL 480) 

5.ut - Generalites 

Globalement, les importations d'huiles alimentaires ont atteint pres 
de 16.000 tonnes en 1983 dont 14.400 tonnes d'huile de soja raffinee (voir 
tableau page suivante). 

En 1986, Madagascar n'a pas realise de veritable importation mais 
a beneficie de dons (i'L t.80) sous forme de : 

- premiere tranche : J.200 tonnes d'huile de soja raffinee (Societe 
d'Etat Chef de file : SOGEDIS), 

- deuxieme tranche : 3.225 tonnes d'huile de soja brute a raffiner 
par la SOMAPALM (Societe Chef de file "importatrice" puis distribu
trice : SOKAPALM). 

Madagascar n'exporte pas d'huiles alimentaires. 

D'apres le MTRT, le deficit national en huiles alimentaires a importer 
etait en 1983-84, de 24.600 tonnes sur la base : 

- d'une production locale d'environ de 4.100 tonnes (estimee par le 
HTRT), 

- d'une consoaaation moyenne souhaitable par habitant et par an de 
2 kg d 'hu ile 1 1 1. 

Ill 8••• : 11.111.~90 heDtcence •C. 1nviron, 2 kglh•DlC•nc1en ~ay•nn• contOlllll•Cian urDain• 

•c rural•. 101c deu• rai• plu• qu'tujaurd'hul. 
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Compte tenu de l'illlpr,cision des chiffres concernant la popu
lation Ccompris pour 1985/1986 entre 10,3 millions et 11 1 8 millions 
d'habitants>. on peut esu-r -aajoord'bui (1986/1987) lu be.oi.aa 
1 l' illportatioa 1 eariron 20.000 tonne• c 1 J d'lmiles alt.entairea. 
Cette base cbiffree po~r la consoaaation par tite seable constituer 
un objectif raf ...... ble Ida~ a atteindre de pr'f'rence progressi
veaent par une augaentation de ~a productionnationale. Toutefois, il 
est clair que daaa le• coaditioaa actue~iea, Madagascar ne peat •e 
paaser d'illporcatioaa sous quelque fonae que ce scit (import ou dons 
type PL 480). 

Cette situation ou la production nationale dc7ra progressivement prendre 
la releve des importations constituera une perioJe de transition indispensable 
au cours de laquelle les deux sources d'approviirionne2ent doivent "cohabiter" 
en se concurren~ant sans toutefois se nuire. 

C'est lP. systeme que nous d'crivons dans la deuxieme partie du diagnostic 
critique de celui actuelleaent en vigu~ur. 

5.132 - IJescrirlion du mecamsme d'importation el de distribution 
des huiles importees 

En fonction du ~udget, le Hinistere du Commerce 121 attribue 
chaque annee les quotas d'importations aux differentes Societes dis
tributrices C3J t seules habilitees a importer ['II. 

Ce Hinistere se charge egalement de trouver les fournisseurs puis choi
sit parmi les 5 Societes, un "Cbef de file", qui, apres obtention d'une 
licence d'importation, devra 

- realiser l'iaportatiOD (fret, dedouanement, debarquement), 

- ant.er le con.ortiua mis ~n place avec les autres Societes J'Etat 
auxquelles seront cedes des quotas pour repartition dans les Faritany, 

- repartir et ceder l~~ quot£• aux autres Societes distributrices (selon 
circulaire du Hinistere du Coaaerce, exemple de repartition 

en annexe n° .+ ) , 

Ill 8s•• : 11.878.9-0 h•bit•nt• It •nviron l kglh•bit•ntl•n moy•nn• c~n•o111111•tion urb•in• •t 
rur•1• •olt d•ux rot• plu• ~u'•ujourd'hul. 

:21 Av•nt .luin 198q, I• MTRT jou•it c• r&l•• O•Pwi•, • 6t6 cr66• l• Oir•Ctlon d• l• Oi•tributlon 
•u ~lnl•t~re du COIMl•rc•• 

(31 9ocl6t6• dl•trlbutrlo•• d'EC•t : COAOI, ROSO, SIC&, SOGEDIS. 90fiUICODl9 •t SINPA qul 

di•Po••r.t d'.\g•nc•• •t 1• C•ntr•• d'6cl•t••Hnt r6P•rtU •ur ;out I• t•rrltolf•. 

:q1 L•• hulll•rt P•uv•nt eg•1•m•nt ltr~ l~port•t•ur• l•••mPl• quot• r'c•nt SOMAPALM PL qSQJ, 

C•tt• PU•t&~lllt6 ••t ~· •• tl•urt pr6vu• P•r I•• t•xt••· Artlcl• 1 d• l'Arrlt6 Mlnltt6rl•l 
5111 !~~-
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- super9iser, "WOire diriger, tout le mecanisme de ~requatioo des frai• 
d'approche : le Chef de file prend en effet en charge les frais d'ache
min~nt jusqu'aux centres d'eclatement, globalise les frais que 
les autres Societes d'Etat lui ont·factur'•• calcule lea frais d'approche 
reels pereques et se fait rembourser sur justificatifs par le BCSA 
{Bureau de Coaaercialisation et de Stabilisation de l'Arachide). 

Le mecanisme est le mime qu'il s'agisse de veritables importations 

ou de PL 480. 

11 a P.te egaleaent identique pour les ventes d'huile de soja raffinee 
par la SOHAPALK {deuxieme tranche PL t..80 - Aout 1986). 

Le tableau page suivante donne, sur les 6 dernieres annees, le tonnage 
d'huiles alimentaires importe puis distribue par les Societes distributrices 
d'Etat. On constate que leurs poids respectifs dans la distribution sont 
tout a fait equilibres, seule la Societe ROSO, mieux representee sur le ter
ritoire (40 Agences environ) a du distribuer un tonnage sensiblement superieur. 

En revanche, a l'importation, deux societes dominent largement par 
les tonnages traites en tant que chefs de file : CORO! et SICE. 11 n'y a 
pas d'explication logique a cela sinon que ces deux operateurs sont ceux 
qui ont la reputation d'etre les plus solides financierement done les plus 
ap:es a supporter les contraintes de tresorerie qu'entrainent ces operations. 
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En 1986, les differentiels pour les huiles importees, d'ailleurs tres 
proches de~ differentiels etablis pour les huiles locaies, ont ete les suivante 

Bl A811CB B•LLF 

Prix aorti• ualn• SOMIPALM 

Freie d'epprach• 

Prix d• rever .• • du Chef 
de file aux Ste dlstrlbu

trlc•• niveeu Agence•/ 

Centre• d'6clet .. ent 
Fokonteny 

Marge gro•ai•t• 

Pdx ce••ion d6teillent 

Marg~ d6teillent 

TUT (15 ~I 

Prix con•-•teur 

Sa it le 1i tr• nu i i. 

con•-•tlon 

PL ••• - lirw 1IUllEtE 
IUllE IE !ID.IA IYFFDEE 

DEF IE FllE 11&1118 

1111111111 

R.-baura ... nt sur juatiflcetlfs 

1.190,7117 

15,00 

1.205. 7'47 

18,00 

183,582 

1 0 1107,309 Fmg/kg 

I• 2H Fnig 

PL ... - 2imm "l'R#OE 

tUILE IE !ID.IA ~ 
NR ....._.. (CIEF IE FllEJ 

D7.32D crorrett sur celcul 

rrei• epproch• p6r6qu6sl 

15.00 

1.2011.220 

18.DO 

183,333 

10 1105,553 Fmg/kg 

l.2D5 Fnog 

Dans le cadre des operations PL 480, le Chef de file doit enfin reverser 
au fonds de contre-partie un montant correspond a la valeu~ du don (FOB). 
Ainsi, le taux de reversement a effectuer par la SOMAPALM, Chef de file du 
PL 480 deuxieme tranche, ~tait de 347,168 Fmg/kg d'huiies brutes11~ les 
frais de fret etant preleves sur le budget du programme PL 480. 

Dans un cas comme celui-ci, on peut facilement imaginer la rentabilite 
de l'operation pour la SOMAPALM d'autant que cette Societe a ete chargee 
de distribuer sur Toamasina en beneficiant du statut de grossiste d'une part, 
et du forfait global transport de 67,326 Fmg/kg d'autre part. 

(II Cer ll •'•gi•••lt d'lmportetlan d'hull• brute i reffln•r par I• SOMAPALM (hare droltl d• 

douan•I• 
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La premiere repartition a lieu eutre Societes d'Etat et par Faritany/ 
Fokontany sur circulaire du Kinistere du Coamerce, publiee a cbaque operation 
d'importation (voir Annexes n° 3 et 4) en fonction des cbiffres de population 

(done en fonction des besoins). 

La deuxieme repartition a lieu a partir des eentres d'eclatement : 
les quantites receptionnees (en futs) soot declarees par l~s Societes distri
butrices d'Etat a la delegation provinciale du co1:1111erce. Cette derniere attri
bue l~s quotas par collectivite, et/ou groupement beneficiaire (armee, bopi
taux, coaanerce de detail prive et grandes distribution ••• ). Pour l'approvison
nement en brousse, la gendarmerie de la ville du Centre d'eclatement avise 
les Presidents des Fivoudronana respectifs qui designent a leur tour, les 
groupements et commer~ants beneficiaires attitres et connus dans leur zone. 

Ces derniers viennent chercber la marcbandise aux Centr.es d'eclatement 
des Societes distributrices dont le role s'arrete au niveau de la vente en 
gros; les ventes au commerce prive se font au comptant. En revancbe, les 
collectivites ecbappent souvent a cette obligation grace au systeme des bons 
de commande administratifs : les paiements seront alors largement differes, 
avec tous les problemes de tresorerie que cette pratique entraine pour les 

Societes distributrices concernees. 

11 ~eut y avoir quelques modifications de repartition par rapport a 
la circulaire initiale compte-tenu de : 

l'approvisionnement local (plus ou moins important selon les periodes), 

- l'implantation en province des Societes d'Etat (ROSO, par exemple 
est tres bien representee dans les Fokontany eloignes et peut se 
voire attribueralors des quotas plus importants si besoin est). 

Ces modifications restent, en principe, m1n1mes, mais constituent un 
biais a l'approvisionnement qui, pour certaines operations, a pU etre tmportant· 
Par ailleurs, au niveau des Agences, la repartition prevoit un "stock de 
securite" de 20 7. du quota provincial. Ce dernier, reserve en principe a 
des zones particulierement mal desservies, est assez difficile a localiser 
au stade de son attribution finale reelle. 

Les ventes ont lieu aux detaillants contre paiement comptant. 
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En revanche, les cessions aux autres Societes de distribution ne se 
faisant pas au comptant, la Societe Chef de file doit attendre que ces deTilieres 
aient ef fectue leur~ ventes pour itre remboursee : on cite des litiges entre 
Societes de distribution portent sur des centaines de millions de Fmg et 
~es delais de remboursement pouvant atteindre 6 mois, voire plus. 

De mime, lors des ventes a certains groupements par hons de coamande 
adm.inistratifs, les paiements aux Agences peuv~nt etre largement differes. 

Enfin, le systeme des autorisations permettant a l'Etat par le biais 
de ses representants provinciaux, de differer la vente des PPN pour des raisons 
politiques d'etalement des approvisionnements, empicbe parfois les Agences 
de vendre i...ediatement et les oblige a stocker pendant plusieurs semaines. 
Ceci alourdit leurs couts et cree des problemes supplementaires de tresorerie 
a tous les niveaux. 

Due faible partie des huiles importees est c~rcialisee au detail 
aprea aiae ea bouteille. La Societe Chef de file attribue a l'huilerie chargee 
de cette Operation (presque toujours la HCT), un certain quota d'huile import~e 
a redistribuer progressivement aupres des grands magasins/libre service (type 
PRISUNIC). Ainsi, en 1986, la HCT a commercialise sous cette fcrme, 600 litres 
d'huile par mois pendant 6 mois aupres de PRISUNIC. A chaque operation de 
ce type, le Hinistere du Commerce etablit un differentiel particulier. 

5.133 - Le probleme de l'etablissement des diff erentiels de prix 

Pour compenser les variations de cours des huiles importees l'Arcete 
tlinisteriel n° 5217/85 prevoit un systeme de perequation permetta~t de ceder 
au consommateur l'huile d~ so;a (la plus frequemment importee) au meme prix 
que l'huile d'arachide local~. 

Lorsque le Chef de file d'une operation (importation ou don type PL 480) 
est designe, il doit faire etablir par les autres Societes distributrices 
concernees le prix de revient previsionnel du transport jusqu'aux cenrres 
d'eclatement; Une fois globalises, ces couts sont pereques et ramenes a la 
tonne transportee quelle que soit la destination. 

C'est par cette methode qu'on ete mis a jour les forfaits de transport 
successifs : 

- 34.580 Fmg/tonne hors TUT en 1985-86 pour les huiles locales, 

- 67.326 Fmg/tonne hors TUT en 1986 pour l'operation PL ~80 SOMAPALM. 
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Dans le cas d'une perte de la Societe d'Etat distributrice, le BCSA 
doit verser la difference, le mecanisae etant inverse dans le cas contr~ire 
(huile importee dont les cours sont :>as par rapport au prix sortie usine 
de l'huile locale) - Article 7 de l'Arret Ministeriel 5217/85. 

En cas de depassement par rapport au montant prevu (34.850 Fmg/tonne), 
les frais d'approche sont rembourses par le BCSA sur justificatifs a la S~
ciete distributrice. 

Ce systeme n'a pas fonctionne faute de reversements du BCSA aux Societes 
distributrices et faute d'approvisi~nnement du BCSA de la part de ces memes 
Socieles lorsqu'elles etaient excedentaires, compte-tenu d~ leurs graves 
problemes financiers. 

Aujourd'hui (1986), pour les huiles de l'operation PL480 deuxieme tranche 
(raffinees par SOMAPALM), le differentiel prevoit un forfait de frais d'approche 
de 67.326 Fmg/tonne emballee, le BCSA n'intervenant plus. I.a encore, le systeme 
risque ~e presenter des failles si l'homologation de prix demandee par la 
SOMAPALM en tant que grossiste lui permet de vendre sur Toamasina111 en bene
ficiant. du montant global du forfait ("captag,.. du differentiel"), alo-...> que 
d'autres Societes de distribution declarent depasser ce montant pour les 
provinces eloignees. 

Compte-tenu des informations obtenues aupres des transitaires,transporteurs 
routiers, compagnies maritimes-caboteurs, et assurances, il apparait que : 
le dif ferentiel de transport SOMAPALM PL 480 est amplement suf fisant av cgi::is 

en ce qui concerne les stricts couts d'acheminement quai Tamatave rendu magasin 
destination. 

Un calcul comparatif des differentiels des deux dernieres operations 
PL 480 (SOCEDIS premiere trnnche et SOMAPALM deuxieme tranche) permet de 
preciser ~es remarques. 

5.1331 - Remarques concernant le differentiel SOGEDIS 

Le differentiel previsionnel presente par les Societes distributrices 
pour cetce operation presente un certain nombre de rubriques qui nous parais
sent largement surestimees : 

(IJ Frei• d'epproch• ~ i S ~mg du kg me•imum. 



c.Gt• d"'!Pr1ct1 celcal'8C 0 1 

Fmg/tann• brut hors 1UT 

- Fr•i• d'epproch• bard n•vlr• 

importetion-rendu .. ;••in 

destine ti on 

- Fr•i• d• distribution d•n• 

l•• .. g•sln1 de d6t•ll 

'.farf•it•ir• ••ti•61 

- Pert•• C6ventuell••I 

- T•t•l bord n•vlr• liner term 

lmpart•tian rendu m•g••in 

dastin•tian 

1°1 Vair ~•bl••u P•9• 1uiv•nta. 
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1.7"8 

Cll8t• d"•r..._ prnl•l-l• ••-=-'• pr 
1 .. S..:l't'8 de dlatrlllatl ... 

- Fr•i• de tr•n•lt 
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l'iaport T ... t•Ye' 
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her• TUT 

211.8"7 

82.3111 

aa.11110 

t•rm i111Partatian r•ndu magasin 

destinatlan 197.HB 

1••1 L'•••urene• 118.913 Fmg/tannel eauvre le g•r•nti• d•• mereh•ndi••• d• FOB 
ju1qu'eux C•ntr•• d'6el•t•m•nt. Ell• n'••C done P•• eampcebili•'• lei den• l•• eaut• 

d'eppraeh• 1trlet1 pui1qu'•ll• ••t d9ji inelu• den• l• prlx de r•vlent C~F. 
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En outre, inclua au prix de reYient, aont ca11ptabiliaea par lea Societea : 

dea fraia d't..obiliaation et d'eatrepoeage •••••••••••• 87.611 Fmg/tonne, 
(aur 6 110ia) 

dea avariea au debarqu at •••••••••••••••••••••••••••• 11.016 Pmg/tonne 
(2 t de la valeur CAP), 

dont lea llOUtant• aont loin d'etre negligeables : 

l'asaurapce ;1&.913 f!l/tonne) ne concerne-t-elle pa• lea avariea? 

De fait, le probleme dea assurances, tres souvent evoque reste asaez 
delicat 1 trancber. 

L'aasurance .. 1gache, couvre, rappelona-le, la .. rcbandiae de l'ellbar
qUet1ent (FOB) juaqu'aux centre• d'eclatement. One expertise eat neceasaire 
a cbaque rupture de charge (par exeaple, reellbarqueaent !Ur camion OU SUr 
c•boteur). 11 arrive que des futs capsules d'origine (du aoins en apparence ?) 
contiennentde l'huile iapropre a la consommation. 11 est alors difficile 
de rendre l'expertise et l'asaurance ne rembourse, dans ce cas, pas la totalite 
des avariea. On cite egaleaent de• litiges dont les remboursements (partiela) 
par let COlaFfgnies d'aasurancea ont ete effectues apret un delai de pluaieurs 
annees entratnant dea fraia financiers considerables pour lea Societes de 
distribution. 

Enfin, en ce qui concerne !'assurance interieure couvrant les marchandi-· 
aes transportees par caboteurs, une freinte de 1 t doit itre ajoutee au coGt 
de l'assurance propr~ment dite. 

- l'entreposage d'un PPR auasi d!!!fnde gue l'builc pcut-il durcr 6 
mgis sur l'iDtegralit! du stock alors quc deux futs sont vcndua en 
troia heurcs au detail ? Hime si on ticnt compte de la pratique des 
autoriaations, cc delai d'cntreposagc avant la vcntc Dous scablc 
depasscr la realite. En revanche, le magasinagc de l'huile avant 
achemineaent sur lcs Centres d'eclatement cD attcnte de cabotcurs 
disponibles peut cffectiveaent itrc de l'ordrc de plusieurs scmaines. 

L'iDterit evident de gonfler cea postea, puisquc tous les frais sont 
reabourses sur le progra11111e PL 480, est de reduire le revcrscaent au BCSA, 
dif fercnce entrc le prix de rcvient et le prix de vcDte autorise. 
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Dans ce calcul previsionnel, effectue par l'enseable des Societes de 
distribution concernees et presente par la SOGIDIS, ce reversement au Tresor 
etait de 217.460,98 Pmg/tonne ellba.llee (hors TOT). 

s.un- •••• -•a-ec1•w111:1•-•• 1a--....W ..._~ALll 

•. -1n·t - - m!I! 9*'4" 7 'Pd 
pe sn s a -a , UOCIH•1 ••·US - 72 

- 7 7 FmllJ 

- Fr•l• d•epproc11e Cquel T ... cewa. 
lllflClu .... eln de•U-Uanl ... 711 

- Aeeurence• [3.• s Y9leur 
eortlo uel-J 38.t•• 

- Percee [I S CAFJ tt ,7111 

- Toul f'nil• d' 111111reaho - Toul f'nil• d" QP It 1 

quel T ... t•Y• rondu .. geeln 
deetlnoUan 
Chore ruTJ 

...... quol T ... t•v• rondu .. go•ln 
deetlnotlon Cy comprl• l•• 

port•• •t l•• •••uronco• 
(hor• TUT) 

__ _,,, 

(I I Antelroneno. No••Y Bo. a.benj• • \'oh ... r. S...,evo. Ant•l•h•. And•P•· Tollery Tolegnoro, 

("I Volr tebleeu pege 1ulvente. 

Les deux methodes de calcul aboutissent, au moins sur ces destinations, 
a deux resultats sensihlement differents dont l'explication est fort simple : 
le calcul des Societes diatributricea globalise au prix coutant maximum plusieurs 
destinations dont les fraia d'approche peuvent varier de plus ou moins 20 Fmg/kg, 
majorant ainai le montant total du transport {Vohemar, Andapa et Sambava 
par exemple globalises au prix du transport a Andapa le plus eleve). 

Globalement, aur ces destinations lointaines, necessitant des assurances 
et entrainant des pertes, les frais d'approche sont done eleves. 
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Au stade du differenciel globalise et pereque 1 les couts d'acbeainement 
sont bea~coup aoins eleves : en gros de 31 a 40 Fag/kg selon les periodes 
et les transporteurs depuis le quai Taaatave jusqu'aux aagasins des Centres 
d 1 eclatementsC I I. 

Ce cout final pereque peut paraitre faible comparativement au cout 
de certaines destinations. Il y a plusieurs explication a cela : 

- toutes les Agences des Societes d'Etat (en particulier, celles eloignees 
de la C8te Ouest par rapport a Tamatave) ne sont pas approvisionnees 
en huiles iaportees. Ainsi, a titre d'e:xeaple : 

Antsobiby et Port Berge sont approvisionneespar les buileries 
de Mahajanga (SIB & SEIM), 

• Korondave et Koroabe sont approvisionnees par la SICA. 

A partir des prefectures citees, il y a done peu, voire pas, de reex
pedition au moins a la charge des Societes. 

- les quotas achemines sur des axes peu couteux ou la concurrence entre 
les Compagnies de transport routier est severe, sont tres importants 
par rapport au quota total (Antananarivo : plus de 2.000 tonnes soit 
52 4 du quota total, Toamasina pres de 10 4 du quota total). 

Par exemple, sur le parcours Toamasina-Antananarivo : 

Le tarif officiel prevoit 32.610 Fmg/t~nne TTC (en camions 
de 6 a 11 tonnes de charge utile les plus courraaaent utilises) 

• Le tarif reel des transporteurs prives oscille de 17.250 Fmg 
a 25.300 Fmg/tonne TTC en periode de faible occupation des 
camions et peut aller jusqu'a un forfait de 30.000 Fmg/tonne 
TTC (y compris assurance marchandise) en periode de faible 
disponibilite en moyens de transport • 

• Sur le transport routier, les assurances marchandises complemen
taires ne sont pas necessaires, le transporteur etant responsable 
de la marchandises et s'assurant lui-mime (le cout de l'assurance 
est done implicitement compris dans les tarifs de fret routier) • 

• Sur le transport routier, les pertes, si elles existent, sont 
refacturees au transporteur. 

Ill Ce• coOt• ne cD111prennent P•• l•• frei• d'ecft ... ineftlent ltren1port • Menutenttonl per l•• 
d•t•ilent1 ju1qu'eux point• de vent• flneux environ l FlllQ A 30 ou 35 F111g/kg ••Ion l''loi• 
gn ... nt et le ••i•on l•t•t d•• rout•• ou po11lbilit' de tr1n1port Meriti111el. 
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En revancbe, sur le• destinations sur lesquelles a ete effectue le 
differentiel comparatif SCllAPALM - PL 480 deuxieme tranche (voir paragraphe 51.332) 
lea couts d'acbeainement restent eleves en raison : 

- des noabreux transbordeaents entre ports : les frets directs Saabava 
sont par exemple iapossibles (pas de port) : il est done indispensable 
de passer par voheaar puis de reacbeaioer par route les aarchandises 
sur Sambava. 

De .e.e, faute de disponibilite et de souplesse des aoyens de cabota
ge, il est sans nul doute plus rapide et plus facile (groupages neces
saires pour eap,.ir le bateau) d'acheainer les marchandises sur Antsi
ranana et de les repartir ensuite sur Kosy Be et sur Aabmija respec
tiveaent par bateau et par caaion. 

la C011cb .. ioa • .u- l'ea__..le ... deaciaaci.a par raace ec par caltocage 
(y coapris les pertes -1 4- et les assurances sur ces dernieres), les frai9 
pe~fl'-'s d'approche depart Quai Tamatave pour une repartition sur tout le 
territoire jus1u'aux Centres d'eclateaent de ces villes peuvent etre raison
nablement estimes a 46.000 !Wg/Coaae bruce emltallee bora TUT. 

A ces frais, il faut ajouter les coiCs d'acheefn1 IDC dans les Ageaces 
plus eloisa'es et/ou les frais d'acheminement supporces par le• decaillaacs. 
Ces frais sont eminemment variable$ : 

- y coapris la manutention, on a vu qu'ils pouvaient varier de 3.000 P9g 
a 35.000 IWg/COlllle hors '11J'r. 

Les frais d'approche globaux jusqu'au consoanateur sont done compris, 
suivant l'eloignement, la saison et l'etat des routes entre : 

- 49.000 Fmg/tonne brute emballee hors TUT, et 

- 76.000 Fmg/tonne brute emballee hors TUT. 

Pour des marchandises achemidees a partir de Tamatave (quai OU sortie 
usine raffinerie SOHAPALK par exemple), aa forfait pe~que de traaaport de 
67.326 l'llg/toaae hors 'fUT(IJ semble done tout a fait coherent avec nos propres 
estimations et correapoadre • la rulite des co6u ai 1986 a llmdagascar. 

Toutefois, ce forfait devrait pouvoir permettre egalement aux detaillants 
de brousse eloignes d'acheminer leurs produits sur le point de vente ce qui 
n'est pas le cas aujourd'hui. 

Par ailleurs, il s'agit bien ici de marchandise (importee ou locale) 
acheminee a parcir du quai Tamatave, non compris lea droits et taxes en douane, 
lea frais de port, lea taxes et l~ais de debarquement du navire initial. 

(I) Dlrlnl P•r l'aplr•Clan PL ~ID ICIMAPALM • AaOc 1011 
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Un dernier exeaple, concernant ici l'huile locale (huile en bouteilles 
HAMISOA), peraettra de aieux aesurer la fragilite du systeme de l'etablisseaient 
du differentiel selon l'epoque et les 110yens choisis pour le transport ainsi 
que les tarifs pratiques par le• differentes Societes. 

En effet, l'acheainement sur Antananarivo revient par c .. ion Ctransporteurs 
prives) a : 

- 10 a 15 Fag/kg TTC plus manutention, 

Le forfait transport attribue pour cette operation etait, la aussi 
correcteaent chiffre puisqu'il a ete etabli a 12,5 Fag/kg hors TUT (14,4 Fmg/ltg TTC). 

Pourtant, realise par fer, le transport est revenu a 15,99 Fag/litre 
soit a peu de chose pres 17,5 Fag/kg hors TUT Cy comprisla tare de la bouteille). 

La perte, a recupe7er sur la marge par le grossiste, dans ce cas parti
culier, a done ete de 5 Fmg/kg hors TUT, Ce qui a reduit celle-ci a 10 Fmg/kg. 

Or, les camions ne sont pas toujours disponibles au moment ou la penurie 
exige qu'on approvisionne la Capitale le plus rapidement possible. La disponi
bilite tres fluctuante des moyens de transport va done -egalement a l'encontre 
d'une trop grande rigidite des prix. 

5.14 - C:Jnclusion reJatift a la distribution des huiles 

Comme nn le constate, le systeme de prix mis en place pour les huiles 
locales est completement devie et, faute de controles, aboutit a une libera
lisation (prix + circuits) de fait. En periode de penurie, il est impossible 
de faire fonctionner un tel systeme sauf a le pousser a l'extrime (controles 
tres stricts + cartes individuelles de ravitaillement). Par ailleurs, on a 
VU qu'il etait presqu'impo&sible d'obliger les huileries a C01111DerCialiser par 
quotas fixes aupres des Societes d'Etat. 

Tout cOllllle les huiles locales, lea huiles importees sont distribuees 
dans un contexte global de p~nurie. Cet environnement genere done egalement 
des deviances au systeme initial mis en place. Celles-ci, sans itre marginales, 
ne semblent toutefois pas atteindre l'ampleur de celles qui ont ete constatees 
a la distribution des huiles locales dans certaines regions. Quoiqu'il en 
soit, au stade de detail, on ne retrouve la encore qu'exceptionnellement 
lea huile• importees aux prix fixes par la loi : 

- "pertes" innombrables tout au long de la chatne, inclues dans le 
prix de revient, 

- probleme et coGts des avaries et des assurances, 
- "captage" possible du stock de securite, 
- absence de controle serieux des prix de gros reellement pratiques 

et a fortiori des prix de detail, surtout dans le serteur informel. 
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Les Societes de distribution, auxquelles il est deja reprocbe une certaine 
lourdeur adainistrative et peu d 1 enthousiaa11e commercial (activite ralentie 
en aatiere de collecte des pr~uits agricoles par exemple), sont liaitees 
d 1 une part par les prix et quotas iaposes et, d 1 autre part, par 1 1 iapossibilite 
evidente de st aligner sur la ••souplesae d t achattt des grcssistes privea en 
aatiere d 1 huilea locales notamment en ce qui concerue les prix consentis. 

Coapte-tenu des faibles quantites i.mporteesc11, elles ne peuvent pas 
non plus jouer un role de contre-poids,dans certaines provinces en particulier 
(Mahajanga par exeaple). 

Finalement, l'analyse coaparee des textes et de la realite 110ntre que 
le OU les systemeS ai.S en place et Vi&ant en deruier lieu a co.-erciali~er les 
huiles alimentaires a un pri- unique sur tout le territoire et supportable 
par le cons01mateur, quelle que soit l 'origine de ces huiles, de cbnne {nt) pas 
satisfaction. 

Cll F•ibl•• co-pt••t•nu d•• fnor .. • be1otn1. •'•nt•nd. 
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5.2 - LA Dtn'IUBU"l101f DIS SA VONS 

La commercialisation ~es savons, consideres egalement comme PPM, prese~te 
les aiae caracteristiques generales que celle des huiles. Toutefois, deux 
differences importantes restent a souligner : 

- la production nationale quoiqu'insuffisante, est beaucoup mieuz repartie 
sur l'enseable du territoire. Elle atteint un peu moins de 13.000 tonnes 
dont 1.300 tonnes de savon artisanal. 

- les importations sont aujourd'hui minilses 37 tonnes en 1985 contre 
pres de 1.000 tonnes en 1982 ; les circuits de coaaercialisation 
des savons importes ne revitent done pas la mime importance que ceux 
qui concernent les huiles. 

Par ailleurs, la qualite tres mediocre de certains savons de toilette 
produits localement, tres peu prises a la cons~tion, fait que le consoama
teur, a l'inverse de ce qui se passe pour les huiles, n'est pas pret a payer 
aw&icher leur acquisition, freinant ainsi la hausse des prix, mime sur le 
marche parallele. 

Le savon est toutefois egalement considere par les distributeurs 
cOllllle un produit d'appel, dont le marche, tout comae c~lui de l'huile, reste 
domine par une situation de grave penurie. 
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5.ft - ~gwiatim de la diatribatian des ...... 

La production locale des savons n'est pas reguliere. Elle depend etroite
ment des posaibilites d'iaportation en acides gras, soude cauatique et de 
l'approvisionneaent en huiles locales brutes (huile de pal.me SOMA.PALK par 
exeaple) et en pites aavonueuaea qui, d'ailleurs, se vendent mal aux savon
niers. 

En principe, les savGnneries annoncent leJr production au Ministere 
du Comllerce qui detenaine les quotas a livrer a chaque Faritanyc11. 11 n'y 
a pas de quotas etablis pour la seconde distribution par Fivondronana. 11 
n'y a pratiquement pas de controle quantitatif de production. 

Lea savonneries sont libres de vendre aux distributeurs de leur choix 
qu'ils soient privas ou d'Etat. Cea derniers, sauf en cas de forte penurie, 
se ravitaillent les uns les autres a des prix qui restent evidr.:maent tres 
fluctuants par rapport a l'h?mOlogation officielle. D'une fa~on generale, 
les Societes d'Etat detiennent la part la plus importante du marche des 
savona (plus de 60 i> par rapport aux grossistes prives. On signale par ailleurs 
certaines pratiques "obligeant" ces Societes a enlever des cartons de savons 
(difficile• a ecouler car de mauvaise qualite) pour pouvoir disposer d'un 
ou plusieurs futs d'huile. 

5.222 - Les aYOnS impart& 

lls sont importes en faiblea quantites par les Societes distributrices 
d'Etat, soit en 1986 : 

- savons de menage 4 tonnes, 

- savona de toilette •••••••••••••••• 10 tonnes, 

- aavona de luxe •••••••••••••••••••• 23 tonnes. 

(II Ca• quoc•1 re1cenc cr61 ch•orique• ec ne con•C,Cuenc qu'une epproch• cr61 gro11i6re de 1• 
r••lic•. Ain~l. 6 ClCr• d'••.-Pl• pour 108••15. den• le province de Tuleer. le• quoc•• ch•o· 
rlqu•• d'epprovl•ionn ... nc rournl• per le Mtnl1c6re du A•vlceille,..nc CMTRTI 1onc de 2.510 conn•• 
de ••von1 de -'n•g• loc•u• l•i l•• 1evonnerl•• roncclonnelenc 6 pleln• cepec1c•1. Ce• pr,vl1lon• 
•one con•ld•r••• C01191111 vel•bl•• pour 1015-11. D•n• le• r•lc1. 1eul•• 3•0 conn•• •ur•l•nc 
''' di•Crlllul•• en 101••15 1olc environ 13 s d•• D9•oln• ch•orlque• b•••• •ur I.I kg/ctce/•n, 
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Ila soot revendua aux d'taillants, sans diff,rentiel de prix fixe. 
Les prix aux cona01111Ateurs varient beaucoup .. ia, du fait des faiblea quantites 
mises sur le .. rcbe, l'iapact de ces iaportationa et des cours pratiquie 
reste tres secondaire. 

5.23 - L'ht>" I a ••t ......... a ID 

Les savoos locaux font l'objet d'une hOllOlogation qui fixe le prix 
sortie-usine. Pour le savoo de .enage "type "aarseille"), les hOllOlogations 
successives effectuees depuis 1981 ovt ete les suivantes : 

1981 1982 1983 1984 

Prix de gros 
hors TUT (100 kg) 26.888 33.790 45.181 49.100 

Prix de detail 
hors TUT (kg) 306 650 875 821 

En 1985, le prix du savon de menage premiere categorie a ete homologue 
a 530 Fmg/kg sortie-usine (hors TUT), les marges grossite et detaillant ont 
ete respectivement fixees a 15 Fmg/kg et 24,5 Fmg/kg. 

Le savon detergent (SIBAX de SIB) a ete homologue a l.300 Fmg/kg sortie-
usine. 

Le savon de toilette (SIBEL de SIB) a ete homologue a 2.010 Fmg/kd 
en Juin 1985 puis a 2.500 Fmg/kg en Janvier 1986. 

Signalons toutefois que des problemes d'ecoulement dus a la qualite 
de CH produitS Ont oblige C!! fabriqu.'lnt a baisser recenaent des prix 
sortie-usine a : 

- 1.000 Fmg/kg (SIBAX), 

- 1.820 Fmg/kd puis i:100 Fmg/kg (SiaEL). 

Par ailleurs, set..~n lcs type~ de presentation, les homologations peuvent 
etre revisees par lea Au.~rites provinciales du Faritany, ce qui laisse, 
de l'aveu des fabricants eux-memes, une certaine marge de manoeuvre a l'industriel. 
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Ainai, certain• aavon• type aenage .. is conditionnes sous cellophane 
pourront, sou• la denomination "savon aixte" etre rehomologues a la hausse ••• 

lnfin, on peut d'autant aoins parler de prix fixe definitivement 
pour le• savon• qu'une rehomologation peut presqua toujours itre obtenue 
par l'induatriel sur presentation des factures des produits iaportes (soude 
cauat'l....ple, suif, acidea gras, par exemple) dont les prix CAF peuvect evidemment 

varier. 

Collpte-tenu de• variations de prix sortie-usine. il est done tres deli ~t 
de donner un bare.. de prix pou~ les savons, sans parler des fluctuations 
de• cours au .. rche parallile. 

Ainai, selon le• periodes (penurie plus ou moins grande), le savon 
de menage en cube sou• cellophane (150 g) homologue a 150 F11lg piece sortie-
uain~ sera revendu a : 

- 300 Fag piece (au lieu de 230 Fmg) au detaillant, 

- 400 a 450 Fmg piece (au lieu de 250 Fmg) au consoaaateur. 

De mime, un savon de menage revient au consoaaateur a 200 Fmg le morceau 
de 300 g mais est la plupart du temps vendu au moins a 230 Fmg/250 Fmg le 
morceau. 

5.24 - Conclulions concemant la e»mmercialisation des savans 

Toutes lea considerations qui precedent, conduisent a l'evidente conclu
sion que le systeme d'homologation de p1ix, constamment contourne par les 
industriels et les distributeurs ne joue, la encore, pas son plein role sta-
bil isateur. 
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5.3 - L'ACllEIONEMEllT ET LE TRANSPORT DES PRODurrs OLEAGDIEUX -

ASPECTS LOGJS'nQUES 

5.31 - lntrocmetian - le cadre Mgi-1-tif 

Les transports de marchandises a Madagascar s'effectuent par deux moyens 
privilegies, selon les destinations :transports routier ou maritime, auxquels 
il faut ajouter, sur certains axes equipes, le transport ferroviaire. 

Pour les 2xes nationaux et quelque soit le aoyen utilise, les tarifs 
sont fi7-~S par l'Etat apres negociation avec les syndicats de transporteurs 
routiers ou mariti.aes. Ces tarifs font l'objet de circulaires officielles 
{voyageurs et marchandises) et prevoient des bareaes distincts selon l'etat 
des routes et la capacite des vehicules {marchandises : tonnage, et v~yageurs 
nombre de place), ou des caboteurs, et selon les destinatiofts. Ainsi : 

- lea tarifa de transport• routier111 encore en riguear out ete etablis 
par arrete interministeriel n° 1848/84 du 25 Avril 1984 par le Hinistere 
des Transports, du Ravitaillement et du Tourisme (HTRT) et le Ministere 
du COlllllerce et sont parus au JORDH du 05.05.1984. (cf. Annexe 7) 

Ces tarifs sont generalement nets. Seuls s'ajoutent parfois des frais 
de manutention {en general deux fois 600 Fmg/tonne) lorsqu'ils ne 
sont pas prevus par le contrat. 

A l'interieur de chaque Faritany, toutefois, des arretes partiCUlLers 
fixent les tarifs de transport sur les petits axes secondaires non prevus 
par la tarification ~ationale de base selon qu'il s'agit de routes bitumees 
en bon OU ma11vais etat {RBBE OU RBME) OU de routes en terre.:1 difficiles {RTD). 

Ces arrites datent tous de l'annee 1984 et legalisent, par province, 
des tarifs de transport qui peuvent etre sensiblement ~ifferents. A titre 
d'exemple, pou= les camiODS de 6 a 10 OU 11 tonnes dr charge utile {les plus 
frequemment utilises pour le transport des futs d'huile), les trois Faritany 
suivants prevoient len Fmg/tonne.km TUT comprise) : 

I I A G BE A GM : A T (] 

FtANAAANTSOA I 55.21 112.12 I 13,lfO 

Arrlc6 nrovlncl•l n• 1111/MTRTIOEPCTISPATRFF du '" ...... IHlf 

MAHA JANDA I non pr6vu I 511,57 107,111 
Arrlc6 orovlncl•l n• 77/FAA/BPITRFIP• du 21f 1•nc•111tlr• IHlf 

TULEAA 1111.211 I 111.21 Ill, 211 

I qu•I qu• IC.it I• type de rouc• 
.\rrlt6 orovlnchl n' 153/MTArtoEPCT!SPATRFtU du 111 · .. 'Lu l~Hllf 
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Enfin, rappelons que tous ces arretes stipulent que, pour les marchandises 
dites 11volumineuses 11 et encombrantes, une majoration des couts de transport 
est prevue : 

- + 20 4 pour le raphia en vrac, les fibres de sisal, lea 
grainea de coton pour l'huilerie, le coton fibre, lea arachidea en 
coque. le charbon de bois, 

+ 50 4 pour le coton graine DOil taaae. Pour les autres produits reputes 
volumineux et encombrants, le pourcentage de majoration des prix 
est fixe d'accord partie sans toutefois que le taux puisse depasser 
30 4. 

Par ailleurs, l'administration publie dans le journal officiel des 
coots de transport routier : 

COUTS D'UPLOITATIOI DBS VEllICULES CC»MDCIAUI (PIE/Veb./1'11) 

au ler aemeatre 1986 

loute bitumee loute en terre 
Y6hiculea Bora TOT TOT ca.prise Bora TUT TUT ca.prise 

Taxi be 253,0 291,0 321,7 370,0 
Cam.ionnette 211,3 243,0 278,3 320,0 
Autocar 305,2 351,0 417 ,4 480,0 
Ca111ion 554,8 638,0 733, 9 844,0 
Ens. Articule 1.146, l 1. 318 '0 1.512,2 1. 739,0 

COOTS D'UPLOITATIOI DIS VEllICOLES C<RIDCIAUI (l'tl;/Veh./1'11) 
Avril 1987 

Vehiculea loute bitumee Route en terre 

Bora TOT TOT ca.prise Bora TUT TUT ca.pris1 

Taxi be 253 291 322 370 
Camionnette 211 243 278 320 
Autocar 382 439 536 616 
camion 555 638 734 844 
Ensemble articule 1.398 1.608 1.845 2.122 
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Lee tarife de transport• -ritime• encore ea riguear ont ete edites 
le ler Deceabre 1984 par les me.es Autorites. 

A ces derniers tarifs 1 s"ajoutent : 

- pour certains ports ou rades 1 des taxes d"arriaage et de desarriaage 
1.235 Fag/tonne ou aJ hors TUT (Voheaar 1 Sallbava 1 Antalaha 1 Andapa 1 

Horombe), 

- des taxes de port basees sur le poids ou le volume dans le cas de 
marchandises payant a l"unite. 

- des taxes de stationnement au port, variables 

2.444 Fag/tonne hors TUT a Toliary 1 

440 Fag/tonne hors TUT a Antsiranana par exemple 1 

- des ta:es de manutention chargement/dechargement prelevees par les 
Autorites portuaires pour le travail des dockers affilies au port 
ou par les Entreprises de manutention specialisees. 
Ces taxes varient selon les ports et sont susceptibles d'augmenter 
regulierement : ainsi a Toliary et a Mahajanga • elles ont rece11111ent 
augmente (Aout 1986) de 42 1 5 4 et de 45 4 respectivement 1 

des taxes de roulage. variables egalement selon les ports mais relati
vement modestes (150 Fmg a 1.000 Fmg/tonne hors 1'UT). 

Par ailleurs 1 les mimes arretes provinciaux peuvent eventuellement 
prevoir les tarifs de cabotage proche par goelette dans la province. 

Y compris l'embarqu~ment au port, le tarif de fret est compris entre 
7.500 Fmg/tonne et 21.000 Fmg/tonne TUT comprise selon les destination. 

Dans la pratique, ces tarifs ne soot pas toujours respectes en parti
culiers ceux qui concernent les transports routiers. En revanche 1 si les 
tarifs annonces par lea utilisateurs de transports maritimes correspondent 
le plus souvent aux tarifs officiels, d'autres problemes se posent quant 
a ce type de transport. 
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5.32 - Situatim de la filiire b!l!!part 

5.321 - Le tnnspart routier 

Seuls deux axes sont bituaes, entre : 

- Mahajanga - Antananarivo - Antsirabe - Fianarantsoa, 

- Antananarivo - Horaaanga - Toamasina. 

Mais, l'entretien et les refections necessaires de Hahajanga-Antanana•ivo
Fianarantsoa notam11ent 1 n'ont pas ete effectuees ces dernieres annees entrainant 
sa degradation et la rendant me.e iapraticable en periode de pluies. 

Par ailleurs, la rehabilitation de 4.574 km dont plus de 2.052 km de 
route bitumee prevue dans le programae 1984-87 n'a pu etre realisee et sera 
l'objectif primordial de la periode 1986-90. 

Au cours de cette periode, les objectifs en matiere d'infrastructure 
routiere prevoient : 

- la rehabilitation des axes primordiaux llK4 (Antananarivo - Mahajunga' 
et llK7 (Antananari~o - Fianarantsoa - Toliary) ; 

- la refection de 350 km de routes reliant Antananarivo a Ankara.ena 
dont 100 km concernent une partie du tron~on vers Antsirabe (6eme 
projet finance par la BIRD/IDA, la BAA/FAD, la KFW et le FED) ; 

- la rehabilitation du tron~on Malaimbandy - Mahabo pour desenclaver 
Morondava (llK 35) et des sections les plus degradees de la RN6, 
afin d'ameliorer l'ecoulement des produits agricoles originaires 
du Sud-Ouest et Nord-Ouest du pays ; 

- la fin des travaux de la RN 2 (Toamasina - Antananarivo) par l'ache
vement du passage de la falaise a Mangako et l'amenagement de la 
sortie d'Antananarivo. 



187 

5.3212 - Le re.au des entreprises de tnmpart rautier 

A - Ses caracteristiques et les comequences sur les prix 

Actuellement coexistent a Madagascar : 

- des Societes d'econa.ie aixte Ca responsabilite liaitee) de transport 
routier de aarchandises comme, par exeaple, la FAllEVA, assez peu 
nombreuses a vocation nationale. Rappelons qu'il en avait ete cree 
une par Faritany, dotees d'un aillier de caaions neufs en 1983/1984. 

une multitude de petites et aoyennes entreprises de transport privees, 
parfois regroupees en Cooperatives de transporteurs et comptabilisant 
un a une ~ingtaine de caaions. 

Ces dernieres ont une activite plus localisee, encore que certaines 
d'entre-elles basees dans la Capitale puissent effectuer des transports 
sur tout le territoire. 

La concurrence est done tres grande entre toutes ces Societes et les 
tarifs pratiqaes s'en ressenteat a la hausse OU a la baisse selon les axes. 
Ainsi, sur l'axe tres frequente et tres concurrentiel (Toamasina - Antananarivo), 
les tarifs pratiques varient de : 

- tarif officiel : 32,61 Fmg/kg TTC, 
17,25/25 Fmg/kg TTC pour la majorite des transporteurs prives, 

mais sur des axes "difficiles" ou, compce-tenu de l'etat des routes, des 
imponderables concernant la resistance des camions et/ou de la difficulte 
de trouver du fret retour, ces mimes transporteurs prives pratiquent des 
tarifs depassant de 15 a 20 i (parfois plus), les baremes officiels. 

Ainsi, sur l'axe Antananarivo-Antsiranana, les prix pratiques coura111111ent 
soot de 130 Fmg/kg TTC (contre 95,98 Fmg/kg TTC au bareme officiel) et sur 
l'axe Antananarivo-Tolagnaro, les deux tarifs re~pec~ifs sont de 130 Fmg/kg 
TTC et 97,19 Fmg/kg TTC. 

Au prix officiel, notons que : 

- d'une part, lea Societes d'Etat n'acceptent generalement pas d'effec
cuer le transport, 

- d'aucre part, le fret maritime, malgre les problemes de disponibilite 
et les diverses taxes precitees, reste de loin tres concurrentiel. 
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i. cte.ud.ime cOD.88...-ce de la grande atoai.sation du secteur du transport 
routier est le ... re 'le-ft - ·napblre• de charge•• qai gri'ft. bien evidemment. 
le• coGt• d'achewfn t parce qu'ils accuaulent : 

- les .. nutentions (environ 450 a 600 Fmg/tonne par operation). 

- les chargements dans des ca.ions de plus en plus petits done de plus 
en plus couteux. 

Pour pallier ce desavantage, certains transporteurs peuvent pratiquer 
des forfaits de livraisons ato.isees en plus du parcours initial autour d'une 
grande ville par exeaple. Un forfait pratique de ce type consiste a facturer 

- 30 Fag/kg TTC le parcours Toaaasina-Antananarivo + livraisons dans 
des localites assez proches : (Mantasoa (70 lea) 1 Tsiromandidy (80 lea). 
etc ••• )en caaions de 6 tonnes CU. 

r. troid- conaeqaeace reside dans la gr&IMle Yariatioa de• tarifa 
prati~• selon les periodes de l'annee. Par exeaple, aux grandes periodes 
de collecte du riz ou aucun caaion n'est disponible sur les axes interieurs 1 

les prix peuvent doubler ; en revanche 1 pendant la saison morte (Janvier 
a Mars). les prix diminuent beaucoup. 

Cette derniere caracteristique (fluctuation des cours) n'est toutefois 
pas verifiee pour toutes les Societes de transport. les plus iaportantes 
d'entre elles essayant de travailler au maximum sur contrat avec une clien
tele fidele et relativement fixe et pratiquant 1 de ce fait, tout au long 
de l'annee, des prix moyens pereques afin d'attenuer ces variations. 

A titre d'exemple 1 une cooperative de transporteurs prives d'Antananarivo 
a pu

1 
par ce systeme (egalement compte-tenu de la concurrence sur l'axe de 

Mahajanga-Antananarivo) baisser scs prix du tiers (35 Fag/kg TTC sans fret 
retour) par rapport au tarif habituellement pratique (45 Fag/kg TTC sans 
fret re tour). 

Les fluctuations essentielles prov~ennent pourles Societes de trans
port de 

- l'etatdes routes (done du temps passe pour le cranaport et de l'usure 
du materi, 1 >, 

- de la plus ou moins forte concurrence sur l'axe considere, 
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- de l'existence OU DOD d'un fret retour assure par le client le 
tarif peut alors facilement baisser de plus du tiers. 

A titre d'exeaple, pour le tranaport de l'buile (en futa), sur l'axe 
Hahajanga-Antananarivo, si le tarif officiel est de 39,60 Fag/kg TTC, les 
tarifs pratiques par pluaieurs transporteurs prives de la capitale sont de 

- 42 a 45 Fag/kg TTC (hors aanutention) sans frit retour, 

- 30 Fag/kg TTC (tors aanutention) si frit retour et sur le retour 
seulement. 

Toutes les considerations qui precedent aontrent a l'evidence qu'il 
est tres difficile de se faire une idee stable et precise des couts d'acbeai
neaent par route (frais d'approche) des produits (non encoabrants) sur le 
territoire Malgache. 

Tout au plus peut-on degager les caracteristiques P.••~"rielles : 

- sur les axes bitumes reliant la C&pitale a Toamasina d'une part, 
et a Hahajanga (+ Anstohihy +region proche) de l'autre, les tarifs 
pratiques soot bien au-dessous du bareme officiel (- 10 a - 15 t), 

- sur l'axe bitume mais mal entretenu joignant Antananarivo a Antsirabe 
et a Fianarantsoa, done considere comae delicat, les tarifs pratiques 
sont generalement equivalents OU a peine superieurs au tarif officiel, 

- sur les axes difficiles et aleatoires (Antananarivo/Toliary, TolalJlaro, 
Antsirar.ana), les tarifs sont tres largement superieurs au bareme 
officiel, mais le fret maritime se substitue la plupart du temps 
au transport routier, ce dernier ne concernant que les acheminements 
a partir de ces villes et assez proches (de 10 a 35 Fmg/kg TTC selon 
distance), 

- les transports en ville ou dans un rayon de mains de 10 km sont genera
lement de l'ordre de 4 a 5 Fmg/kg TTC et depassent la fixation des 
prix de 1984 (environ 2 Fmg a 3 Fmg/kg a l'epoque). 

Le bareme officiel reste done une base, a laquelle se referent l'ensemble 
des transporteurs pour faire jouer la concurrence sur leurs propres tarifs. 
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C'est en considerant toutes ces variations possibles Ca la hausse co...e 
a la baisse selon les axes desservis) que les differentiels de couts de trans
port de l'huile -Chapitre Distribution- ont ete etablis. Ainsi calcules, 
les frais d'approche correspondent aieux a la realite malgache. 

Enfini et pour conclure sur la question des prix de transport routier, 
il faut souligner la pratique courante (not.-nt en ce qui concerne les 
huiles livrees en futs) qui consiste a coaprendre ~ans le tarif global facture 
par le transporteur, un contrat d'avaries garantissant la aarchandise : les 
tarifs de transports routiers sont done nets d'assurance pour le client. 

B - Cas particulier du transport au stade de la collecte des produits oleagineux 

Il s'agit notamaent du transport de l'arachide, du soja, des graines 

de coton. 

A ce stade, ce sont souvent des caaionnettes qui effectuent le transport. 
Les couts sont done assez eleves (type de vehicule aais aussi detours noabreux 
done temps passes importants, mauvaises pistes). 

D'apres nos informations, ces couts varient egalement beaucoup mais 

sont freque.-ent : 

de l'ordre de 35 Fag/kg pour la coll~cte du soja dans la region d'Antsi
rabe quand les camionnettes ou petits camions sont dispoPibles ce 
qui n'est pas toujours le cas, 

- 11 a 21 Fmg/kg tout compris pour la collecte de l'arachide (coque 
sechee) de la zone de production a de petites usines situees a quelques 
kilometres ou dizaines de kilometres selon qu'on utilise la charrette 
ou une camionnette (1 tonne CU environ), 

- 21 a 37 Fmg/kg TTC d'arachide coque sur des distances plus importantes, 
des regions de production (Ankaramena, Ikalamavony, Ihosy) au marche 
de Fianarantsoa en petits camions de 5 tonnes CU. 

L'ordre de grandeur de ces couts de collecte a ete confirme (pour les 
faibles quantites d'arachides coques collectees) dans les regions de Toliary 
(25 a 35 Fmg/tonne pour les zones les plus enclavees, 13 Fmg a 20 Fmg/kg 
pour lea regions proches) et de Hahajanga (idem). 
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VI - EVALUA'nON FINANCIERE ET ECONOlllQUE 
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PREAMBULE A L'AMALYSB FIMAMCIERE ET ECOMOlllQUE 

Les analyses effectuees dans ce chapitre ont ete realisees a partir 
des docuaents coaptables reais par les societes visitees. Certains redresseaents 
ont ete operes. lorsque ces docuaents entraient en contradiction flagrante 
avec d'autres informations disponibles sur ces entreprises. Par contre. les 
CEG et calculs des couts de revient par huile ont ete elabores a partir des 
rendeaents en huile declares par les industriels. rendeaents qui sont done 
vraiseablableaent sous-esttaes dans la plupart des cas. sauf en ce qui concerne 
les societes publiques. 

Ce choix a ete dicte par deux elements : d'une part. l'objet principal 
de l'etude est de formuler un Plan Directeur tourne vers l'avenir ; rebitir 
toute la physionomie du secteur sur la base de rendeaents modifies serait 
sans doute excessif. 

J'autre part. les analyses realisees en laboratoire dans le cadre de 
cette etude n'ont porte ni sur toute la gaaae des matieres premieres, ni 
sur un echantillon suffisamment important pour permettre de reviser sur plusieurs 
annees les donnees de toutes les entreprises. 

L'option prise par le consultant a done ete de traiter dans un paragraphe 
a part le redressement des couts de revient et de la valeur ajoutee directe 
a partir d'estimations des rendements reels obtenus en usine. 
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& .1- mvestis-ments 

Le secteur des oleagineux se divise en deux sous-sect~urs fortement 
contrastes sur le plan des investisseaents ; d'une part, un secteur etatise, 
ayant realise de forts investisseaents dont la rentabilisation est le probleme 
crucial : il s'agit de la SOMAPALK, tant pour le complexe plantation-huilerie 
que pour la raffinerie, de la MAKISOA et de la SOAVOAMIO. La HCT, bien qu'e
tatisee, appartient davantage a la seconde categorie qui est celle des entre
~rises privees et se caracterise par un sous-investisseaent chronique et 
des installations generaleaent depassees et relevant plus de l'artisanat 

que de l'industrie. 

6 .11 - 1nvestissements publics 

Les investissements publics se presentent dans un contexte different 
de celui des investisAements prives : plus que de simples unites de traitement, 
ce sont des complexes tendant par integration verticale a reconstituer en 
leur sein une partie de la filiere oleagineux : production agricole, tritura
tion, raffinage. Seule la MAMISOA echappe partiellement a ce schema et souffre 
d'ailleurs de sa non-integration ; quant a la SOAVANIO, il est projete, a 
court terme, de lancer la construction d'une usine de trituration du coprah. 

Les investissements realises pour la raffinerie de la SOMAPALM n'ont 
pu etre ventiles, faute d'une comptabilisation definitive au 30 Septembre 

1986. 



Tableau a 0 l 

INVISTISSIMINTS PUBLICS (Chtffrea 1985) 

(en millions de Fmg) 

-------------------------- ----------------------·--------------------------------------------------------------------------------------------------------------: SGllAPAUI I SOllAl'WI I SOAVOMIO 11 1----··-----!~!~!~!~~-!-~~!!!~!! _____ , ______________ !!~!!!~!!!! _________________________ !~!~!~!!~~! ____________ ---------------~!~----------------
;;-----------------------------------•----!!"! ____ j ___ ~!: ___ , ____ !1!'!_ __ ~1----!111'! ____ 1 ___ ~!: ___ , ____ !I!'! _________ !Ill'! _______ '!!!!!!: ______ _!'!'! ___ ~ ____ !lll'! ____ j ___ !!!!!!: ___ , ____ !I!'! ____ _ 

II ruJS l'EJMUSSCIDI 127,SO U,40 84,JO r 75,40 '·'° l 65,80 I 28,90 - 28,90 9.689,271 6,721 9.612,$5 

11 rEIUJIS - - - f - - - '•40 - •,•o - - -
r II IUllAIHIS 507,50 19',20 311,JO I - - I - f 2.290,70 234,00 2.056,70 

fl PISIES - - - - - - 221,00 78,JO 142,70 1,67 2,92 , 5,75 
:0 I 

H CllSl•U• Hl,90 69,00 79,90 I 26l,IO 71,40 191,IO 3.W,11 199,•5 3.632,73 

II MIEIJll l'CllltllAU• 376,80 222,90 153,90 I 358,70 J53,'8 205,IO 5.799,79 26',26 
11 I 5.5J0,5J 

114,ll u lllEllEl I[ IUllSNIT 127,50 '2,80 84,70 4.310,00 8,90 I 4.:SOJ,10 U0,20 48,SO I 61,70 703,24 589,ll 

!! IAIEllU - •IU£1 30,'8 Jl,50 J7,JO 22,90 6,50 16,40 39,91 16,63 

ii I :I llSTAUJUM - MIDICCl(IJS J7,20 J0,90 6,JO I 8,80 1,70 7,10 J8J,06 178,66 I 204,40 
II I 
II I • ' ' l 1.356,00 737,30 I C.llJS,40 I 4.366,90 I 3.308,70 2.714,IO 20.456,11 19.193,U . -
II I I 11 

-------------------------------------------------------------------------------------------------------~------------------------------------------------------------------------------------··------

23,34 

VI 

, 
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s .12 - 1nftStislelaents prives 

L'industrie privee des oleagineux se caracterise par un tres faible 
taux d'investissement, explicable par des facteurs internes et externes au 
secteur : les difficultes d'obtention des devises necessaires a l'acquisition 
~e materiel, largeaent evrqueeS par les industriels, S6Dt effectivement UD 
frein au renouvelleaent des equipements. 

D'autre part, la plupart des huileries et savonneries fonctionnent 
actuellement a des taux variant entre 20 et 50 x de leur capacite. La tendance 
a limiter les frais fixes de fonctionnement est done generale. Dans le cas 
particulier des equtpements, les dotations aux amortissements soot, dana 
presque tous les cas , tres faibles; le fait de travailler en sur-capacite 
n'est pas, dans ces conditions, un obstacle a la rentabilite des unites 
industrielles. Seule l'assurance de disposer de matieres premieres en quan
tite suffisante pourrait amener les entrepreneurs du secteur a moderniser 
ou renforcer leurs installations. 

Enfin, un dernier obstacle a l'investissement est constitue par les 
contraintes de financement ( voir 9 .2) 

L'autofinancement degage est relativement faible, les reports a nouveau 
souvent negatifs apres plusieurs annees (1980-83) difficiles pour toutes 
les entreprises. S'agissant de PHE, les capitaux permanents sont tres faibles 
et les comptes-courants associes ne permettent pas de degager un fonds de 
roulement suffisant. Cette contrainte tient egalement au comportement des 
huiliers : la lecture des bilans denote une attitude de commer~ants plus 
que d'industriels par le gonflement de tous les pastes a court terme. Les 
cycles courts soot pr:IYilegies par rapport aux cycles longs, la rentabilite 
doit etre immediate et non etalee dans le temps. 



Tableau n° 2 

INVBSTISSKMEWTS PRIVBS (Chiffre• 19•S) 

(en millions de Fmg) 

--------------------· ----------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

l--8Rti1--i-~i~-i--iiE1·--l--aRUT--i-~~~1~-i--HET ___ , __ BRUT--i-~i~-i--H£j·--l---.RUT·--i-~~j~----HEj·--l-·iRuj·---~i~----icEj---11 
ii-;~;;-;:;;;;;:;~~;;·-----1--·;:;;·1·--;:;;- ---;:~-,---;:;;- ---;:~- ---;:;;- ----:--- ----:--- ----:·--1-----:----1·---:-·· ----:--- -------- -------- -------- I 

II TERRAtHS I 5,30 I - I 5,30 I 41,40 I - I 41,40 I - I - I - I l,50 I - I l,50 11 
II I I I I I I I II Cl»ISTRUCTIOHS I 19,80 I 8,10 I 11.io I so.18 I 20,40 I 29,781 20,20 I 20,20 I - I m.20 51.40 61,80 5o,ao I 8,oo 42,80 II 
II llATERIEL D'EXPLOITATIOH I 54,20 I 40,80 I IJ,60 I 114,51 I 111,29 I J,20 I 262,60 i 189,60 I 73,00 I 516,20 I 359,00 157,20 I 44,60 28,50 16,10 II 
11 llATERIEL DE TRANSPORT I 21,90 I 21,90 I - I J3,JO I J3,3o I - I 4,8o I 4,8~ I - I 402.?o 1136,70 m,oo I ss,10 14,30 41,80 II 
11 llAT~RIEL - 111111L1ER I 2,30 I 1,30 I 1,00 6,25 : 5,181 1,011 uo I I - 1 - I - 1,90 1,30 

1 
0,60 II 

ll IHSTllLATIOHS - AGEIKDEHTSI 5,90 I 4,90 I 1.00 19,90 I 18,20 I 0,10 1128,20 I 26,00 1102,20 - I - I - - - - II 
II 'o TA L j 115,57 I I J2,oo I m,531 I 76,481 42o.£o I 1115,20 1.039,10 I 101,00 1"4,90 I to2,80 II 
··-----------------------------------------------------------------------------·--·-------------------------···--------------·-·--------------····---------------·----··· 

r-

'° ...., 



198 

6.2. - Financement 

En depit d'un acces plus facile a des circuits de financement privilegie 
(prets a long terme, subventions, bailleurs de fonds internationaux), les 
societes publiques ont une structure de bilan coaparable a celle des societes 
privees : reports a nouveau negatifs et investissements demesures sont les 
causes du recours systematique des societes publiques aux sources de f inancement 
a court terme (decouverts bancaires), tandis que les societes privees font 
appel aux banques pour financer leur exploitation et pallier une quasi-absence 
de capitaux propres. 

- Structure du passif 

D'une man~ere generale, le passif a court terme pese anormalement lourd 
dans le total du bilan : les comptes fournisseurs sont importants (jusqu'a 
six mois d'achats) alors que la regle a Madagascar est le paiement au comptant 
de toutes les transactions ; les decouverts bancaires, sous leurs diverses 
appellations, sont d'un niveau extremement eleve, ce qui entraine des frais 
financiers generalement disproportionnes avec la taille des entreprises. 



Tableau n° 3 

STRUC'nJRI DU PASSIP 

(Pourcentage total du passif) 

----------------··----------··· ··~-----------··--···---··-------~-------------------------------------
I IWIJSOA : SOWAl.11 I SOAVOAlllO I 1£1 I SCll I SEii I Sii I SICA 11 

l(r1ffi1trie I I I I I I 11 
I I iKl1se) I I I I I I 11 1 

------------------------------1------------1------------ ------------1----------1---------- __________ , __________ ------·----11 
:: I I I II 
11 C.it•1 prapres 20,12 ' ll,ll 47,50 - 21,1 I 61,00 0,59 I 42,0l l4,49 11 
I I h COIPf' is Slbn1ti111s) I I II 
I I I I II 
:: Provisi111s 20,l2 - - 9,l8 I - - I 0,80 · II 
I I I I II 
H ltttes i let IJ ll,22 l9,8' 22,72 I 55,02 - I - II 
I I I I II 
II Jot1t Clflit•• per111e1ts 40,44 44,55 87,3' 11,00 61,00 55,'1 I 42,8l J4,49 II 
I I I 11 
II f11raisst1rs 9,70 1,10 1,20 14,42 9,4, 1',99 I 5,0l 21,9J II 
I I I II 
II Altres •ttes CJ 2l,'6 8,6l 7,54 l5,l6 8,19 9,72 I J7,l4 20,82 11 
I I I I 11 
II 111411t5 26,20 45,72 J,90 l9,22 21,l5 I 17,'8 I 14,80 22,76 11 
II I I I 11 
II litios ClflitM1 l I I I 11 
II .,, .... ts/i ... Ui5lti111 49,46 I 5l,12 IJ7,70 SJ,10 190,10 I 110,67 I 123,19 I 109,92 11 
I I I I I I II 
11 rr1i~ fi111eiers/CA 206,81 I 65,64 11,67 1,91 4,1111 I 7,46 I 2,82 I 1,19 11 
I I ! I I I 11 

. _..., ..... -· ·-_ ... -- .... -· .. ~-- -- ............. -~ -.. --· -... --· . --··- -··· -... - --- -·· -------------------···------- -------------------------------------

.... 
'° '° 



200 

,...,._un• 4 

COllPIZ D'ED'I.DITATI.09 - SCllAPALll 

(aillio~s de Fmg) 

1.-.J 1"3-tt 

II 
II 
II mms 1·mun1n• II .. .. 
!!M:MTS 
II 
II 
II liters C-SI Ues 7,41 l6,ll II 
II .. .. Cirlllr•t - I•ifi•t 21,11 l2,11 .. 
II 

1: FonitlrtS - piices • ndilte 47,• "·11 II 
II 

II 
II &Nil ates ,,. l,11 
" ! ! FlllS IE PEISI El 212,11 174,11 .. 
! ! llPIJS a JAIES .. l,ll 1,91 

!! TFSE 
II 

II Lorers 26,ll 29,ll II 
II 

II Eltretia, ripantim 9,20 12,21 II 
II 
II .. Amr.us 4,m 4,• II .. 
II Altres U,• 15,'8 .. .. 
! ! JIMISPllJS a IEftJCEHJS 14,21 10,71 
II 

! ! FlllS IMIS IE liESTI• l,1111 4,58 
II 

! ! FlllS flm:IEIS 41,71 .. ,. .. 
! ! IOJAJIOIS 
II 

II All ""io;im 7,71 II 
II 

II Au -tisseats 82,58 90,80 II .. 
!! IESll.JAJ (Ul,2) (159,8) 
II 

!! TOJM. l91,10 41l,58 
II 

! ! ,_IJS l'EXPLOIJAJlll 
" II --tali• Steeb 14,20 "·" II 

" II V.tlS d' .. ilt de ,. •• 346,29 l20,61 II 
II 

II Altres prodlits 10,m 2,61 II 
II 

II •ise•--ti• 20,7 21,7 II 

" !! TOJM. l91,1 411,5 
" " ' 

.. .. 
1'11-15 II 

i: 
II 
II 
II .. .. 
II 

I: 
" II 

II .. 
II .. 

11,• :: .. 
II 

lt,ll : : .. 
I' ... . : .. .. 

7,21 : : 
• I 

191,41 I 
I 
I 

lt,21 I 
I 

26,71 

2l ... I 

l,90 

1,90 

8,SI 1: 
I 

I 14,10 II .. 
II 5,1111 I I .. 
II 
II .. 
II 

II 28,lO I I 
II 

II 115,58 I I 
II 
II 

111,80 :: 
II 

"9,20 I! 
" 

(4) 

609,61 

26,10 

l7,5 

"'·2 
I ' ·-------------------------------------------------------------------------------------------
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Les donnees d'exploitation seront presentees sous deux fonaes : comptes 
d'exploitation generale d'une part, couts de revient du kilo d'huile, d'autre 
part. 

Du fait d'aberrations evidentes dans la tenue des coaptabilites de 
plusieurs entreprises privees, les donnees out ete corrigees et ne correspon
dent done pas aux docuaents coaptables officiels. 

Les couts de revient par huile ont ete reconstitues soit grace aux 
ebauches de Coaptabiltte budgetaire OU analytique, SOit 1 danS la plupart 
des cas, a partir de la coaptabilite generale et en recourant i des cles 
de repartition des charges qui seront explicitees plus loin. 

Toutes ces donnees seront presentees successiveaent par entreprise. 

6.31 - SOllAPALM Melville (plantation et mine de trit.uration) 

La SOHAPALM est passee entre 1983 et 1985 d'une situation deficitaire 
a un resultat beneficiaire. Ceci s'explique, d'une part, par la relative 
augmentation oe la production, qui est passee de 730 tonnes d'huile de palme 
en 1982-83, a 1.144 tonnes en 1984-85. Avec 1.280 tonnes produites, l'exerci
ce 1985-86 devrait egalement degager une merge beneficiaire. Ce redressement, 
qui s'est accompagn' d'une rehabilitation de l'usine qui entratnera la baisse 
des charges d'achat de pieces de rechange (poste le plus i•portant apres 
lea frais de personnel) pourrait neanmoins itre remis en question au cours 
des prochaines annees, du fait de la baisse de production de regimes conse
cutive au cyclone Honorine de Fevrier 1986. 

Coit• de rerieat 

Les couts de revient complets ont ete calcules a partir de la compta
bi lite bt.dgetaire de la SOHAPALH. 
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Les cles d~ repartition utilisees sont les suivantes (4) 

PLAllTATIC:. 

- Plantation 100 

- Usine 100 

65 

35 

SllGE 

30 

30 

Les 40 4 restant des frais de siege ont ete iaputes a la raffinerie. 
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COD!S .. DYDllT m LA PUllDTICJm SCllAPAI.11 {a.tffree 1986) 

(en r.g par kilo de regime) 

I PUllTATllll ATR.IER SIE&E 
I CHllSES l'EXPUllTATllll (65 ,, (JO,, 
I 
I 
I 
I CARIMIT - U.IFIAllT 3,71 t O,l 
I 
I PRODUITS OtlllllES 7,17 
I 
I Pf Ea5 DE llEOllllliE - EllTllET I EN 0,81 ~.20 0,04 
I 
I D IUEIS Clll!illlllll.E l. '15 l.14 0,02 
I 
I FRAIS DE PEISIJIB. 18,33 1,81 l,SCJ I 
I I 
i I TFSE 0,32 0,23 l,2S I 
II II 
II FD6 0.24 0,05 G.60 II 
II II 
11 AfDTISSBIEllT !IATERIEL 2.17 o.oa O,ll& 11 
II II 
11 FRAIS Fl•IERS 0,21 II 
II Ii 
11 llfOTS ET TAXES 1.42 !I 
!I .j 

--------------------~-~---------------------------~---------~-----------------
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COOT m D'ii:UI 'iOTAL m LA PUllTAUCJm SCllAPAUI 

(bora ..ortiH-t cle la p1-e&Uoa) 

I II 
Pim KILO DE I t1W KILO l I 

RE611£ (7.tli8,H5 t) l'llllLE (ll= 17,851) II 
II 

----------------- -------11 

CARIMIT - UBIFIAllT 

PllOltllTS OlllllUS 

PIECES DE REOlllliE - EHTRETIEH 

DI UERS ClllSllllAl.ES 

FRAIS DE PERSIJllEl 

TFSE 

FOG 

mnssear 111TE11a 

F'RAIS FIMIERS 

l llPOTS ET TAXES 

l,81 

7,17 

0.!5 

I 
21, 7l I 

I 
1,80 I 

I 
0,'6 I 

I 
2,34 I 

I 
0,21 I 

I 
1,42 I 

I 
H.29 ' 

II 
21,jO 11 

I 
40.lli I 

I 
5,30 I 

I 
lli,33 I 

I 
t21,74 I 

I 
10,09 I 

I 
5.37 

:1 
ll.O<J ! I 

:1 
l. :3 ! i 

•I 
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Tmblaun• T 

CQDT m DVIDI m L'llJILB m P~ - Uaiae SCllAPAUI 

(aatffrea 1'86 - en Fag par kilo d"buile) 

II 
11511£ Ata.IER SIE&E rot .. II 

(lS ,, (30 ,, II 
!I 
II 

II II 
~ I CARDlllT - UJIUFIAllT 5,41 ~ 0,54 5,gs ii 
II II 
11 PllllUITS 0111111115 "·'" 4, °" II 
:1 !I 
11 PIECES IE llEOAlliE - EllTIETIEll 6,41 0,27 0.23 &,gl II 
II II 
11 91\0S CIJISUllll.ES 8,63 1.83 0,13 lo.59 11 
I I 
i FRA IS DE PERSDllEl. 20.59 5,47 e,g1 3M'7 I 
I I 
I TFSE ll.96 O,&g 7,03 lg,68 I 
I I 
I F16 l.17 0,16 3,70 5.ill 
I I 
I AIOUISSEIENT llATERIEL 25,96 0,55 I o.•1 1 26.~ 

I I I 
. l FRA IS FllAICIERS I l, 18 I l.~3 

II I I 
11 llFOTS ET TAXES I 1, 'J'1 I M1 ,, I I I 
11 TOTll. I I 12'905 I; 

I I !! 

·------------------------------------------------------------------------------------------
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cour toDL mna RUD SCllAPAJ.11 

(en Fmg par kilo) 

PLANTATION USillE TOTAL 
I I 
I I 

I I 
I I 

I I 
I I 

------------~----~------~------- ------------ ------------ ------------:: I I 
I I 

CARl\IJRAHT - LUBRIFIANT 21,30 5,95 27,25 I I 
'I 
I I 
I I 

PRODUITS CHIMIQUES 40,16 4,79 44,95 I I 
I I 

I I 
I I 

PIECES DE RECHANGE ENTRETIEN 5,30 6,91 12,21 I I 
'I 

I' 
I I 

DIVERS CONSOMt1A8LES 16,33 10,59 26.,92 I I 
I I 

I I 
I I 

FRAIS DE PERSONNEL 121,74 34,97 156.,71 I I 
I I 

I I 
I I 

TFSE 10,09 19,68 29,77 I I 
I I 

I I 
I I 

FOG 5,37 5,03 10,40 I I 
I I 

I I 
I I 

AHORTISSEHENT HATERIEL 13,09 26,98 40,07 I I 

' ' I I 
I I 

FRAIS FINANCIERS 1,10 1,10 2,36 I I 
I I 

I I 
I I 

IMPOTS ET TAXES 7,97 7,97 15.,94 '' I I 

I I 
I I 

TOTAL 
242,52 124,05 366.,57 I I 

I I 

' ' '' 
--------------------------------------------------·----------------------------
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Le cout de revient de l'huile SOMAPALK est done relativeaent bas et 
correspond a environ 490 US $ la tonne, ce qui est un cours cORpatible avec 
les niveaux noraaux du .. rche aondial. Meanmoins, ce cout est forteaent correle 
au niveau de production de regi.aes, c~ le moutre la repartition entre 
couts fixes et couts variables. 
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TalJleeun• 9 

DPaTin08 COOTS PlDS - COUTS YAUilt&S SCllAPAUI (atiffre• 1986) 

(en Fag par kilo) 

---------------------------------------
COUTS FIXES COUTS VARIABLES 

--------------------------- -------------- ------------------
CARBURANT - LUBRIFIANT 10, 90 16, 35 

PRODUITS CHIMIQUES 22,48 22,47 

PIECES DE RECHANGE - ENTRETIEN 8,55 3,66 

DIVERS CONSOt1HASLES 13,46 13,46 

FRAIS DE PERSONNEL 133,20 23,51 

TFSE 20,84 8,93 

FOG 10,40 

AHORTISSEMENT MATERIEL 40,07 

FRAIS FINANCIERS 2,12 0,24 

IHPOTS ET TAXES 11,16 4,70 

TOTAL 273,10 93,40 

-----------------------------------------------------------------------------
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La part des couts fixes est done de 75 ~du cout de revient de l'huile 
brute de pal.ae. Ceci signifie que la rentabilite du coaplexe est extr'-eaent 
sensible a toute variation du niveau de production. 

En outre, seul ~ ete coaptabilise l'aaortissement du 8&teriel d'exploi

tation. 

La plantation SOMAPALM a, en effet, ete largeaent subventionnee et 
ne peut done entrer dans le calcul du cout de revient reel du kilo d'huile. 
A titre d'informatton, la plantation est aaortie sur une duree de 20 ans, 
ce qui constitue une char~~ fixe de 25,4 aillions Fag par an, representant 
pour la production de 1986, une charge ~uppleaentaire de 19,85 Fag par kilo 
d'huile brute. 

&.3Z - SOllAPALM (rafrmerie) 

Les comptes d'exploitation de la raffinerie n'ont que peu de significa
tion jusqu'en 1985, dans la mesure ou l'installation de l'usine n'etait pas 
ter:ninee : les charges d'exploitation ne representent done qu'une partie 
des frais fixes ; en revanche, aucun frais variable n'apparait puisque le 
taux d'activite etait nul. 

Les premiers resultats tangibles concernent l'exercice 1986, au cours 
duquel ont ete raffinees 3729 tonnes de soja importees (PL 480. deuxieme 
tranche) et 704 tonnes d'huile de palme locale. 

Les donnees disponibles a fin Octobre 1986 ne permettent pas de bitir 
un compte d'exploitation complet, mais fournissent de premiers elements sur 
les couts de revient probables du raf finage. 

Aux couts directs de la raffinerie ont ete aj:>utes 40 1. des frais de 

siege de la SOHAPALM. 
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Tableau n• 10 

PRIX DE U'llDT UPPlllD!'E - COU"IS nus (Clliff~• pri'ri.aiomaela - 1986) 

(en millions de Fmg) 

I I .. 
I I II 

UfFlEIE 'SIEliE (•I): TOUL II .. 
II .. .. 
II .. 
II 

II 
II 
II a..- - uallFDIT 1,,21 0,~L 17,12 :: 
II 

II 
II 

II 
II 
II .-ITSCllll.S 

II 

II 

II 

II 
II 

II 
II 
II P!EIE IE llEDllllE - ElllEllll 2,78 o.• l,10 :: 
II 

II .. 
II 
II 
II II1EIS CWS llllP'l£S '·· 0.21 ,,21 : : 
II 

II 
II 

II 
II 
II FUIS IE POSmlL 18,28 15,21 33,48 :: 
II 

II 
II 

II 
II 
II TFSE 5,48 11,9' 17,39 :: 
II 
II (at Jir•> (4,6) (4,6) II 

II 

II 
II 
II 

II 
II 

II 
II 

II 
II 

: : Fiii 
6,32 6,32 : : 

II 
II 

AIEISSEIDT MfWll 450,00 0.111 450,80 : : 
II 
II 

FUIS FIIMEIEIS 411,88 2,02 413,82 :: 
II 
II 

I 
II 
I IlfOTS ET TAXES 0,90 13,'8 14,50 : : 
I II 

II 
I 
II -------------
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Pl.ll DE UYllllT IAPFlllDIE - COUTS YAUABLBS 

(Bame : J.729 t~e• - PL 480) 

I TOTll. IPW! 1 KILO Rlfflll I 1 

I (1illi11s dt F19) I (F19) II 
---- I I- II 
I I I II 
I CARUAHT - LUBRIFIAHT I 21,20 I 1.~ ,, 

I I I 
I PRODUITS CHl"IQIES I SM'' I 1•.21 I 
I I I I 
I PIECES DE RECJRl6E - EHTRETIEH I o.so 0,13 I 
I I 
I ~1165 ClltSIBll.ES •7.88 12,84 I 
I (d11t t11btll19t) ((t,4) (h,l) I 
I I 
I FRAIS DE PERSOllEl 26.~ ',68 I 
I I 
I iFSE 23,00 6,17 I 
I (d11t Jirua) (12,5) (3,lS) ' I II 
I FD6 0,80 0,21 II 
I II 
I AdTISSEllEHT MTERIEL II 

ll II 
11 FRAIS FINANCIERS II 
II ti 
II !!!POTS ET TAXES 61,00 16,3' 11 
II !I 

ii 

-----------------------------------------------------------------------·---------



- la repartition entre frais t1xes e~ ~~-~- --··----- --
la part fixe des frais de personnel et des TFSE notamiaent devrait 
augmenter. L'hypothese prise dans les calculs suivants est celle 
du doublement de cette part fixe (salaire et TFSE, raffinerie uni-

quement). 

Pour une production de 3.729 tonnes, la repartition serait alors la 

suiv:>~te 

-----------------------------------------------------------
I COOTS FIXES I COOTS 'JARlAl.ES I COOTS ·JARIAl.::: 

I TOTlllX {1011 F19 I I ( lf F19l I (F19 Pl' t1hl 11 

-----~~-------~---~--~-~----1~~-~---~1-------~-~1 -11 

II I I I! 

11 CARUAllT - LUIRIFlAllT I 11, 12 I 21,20 I 1,ZCJ 11 

ii I I I !I 

11 PRODUITS Oll"IUS I I SJ,00 I 14,Zl 11 

II I I I 11 

11 PIECES IE REOWl6E - EHTRETlEH I J,10 I O,SO I 0,13 Ii 

II I I I II 

II Oii.OS crtt5llllAl.ES I 6.21 I 16,83 I 4.51 11 

II [d11t '9blllagts) I I (l0,35) I (2,181 II 

II I I I II 

i I FRAI S DE PERSOllEL I 51,60 I 8.20 i 2,Z : I 

II I I ii 

1 I TFSE Z2, 'rJ I 11,iiO I 4,12 :1 

II (d11t Jirua) [4,6) I (12.51 I (3,JSl 11 

II I :1 

II FD6 6.32 I 0,80 I 0.21 i: 

ii I ti 

11 'llOITISSBEHT lllTERIEL 450,80 I 
•' .. 

ii i ii 

Ii FRAIS FlllANCIERS 52,02 I !( 

" 
I .I 

: I llfOTS ET TAXES 14,SO I 61,00 : 16.36 l: 

! ~ 
I I :1 

49.5: : ; 
'• roTAL 

------~~-------------------------------------------------------------------------------------
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La lecture dU table~IJ n° 20 montre que la StrUCtUre d I exploitatiOD 
de la HCT est deficitaire, puisque tous les couts de revient, a l'exception 
de celui de l'huile de coprah, sont superieurs aux prix officiels 
sortie usine. Tous lea postes de depense soot eleves, en particulier 
les frais de personnel, bien que la HCT ait, semble-t-il, reduit 
ses effectifs au cours des derniers exercices. A l'oppose de certaines 
societes privees qui sont de petites structures pouvant f inalement 
s'adapter a un rythme de production faible, la HCT souffre de ~barges 
fixes relativement elevees et dont le poids est souligne par le tres 
faible taux d'activite. 

6.36 - Societe Jndustrielle du Boiha (SIB) 

La SIB ne produit que deux types d'huile (coton et coprah) ainsi 
que du savon de menage. Avec 1 092 tonnes d'huile de coton en 1986, 
elle se situe au deuxieme rang des producteurs malgaches d'huile, 
apres la SOHAPALM. 



COUTS DB llBVIBNT SIB 

(Fmg/kg - 1986) 

--------------------------------------------------i HUILE COTON 'HUILE COPRAH lsAVON DE MENAGE,, 

---------1---------------1----------------1---------------
, 464.29 1 600.00 \ 196,83 

I - I 89,8 

121,66 264,52 l 33,66 

17,29 17,29 4,35 ll 
47.46 47.46 , 11.93 I 

148,95 148,95 l 46,93 l 
63,98 63,98 17,89 

110.15 110,15 1 27,70 I 36,65 36,55 9,22 

20,35 20,35 l 5,12 

127,65 127,65 1 35,67 

on aux 

111ts 

ion 

10,18 10,10 1 2,56 

43,91 43,91 l 43,91 

65,30 65,30 16,43 

1.177.19 1.455.76 I 514,79 . 

207,04 50 I - ) 

35. 71 , .. I 
934,44 1.405,76 l 514,79 

-------------·-----------------------------------------------

N 

~ 

!obleou n• 13 

COUTS DI UVllNT DU IARHACI 

(Fllg par kllo d'hulle produlte) 

I UIOI I 111 
I C.VACIJE I C.ViCIJE 
1-------------------------------------1--------------------------
1 COUTS nus I COUTS FUH • I CGllTS fJXlS I atn 
I I COUJS YAIJAILES I I CMS 

........ --------- -----..... --- -----....... -------- -- -------- -------------- ---- --------- -- --- -- --1- ---- •• 
II 
II CAUUIMll - lllllflAIH 2,04 9,ll 
II 
II PIOIUIJS CHl•IOUES - 14,21 
II 
11 PUCES IC llCHANGE - EllJIEJJEll O,J7 0,51 
II 
II llVEIS COllSOINllES 0,74 s.n 
II (dollt nblll1UH) - (2,11) 
II I I 
II flAIS IC PEISML ,,IS 8,JS I 
II I 
11 JFSE I 2, 72 7, H I 
11 fdont .rir111) I fO,SS) (J,90) I 
II I I 
11 UI& I O,IS 0,'6 I 
II I I 
11 AllOIHSSUHJ llATHIEL I SJ,70 SJ,71 I 
II I I 
11 f'IAIS FIMICIS I ,,20 ,,20 I 
II I I 
II UIPOTS £f TAXES I I ,7J II,• I 
II I I I 
ll IUIAI 
II 
II 

124,02 I 
I 

2,91 I 

I 
1,SJ I 

I 
1,16 I 

I 
I 
I 

1,71 I 
I 
I 

l,• I 
(1,11) I 

I 
1,• I 

I 
,,,12 I 

I 
I 

l,IS I 
I 

2,4 ! 
I 

I 
I 

......... ,., ...................... -................... -- ..... -........................................ ---······ ~ ·-· ---- .. ··-····---···-----· 



.. 

100 t 182,98 

70 t 2n. lo 

so t 298,02 

&.33 - SOA YOANIO 

i.. SOAVOANIO se liaite pour l'instant & des activites agricoles (gestion 
de la plantation) et au sechage du copr&h ; l'analyse des coaptes d'exploi
tation et des couts de revient ne portera done que sur l'etablisseaent d'un 
prix du coprah • 
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Les coats de revient complets de la SIB sont relativement eleves 
deux produits sur trois ont des couts superieurs au prix de vente 
sortie usine. Heanmoins, l'huile de coprah est un produit secondaire 
pour la SIB et n'entratne done que des pertes marginales. Le benefice 
realise sur le savon suffit quant a lui a coapenser lea pertes (faibles) 
enregistrees sur l'huile de coton. 

6.37 - Societe lndustrielle et Commerciale Abdulla (SICA) 

Comme la plupart des autres huiliers, la SICA, installee a Horondave, 
a concentre ses activitea sur deux produits : huile de coton et savon 
de menage (a base d'acides gras importes). Elle maintient neanmoins 
une petite production d'huile d'arachide (19 tonnes en 1985) permettant 
de degager un cout de revient. 



COMPTES D'EXPLOITATIOll SICA 

(en millions de Fmg) 

--------------------------------------------------' I I I I 

1 1903 1 1904 '1 1985 

------1---------------1---------------,---------------
1 I \ i 147,49 I 140,04 149,46 

ts 

l ' ' 
I 1,61 l 3,26 I 4,06 

I 2,12 ' 6,46 \ 4,97 

0,19 , 0.10 I 1,36 

7,43 \ 0,12 11,72 
2,43 I 3,93 8,24 

0, 76 ' 1,39 l 3, 10 

28,27 1 01,20 ' 62,31 

11,59 1 15,55 1 14,72 l 
2,28 l 0,31, \ 0,38 

5,80 
3,20 i 3,44 2,52 

2,09 1 4,17 l 
14,61 1 59,36 1 

I . l l I 224,87 l 327,33 l 

1 ' ' 1 46,00 ' (39,03) \ 
i 177,53 1 364,35 l 

' ' ' I 1 , 34 l 2, 01 l 

I ' ' 

53,68 

322,40 

102,38 

215,59 

4,43 

\ 
l 

1 224,87 I 327,33 I 322,40 
I I I ---------------------------------------------------------

N 
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cours • U911111T DU conAll (aai.ffre• 1'85) 

(En aillions de Fag) 

Total hectares : 4656 
Total en production : 3456 ha soit 74,3 t 

" II 
11 Clim$ l'Oft.tlTATI• .. 
II 
II 11 _____________ _ 

II .. 
ii llltmS MIJCll.ES .. 
ii a•a'IT - l9IJFIMT .. 
ii rms IE IBllR .. 
ii IOEIS cm 77 ES .. 
ii flAIS IE POS .. 
II 1FSE 
II .. 
" TETI II .. 
:: "' .. 
II 

j j AmTISSBllT M1EIJO. 
" j j FIAIS FillEIOS .. 

ftJIJATI• 
(mes Ii J) 

244.• 

21.12 

••• 
44.52 

llS,71 

1,11 

ISl,21 

SIRE 
(74.J I) 

'·" s.11 

47.47 

22.11 

s.,. 
12,IJ 

73,19 

II 

rera. II 
II 
II 

II 
II 
II 

:i 
II 

244
·• ii .. 

:K.22 H 
II 

Sl.ll :: .. 
II 

44.~ :: 
II 

m.25 !: 
II 
II 

22
·• ii II 

S,,. :: 
II 
II 

12,IJ :: 
II 
II 

ISl,21 ii 
II 

73,19 :: .. 
II 

En 1985, environ 25 t des noix recoltees ont ete transformees en coprah. 
Seuls 75 t des ~barges sont done imputables au coprah produit, d'ou le tableau 
suivant : 
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Tableau n• 1& 

CUWZS DIPUTASLIS A LA noDOCTim DE COPUll 

ftII DE UtlUI DU UI.O DZ COf'Ull 

(Sue : 2.543 t..- prollw.itea) 

Chiffres 1985 

! I I " 
i I OlllliES l'EXPLOITITUI TOTll IClllT llEVIEIT ULO j i 
11 (•i 11i11s Fas) 1 (Fas) !i 
II I 11 
11-----------------1 II 
'

1 I II ! j lllMllTS 183,JO I 72.·J8 11 
II I 1· 
11 CMUAllT - LimlFUllT 27,17 10,b& 11 
II 11 
11 PIECES IE REOlll&E .C0,03 15, 74 ! I 
II 11 
11 DllOS ~ 40,06 15, 7' ! I 
; I (Mlllaps) 11 

!I 
; I FIAIS DE PERSlllEl 
II 
:1 TF5E 
II 
llTETD 
II 
11 Fl6 
II 
11 •nsseur 
Ii 
11 FIAIS F'l•IERS 
II 
! i TOTll. 
11 ------- -----------

174,CJC 

17.10 

4,43 

9.02 

114.90 

54.89 

II 
li8, ~ II 

:; 
6.72 !I 

ii 
1. 74 11 

;1 
J,55 II 

II 
45.18 11 

li 
21,59 11 

II 
31,eJ ; ~ 

----------

La ventilation entre zones en production et zone en· investissement 
(zone 4), a ete possible grace a la comptabilite budgetaire recemment mise 
en place a la SOAVOANIO. 

Les chiffres obtenus concernent le coGt de revient du coprah en 1985 ; 
il semble que lea couts 1986 soient tres nettement en baisse, en particulier 
du fait de la baisse des depenses en intrants. Le consultant n'a pu disposer 
des elements budgetaires concernes. 



;:u;: 1ii;;;.-o;~x-,l~~~; conditionnent dont la rentabilitf de la 

!1.aaiS03 : 

_ le prix d' achat du soja : le taux de rendeaent en hui'.e de 
soja est faible (18 a 18,5 t>. Au prix a'acna~ ac~uc~ ~~ !: traine 
(Z30 Fag le ilo), le cout de la aatiere prea~ere est ~e l 230 Fag 
par kilo d'huile, ce qui fait du soja la .. tiere premiere la plus 
onereuse pour la production d'huil~ ; 

- dans ces conditions, toute rentabilisation de l'acti~it~ sera 

f ~lee a la valeur du tourteau (ou farine). Cec1 n est 
orte11ent cor . d 1 mesure oU le tourteau est traditionnelleaent 

d'ailleurs pas une surprise ans a . • . • en fait 
l'eleaent priaordial de valorisation ~U SOJa, l hu1le Q etant 
qu'un sous-produit de la fabrication du tourteau. L'invers~on dea:~tte 
logique est difficilement SOutenable A terae et U~ effor~ La:°r~a 
devra etre consenti en ce qui concerne la c~rc1alisat10~ e . 
farine de soja. Etant donne les tonnages theoriques de farin~.~coduite 
ar la Kaaisoa, le .. rche interne ne parviendra sans doute q~.a ~n . 

:bsorber une faible part. La Kaaisoa devra done exporter, aai» l aligneaent 
progressif des cours aondiaux sur les couts de revient des g~ands_ 
pays producteurs ne place pas a priori Madagascar dans une situation 

favorable. 

Comptes d'ezploitation 

Seul sera presente le coapte d'exploitati?n 1985-1986_; .l:s , lle 
exerctces precedents ne correspondent en effet a aucune activit ree 
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Les charges fixes de la SICA sont compria4es au aaximua et se repartisseut 
entre d~ux activites. Les installation• sont vetustes et largeaent 
a.orties. Tout ceci explique que les couts de revient de la SICA 
soient faibles. Les prix officiels permettent de degager des aarges 
iaportantes, qui proviennent en grande partie de la vente des tourteaux 
la SIC.A. a su se placer sur le marche, relativement reduit, de l'aliaentation 
aniaale a Madagascar et obtient des prix meilleurs que ses concurrents. 
Ceci lui permet de ne vendre qu'une faible partie des tourteaux a 
l'exportation, ou les prix pratiques sont plus faibles qu'a Madagascar. 

&.38 - Societe Commerciale et lnd.mtrielle de lladapscar CSCIM) 

Du fait de sa relative proximite de Sambava, la SCIM a depuis 
1982 mise sur la production d'huile de coprah. Elle est le plus gros 
acheteur de coprah a la Soavoanio et serait directement affectee 
par la creation d'une usine de trituration integree a la plantation 
de la Se>avoartio. 

La prodacrion d'huile d'arachide, apres avoir ete la principale 
activite dans le passe, est nulle depuis 1985. Quant a l'huile de 
coton, la SCIM a connu, coaane beaucoup d'huiliers, des problemes 
de decortiquage des graines et la production stagne a un niveau assez 
faible. 
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QJIWll D'UPLOIUU09 DE LA 11111150& 1985-1'86 
(volet industriel) 

cuw;;as 
ACHATS 

(en aillioas de Fag) 

Soja •••••••••••••••••••••••••• 
Carburants, lubrifiants ••••••• 
Pieces detachees •••••••••••••• 
Divers cons011a&bles ••••••••••• 

(dont emballages) 
Autres achats ••••••••••••••••• 
Frais de personnel •••••••••••• 
I•p0ts et taxes ••••••••••••••• 

TFSE 
Lo ye rs 
Jiraaa 

divers ••••••••••••••••• 

························ 
Autres TFSE ••••••••••••••••••• 
Transports et deplaceaents •••• 
Frais divers de gestion ••••••• 
Frais financiers •••••••••••••• 
Dotation aux a.ortisseaents ••• 

TOTAL ••••••••• 

PRODUITS 
Augaentation stocks ••••••••••• 
Ventes farine de soja ••••••••• 
Ventes huile de soja •••••••••• 
Autres produits ••••••••••••••• 
Travaux faits par l'entreprise 
pour elle-miae ••••••••••••••• 
Resultat •••••••••••••••••••••• 

TOTAL •••••••••• 
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Tableau n° 18 COUTS DI HVllNT • MAMlSOA 

(Fmg/kg d'huile de •oja raffin'• • 19 
Ba•• 1 ~28 tonne• d'huile produite1 

-...... ------------- .,_ --- - - -----·-- - ---

1 

Hati~res premi~re~ 

Carburants lubrifiants 
Produits chimiques 
Pihces de rechange 
Oivers con~Qmmables 
(dont emballages) 
Tt·anspor t~ et deplacements 

TFSE 
(dont Firama) 
Frais de personnel 
Imp8ts et taxes 

\, Frais divers de gestion 

'l 
11 

1 I 
l I 

total hors frais 
financiers et amortissements 

Recat.tes farina 
Total 
Frais financiers 
Amortissements 

-------------------------I 

COUTS FIXES lcouTS \/~ _______________ , _______ _ 
I 

1,06 ' 

94,70 

250,70 
(92,67) 

I 

I 
293 'i'8 1· 

17,64 

57, 10 I 
I 

704 ''i10 ' 

I 
2.920,67 l 

706,03 l 
I 

1. 

(: 

1 

1 

11 - ·- - --- ..... - -· ·--- - - ·- - - ... - - - -·- - - - --- ·--- --- ------ - - - -- - ----- - - - -



COU'n DK UVlan' SCIN 

(Fllg/kg - 1985) 

--------------------------------------------------
• • I 

l HUILE COPRAH l HUILE COTON ISAVON DE IENAGE 

-----1---------------1--------------- ---------------'' 
I 500 .. 00 I 550 .. 00 200,00 

LUX ' - ' - 32 .. 30 
I I I 

I I 173 .. 52 98.23 11 100 .. 00 I 
I 

23 .. 63 1 37 .. 63 I 9,ao I 

47 .. 26 1 75 .. 26 9 .. 60 I 

35 .. oo 1 35 .. 00 17.00 I 
31,00 ' :n,oo 13,30 

I 33 .. 48 15.61 I 21,00 l 7.00 a .. 37 I 7 .. 00 

2,63 1 2 .. 63 I 3,29 

27 .. 77 ' 62.81 I 30 .. 33 I 
4,60 4 .. 60 4,60 J 

23,65 23 .. 65 1 29,56 ' 

42 .. 52 112,36 1 18.37 I 1 
828,06 i.110,94 1 468,59 'l 

50,00 20'1,oo I 12.50 11 

778,06 ; 920,94 i 456, 19 11 
I I 

--------------------------------------------------------
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.. 
I 27,16 :: .. I .. 

II F1C 
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I I .. • 41,SJ : .,,24 31,9' :: I .. I I " !! TITM. I S51,'8 I 1'5," II 
I 1.142,'3 •• .. • " ! ! PmIIS l'Elft.IITATI• I II 

" .. II 

II .. -..uli• sbds (U,S5) 124,11 <•.") !! .. .. 
II fates 41,,21 532,14 I' 
" ,,l,Jl I: .. .. .. " " Altns .,.mts + uwrs 151,'5 llt,lt " 252,11 :: 
" .. 
!! TOTM. S51,'3 795," 
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Tous les produits de la SCIK degagent une marge beneficiaire. 
C'est en particulier le cas de l'huile de coprah qui s'avere etre 
la matiere premiere la moins onereuse. Heanmoina, la valoriaation 
de l'huile de coprah n'est pas optimale, dana la meaure ou aeulement 
10 i environ de la production est vendue comae huile aliaentaire. 
Le aolde eat eaaentiellement utilise en savonnerie, aoit directeaent 
par la SCIH, aoit par d'autrea aavonneriea. Lea ventea comme huile 
coamitique aont apparemment faiblea et ne portent pas sur plus de 
20 i de la production. 

&.39 - Societe d'Entreprise lndustrielle de Madapscar (SEIM) 

Lea comptea preaentea par la SEIM sont peu fiablea, en particulier, 
lea produita d'exploitation annoncea aemblent extrimement aoua-evalues 
et ne correspondent pas a la realite de l'activite. Lecompte d'exploitation 
remi• au consultant a done ete profondement modifie, notamment pour 
l'annee 1985 qui a aervi de base de calcul du cout de revient de 
la aociete. 



COllPTBS D',!t}!~ITATIOll SEIM 

--------------------------------------------------(en millions de Fmg) 

... ts 

I I I I I 

I I I ' I i 1983 i 1984 I 19as I 
----1---------------1---------------1---------------11 

I I \ \ I 

l 1 I I' 800,90 1 068,13 ' 688,86 \ 
0,£1 i 3,1 \ 1,57 I 

l 22.96 I 6,36 ,\ 

15,28 l 30,10 1 56,67 \\ 
11,36' 26,18 \ 42,89 '' 

66,31 I 72,81 92,50 I' 
27,85 t 31,08 t 34,07 l 
14,82 I 12,86 I 17,29 \ 

122,76 1 124,58 1 105,38 l 
' ' ' 21,90 1 7,58 1 1a.5e \' 

1.50 I 2,49 1 2,54 1 
16,73 1 29,17 1 45,09 11 
9,65 1 9,36 i 6,09 11 

17.78 i 73,42 \ 93,33 1'1 
1.127,53 ' 1.113,82 I 1.292,02 I 

I I l 
256,42 1 20,13 1 110,68 

071,11 I 1~3,69 I 1:173,34 I 
1.127.53 , 1.113.82 1 1.292.02 I' 

' I I 

----------------------------- = ··====··· 
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La rentabilite des activites de la SEIM apparait ainsi extremement 
elevee, et en totale discordance avec les resultats affiches dans 
les documents officiels. 

Les postes de produits semblent bien correspondre a la valorisation 
au prix of ficiel des productions annoncees ?ar la SEIM elle-meme. 
S'il ya surevaluation des resultats, une partie des charges n'est 
done pas comptabilisee. 

En l'absence d'informations suffi~antes, le consultant ne peut 
qu'arriver a la conclusion que les couts de revient de la SEIM sont 
tres faibles, tout en admettant que les problemes de tresorerie que 
connatt la SEI~~ {et qui se traduisent par des frais financiers tres 
eleves) ne sont guere compatibles avec l'autofinancement que semble 
degager l'exploitation. 
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Ces coeptes d'exploitation sont estiaatifs, dans la aesure ou 
la comptabilit' de la SICA ne s'pare pas les activit'• builerie et 
ca..erce de gros. Une ventilation des charges, destin'e a calculer 
les couts de revient de l'builerie, a done ete effectuee par le consultant. 



Tableau n° 24 

COUT DB RBVIBNT SICA 

(Fmg/kg - l985) 

--------------------------------------------------
HUILE COTON UUILE ARACHIDE SAVON DE MENAGE 

---------------~~------------------------------,--------------- --------·-------
Hatieres premieres 600,00 900,00 200,00 

Transports internationaux - - 36,37 

Transports nationaux 200,00 100,00 45,00 

Carburants lubrif iants 24,70 24,70 2,47 II 
I Pieces de 1·echange 30,20 15,10 3,02 

Divers consommables 8,30 4,15 12,80 
(dont emballages) 4,20 3,00 10,80 

TFSE I 
64,02 38,97 18,93 

(dont F1rama) 50,10 25,05 5,01 

Frais divers de gestion 12,72 12,72 12,72 

Frais de personn~l 74,24 51,84 31,60 

Imp6ts et taxes 1,52 1,52 1,52 

Frais financiers 10,08 10,08 10,oa 

Amortissements 35,30 17,65 3,53 

II Total 1.061,08 1.176,73 378,12 
11 
II Tourteau I 360,00 262,50 90,00 
11 
1 1 Soaps toe k I 50,00 
I I 
! ! coot de 1·evient I 651,08 1 914,23 l 289, 12 
I I 
I I ------------------------------------------------------~---------------------------

'" ..., 
"" 



TabJuu n° 28 -------
COOTS D! IEVIENT SEIM -----
(Fmg par kilo, 1985) 

--------------------------------------------------• I I I I 

I HUILE COPRAlf l HUILE COTON I SAVON DE MENAGE l ' 
-------------------------------1---------------1---------------1----------------, 

Matiet·es pt·emiet·es I 560,00 J 500 ,oo 1 155, 14 J . 

Transports internationaux 

Transports nationaux 

Carburants lubrif iants 

Pieces de recnange 
Divers con$ommables 
(dont emba!lcsges) 

TFSE 
(dont Firama) 
Frais divers de gestion 

Ft·ais de personnel 

Imp8ts et taxes 

Frais financiers 

Amortissements 

Total 

Tourteau 
Soaps tock 
Col.it de t·evient 

' - l - l 36 ' 37 11 
220.00 1 272,73 I 50,10 I 

0,81 

3,09 

19,97 
19,92 

13,80 
7,37 

2,22 

38,26 

9,53 

23,28 

1. 1 

992,•·:·" 

50,,.;U 

842,87 

0,01 l o,44 (I 
4,ss 1 2,03 11 

19,97 1 10,83 11 
19,22 l 10,41 II 
19,13 S,57 l 
10,20 I 4,59 I 
2,22 1,20 I 

s3,22 23,85 I . 
9,53 5,16 ,,, 

23,20 I 12,62 I 
1,91 

907,35 

34S,OO 

76,00 

486,35 

1,04 ·1 
307,43 l 

6,£3 I 
300, 7e I. 

-· - -- - -·------ ----- ----------·-------------·-· ---- - -------------------------------------·--.. -··-

N 
.i:-
0 
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6.4 - Analyse economigue 

6.41 - oemarche suivie 

6.411 - Methode 

Le but poursuivi est l'analyse de la valeur ajoutee nationale 
creee par la p~oduction de chaque type d'huile. 

La demarche est done la suivante : 

- dans un premier temps, etablissement d'un cout moyen pondere 
par huile au niveau national a partir des couts de revient par unite 
calcules au 6.2 ; 

- determination de la valeur ajoutee directe par kilo d'huile 

- decomposition des consommations intermediaires entre valeur 
ajoutee nationale et contenu en devises ; 

- determination de la valeur ajoutee totale (directe et indirecte). 

L' analyse set· a prlsentee su~~ .,.;i5 ivement par type d' huile produite. 

Dans un deuxieme temps, deux des postes constituant la valeur 
ajoutee directe (amortissements et frais financiers), seront a leur 
tour decomposes en valeur ajoutee nationcle et devises. 

6.4! 2 - Principes de decomposition des consommations in!.crmediaires 

La repartition entre agents economiques a ete fai~e a partir 
de la grille presentee au tableau n° 29· Cette grille a ete ela~oree 
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3 partir d~ donnees collectees aupres des fournisseurs : la structure 
de leurs comptes d'exploitation ou les informations qualitatives 
recueillies permettent d~ repartic les consoaaations intermediaires 
des huileries en une valeur ajoutee nationale par agent et en un 
contenu final en devises qui est le solde entre la valeur du bien 
~t la valeur ajoutee nationale. 

Tableau n• 29 

I 

• • TIMSPtlTS TUllSNIJS AllTIES • AllTIES V. A. 
j IIJEllATIGIAUI A IMMGISCAI SEIYICES ETAT llALGKIES 
• I 

II 
II 

: : Cirblr•ts I•ifi•ts 8 2 zz 
II 
II 

: : Iatr•ts •icoles 22 8 
" 

l .. 
:: ~lllt!S I 20 I 40 
II 
II I 

: : Altres rlmlmlbles 4 1 2 : 28 2 
" I 
II • l l Pikes de rechlge 4 1 2 : 28 2 
" I 
II I 
11 Fir• I lO lO II I 
" I 

: : Altres JFSE I 15 '5 
" 

I 
I 

" 11 Fr~is divers cir 91!5tiOI 
I 
I 15 ; '5 I 
I I 

" I I ----------- ------

" " " " IEYISES " II 
" " " " " ,7 ii 
" ,7 :: 
" " 40 " II 
" '3 : 
II 

'3 

40 

20 

" 20 • • • • 
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Tabdsun• 30 

Transport* Transport Autres 
international a. Madagascar services 

V.A. 10 7,4 50 
Taxes 10 18,4 15 
Autres V.A. malgacheR 20 9,0 15 
Devises 60 65,2 20 

* On consider~ra dans les calculs que la S~'TM n'assure qu'environ le quart 
des tranS?Orts maritimes a long cours, les 75 t restant etant done 
integralement en devises. 

&.42 - H~lile de coton 

6.421 - Cofit :le revient moyen 

Voi~ tableau ~0 31. 



Tableau a• 31 

Huile coton (FMC par kilo d'huile) 

Usines HCT SIB 
Composantes 

Kat.premieres 550,00 464,29 
Transport internat. 
Transport nat. 150,00 121,66 
Carburants-lubrif. 89,10 17 ,29 
Pieces rechang~ 162,20 47,46 
Div consommables 53,46 148,95 

( dt emballages) 51.00 63,98 
TFSE 165,30 110,15 

(dt Jira.ma) 133,65 36,65 
Frais div.gestion 51,50 20,35 
Frais personnel 338,88 127,65 
Impots et taxes 6,34 10,18 
Frais financiers 74,57 43,91 
Amortissements 68,40 65,30 

TOTAL 1709,/5 1177, 19 
-tourteau 560,00 207,04 
-soaps tock 76,00 35, 71 

Cout de rev.compl. 1073,75 934,44 

Cout moyen pondere huile coton 

Mat.premieres 
Transport internat 
Transport nat. 
~arburants-lubrif. 

Pieces rech.inge 
Div conscmmabl~s 

(dt embal lages) 
TFSE 

(dt Jiram;i) 
Frais div.gestion 
Frais personnel 
Impots et taxes 
Frais financiers 
Amortissements 

TOTAL 
-tour:eau 
-soaps tock 

c~ut de rev.compl. 

488,82 
0,00 

172 ,86 
14,94 
36,56 
96,45 
45,42 
79,58 
31,21 
14,69 

104,35 
9,11 

35,40 
45,99 

1098,75 
264,76 
48 ,23 

785,76 
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SEIM SCIM SICA 

500,00 550,00 600 

272, 73 173,52 200 
0,81 37,63 24,7 
4,55 75,26 30,2 

19,97 35,00 8,3 
19,22 31,00 4,2 
19,13 33,48 64,02 
10,28 8,37 50,1 
2,22 2,63 12, 72 

53,22 62,81 74,24 
9,53 4,60 1,52 

23,28 23,65 10,0S 
1,91 112, 36 ~5.3 

907. 35 1110,94 1061,08 
345,00 200,00 360 

76,00 so 

486,35 910,94 651,08 
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6.422 - Valeur ajoutee directe 

Valeur ajoutee:huile de coton 

Produits: 
Recettes huile 
Tourteaux 
Soaps tock 
TOTAL produi ts 

Consommat.intermed: 
Mat.premieres 
Transport internat. 
Transport nat. 
Carburants·lubrif. 
Pieces rechange 
Div consol'llllables 
(dt emballage~) 

TFSE 
(dt; Jirama) 

Frais div.gestion 
TOTAL cons.intermed: 
VALEUR AJOUTEE DIRECTE 

Frais personnel 
Impots et taxes 
Frais financiers 
Amortissements 
REVENU NET 

V.A. TOTALE 

933,00 
264,76 
48,23 

1245,99 

488,82 
0,00 

172, 86 
14,94 
36,56 
96,45 
45,42 
79,58 
31,21 
14,69 

903,90 
342,09 

104. 35 
9, 11 

35,40 
45,99 

147,24 

251,59 

6.423 - Decomposition des consommations intermediaires 
et valeur ajoutee totale 

Voir C3bleau n° 33. 



Analyse economique 
Decomposition des cons.intermediaires ~ Huile de coton 

Transp. Transp. Autres Etat AutresVA.Devises i internat nation. services malga. 
II • 

Hat. premieres 488,82 It: 
Carburants-lubrif. 1,20 0,30 3,29 10,01 

Pieces rechange 1,46 0,37 0, 73 10,24 0, 73 23,03 

Div consoamables 2,04 0,51 1,02 14,29 1,02 32,15 

Eaballages 9,08 18,17 18,17 

TFSE 7,25 31,44 9,67 

Jirama 9,36 9,36 12,48 

Frais div.gesticn 2,20 9,55 2,94 

TOTAL cons.intermed 3,50 2,07 2,05 55, 72 559,09 108,45 

N 
Repartition V.A. 

Product. V.A. 
~ 

"' 
Usine 1245,99 332. 98 
Plantations 488,82 488,82 
Transp.internat 3,50 0,09 
Transp.nat. 174, 93 12,94 
Autre.:i serv. 65, 10 42,32 
Autres pt\)duct 76, 73 
Et at 97,41 
Total Madagascar 1051,29 

Devises 194,70 
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L'huile de coton digage une valeur ajouti~ directe de 384,55 Fa!g par kilo, 
aoit 31 1 du prix de vente (y coapris lea sous-produita). 

La valeur ajoutie incluse dans lea consommations interaidiaires 
s'ileve a 668,52 Fag. Ce niveau tient en grande part au fait que 
la matiere preaiere, itant un sous-produit de l'activiti de la Hasyma, 
est considiree dans son integraliti comae valeur ajoutie nationale. 

Si l'on exclut le cout des matieres premieres, le contenu en devises 
represente 22 i du cout total d'usinage de la graine de coton. 

6.43 - Hllile d'arachide 

6.431 - Coiit de revient moyen 

Voir tableau n° 34. 
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Huile arachide {FMG par kilo d"huile) 

Usines HCT SICA 
Coaposantes 

Mat.pre•ieres 1039.34 900 
Transport internat. 
Transport nat. 67,05 100 
Carburants-lubrif. 39.83 24,7 
Pieces rechange 72.50 15,l 
Div conso•aables 23,89 4. 15 

{dt eaballages) 18.00 3 
TFSE 78,87 38,97 

{dt Jira•a) 59,75 25,05 
Frais div.gestion 23.02 12,72 
Frais personnel 2.00,63 51,84 
Iapats et taxes 6,34 1,52 
Frais financiers 74,57 10,08 
A•ortisseaents 30,58 17,65 

TOTAL 1656.62 1176, 73 
-tourteau 468,37 262,5 

Cotlt de rev.comp!. 1188. 25 914.23 

Cotlt moyen pondere huile arachide 

Mat.premieres 
Transport internat. 
Transport nat. 
Carburants-lubrif. 
Pieces rechange 
Div consommables 

(dt emballages) 
TFSE 

(dt Jirama) 
Frais div.gestion 
Frais personnel 
Impats et taxes 
Frais financiers 
Amortissements 

TOTAL 
-to~rteau 

CoQt de rev.comp!. 

977,64 
0,00 

81,64 
33,13 
47,09 
15,15 
11, 36 
61,20 
44,38 
18,46 

134,75 
4,21 

46,02 
24,86 

l-l44, 14 
377,22 

1066,92 
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6.432 - Valeur ajoutee directe 

Valeur ajout~e:huile d'arachiae 

Produits: 
Recettes huile 
TouYteaux 

FITAL pr·odui ts 

L:onsvmmat.inteymed: 
Mat .premien:?s 
Transport int@rnrtt. 
Tt·ansport nat. 
Cdrburants-lubrif. 
Pieces yechange 
Div consommabl~s 

(dt emballages/ 
TFSE 

(-jt Jit·ama) 
Frais ~iv.gestion 
TOTAL i:ons. intenn!f..j: 
VALEUR AJ1)UTEE DIRECTE 

!-• .:iis personnt:.-1 
Impbt~:. et ta:•es 
Frals findnciers 
Amor 1..:issemen t.::: 
r,EVENU NET 

1156,67 
377.22 

1533,3".i 

(J,00 
:~~i .,o4 

33.13 
47.09 
15,15 
i 1,3..;, 
61,20 
·l•J,,3:3 
1:3. 46 

1234.,31 
2·:.r·7.t, 57 

l::.+.75 
-+.21 

4t:.., 02 
2~ ':::o 

6.4-53 - Decomposition des consommalions intermediaires 
et valeur ajoutee locale 

Voir tablea~ n° 36. 
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Huile de palae (FMG par kilo d'huile) 

Usines 
_Coaposantes 

Carburants-lubrif. 
Intrants-prod.chia 
Pieces rechange 
Div conso .. ables 

(dt eaballages) 
TFSE 

(dt Jiraaa) 
Frais div.gestion 
Frais personnel 
Iapats et taxes 
Frais financiers 
Aao·:t icseaents 

TOTAL 

CoQt de rev.coapl. 

l/alew· ajoutee:huile .je palme 

Ftoduits: 
~ec~ttes. huile 

TOTAL pr-oduits 

Con::.;ommat _in termed: 
Carburants-lubrif. 
rntr-ants-prod.~h~tn 
-:-- i8ces rec h<:ingt:: 
DLv consommabl1::s 

(dt embr.sllages) 
ff'.::[ 

<•H .Jirama 1 
:7 r .':I i :5 • J i. v _ .;e::,. t 1 un 
f1.1TAL C:l)ns. in t.r=?nni;..j: 

'/ALCUR i~.J·)UTCE Dff;EC re 

:-r.:tis p"'1:·:.cnn>o"l 
[input~ <i!t t.:1x~::; 

Fr~i::: fin•:Sn::i;;ar·~ . 
. \,n1 ir ~. i s·::i~tn·~n t .. ; 
.. :'.'." 1/F~IU !·I[ : 

SOMAPALM 

27,25 
44,95 
12,21 
26,92 

0,00 
29,77 

0,00 
10,40 

156,71 
15,94 

2,36 
40,07 

366,58 

366,58 

:;so.oo 

.")- .-, c..:... . .,_..J 

, .-, .-.1 
1...:. ' ..: .A. 

2.:..,·~J2 

0 '!)1_! 
····J --
~ ', 

I]., (Jij 

~o •. fu 
l5l,SO 

15,.._.' 71 
! ~~"I I.·.+ 

! ;-;~ '.1'. 
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La valeur ajout'• nationa!e repreaente 92 t de la valeur totale 
du kilo d'buile. 

Les grandes plantations, 8'caniaeea et uti1isant des intrants 
agri~oles, ayant largement abandonne la culture de- l'aracbide, les 
seuls producteurs actuels sont lea pe~its planteurs, dont les charges 
d'exploitati?n ont un contenu en devises tres faible. 

Cette part en devises devrait done augaenter dans la mesure ou 
la relance de l'arachide entratnera des modifications dans les conditions 
de production : utilisation d'intrants, technification de la filiere 
semences, eventuellement importation de semences dans un premier 
temps. 

De meae que pour l'huile de coton, le contenu en consommations 
intermediaires de l'huile d'arachide est relativement faible : l'usinage 
ne represente que 32 t du cout de revient du produit. La trituration 
est avant tout consomnatrice de main-d'mivre : les frais de personnel 
s'elevent a 29 t du cout d'usjnage. 

&.44 - Huile de pabne 

6.441 - Valeur a.ioutee 1irecte 

Voir tableau n° 37 
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La valeur ajout'e nationale tot•le s''leve ~ 453,80 Fag par 
kilo soit 83 i du prix de vente. Cette valeur ajout'e se concentre 
au niveau de l'usine, puisque la valeur ajout'e directe repr,sente 
72,45 i d~s recettes de la SOHAPALK. 

La part iaport'e du coot d'usinage est iaportante : l'ext,rieur 
est en effet le principal b,n,ficiaire de l'activit,, en dehors de 
la SOHAPALM : le contenu en devises par kilo est de 96,20 Flllg, alors 
que la valeur ajout'e nationale hors SOMAPALM n'est que de 71,24 Fag 
(Etat inclus). 

De plus, l'analyse ne porte dans cette preaiere 'tape que sur 
les couts de fonctionnement, le contenu en devises d•• investissements 
n'est pas pris en c011pte. Or l'a110rtissement du .. t,riel et de la 
plantation s',levent a envircJ 55 Fag/kilo, dont en moyenne 70 t 
en devises. 

6.443 - Raffinage SOMAPALM 

Voir tableaux n° J9 et 40. 
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Coilt t·affinage SOMAPALM 
(FMG par kilo d'h1Jile raffinee) 

Matieres premieres 
Carb~1ants-lubrif. 
Intrdnts-prod.chim 
Pieces t·echange 
Di~ ~onsommables 

(dt emballages) 
TFSE 

(dt Jirama) 
Frais dlv.gestion 
Frais ~,,-sonnel 
Impots et taxes 
Frais financiers 
A111ort:issements 

TOTAL 

Gout de rev.comp!_ 

valeut· ajout~e:t·affinaye 

Pro•Jui ts: 
Re,:: et tes h1Ji le 

TOTAL pYodui L~ 

(,;)OS;)IRlllcl t. ~n I--!~ lll~'j: 
M."'it iet·e:s pr~ini~t ·~·=· 
• .. ;Jt'bW ants··lt.iiJt·if. 
Intranrs-ptod.~him 
F' i. i;>r. •.:.'~.; t .:>1. hi.srl'Je 
n iv c 1_;n:.: .. ;n11r •• 1l.:· les 

t 1..!; t=!1nt·.1 l ~ ·.:';":-~' 
T"r.--
1 I .;,L. 

. J' ; .. r' .-Jilid i 
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·/1\LEUf-I A.1 1 •UTEE i..i.i.1.i::.1; ;·:; 

: ~ ., ~ _, ~"'-'' :;onr .. ~ l 
Impots i;-t t.-j.-.o:-·~ 

rtal~ rLndnLi~rS 
,\mn t - ~ _ . .:....,-me-rt t ~-
;::::·,.n r: 1 ~11" r 

57:3,95 
10,20 
14,21 
0,66 
s.~;-,., -,,.-. 
.:... '0 

:3,60 
4,13 
1,29 

10,9:3 
1:3,76 

8,:35 
76,72 

o.oo 

734,79 

1103,32 

::...,,-, .:,c 
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Les recettes de la raffinerie ont ete fixees comae suit pour un kilo 
d'huile raffinee : 

60 ~ d'oleine a l 143,64 Fag/kilo • 
40 ~ stearine a l 042,829 Fag/kilo -

Total recettes • 

686,184 
417, 130 

1 103,346 

Etant donne la difference de prix entre huile et huile raffinee 
de pal.ae, la valeur ajoutee au niveau de l'usine s'eleve a 42 ~des 
prix de vente. 

L'Etat est le seul agent malgache beneficiant des activites de 
la raffinerie. En effet, la plupart des consOlllUltions intermediaires 
sont des produits chilliques impo~tes, ce qui explique que le contenu 
en devises s'eleve a 30 x du cout de revient du raffinage (hors aaortia-
se•nts). 

6.45 - Huile de coprah 

Les calculs ont ete faits sur la base du prix de vente de l'huile 
de copr•h a usage alimentaire. 

L'analyse a ete decomposee en deux etapes : cout du coprah pour 
la Soavoanio et cout de l'usinage pr,ur les huiliers. 

6.451 - Coprah Soavoanio 

Voir tableaux n° 41 et 42. 
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Composant.es 

C~rburants-lubrif. 
In tt· an ts-pt· 0,j _ch im 
Pieces r~change 
Div consommables 

(dt. emballa9es> 
TFSE 
Transports et depl. 
Frais div.gestion 
Ft·ais ·per:;onnel 
Impots et ta:-:es 
Fr·ais f i.n.=mc i et·s 
Amot· ti ssemen ts 

T•)fAL 

Valeur ajout~e:coprah 

I' r· odu i ts: 
r.ec.ett~s h1..:ilt-

Consoinindt.intermed: 
t_;.:n t.w .Jnt:;-lut·t if. 
rn .. ,. an ts··;;;.t '-'cl- i. h .i.tr. 
r iec~s t .~i:h~r .. J-:-
Div c.0ri·.;.;~m111."1t. lr.:-!£. 

(.jt emt·r.ill.:S•JesJ 
;;=::;[ 
Transpnrts ~t dep. 
ir ti~ •1L\l.·Jt>Sti;X1 
r··•TAL. 1·;_1n:3. tnterrn.:...j: 

··/,!.\U-!;f< A.I• •IJT[[ Dr r:.EGT[ 

-:- r .. , i ·,;,. P~'t ·: .. ;nn,.o. ~ 
r .1;.;.: ·: '""~ ,.:,.·:. 

li). 1:-::: 
72.,0!3 
15. 7-1 
• r· -
.:.. :· ... t:_. 

15. 7,_, 
~ .. .·,, .·. . . 

.... . -. - .-:- -. . . 

., .. _;., 

• :~I) 

t .-••• 

~ . . .. · .. 

. . ·' ' . 

72 ,!J!3 
15.,74 
15. :.:> 
iS. 7.:, 

. ~- .,. "'\ ·-·., .·...:.. 

3,55 

!) • (Ji_1 

21. ~·:l 
4.5., 1;3 
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Le coprah produit a Saabava a un fort contenu en devises, s'elevant 
a plus de 36 i du prix de vente du produit. De .e.e que pour l'huile 
d~ pal.me, l'amortissement de la plantation, d'un montant de 45,18 Fmg/kg, 
n'est pas pris en compte dans cette analyse. Si l'on considere cet 
aaortisseaent c~ l& constitution d'une reserve pour renouvellement 
d'investissement, la part en devises supplementaire s'eleve a environ 

31,5 Fmg/kg. 

6.45 2 - Huile de coprah 

Dans une premiere etape, la matiere premiere a ete consideree 
coaae valeur ajoutee de la rlantation. 

Voir tableaux n° 43, 44 et 45. 
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Huile copr-ah (FMG par- kilo d'huile) 

L'sines 
Composantes 

Hat .pn~mi~r-~s 
Tr· an:::p11r t in ter·na t. 
Transport nat. 
Carburants-lubrif. 
f'ieces r·echange 
Div consommables 

( d t emtia 11.ages) 
TF3E 

(dt Jirnma) 
Frais div.gestion 
Ft-.:iis personnel 
Impots et t.=t:.es 
rrais finan~i~rs 
Amor· ti ssemen ts 

TOTAL 
-tour·teau 

Cout de rev .compL 

HCT 

s:::u.oo 

110.00 
17 .:32 
32,44 
10.69 
51,00 
:34,03 
26,73 
10,30 

;;.. 1 34 
74,57 
13,o:3 

1023.75 

'?30. ·=: l 

SIB 

~on.on 

2t·4 ~ 5.2 
17,29 
47,46 

14:3, ·~s 
6.1,98 

110,15 
36,65 
20,35 

127,65 
10. i::: 
.:l3,91 
65,30 

1455,76 
50,00 

1405,76 

coot moyen pondjrj huile coprah 

Mat.premieres 
Transport internat. 
Transport nat. 
Garburanrs-lubrif. 
Pieces rechange 
Div consommable~ 

(dt emt-allages) 
TF'.3E 

(dt Jir3m;J) 
rr·.~i·:: .jiv.9estion 
Fr.1 is P•?r··;c:nne l 
I :npu r. :. ~ r r .; .• >'--:. 
Fr~is finan~iers 
~\mor t i. ·::.·:::i?ml:':."n L. 

T•""'.'".l\L 
- r '""'. t ~·~'-' 

• ;.-,u t .~i:· •· ·~". :. ·' ·IRP l _ 

581,5'.~ 

0,00 
i:::2. 44 
13,72 
":\•"J "'='' ._ ~ ·-, 
40. J 7 

30,70 
2t..q0 
:n,41 

... ,20 
.-~4. ~o 

,.- ...,_ 
~ . ' . 

···~~i ~ • :J. ~ 
c:..:. .. i ,-, 

.. ,-1 
.' ... ••, 

SEIM 

~.;:.o,co 

220.00 
0 ,:31 
3,09 

i·::..,97 
i·:. .22 
13. ::.o 

...., ~"""7 

,/ ., ...;, 
2,22 

:::;c:.,2.~ 

·:.. 53 

I • ·n 

50,00 

:342.,:37 

SCIM 

100.00 
23.,63 
47.,2~:.: 

35,00 
::>1.00 
21.00 
7,00 
2,•~3 

'"'- _,....., 
'-' . /' : 

4,61) 

-i2 '5~:> 

50,00 

77:3.,0t-_, 
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Valew· e:sjoutee:huile de copruh 

r~·odui ts: 
l'.ecett~s huile 
Tour· teau x 

Gonsommat..interme.j: 
Nat .premieres 
:;csnsport. intetndt. 
it· an spot· t na t . 
Gar·t·ut an ts-lubt· if. 
~· ieces reehange 
Div consommables 

;_;jt emt•al la·Jes) 
TFSE 

( d t .J i r 3fllii ) 

:= t a is •H v. ·~~~- r i:_,n 
Tl)TAL 1.·ons. in t~t mf:i.j: 
VALEUR AJOllTEE DH£CTE 

F 
- • ra::.::. p~: ·_.,::nn~l 

I 111pu rs et t..:i .• P.'::. 

fr .~.ii:.> f indrlL i~~ ::> 
Amor t issemen r.s 
i·d::VEl.tU t~ET 

1156.67 
54,4'~ 

1211. l·~' 

581,5';;, 
o,oc 

1:~:;2. :~.:i 

1:3. :-':2 

.:io. l ~ 

.:>o. 70 
20,·~(.: 

!0.4l 
4,21J 

:::7!3 ... :JO 

44. 41) 

~. ·?:: 
~7.44 
·:)- 7-_, ' ... 

,.., .... c: - • 
.L-.:....J ...... · • .L 
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Le rendeaent annonce par les huili~rs est d'environ 50 t. soit 
deux kilos de coprah pour un kilo d'hui:e. Dans ces conditions, la 
decoapoaition des val~urs ajoutees pour un kilo d'huile est la suivante 

Coprah (2 kg) Kuile {lkg) Total 

Usine 307,46 324,92 632,38 
Plantations 
Transport international 0,82 0,04 0,86 
Transport national 1,26 13,61 14,87 
Autres services 16,84 14, 14 30,98 
Autres producteurs 6,24 43,16 49,40 
Etat 22,30 68,20 90,30 
-otal Madagascar 354,92 464,07 818,99 
.:>evises 205,06 165,49 370,55 

Du iait de la repartition des valeurs ajoutees sur la production 
de coprah signalee plus haut, l'huile de coprah a un contenu en devises 
relativement eleve de 370,55 Fmg par kilo, soit 38,9 1. du cout de revient 
total. Les usines {Soavoanio et huHiers) concentrent 77,3 't de la 
valeur ajoutee nationale. Le seconrl facteur expliquant le contenu eleve 
en devises est le poids des transports internes dans le cout de revient 
or le contenu en devises des activites de transport est tres eleve, 
tout en ne creant que peu de valeur ajoutee nationale. 

&.46 - Savcxi de menage 

6.461 - Cout de revient moyen pondere 

Voir tableau n° 4~. 
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Tableau n• 46 

Sjvon de menage (FMG par kilo de savon) 

Usines 
Composantes 

~1a t. pr-e1ni~t· es 
Tr· an spot· t in terna t. 
Tr·ansport nat. 
Carburants-lubrif. 
Pieces rechange 
Div consow .ables 
(.jt emballages) 

TF·::r: 
( ;j t .Ji r· ama) 

Fr·<'lis div.gestit)n 
Fr·ais personnel 
Impots >:.>t t.:i ..-e·.:: 
Frais financiers 
Amor·t issement.s 

T(tTAL 
-t•Jur·te.:iu 

HCT 

240,,3'.~ 

70,00 
30,33 
16,95 
20,,72 
45,17 
35.00 
32~72 
25,42 

2,,57 
101,:;8 

,;.,:;4 
74,57 
13. 00 

654' 13 
0,00 

654,13 

SIB 

i'~Ji;,. ,,8~ 

s·~,,so 

33.66 
4,35 

11,93 
46,:33 
17,:38 
27~70 

·?,,22 
5,12 

35,67 
2,So 

43,91 
16.4:3 

514,7'? 
0,00 

514, 7•j 

Co1jt moyen ponder·e savon de menage 

Hat .J::;t ~mi..;.i·es 

Transpurt interndt. 
Tr· .-'tn·:;por t n.·1 t.. 
Cr.ir·bur·an ts- lubr if. 
P i~cec;; r-e(hr.snge 
Div consomm~bles 

(1jt ~mb.;.ill.:t·~8:=.) 

Tf:'"SE 
(.1t .Ti ,-..in.·1) 

it• ::d ·;. •.:li 'J • gf?·C; t °!J"Jrj 

-: r- ·.! i ·;. p .. :,.r·:•)nn,:- t 
! ;!:~n t .;. ~ t t .:t ·.: ~·:. 

0t~is fin~n~i2ts 
Amur r; ·:.·.=.~:n~ri :--:: 

f1~ 1 TAL 
- r-,·,, ! t t ,:.,:,,) 

1:34,37 
C" .... , .-.
JL t 1j..J 

-l:::' 41 
4,60 .-. i:;.' ~,._:, 

27,54 
11, :-'~ 
1'). 35 

5, :-'5 
-::2 ,6i .. ) 

.-1 -,-, .. • ' •-'' ·' 
.-:2' 1 ::: 
;'.?O, 1J;.:; 

..... .:: .. ~:-: 
": '.:; i 

SEIM 

155,14 

50,1:3 
0,44 
2,03 

10,:33 
10,41 

:3.57 
4,Sq 
1,20 

23 .. 85 
5,16 

12,62 
1,04 

307,43 

300, 7'.3 

SCIM 

200,00 
32 .. 30 
•'.:)$,.23 
·~.30 

·:-: .. c.o 
i7,00 
13 .. 30 
15,61 
7,00 
3 .. 2·~ 

30,33 
4, C•ll 

, ,-. -.l.•=· .. ...> ,! 

468.1-..·-4 
12,50 

.-is6 .1·;, 

SICA 

~oo.oo 

36,37 
45,00 
2,47 
3,02 

12,80 
ro, :=:o 
l:~:~ ·~3 

s.01 
12,72 
31,t.:3 
1,52 

37:3., 12 
·~o.oo 

RAVANDIS. 

179,40 
21 .. 62 
37,53 

5 '2'? 

20,00 

1:3, 72 
4,03 

13,44 
34,69 
25,32 
3..:i, 16 
50,IJO 

440,23 
0,00 

440,23 
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6.462 - Valeur ajoutee diNcte 

Valeur· ajoutee:savon de menage 

Fro•:1ui ts: 
r:.ecettes savon 
T nut· teciu x 

Consommat.int~rm~d: 
Md t . pt· ~:n ~ .";. t ·=·5. 
Tr· ..:sn::.pot· t 1n ter·n.:. t. 
Ir· .Jn::.:pot· t ;-..:t t • 
Gar· but dn ts- lubt· if. 
F i~ces t el· 1.::n9e 
Div consommcibles 

!_·:It ,;~mt·c:tl lagt-sJ 
i"l:3E 

...... 
'=.;;. .Ji t" .=s111<1) 

Ft-.:1 ~ :::. div. -Jt-::. t i.1Jn 
11·1 f .\L L.0ns. in ten11t:- i: 
'./ALC!.111 AJ<·UTEE DHiE;~;~: 

Fr.:: is Pf.!f'" sunn"" l 
Imp:'.) t·:;; Pt t .1 ;._.,.. :. 

rraiS f:n~nL i~tS 
4.nc• t r L ::.::.r:c>m~n t _. 
;,['/E~llJ tlEi 

s::o.oo 
5,94 

::.:::s .. ·-:.i 

~:-:.:. 41 
4,oO 
,.~ .. o3 

27,54 
LL,~3 
',-. -r: 
.... • ,,..;,.,J 

,-, .. ....... : ..... 

.:~· .. '.').~ 
l :::.- .• -i(t 

'.- r . _, ~ l . 



.. 

Taii'' I 

267 

6.463 - D8compasition des comommations intermHiaires et valeur 
ajoutee totale 

n• 41 

-

: 

-
~ 

: 
.: ':" 

":: - -
·- ..:. 

,.,... - = 
- ,• 

<..:. 

' 
ii 
i;; .... 
> 

< > 

•. 
-~ 

l: .... 
:..> 

< l/ f 

- ':: .-... ·~ - ... ., 

~ 

~ -c . 

., ·:C ..... :. :' = i"-'": .r. :-, 
:'· c :·~ ;? ..: 1.5"°j f"- ... ~ ·~·J 

-
.. 

-.. 1:"· ¢' :-.; ::-.. ...., -~ c· . -
~"": ·=-· 1

": i~ ..... Cf c 
_., i·"': ·-.:, .... ·= ~ lit'°: 

.-·, ., ._-_ a:: -..r. 
·:: ~ '~ r:: '= .. 

r-:" ~~ ~-. 

·=-'"': .. 
==c 

r-. '• .... 
·~ .-

·. ·. .., 

.. -.J .... .. -.. .; -. 

~ ·-:.:: 

·-
·-

-~ -. -- ·-<: 

> 

.:; 

v -. : . 
·~ 

=-·· ·-
·=·· .... 

·=-~ .... - · .. 
·-· - - -

~ . . ;.. ' 
~ ·. .. 
-~ : - f ':'·~ 

.. 
-

l 

-: 

. 
·-· 



268 

Le contenu en devise• •''leve pour le savon de 8'aage l 59,9 i 
du co6t de revient. Ce cbiffre, le plus 'le'9f de toute la fili~re, 
e~t logique dan• la .. sure o'1 le savon e6t fabriqu6 esseutiellement 
l partir de .. tiere• preaieres i.llport'-•· Les savoonerie• prilevent 
65,8 i de la valeur ajout6e nation.ale. CGlllle pour le• autres produit• 
'tudi'•• la valeur ajout'e est done faible pour tous les agents ext,rieurs 
l la filiere, en debors de l'Etat. 

U'I - a.De 4le mja 

6.471 - Coat de revient et valeur ajoutee directe 

Voir tableau n° 49. 
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Col.it huile .:le soja t1At1ISOA 
(FMG pat· kilo d'huile t·affinee) 

Ma tiEH"es pr-e11ieres 
Carburants-lubrif_ 
Intr-ants-prod_chim 
Pieces t·echange 
Div c00so11URables 

(dt emba.llages) 
TFSE 

(dt .Jirama) 
Fr-ais div_gestioJn 
Fr-ais personnei 
I1npots et taxes 
Tt·ansP.l"t .:lepl. 

H1TAL 
Fat· ine de soj;;: 

Coi.it dP. n~vi>?nt hor·:; 
amort. et frais fin. 

Valeur .:l_ioutee:h1Jile de soja 

Pr·odul ts: 
r.~i..::e'ttes huil·,-

Consom.nd t. intetme·j: 
Mati~r~s pr~mi~r~s 
Carburants-l0~rtf. 
rn tr· .-:sn ts-pr· .J•l. ch im 
Pieces re<..h<:snye 
Div consommables 

( .J t :,-:n.-."~' l t.J•Je::.: 
Tr3E 

\·H .!Lr-::tn.:s) 
Fr.;.1i·.:; div.·J~St i•J:-1 
; ~- ."tr;··.p.,.. :. .j(~f ~ . 

ri:, T AL o: -..ir;s. int e>nn-?-·.i: 
.';\Lt:.iJR A.ro1uT::.:~ :;r:.EGf[.: 

:= r .:1 i ·:. po-:t ·"~.:>nn..,. .!. 
::APl.J t:::. >: ! : ·.I .• : o-:·;. 
:- ,. .;ti-~. ( i n,_1n•: j .:>1 ·;; 

:.1111.1 r t i ·~.·~ .. ~in~n t :. 
:.,:c; .. ~ ;1c: 

1230, 15 
•:)3,59 
30,01 

241,75 
223,57 
301.Sl 
143,48 
57,10 

17,64 
169,40 

530,30 

1907.52 

i2::;0. 15 
·":.1:.-:;., 51~: 
>o. :Ji 

":'t 1:u_J 
.... '•J 

.,,,.. •.• r ~C' 

...;. ... ~' • .J 

.- •• ·.-· r --.:. .. '..J, 
:;~::.: \ ~.1 

s..,, 11; 
: .... ·'., .• :j 

:.:: .:_~, ... ' ;(! -- ".'' ' ..... . - . ' ... :.. 

'•.··· 
.,,;,'··'2f., • r· -

. ·: . ..-, ·; 
....... ..:.. . 



Tableau n• SO 

--
270 

6.472 - oecemposition des consommations intermediaires et valeur 
ajoutee totale 
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Dans ce tableau. la .. tilre preailre (soja) est consideree c01111t: 
valeur ajoutee nationale. 

La ~Ollptaltilite du volet agricole ~soa ne per11et pas de deterainer 
a-.ec ~r~cision la structure du cout de revient du soja. Neanaoins. 
ane ana yse approxiaative donne les resultats suivants : 

DecOllpOsition cout de revient 

Plantations 
Transports internationaux 
Transports nationaux 
Autres services 
Autres producteurs 
Etat 
Total Madagascar 
Devises 

graine de soja (en X) 

Valeur ajoutee 

18.88 x 
0.21 
o.42 
8.35 
9.84 

10.28 
47.98 
52.02 

Selon ces resultats. la repartition finale de la valeur ajoutee creee 
par la production d'huile de soja serait la suivante : 

V.A. Usine V.A. Plantations Total 

Usine - 741,76 - 741.76 
Plantations 232,21 232,21 
~ransports internatior.aux 0,19 2,45 2,64 
Transports nationaux 13,28 5. l I 18,45 
Autres services 141, 91 102,82 244, 73 
Autres producteurs 256,99 121,06 378,05 
Et at 197,85 126,50 324,35 

Total Madagascar - 131,55 590,21 458,66 

Devises 303,68 639,94 943,62 
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Ul1IPLIC n ...-S DE COUTS DE P'lliiUCTlfll D' llJII.& D' BACDM UP'Fl1ID 

Ol»jeC Couts de production par tonne de graines aise en oeuvre dans une 
huilerie-raffinerie : (valeurs en FF.) 

Kise en oeuvre annuelle de graines l.000/3.000 T 3.000/6.000 T 

l - Frais variables : 
• aat. cons~bles 12,00 12,00 

• pieces rechange 38,00 38,00 

• electricite 12C,OO 120,00 

• combustible 0,00 0,00 

S/TffrAL 170,00 170,00 

2 - Personnel de fabrication 270,00 270,00 

3 - Frais generaux 250,00 140,00 

4 - Aaortisaements 200,00 150,00 

5 - TffrAL 890,00 630,00 

IDMPLE DE CAI.CUL DE Pall D& L'llJILE D'OAClllDE IAPFlllD 

Hise en oeuvre 1.000 kg 
a 1,50 le kilo 

De pens es 

TOTAL 

Deduction tourteau 
3SO kg a 0,65 le kilo 

Reste 

Prix de rr.vient 1 kilo 
huile raffinee 

Production 304 kg 

Soit 1 litre 

Cout de production du kg huile raffinee 
Prix du kg de coque 

l.500,00 l.500,00 

890,00 &30,00 

2.390,00 2.130,00 

(227,50) (227 ,50) 

2.162,50 l.902, 50 

7, 11 6, 26 

6,40 5,63 

4,74 4,17 

Par ailleurs, le rappport des prix internationaux graine d'arachide/huile 
raffinee eat d'environ 19 1.. On peut done considerer c011111e normal un rapport de l 
5 entre prix de la graine et prtx de l'huile raffine~. 
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6.5 - Analyse de Ja 981.eur ajoutee directe 

6.51 - 11et11oc1e 

Cette etude portera sur 

- les investisseaents ; 
- les frais financiers. 

En ce qui concerne les investisseaents, le moyen privilegie d'apprehender 
leur montant est la dotation aux aaortissements porte~ dans les coaaptes 
d'exploitation. Cette aethode a pour inconvenient de sous-estimer le 
niveau reel d'investissement qui ~rait necessaire pour maintenir l'appareil 
de production : en effet, les amortissements comptabilises sont calcules 
~n fonction des investissements en monnaie courante, puisqu'aucune 
entreprise visitee ne reevalue ses bilans. 

Neanmoins, cette approche a ete choisie de preference a l'analyse 
des investisseaents reellement pratiques : pour la plupart des entreprises, 
ces derniers ne correspondent absolument pas a des investissements 
de croisiere, pour diverses raisons qui ont ete &bordees au chapitre 
Toute analyse portant sur le •~ntant investi au cours d'un exercice isole 
courrait done le risque d'etre fortement biaisee. S'agissant d'une 
tentative d'evaluation mecaniste de la "quote-part" d'investissements 
incluse dans le cout de revient de chaque huile, il est done preferable 
de prendre en compte la dotation aux amortissements, qui constitue 
au mains une recapitulation historique ~es investissements realises. 

La composition par postes des investissements bruts portes dans 
les bilans et les informatior.s disponibles quant a la repartition par 
type d'investissement entre valeur ajoutee nationale et cout en devises 
nous a amene a adopter l•s hypotheses suivantes concernant le• usines : 

V.A. nationale Devises 

Decomposition des 
dotations aux amortissements (en 1.) 30 70 
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La r'partition des couts de plantation est disponible en ce qui 
concerne la Scavoanio, grace a la coaptabilit' budgetaire mise en place 
qui peraet d'isoler les charges incombant a la zone 4. Cette d'composition 
sera reprise pour toute la plantation Soavoanio. 

En ce qui concerne la plantation SOMA.PALK, les docuaents comptables 
remontant a l''~oque de sa constituti~n ne sont pas disponibles. On 
prendra pour hypothese une r'partition 70 i V.A. nationale - 30 i 
devises. 

Les frais financiers sont consideres en principe coaae valeur 
ajoutee nationale au niveau des banques. Une exception sera faite pour 
les prets consentis par des bailleurs de fonds internationaux et pour 
les frais financiers correspondant a des credits fournisseurs. Dans 
ces deux cas, les f.rais financiers seront consideres coam~ une sortie 
de devises, a l'exception d'une part de 30 t correspondant a la marge 
(de 3,5 t) prise par les banques malgaches pour la transformatioc de 
prets en devises aux entreprises nationales. Ceci ne concerne concretement 
que trois entreprises : Somapalm, Soavoanio et Mamisoa. 

6.52 - Resultats 

Le cout total en devises evalue suivant ces hypotheses est alors 
le suivant (en Fmg/kilo) : 



I I 
HUILE DE I HUILE I HUILE I HUILE I SAVON I RAFFINAGE I HUlLE 

COTON I ARACHIDE I COP RAH I PALME BRUTE I MENAGE I SOMAPALM I SOJA 

I I 
---- . . I I 

CONTENU EN DEVISES 1 I I I I I 
I I I I . 

Consommations interme- I 184,64 I 123, 75 I 371,65 I 96 1 20 I 265,60 I 24 ,04 I 943 ,62 
/ 

diaires I I I I I 
I I I I 

Invest iaaementa I 30,84 I 17 ,40 I 66,43 I 31,54 I 14,0l I 53, 10 I 550,22 I N . I 1 I I 
..... 
"' r FraiM financiers I - I - I I o, 10 I - I 4, 34 I - I 

I I I I I f 

COUT TOTAL EN DEVISES I 215,48 I 141,15 I 438,08 I 128,44 I 279,61 I 82 ,08 I l 493,84 

(Fmg par kilo) 
I I I I I . 

EQUIVALENT A US $/TONNE I 287,31 I 188 1 20 I 584I11 I 171, 25 I 372,81 I 109,44 I 1 991,78 

(l US $ • 750 Fmg) 
I I I I I I . 

VALEUR AJOUTEE NATIO- I 1 022,22 I 1 392 I 74 I 773 ,08 I 421,56 I 256,33 I 442 1 29 I - 91,56 

NALE (Fmg par kilo) 
I I I I I I 

COUT EN DEVISES/CHIFFRFI 17,41 I 9,20 I 36,17 I 23,35 I 52,17 I 15,65 I 106,53 

D'AFFAIRES ('7.) 
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1.1 - L•AltACllD>B 

1.11 - Les objectifs de procluctiOD 

Depuis les annees 1976. la production d'aracbide 
n•a cesse de di.minuer et dix ans apres la situation 
concernant le principal oleaqineux de l•ile est devenue 
catastrophique, surtout pour certaines provinces cOllae 
celle de 'l'OLIARA. Comment en est-on arrive la ? Les 
causes sont connues : deception des paysans par les 
collectes precedentes, manque d'encadreaent. aanque 
de semences er. quantite et en qualite. absence de debouches 
avec la f ermeture de certaines huileries et surtout 
la concurrence d'autres cultures plus reauneratrices 
comme le coton par endroit. Le eoton a connu un grand 
•00001• et beaucoup de paysans se sont mis a en cultiver. 

Malheureusement le coton connait actuellement 
une crise sur l'ecbiquier mondial. Il va done y avoir 
une diminution des superfieies etant donne que cette culture 
connait par endroitsdeserieuses eontraintes naturelles 
pocr son developpement : sols impropres ou pluviometrie 
insuffisante, main-d'oeuvre parfois rare et concurrence 
d'autres cultures de rente (mais, riz, haricot, etc.). 

Compte-tenu done de cette conjoncture, la diversif ica
tion des cultures est une necessite tant sur le plan economique 
qu'agronomique. C'est ainsi que la culture de l'arachide peut 
reprendre le rang qu1 etait le sien il y a pres de dix ans, 
du moins du point de vue superf icies. Quelles sont done l~s po
te~tialites a court terme (1991/1992) de chacune des provinces 
de l'ile ? 

a) TOLIARA 

Ac~uellement les dernieres statistiques font etat de 
2 a 3.000 ha de culture d'arachide pour toute la province. Les 
superficies ~o~entiell~s recuperables_pourraient provenir : 
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de la diminution des surfaces en coton. BASYMA envisage de 
passer de 30.000 ha A 20.000 ha. pour une .e.e production. 
Ces 10.000 ha liberes pourront etre en partie consacres 
a la relance de la culture d'arachide. De plus au niveau 
des bons planteurs de coton. par le biais des rotations • 
l'arachide peut se developper. 

de la zone de MORONDAVA. qui produisait jadis. bon an mal 
an. quelques milliers de tonnes coque. 

du perimetre de la SAMANGOKY dans le cadre de la rotation 
et de la diversification des cultures. 

des zones de BETIOKY et AMPANIBY (hors zone d'influence 
BASYMA) sous reserve de faire un effort sur le plan enc~ 
ment et intrants. 

Les superf icies done deqagees ont ete appreciees avec 
une certaine marqe d'erreur et les objectifs retenus pour cette 
province sont de 10.000 h~ d' ici a 1991 I 1992. 

b) MA&JANGA : 

Cette province, qui se singularise par son mode de 
culture en deux saisons, a non seulement produit de l'arachide 
dans le temps, mais en a exporte et ces exportations ont cesse 
malheureusement. Il existe done un capital potentiel de petits 
a moyens paysans susceptibles de refai~G ae l'arachide. Il 
s'agirait de redynamiser les zones traditionnellement produc
trices d'arachide, comme AMBATOBOENI, MAEVATANANA, et PORT BfK;E: 
ou sont localises ces producteurs. Par ailleurs les nombreuses 
grosses exploitations (une douzaine totalisent plus de 7.000 ha 
de superficie) sont actuellement dans !'obligation de diversi
fier leur production. Elles cherchent a s'orienter vers les 
cultures de mais, riz, arachide et event·.,.,.llement tournesol. 
Tant et si bien que des objectifs de 5.c ... ,i ha pour la province 
de MAHAJANGA sont tout a fait raisonnables d'ici a cinq OU six 
a ... s. 

c) LAC ALAOTRA : 

La culture de l'arachide est surtout faite a l'Est du 
lac sur des "tanety" (sols de plateaux en culture pluviale). 
Les dernieres statistiques font etat de 1.500 a 2.000 ha. La 
culture de l'arachide subit la concurrence du riz et du mais 
actuellement. Par ailleurs des problemes de variete (cycle trop 
lor·1 pour la SA 156) et d'approvisionnement en intrants se 
posent dans cette region du lac. Quoi qu'il en soit le~ objectifs 
fixes par les autorites d'ici a 1990 sont de 3.or.o ha, ce qui 
parait parfaitement plausible compte-tenu malgre tout de facteurs 
favorables : disponibilite de sols en "tanety", pluviometrie 
suff isante, population equipee, presence du projet recherche
developpement, du complexe aqronomique du FOFIFA a AMBATONORA
ZAKA. o·~utre part la societe SOMALAC qui encadre 30.000 ha 
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de riziculture irriguee va peut-itre reprendre l'encadreaent 
et l'appr~visionnement en intrants des producteurs d'arachide. 

d) MOYEN-OUEST et ITASY : 

Ces zones font partie de la province de ANTANANARIVO. 
La production d'arachide s'est toujours bien maintenue en rai
son de debouches interessants : soit en graines sur ANTANANARIVO, 
soit en coques pour la fabrication artisanale d'huile. 

Dans cette ptovince, la production pourrait itre tres 
vite amelioree et des objectifs de 3.000 ha d'ici a 1992 ont ete 
retenus. 

e) ANTSIRAMANA : 

La production d'aracbide dans cette province a presque 
disparu et pourtant les potentialites existent si l'on s•en 
tient aux defllandes de semences foraulees par les agriculteurs. 
De lllime, les huiliers sont demandeurs d'arachide en tant que 
matiere premiere qui leur peraettrait de mieux valoriser leurs 
equipements. Des productions de l'ordre de 2.000 tonnes-coques 
sont possibles et necessiteraient 2.000 ha de culture environ. 

La recapitulation des superficies et des productions I-10-
tentielles en arachide es~ done la suivante : 

Superf icies Rendement (t/ha) Production ( t .) 
(ha) 

TOLIARA 10.000 1 10.000 

MABAJANGA 5.000 1,5 7.500 

LAC ALAOTRA 3.000 1 3.000 

MOYEN-OUEST et 3.000 1 3.000 ITASY 
ANTSIRANANA 2.000 1 2.000 

DIVERS ZONES 2.000 1 2.000 
---------------- ---------- -·-- ----------------· ----------------·-

T 0 T A L ••• t 25.000 27.500 
• 

Ces objectifs etant raisonnablement prevus pour 1991-
1992 avec une progression plus importante les premieres annees. 
Ainsi : 

1986 - 1987 = 6.000 ha a 10.000 ha 
1987 - 198 8 = 12.000 ha 
1988 - 1989 = 16.000 ha 
1989 - 1990 = 19.000 ha 
1990 - 1991 • 22.000 ha 
1991 - 1992 - 25.000 ha 

-
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Pour revenir au niveau des annees 1976. c'est-a-dire 
50.000 ha. le programme suivant pourrait itre retenu : 

1992 - 1993 = 30.000 ha 
19i3 - 1994 = 35.000 ha. 
1994 - 1995 - 38.000 ha 
1995 - 1996 = 41.000 ha 
1996 - 1997 - 44.000 ha 
1,97 - 1998 = 46.000 ba 
1998 1999 - 48.000 ha 
1999 - 2000 = 50.000 ha 

Cette progression des superf icies ne sera pas uniforme 
partout. Certaines zones seront plus ou aoins limitees en raison 
principaleaent de conditions climatiques defavorables. de la 
disponibilite des bonnes terres et eqaleaent de la faible densite 
de population. Aussi les objectifs prevus de 50.000 ha en l'an 
2.000 seraient repartis cotlllle suit : 

- TOLIARA = 15.000 ha (+ 5.000 ha en 8 ans) 
- MABAJANGA = 10.000 ha (+ 5.000 ha • 8 • ) 

- LAC ALAOTRA = 5.000 ha (+ 2.000 ha • ) 

- MOYEN OUEST et 
ITASY = 10.000 ha (+ 7.000 ha en II • ) ........ 

- ANTSIRANANA = 5.000 ha (+ 3.000 ha en II II ) 

- DIVERS ZONES = 5.000 ha (+ 3.000 ha en II • ) 

----------------------------------
TOTAL = 50.000 ha (+ 25.000 ha en 8 ans) 

-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-~-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-

Par ailleurs compte tenu des ameliorations techniques 
proposees dans la premiere phase (1987-1992) du point 
de vue semences. techniques culturales et mecanisation 
legere, il est possible de se fixer un rendement moyen 
en progression, soit une production de l'ordre de 75.000 
tonne~ en 1999/2000. Cette p~~duction pourrait etre 
repartie ainsi : 

semences 

• autoconsommation et 
arachide de bouche 
locale 

. exportation arachide 
bouche 

TOTAL 

= 5.500 t (110 kg/ha) 

= 15.000 t 

= 6.000 t 

26.500 t 

soit un excedent de 48.700 tonnes pour approvisionnement 
des diverse& huileries. 
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On a suppose une croissance d'abord lente des 
rendements moyens : 1,1 t/ha en 1991/1992 et 1,2 t/ha 
en 1994/1995 puis plus rapide jusqu•au niveau raisonnable 
de 1,5 t/ha (en coque). En effet il faut uncertain 
temps pour que l'aaelioration des seaences se traduise 
au niveau des rendeaaents, et ce d'autant plus que les 
superficies croitront vigoureusement par entree en culture 
de planteurs qui avaient abandonne l'arachide. D'autre 
part on a differencie les rendeaents en fonction des 
potentialites des differentes provinces : bonnes terres 
de Mahajanga ou se situent egalement des grands planteurs 
a forte technicite. A l'inverse, sols moins bons et 
pluviometrie assez faible dans la region de Tulear. 

Previsions des surfaces, rendellellts, productions d'aracbide 
et disponibilites pour les buileries 1990/1991 - 1994/95 - 1999/2000 

TOLIARA 

IWtaJAIGA 

LAC ALAOTRA 

tl>YEll OOEST I ITASY 

AITSIRMMA 

Oiverses zones 

Surfaces (1.000 ha) Rendem11ts (t/ha) Production (1.000 t) Dispon1ble 

.. ----------.------ -----T---r------ ---r---T---- ~JA~-~s • ..u~_u__ 
91/92 194/95 !9912000 91/92 194/95 1'9/2000 91/92194/95 ! 99/2000 91/92 94/95 1 99/ZOCO 

I I i I I I I 
10 I 13 15 1 1.1 I 1.35 10 114.3 I 20.25 6.1 9.74 115.6 

I I I I I 
5 I 7.7 10 1.5 1.45 I 1.75 7.5 111.1651 17.5 3.9 6.1051 9.1 

I I I I I 
3 I 4 5 1 1.2 I 1.55 3 1 4.8 I 7.75 0.84 1.82 I 4.5 

I I I I I 
3 I 6.5 10 1 1.15 I 1.5 3 I 7.4751 15 0.74 3.375! 8.6 

I I I I I 
2 I 3.4 5 1 1.15 I 1.5 2 I 3.911 7.5 0.86 2.51 I 5.8 

I I I I I 
2 I 3.4 5 1 1.15 I 1.4 2 1 3.911 7.2 0.76 2.01 I 5.7 

I I I I I I 
25 I ll 50 1.1 I 1.2 I 1.5 27 .5 145.56 II 75.2 llJ.2 25.56 I •.7 

! I I I I I 
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• Besoins en s .. ences : 120 kq/ha de coques en 
1991/1992 et 1994/1,95. 110 ~q/ha en 1999/2000 compte 
tenu de la qualite des semences et done du pourcentaqe 
de levees • 

• Pour les besoin~ en arachide de bouche (pour 
les villes) et de l'autoconsomnation (des paysans) nous 
avons suppose une croissan~ forte jusqu'en 1991/1992 
(laarche demandeur, prix actuels eleves) qui se ralentit 
jusqu'en 1994/1995 et s.ait a partir de la l'accroissement 
de la population. On a eqalement suppose que la part 
de ces besoins qui correspond a la demande urbaine des 
Bauts Plateaux etait surtout fournie par le Moyen Ouest 
et le lac Alaotra • 

• Enfin l.'arachide d'exportation est supposee 
provenir exclusivement de la province de Mahajanqa. 

o.itenaination du solde disponible pour les hui.leries 

(ailliers de tonnes) 

~----- _____ _,_lf-'-r.;;;;;~1----- -----------,J~!J~.;;:~-------- -----,-----'1.L~~·~;~ ... -~---
•rod. Sea. Exp. + Disp. Prod. se.. , Exp. + mf Disp. IProd., S... I Eap.1 + Dup. 

Aut.oc. . IAut.oc~ 
1
t.ut.oc. 

10 1.2 I - 2.7 6.1 ~4.l l.'S6 II - I l , 9.74 20.2S l.6S I - I ) 
1.s !o.6 1 i.1 i.1 I l.9 u.16slo.92 2.0

1 
i.1

1
6.1os11.s i.1 ! 6 ! i.s 

l 10.161 - l.• I 0.84 4.8 0.481 - 2.S 1.82 7.7S o.ss I - I 2.7 

lS.6 

9.1 

4.S 

8.6 
l jo.161 - l 1.91 •·" '·"'l"·"i - I'·"'·"'" 11.1 I : I '·' 
2 '! o.24 1 - I o.9 o.86 J.91 , o.4 I - I 1 2.s1 1.s o.ss 1 i II s.• 

2 0.24 l - j L I 0.16 J.91 !o.o1 1 -
1 

l.s 12.01 1.2 o.s.:.., - i i.s, s.1 
I ' I I I I 

21.s 1 l.l j 10 : 1).2 ~5.S6 4.S4 ! 2.44 ll.02 25.56 75.2 I 5.S i ' l lS i 41.1 
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1.12 - Les .Oyens a 11ettre en oeuvre pour r&liser 
ces objectif s 

1.121 - Elaboration d'un programme de recbercbes 

!res trava~x sur l'arachide menes par la Recherche 
agronomique jusqu'en 1974 ont pennis d'obtenir des res~ltats 
dans les dcmaines des -:rariates et des techni~.ies cultarales. 
C'est ainsi que six varietes sont conseillees pour la vul
garisation avec des techniques culturales specif iques en 
fonction de la variete et de la region de production. Mais 
il faut constater que la qualite actuelle des semences pour 
ces differentes varietes est mediocre et que les techniq-.ES 
culturales memes les plus elementaires se sont perdues. 
Aussi, la Recherche agronomique doit pouvoir jouer un grand 
role cans le sens de la relance de cette production arachi
diere. Des actions prioritaires en matiere de recherche d'ac
compagne1:1ent et de productic~. de semences de base, a l' in
tention des centres multiplicateurs, devraient &tre entre
prises. 

La recherche d'accompaqnement doit mettre au point 
certains themes techniques ameliores a savoir varietes, 
techniques culturales et mecanisation. 

a) Recherche de varietes plus performantes (en vue de 
l'autosuffisance alimentaire et l'approvisionnement des hui
leries) et plus resistantes face a divers facteurs (rosette, 
secheresse, etc .•• ). 

Notre souci est de fairP. benef icier Madagascar 
des prodaits les plus recents de la selection arachidiere, 
qui proviennent surtout du Senegal. Panni ceux-ci : 

• les varietes existantes a la secheresse 
les varietes existantes a la rosette, maladie 
qrave a Madagascar 

• les varietes hatives et dormantes. 

Il s'aqit done d'introduire en petites quantites 
des varietes inconnues a Madagascar, pour qu'elles soient 
testees par la recherche (POPIPA) qui sera seule juqe de 
l'opportunite de les vulqariser et qui aurait la charge de 
les multiplier ou d'assurer le contr3le scientifique de 
cette multiplication eventuelle. 

Les caract&ristiques de ces varietes f iqurent 
dans le tableau ci-dessus (voir fiches techniques en 
annexe). 
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Varietes a CARACTERISTIQOES CYC~ ORIGINE . 
introduire . 

55.437 Resistance rosette et 90/100 j ISRA/ SEN~ 
secheresse 

KB 149 A Resistance rosette et • • IRBO/BURICINA-
secheresse FASO. 

KB 241 c Resistance rosette et • • • • 
secheresse 

KB 241 D Resistance rosette et • • • • 
secheresse 

69-101 Resistance rosette 120 j. ISRA/ SE~"'E~ 

73-30 Resistance secheresse 
et dormante 90/lOOj • • • 

73-33 Resistance secheresse 
et dormante 110 j. • • • 

RMP 12 Resistance a la rosette 130/14-0j !RHO/BURKINA FA&> 

RMP 87 Resistance a la rosette • • • • • 

RMP 91 Resistarce a la rcsette .. • • • • 

Les meilleures varietes seraient implantses l 'annee sui~1a.nte 
en essais multilocaux et multipliees pour itre utilisees par 
les paysans malgaches. 

b> !!£hn!9~!!_£~!~~~!!!! = 

Bien que les paysans connaissent l'arachide, il ya lieu 
de porter un ef fortde vulgarisation a propos : 
- des rotations culturales, car les mimes cultures reviennent 

sur les mimes sols plusieurs annees de suit~ d'ou des baisse 
de rendement. Des rotations faisant intervenir le coton, le 
mais et le riz doivent etre envisagees et testees. 

- du traitement des semences a l'aide de poudre insecticide
fongicide (enrobage a sec des graines d'arachide avant semis) 

- du mode, date et densite de semis, qui sont des composantes 
tres importantes du rendement, 

- de sa fertilisation minerale et organique, afin derecOU1D1ande 
une formule rentable et economique a la fois. 

c) ~~£!~!~!~!2n_!~9~!~ en vue de diminuer lestemps de tra
vaux et eventuellement d'augmenter les superficies en culture. 
Cette recherche en machinisme agricole permettrait la mise au 
point de materiels simples pour les travaux suivants : 

- preparation du sol Ccharrue> 

- semis (semoir ou charrue-planteuse) 

- entretien Choue) 

- recolte (souleveuse) 
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1.122 - ProductiOI' de semences de base GO-Gl 
et de semences de renouvelleaent 
tous les quatre ans (81) 

a - Besoin en semences (base 25.000 ha en 1991/92) 

Il y a lieu de produire de !:>onnes semences pour 
les paysans : ni multiplication et ni distribution aux 
paysans depuis longtemps. Or, l'utilisation de semences 
selectionnees est le point de depart d'une bonne pro
duction. 

Oepuis 1984, reprise des multiplications de semenc:es 
au niveau des stations FOFIFA. (Lac Alaotra). Le pr09ramme 
pour 1986/87 sera de 7 a 10 ha. 

Nous avons vu que la relance de la production ara
chidiere pourrait concerner approximativement 25.000 ha 
d' ici a l 'an 1992. Sur la base de 100/12.Q kg de bonnes gausses 
a !'hectare, les besoins en semences pour atteindre ces 
objectifs de production seraient de 2.800 tonnes. 

Le renouvellement annuel de ce capital semencier 
impliquerait la mise en place d'une organisation complexe 
et couteuse. 

Il est plus raisonnable d'organiser la production 
et la distribution d'un capital annuel correspondant au 
quart des besoins soit environ 700 tonnes coque/an. 

b - Schema de multiplication 

Ce schema comprend plusieurs niveaux de multiplica
tion. En phase de croisiere, c'est-a-dir~ en annee 4, les 
productions par zone et par niveau seront les suivantes : 

REGIONS ET PROVINE: GO Gl NO Nl 

TOLIARA (TOLIARA) 100 kg 2 t 25 t 250 t 
Cl hal (17 ha) (250 ha) 

MAHAJANGA 100 kg 1,5 t 18 t 150 t 
(MAHAJANGA) ( 1 ha) (12 ha) (150 ha) 

LAC ALAOTRA 100 kg 1,5 t 18 t 150 t 
(TOHAMASINA) (1 ha) ( 12 ha) ( 150 ha) 

MOYEN OUEST- ITi\SY 100 kg 1 t 11 t 90 t 
(ANTANANARIVO) ( 1 ha) ( 8 ha) ( 90 ha) 

ANTSIRANANA 100 kg 1 t 7 t 60 t 
(ANTSIRA~ANA) ( 1 ha) ( 5 ha) ( 60 ha) 

---------------- ·--
..,.. _________ -- ------ ----------· ---------TOTAL : 500 kg 7 t 79 t 700 t 

CS ha (54 ha) (700 ha) 
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GO : choix annuel de SO pieds sains, productifs et 
conformes au type varietal ; semis des 50 descendances 
( l ligne/pied >et choix sur chaque lignee d • un pied 
destine a la GO de l'annee suivante. Le reste apres eli
mination • sert a ensemencer le niveau suivant , 

Gl : produite sur 1 ha environ. avec irrigation d'a
point et fumure (rendement escompte = 2 t/ha). 

Les niveawc GO et Gl seront effectues par la recherche 
agronomique (Stations FOFIFA de TOLIARA, LAC ALAOTRA. ou 
MABAJANGA) . 

NIVEA~ O les semences seront produites sur des centres 
multiplicateurs de semences, beneficiant de techniques 
ameliorees : irrigation d'appoint si possible, fertili
sation, epuratiC11Svarietales. Ces centres existent et 
certains doivent etre rehabilites a court terme qrice a 
un projet FAO / PNUO. Ce sont les centres de .: 

. AMBAHIVAHIBE (Antsiranana) 

• ANDILAMENA (Lac Alaotra) 

• MORAFENO (Mahajanga) 

. IHOSY (Toliara) 

L'objectif est la production de semences d'arachide princi
palement af in de relancer la production arachidiere et 
parvenir a l'autosuffisance en huile. Les composantes de 
ce projet porteront sur des amenagements hydro-agricoles, 
constructions et rehabilitation de batiments, equipements, 
production de semences et de produits commerciaux. Nean
moinc en tout etat de cause, il est utile de dresser un 
inventaire des materiels et equipements agricoles specif i
ques a une culture mecanisee de l' arach.;.de 

- 1 tracteur 
materiel de preparation des sols 

- 1 souleveuse/arracheuse 
- 1 batteuse 
- 1 semoir pneumatique. 

Il s'agira de prevoir un cadre responsable, de la main
d'oeuvre temporaire et du materiel de conditionnement, 
de desinsectisation et de pesee. Les rendements prevus sont 
le 1.500 kg coque/ha. Compce-tenu des programmes de depart 
peu importants ces installations seront sous employees. 
Elles pourront etre valorisees en traitant par exem9le une 
partie de sa production Nl ou des lots de tout venant pour 
le compte de particuliers. 
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NIVEAU 1 : ce niveau sera r~alise par des contractuels 
semenciers. qui pourront etre producteurs et distribu
teurs de semences ou bien distributeurs mais sous 
contrat avec un producteur eventuellement. Ils benef i
cieront d'un encadrement aqricole. disposerontde prefe
rence de superf ici"es importantes ( quelques di zaines 
d'hectares et plus) et d'un minimwa de mecanisation 
(tracteur et charrue) et enfin seront tenus d'appliquer 
des themes classiques d'intensification : respect du 
calendrier cultural. enqrais. densite de semis. etc ••. 
tout.conane ils seront tenus d'accepter les controles de 
qualite au champ et au moment de la recolte. 

La realisation de ce stadc de multiplication exiqera 

+ un cadre dote d'un vehicule. 

+ un encadreur pour 20 a 50 ha suivant les zones. dote 
d'une bicyclette. 

La mise en place et la supervision d'un tel dispositif 
au niveau de chacune des cinq zones necessitera une cel
lule de coordination experimentation cu niveau superieur. 
done la responsabilite d'un expert arachidier (expatrie) 
dote de moyens en personnel et en materiel. 

Les elements de couts correspondent aux divers volets 
prevus (collecte coordination - experimentation 
proaucti.on semen\:es differents niveaux) pour un projet: 
cadre de quatre ans correspondant aux stades de 
multiplication Gl, NO et Nl. 

c - !>lan semencier accelere 

Dans l'etat actuel des choses, la recherche pourra 
fournir les niveaux GO et Gl, au terme de la campaqne 
Annee 1. Les niveaux NO et Nl pourront etre realises au 
cours des deux campaqnes suivantes. Neanmoins il serait 
interessant de demarrer des la deuxieme campaqne par 
!'utilisation de semences Nl tout venant de la meilleure 
qualite possible, apres passage au tarare a moteur. 

j -· ~stemes de multiplication et controle 

Nous avons vu que les niveaux de multiplication 
sont necessaires pour aboutir a un to1•naqe suff isant de 
semcnces d'arachide selectionnee dont la production est 
propre a assurer une conservation satisf aisante de la purete 
et de l'identite qenetique. 
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e - Elements de couts (1.000 FF 1986) 

EVALUATION BTASLIE AVEC LES OPTIONS SUIVAN'l'ES : 

Materiel importe hors taxes, 

Loqement personnel local non compris, 

Salaires personnel local selon normes reqionales, 

Locaux de service fournis dans les cinq zones, 

Taux de conversion FMG / FF = l FF = 112 F.MG 



1. CILLCLI DI COORDINA\jION 11' IXPERIMEN'l'ATION 1 

1.1. Aqronome specialise (expatrie) 
a) 10 mois • 2 mois de conqe 
b) passages et baqaqes 
c) loqement et mobilier 
d) deplacement et frais divers 

1.2. Personnel local (charges comprises) 
a) 1 cadre experimentation 
b) 1 secretaire comptable 
c) 1 chauffeur 
d) 2 manoeuvres 
e) 200 JMO temporaires-
f) deplacements et frais 

1.3. Missions d'appui et soutien 

1. 4. 

a) 
b) 

Equipements 
a) 
b) 
c) 
c) 
e) 
f} 
g) 
h) 
i) 
j) 

k) 

1) 
m) 

14 jours/an plus rapport 
documentation, sv·vi frais 
d~ siege 
et fonctionnement 
un vehicule tout terrain 
f onctionnement vehicule 
un camion 10 tonnes 
fonctionnement camion 
2 bicyclettes et 1 velomoteur 
local/bureau/magasin/hanqar-200m2 
materiel de bureau 
fourniture de bureau, PTT 
materiel labo et experimentation 
engrais, produits, sacherie, 
consommations 
analyses (teneur en huile, 
diagnostic foliaire, sols). 
importation de semences 
transport, CAF TOLIARA - 20% 
sur equipements impcrtes. 

SOUS-TOTAL ..•.......••.•..•..•. 

AN 1 

550. 
70. 
70. 
30. 

35. 
12. 
11. 
15. 
4. 

10. 

80. 
100. 

130. 
30. 

15. 
pm 
50. 
30. 
50. 
30. 

30. 

160. 
40. 

AN 2 

550. 
60. 
30. 
30. 

35. 
12. 
11 • 
15. 
4. 

10. 

80. 
80. 

30. 
400. 

30. 

pm 
10. 
30. 
20. 
30. 

30. 

160. 
106. 

AN 3 

600. 
60. 
30. 
30. 

40. 

I 1 3. 
12. 
16. 
4. 

10. 

90. 
80·. 

35. 

35. 

pm 

35. 
10. 
40. 

20. 

AN 4 

600. 
60. 
30. 
30. 

40. 
13. 
12. 
16. 

4. 
10. 

90 
80-

40 

40 

pm 

35 

40 

20 

·-------i-------· ----- -----· 
1552. 1763. 1160.1160. 

~======= =-======· ==-=== =====· 
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2. FOL"RNITURE DE SEMEJeES DE BASE NO et Nl 

2. 1. TOLIARA I 

.. 

2.11 - Culture 1,5 ha pied de cuve 
2.12 - Centre semences (programme 17 ha) 

- un cadre chef de centre 
- 1 00 JMO temporaires 
- Materiel aqricole 
- Tarare moteur 
- Produits 

Equipements (tracteur, semoir, 
batteuse, etc ••• ) 

- local I maqasin I bureau 200 m. 
- achat 25 t. semences 300 FMG/kq 

Sous-Total 

2.13 - Multiplication semenciere Nl 
(programme 250 ha) 

- personnel : 
. un cadre 
• encadreur (1/50 ha) 
. M.0. temporaire 

deplacements cadre 

- Equipements et produits 

. vehicule 

. f onctionnement vehicule 

. bicyclettes (6) 

. fonct. encadreurs (10.000 FMG/ 
mois ) 

. -petit materiel 

. dotation engrais (23POOFMG/ha) 

. sacherie (500 FMG/50 kg ) 

. dotation fongicide (2000FMG/ha) 

TOTAL TOLIARA 

AN i AN 2 AN 3 

20. 20. 20. 

60· so. 
2. 2. 

70. 20. 
90. 
20. 20. 

497. 
pm pm 
89. 98. 

,_ ________ ______ .. ------
20. 857. 210. 

======== :r-.:==== =:===== 

35. 35. 40. 
39. 

2 . 
... 7. 8 . I • 

130. 
30. 35. 

9 . 
8. 

25. 
75. 
33 . 

7. 

AN 4 

20. 

sc. 
2 

20 

pm 
98 

-----~ 

190 
====: 

40 
39 

2 
8 

40 

8 

10 
75 

7 

~---------------------~----42. 202. 281. 229 

62. 1059. 491. 419 
======================-===== 
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2.2. MAHAJANGA I 

2.3. 

2.21 - culture 1,5 ha pied cuve 
2.22 - Centre semencier (programme 12 ha) 

• un cadre chef centre 
• 100 JMO temporaires 
• materiel agricole 
• tarare a moteur 
• produits 
• Equipements ( tracte•ir, etc ••• ) 
• local/ magasin I bureau etc •• 

• achat 18 t. semences ··300 FMG/kg 

SOUS-TOTAL 

2.23 - multiplication semenciere Nl 
(programme 150 ha) 

- personnel 

• un cadre 
• encadreur (1/50 ha) 
• Main-d'oeuvre 
• deplacement cadre 

- equipements et produits 
• vehic\!le 
• f onct • vehicule 
• bicyclette.s(4) 
• fonct. encadreurs (lO»OO FMG 

/mois) 
. petit materiel 
• dotation engrais (23»00 FMG 

/ha ) 
• sacherie (500 FMG/50 kg) 
• dotation fongicide 

SOUS-TOTAL : 

TOTAL MAHAJANGA 

LAC ALA~TRA I IDEM que 
pour MAHAJANGA 

. . 

T 0 T A L 

AN 1 

20. 

AN 2 

20. 

60. 
i. 

70. 
90 • 
20. 

497 • 
pm 
70. 

AN 3 AN 4 

2t'. 

50. 
2. 

20. 

20 

pm 
70. 

20. 

so • 
2. 

20 

pm 
70. -------- ,_ _______ ~-----------· 

20. --

35. 

1. 

... _______ 
42. 

62. 

62. 

8~9. 

35. 

1. 

130. 
30~ 

1--------
202. 

1031. 

1031. 

182. 162 

40. 
24. 

2. 
8. 

35. 
6. 
5. 

15 • 
45. 

20 
4. 

i-------
204. 

386. 

386. 

40 . 
24 • 
2. 
8. 

40 • 

5 • 

6. 
45. 

4 . 

i------
174. 

336 . 

336. 
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2. 4 • MOYEN-OUEST - ITASY I 
2.41 - culture 1,5 ha pied cuve 
2.42 - Centre semencier (pzoguane 8 ha) 

• un cadre chef centre 
• 100 JMO temporaires 
• materiel agricole 
• tarare a moteur 
• produits 
• Equipements (tracteur. etc •• ) 
• local I magasin f bureau 
• achat 11 t. semences (300 FMG 

/kg) 

Sous-total : 

2.43 - multipiication semenciere Nl 
(programme 90 ha) 

- personnel : 

• un cadre 
• encadreur (1/30 ha) 
• main-d'oeuvre temporaire 
• deplacements 

- equipements et produits : 

. vehicule 

. fonct. vehicule 

. bicyclettes (4) 

. fonct. encadreur 

. petit materiel 

. dotation engrais 
( 23.000 FMG/ha) 

• sacherie (500 FMG/50 kg) 
• dotation fongicide 

Sous-total : 

TOTAL 

AN 1 

20. 

~-------

20. 
--------

35. 

7. 

AN 2 

20. 

60. 
2. 

70. 
90. 
20. 

497 
pm 

43 
1i--------

802. 
-------

35. 

7. 

130 • 
30. 

---------------
42. 202. 

------·-------
62 1004 

AN 3 Ml 4 

20. 

so. 
2 • 

20. 

20 • 
-

pm 

43. 
------

155. 
------

40. 
24 . 

2. 
8. 

35. 
6 . 
5. 

15. 
27. 

12 • 
4. 

20. 

so. 
2 • 
-

20. 
-

pm 

43. 
~-----

135. 
·-----

40 . 
24. 

2. 
8. 

40 . 

5 • 
6. 

27. 

4. 
------ ----· 

178. 156. 
------ ----· 

333 291 

===,.,.===:: -====::-:==· ~====== =====: 
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ANTSIRANANA I 
2.51 - culture 1,5 ha pied de cuve 

2.S2 - centre semencier <prog1aaue s ba) 

. un cadre chef centre 

. 100 JMO temporaires 

. materiel aqricole 

. tarare a moteur 

. produits 

. equipements (tracteur • etc •• ) 

. local I maqasin I bureau 

. achat 7 tonnes semences ) 

300 FMG/k9 ) 

Sous-total : 

2.53 - Multiplication semenciere 
Nl (programme 60 ha) 

- personnel : 

• un cadre 
• encadreur (1/20 ha) 
• main-d'oeuvre temporaire 
• dcplacement 

- equipements et produits : 

• vehicule 
• fonct. vehicule 
• bicyclette (4) 
• fonct. encadreurs 
• petit materiel 
• dotation engrais 
• sacherie 
. dotation fongicide 

Sous-total : 

TOTAL : 

AN 1 AN 2 AN 3 AN 4 

20. 20. 20. 20. 

60. so . so. 
2. 2. 2. 

70 • 20. 
90 • 
20 • 20. 20. 

497. 
pm pm pm 
28. 28. 28. 

~------ ------- ------ ------
20. 787. 140. 120. 

~------ -------~------ ------

3S. 3S. 

7. 7: 

130 . 
30. 

40. 
24. 
2. 
8. 

35. 
6. 
5. 

15. 
27. 
12. 

4. 

40 . 
24 . 

2. 
8. 

40 . 

5 . 
6. 

27 . 
--

4. ------ _______________ ,. ____ _ 

42. 202 178. 156 ------ _______________ ,_ ____ _ 
62. 989 318. 276. 

=======~======-~======~===== 
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RECAPITULATION 

AN 1 AN 2 AN 3 AN 4 

1. Cellule coordination - experimentation 1552. 1763. 1160 •. 1160. 

2. Fourniture semences base - NO et Nl -

- TOLIARA 62. 1059. 491. 419. 

- MAHAJANGA 62. 1031. 386. 336. 

- LAC ALAOTRA 62. 1031. 386. 336. 

- MOYEN OUEST et ITASY 62. 1004. 333. 2.:11. 

- ANTSIRANANA 62. 989. 318. 276. 

·---------------------------------------------- ------ ------ ·------ ------
Sous-total : 1862. 6877. 3074. 2868. 

~--------------------------------------------- -----· i------ ------ ------
Provisions pour Imprevus (10 \) 186. 688 . 307. 287. 

T 0 T i\ L : 2:l'M 75~5. 3381. 3155. 

TCTAL GENERAL : 16.149.000 FF 
-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-

Part en devises : 

Cellule coordination-experimentation 935.000 pp 
en 4 ans . 

Pourniture de semences de base 4.915.000 PF 
en 4 ans. 

Total 5.850.000 PP soit environ 36 '· 
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1.123 - La production industrielle des se•ences 
desti=:ies i. cbaque caapaCJD8 aux 
agricul.teurs 

A - L'Option froposee : seaences de qualite, 
d'cortiquees 

Le paragraphe precedent traitait de la production 
des premieres C)4inerations de seaences (semences de base) 
et des semences destinees a renouveler le •capital semences• 
par diffusion tous les 4 ans aupres des agriculteurs. 

Le maillon dont il est question ici est celui 
de la production des semences destinees a chaque campaqne 
aux aqriculteurs. 

La preparation traditionnelle des semences consiste 
a stocker la recolte pour l'utiliser ensuite COlllll'e semence 
dans la campaqne de culture suivante. 

Elle semble simple et ne demande pas de qros investissement s. 
En fait, elle engendre souvent de forts mauvais resulta~s. 

Les pays developpes ont depuis lcngtemps abandonne 
cette methodologie et lui ont substitue des semences 
preparees sous forme de qraines decortiquees, triees, qradees, 
enrobees, conservees au froid ou sous vide. Ces semences 
9arantissent l'obtention de rendements eleves et requliers 
elles seules permettent une culture mecanisee. 

on trouvera en annexe un expose detaille des deux 
methodologies qui met en relief leurs avantages et inconvenients 
respectif s. 

Le choix de celle a mettre en oeuvre a Madagascar 
nous a fait longuement reflechir. Il a fallu evaluer 
et prendre en compte tous les aspects du probleme comme 
par exemple la necessite d'aller vite car la situation 
semenciere devient de plus en plus critique et la certitude 
d'avoir a mecaniser une partie de la culture. Et en definitive, 
en y ajoutant les benefices qu'elle apportera sur le 
plan des rendements, il nous a paru utile de recommander 
la realisation d'un programme semencier moderne qui est 
a notre avis le seul a mime de gara11tir le succes de 
l'operation. 
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Ceci ne condaane pas la preparation traditionnelle 
des semences, que rien n'interdit de poursuivre, mais 
qui devra tres certaineaent se reduire proqressivement. 

Le proqramae qui est propose ici peraettra au 
terae de quatre ans de produire 6.800 tonnes par an de 
qraines (decortiquees) et triles dont les 2/3 pourraient 
etre s'il le faut convertis en semences. 

an fait, 1.500 tonnes environ devraient etre suffisan
tes pour ensemencer les 25.000 ha prevus dans le volet agri
cole d'ici a 1991/92. De sorte qu'il subsistera une marqe 
de securite qui autorise beaucoup d'elasticite dans la 
realisation. Les installations prevues permettront sans 
investissements supplementaires de faire face a des besoins 
accrus, meme pour 50.000 ha (1999/2000). 

A la fin du programme, 300 tonnes sur ces 1.500 
devraient provenir de cultures semencieres selectionnees 
et pourront etre classees en semences de premiere categorie. 

Les graines non utilisees comme semences seront 
vendues comme arachide de bouche. I.es equipements de 
production permettront tres certainement d'obtenir des 
qualites exportables. 

A cet egard, et pour completer les possibilites, 
il nous a paru utile d'ajouter au programme semencier 
une unite de production de capacite plus importante que 
les autres qui permettra de tester et de roder les marches 
exterieurs. 
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B - Les objectif s et les besoins 

L'objectif est de saturer en 4 ans les besoins 
en seaences des aqriculteurs. Pour 25.000 hectares en 
1991/1992, il faut environ 1.500 t de qraines decortiquees, 
en y incorporant les seaences de renouvelleaent dont 
la production a ete decrite au chapitre precedent. 

Nous traiterons ici des moyens a mettre en oeuvre 
pour atteindre cet objetif. Mais la capacite des unites 
industrielles peraettra de f ournir davantaqe de semences 
et don~ d'aller bien au dela des 25.000 ha d'arachide. 

C - Les principes de base 

Deux actions principales simultanees devront etre 
menees : 

1 - Paitir des recoltes actuelles pour preparer des 
semences afin d'assurer, sans delai, la satis
faction quantitative des beoins. Ces semences 
seront de seconde cateqorie. 

2 - Incorporer dans la production les varietes 
selectionnees qui seront cultivees au fur et a 
mesure de leur recolte. Elles donneront des 
semences de premiere cateqorie. 

Les semences seront preparees a partir de qraines 
decortiquees, triees, calibrees, qui seront ensuite prote
qees par enrobaqe et emballees sous vide ; la premiere cate
qorie allant a celles ayant une purete varietale qarantie. 

Les semences se~ont verif iees et certif iees. 

La preparatioo et la ccnservatioo des semences C en co
ques) d'arachide n'est plus aujourd'hui. que le fait d' initiatives 
individuelles, certes meritoires mais d'aq>litude tres limitee. 

Cette situatioo se caracterise par une grande disper
sioo, une absence de structures et de coordinatioo, pas de moyens 
financiers, une capacite tres faible eu t!gard aux besoins. 

Il n'y a pas d'autre moyen que la mise en place inm!
diate d' une structure pour recreer un cadre de travail a la pro
fession et lui insuffler une dynamique de developpement. Nous 
appelons cette structure "d 'Accarp1gnement et de Controle". 

Si la C'.llture de varietes pures et selection.'lE!es est une 
operatiCX\ agronanique de recherche, la preparation et la distri
butiCX\ de semences sont surtout des operatiCX\S a caractere indus
triel ee cannercial. 
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!A!S deux acticms pemient et doivent dcnc itxe associees. 
Il va de soi qu •une fomule devra itre troovie poor que les •Jarie
tes sel.ectionnees, qui seront cultivees a des fins semencieres, 
puissent itxe inc:mp:m!es par les procb:teurs dans les seueuces 
mises a la disposition des cultivateurs. 

res clifferentes regions prociJctrices d • arachide de Mada
gascar sent tootes r:elatiY&IE!nt isolees les unes des aut--es. 

Il serait done risque de pdccni.ser une action centra
lisee qui trebucherait sur des infrastructures insuffisantes QI 

des noyerJS de transport ttq> faibles. Il noos sed:>le dcnc prefe
rable d'opter poor des p0les de proclrtion de senenc:es qui seront 
i.ndP.pemants. Il y en aura au noins un dans chaque qrande reqion 
de ollture arachidiere. 

Ia procb:tion de semer1CeS est une ~ techni.c:o
camerciale qui deaaOOera aqilite et cx:np!tenc:e. Il noos Sdli>le 
preferable de la c:oofier a des parti.culiers, d'autant plus qu• 
avec la an::eption n!qiooal.e, sen ~ restera faible et ses 
probli!aes demeureront specifiques. 

Dans ce cas, il faudra done oct.royer un caractere pro
fitable a l 'op!ration pour que les qens entreprenants s 'y .inte
ressent. 

Ia dispanibilite en semeuces est aujoord'hri tres fai
ble. Ia 1aue11er a son niveau nomal, en qJelques annees, reste une 
q>eration risquee pour celui qui l' entrepremra, meme si ttut 
sent>le facile. 

res risques sent doubles : QI bien rester avec des 
semences invendues pour avoir sureva!ue les besoins, cu alors 
et.re incapable d'anDrtir noIDBlement ses equipements de production 
si 1es n?alisatioos sent par trop inferieures aux previsioos. 

Il va de soi que des mesures specifiques doivent etre 
prises afin que ces risques soient partaqes. C'est mane une neces
site pour le premier, ~ ci-dessus, parce qu'il faudra l'en
oouraqer pour eviter les situatiais de penurie. 

Les huileries ne soot plus approvisionnees aujourd'hui 
en arachides. Elles ne peuvent plus adleter car les pr ix de ces 

- demieres sont trop hauts eu eqard au prix de l'huile. Cette sit·.i
ation a ete enqendree par la f aiblesse de leur production <Xllt>inee 
avec la dereglementation de leurs prix. 

L'achat d'arachides a des fins de production de semences 
se heurtera aussi a ce dilemne econc:mique : mm1e11t faire pour 
produire des arachides d'huilerie qui seroot achet:Ses bcn narche 
avec des semences qui devront itre payees au prix fort ? 

.....-·-· 
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C'est evidemaent inp:>ssible, et il sera dcnc: necessaire 
d I accorder une aide ecaanique pcur relancer la proci:lction de se
mences en reduisant leur c:ait. 

tbls si •mes convaincus que les ir~ actuelles de 
prix disparaitront awe la pemrie d'arachi.des. tbls croycns done 
utile que cette aide soit provisoi.re et ccnjcnctw:elle. Elle de
vrait et.re deigressive et s'eteindre avec la fin cm pr:ugrame. 

D - conception du systeme de production-distribution 
de seaences 

Il sera ilnn!diatement cree - dans le cadre par exE!llple 
du Pim - un Orqanisme d'~ et de ContrOle cm pro-
9raaae. 

Son rOle principal sera : 

• De mettre en oeuvre les mesures de rel.ai¥:e et de 
cJeve) qipenetlt dans la creation d I Ufl n!seau de 
proclJcteurs-dist.ribrt:eurs de semeuces • 

• D'exerc:er un c:ontrOle permanent sur les produits 
et les producteurs. 

Ia fonction <ii producteur-distributeur va principalement 
de l' achat d I arachides en cxxiues jusqu I a la vente des semence5, en 
passant par tootes 1es et:apes de preparation et de an:lition
nenelt. 

Cette fonction EXJUI'rcl etre etendue vers l' aaalt jusqu' a 
la culture semenciere, et vers l'aval ~·a la collecte et l'a
chat des rec:o1tes. 

Etant donne que cette f onction sera exercee par un par
ticulier, qu'elle beneficiera de qaranties et aides diverses pour 
denarrer, et que par ailleurs elle aura a assuner une responsabi
lite inl>ortante vis-a-vis de la collectivite, le producteur-dis
trih.rt:eur devra travailler dans le cadre d • un statut particulier 
du type de celui des scx:ietes concessioonaires. 

Il appartiendra a l 'Orqanisme d'Acxxnpagnement et de 
~trole d I etablir les statuts des SCX:ietes concessionnaires de 
proposer les criteres de selecdon et d'octroyer les concessions. 

Les concession::; n 'auront aucun caractere d' exclusi vi te. 

L'Organisme de Controle restera en place a la fin du 
programne, de naniere a continuer ses travaux de verification
certification des semences et de controle statutaire des conces
sionnaires . 

.... --
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One partie de ses attributicms pcurra d • ailleurs etre 
retrocetlee a ce lllJllEltl-la, a un Orqanisne paritaire OU syndical 
si l'on veut. 

F.n annee coorante, le c:::o'.it de l 'Organi.sne de Controle 
sera statutairement et entiezeuent pris en charge par les ca.ces
sionnaires. 

Cette prise en ~ sera faite progressivenent pendant 
la periode transitoire que constitue ce progranme. Le CXDplerent 
necessaire devra ici etre sub\,-enticxme. 

E - Progranane de realisations 

le pr~Iatme CXJnSiste done a mettre 1 500 tomes de se
mences a la disposition des agrio.tl.teurs, dans un delai de trois a 
quatre ans, en y i.nc:oiporant 1es 300 tomes issues de cultures sonen
cielles sel.ectiamees. 

Nous donnons tous les details du proqramme dans 
les fiches suivantes : 

E l - PROGRAlfME GENERAL DE HISE EN PLACE DES STRUCTURES. 

E 2 - DEPENSES DE CREATION ET DE FONCTIONNEHENT DE L'ORCANISHE 
D'ACCOHPACNEHENT ET DE CONTROLE. 

E 3 - LES PROCEDES ET LES EOU!PEHENTS DE PREPARATION DES :iE-
HENCES. 

E 4 - TABLEAU DES COUTS DES INSTALLATIONS DE P"ODUCTION r. DES 
PRODUCTIONS. 

E 5 - RECAPITULAT!F DES RESSOURCES ET DEP&NSES DU PROGRAMME PRIN-
CIPAL. 

E 6 - COUT SPECIF'!OUE DES PRODUITS D'ENROBACE ET DE CONDITI..ON-
NEME.YT DES SEMENCES. 

E 7 - AU'!'RES ,'.fESURES ~E RELANCE. 

E 8 - LES COUTS DE PRCDUC'!'ION DES SEMENCES. 

* 
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PROGRAM GENERAL DE r1ISE EN PLACE DES STRUCTURES 

DELA I 
0' EXECUTION 

mo is 

2 

4 

12 

24 

TEMPS 
CUMULE 

mo is 

2 

6 

18 

42 

P R 0 G R A M M E 

Creation et mise en place de l 'Orgnanisme 
d?Accompagnement et de controle par son 
chef. 

• Definition 

- Des normes de qualite des semences, 

Des statuts des concessionnaires, 

- Des equipements de production, 

- Des operations de controle et de certi
fication des semences. 

Puis : 

- Mise en place des mesurei incitatives 
et des mesures de relance, 

- M.ise en place des credits d'equipement. 

Nomination des conr,essionnaires. Acquisi
tion des equipements de production. 

Duree pendant laquelle Les concessionnaires 
eleveront la production aux niveaux at
tendus • 



.. 

., 

.. 

28 

E2 

TABLEAU DES DEPENSES DE CREATION & DE FONCTIONNEt'ENT 
DE L'ORGANisrE D'ACCOMPAGNEt'ENT & DE CONTROLE 

Ces depenses sont des estiJDations. 
P.lles ont trait a !'installation d'un bureau, au recrutement d•agents, 

aux frais de fonc:tionnement et frais operationnels. 
Elles sont ventilees sur quatre ans. 

-ANNEES-DE-PROJET-

FF x 1 000 1 2 3 total 

1. CREATION OE L' ORCANISME . . • • . . . . . • . . . • 500 . . . . . . 15 ...... 15 ...... 20 550 

Frais d~ creation, a•enag~ment 
locaux, mobilier, telex + 

equipement de bureau, vehicules 

2. RECRUTEMENT OU STAFF (J personnes) .... 250 ...... 20 ...... 20 ...... 20 :310 

Recrutement, accommodation 

3. FRAIS DE PERSONNEL ..•.•............. 1 COO ... 1 000 ... 1 000 ... 1 000 4 000 

Staff • personnel de bureau 

•. FRAIS DE FONCTIONNEMENT DU BUREAU .. 120 ..... t 20 . . . . . 120 . . . . . 120 480 

Loyer + communications + assurances 
• c~nsommables de bureau • divers 

5. FRAIS OPERATIONNELS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . t 20 . . . . . 120 . . . . . 120 . . . . 120 480 

Achat materiel de labo, analyses 
de produits, voyages, frais de 
deplacement, autres frais generaux 

SOUS-TOTAL 1 990 1 275 1 275 1 280 5 820 

rmprivus ~o .._ ........................... 200 ....• 125 ..•.. 125 ..... '30 580 

TOTAL '2 190 1 400 1 410 6 400 

7SO 600 600 150 2 100 

--
42 
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LES PROCEDES & LES EQUIP~NTS DE PREPARATION 
DES SEf'ENCES 

Ia methodologie proposCe: CXX1Siste a sicher les arachides en 
coques, les dec:ortiquer piis trier, grader et enrober les graines. !all' 
cxnlitioonenent final sera effectue par entlal.lage soos vide et mi.seen car
tais de 25 kg nets. Les sanences sermt verifiees et certifiees. Elles 
sermt aisement transportables et de toute premiere qualite. Les excedents 
poorront etre ecniies SOOS foime d I arac:hide de bwche. 

Ia capacite requise par les ccncessiamai.res est sans doote 
variable selon la n!qioo. Elle est estimee etre de 100 a 300 tames d'ara
chide:s ~n c:oques a deoortiquer par «&•(&gne OU par an. 

ees toonages sent faibles, meme pcor des eqw.pements mecaru.ses 
de petite capacite. tbtre etude est basee sur des llBChines doot la capacite 
horaire est de l 'ordre de 500 kg de coques a l 'heure, ce qui, seloo les 
cxnlitions d'utilisatioo, devrait permettre de traiter de 300 a 1 000 ten
~ par canpagne. 

Nous avions fait etat, dans la preface de ce rawort, de la 
creatioo d'une unite industrielle plus piissante afin de preparer l'avenir 
et tester les narches exterieurs d' arac:hide de bax::he. 

Sa capacite sera de 5 000 tonnes d • arachides (en coques) par 
canpaqne, ce qui ccnstitue presque un nlldule standard. 

Dans les paragrapies qui suivent, les "petites installatioos" 
decrivent les unites de 500 kg/heure, alors que celles de 5 000 tonnes/an 
scnt designees soos le vocable "installations piissantes". 

1-1 LISTE DfS BJUIP91ENl'S PRnCIPAUX 

• Biches de protectioo, capaci te i 00 tonnes, 
• Tarare Sisner, capacite 1,5 tonne/heure, 
. cecortiqueuse s 239, capacite soc kg/heure, 
• Tables de triage, capacite 500 kg/heure, 
• Silos pour arachides en graines, 
• Unite de conditionnement sous vide, 2 000 kg/heUre, 
• Materiel d'enrobage, 1 000 kg/heure, 
• Fquipements de nanutention divers, 
• Un groupe electrogene, 120 KVA • 

43 
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1-2 INmASmOC"l'tlR 

• Terrain clOture, 1 hecta--e, 
• Adductions d'eau, d'electricite, t:el.eplcne, 
• Terrassement, voierie, rtiseaux SDJterrai.ns, 
• Un hangar pour abriter les equi.pements, 500 ri, 
• Un nagasin pour produits finis, capacite 200 tames, 
• Un batiment a usage de blreau, nagasin, atelier, J.aboratoire, 

200 ~-

1-3 IE1IS IE L'Dl5'1'AUATIOO 

Ce devis est etabli en Fran=s frant;ais " 1 000. C'est un devis 
DDyell entre ce que ca'.iterait une seule installatioo neuve, clef en lh!lin 
(2 200 000 FF) et cell.ES panni les ci.rq autres qui seroot cx:instruitas, 
oo les infrastructures sent deja disponibles. 

Engineering . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 75 . . . . . . 20 
Equipe11ents FOB . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 753 ...... 600 
Transports . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 113 ...... 100 
Montage .................................................. 188 ...... 120 
Infrastructures, genie civil, b1timents............ 600 ...... lOL 
Ma!trise d'oeuvre, contrcHe d'execution ............ 160 ...... 50 

Imprevus .................................................................... 311 ...... 100 

TOTAL 2 200 1 090 

Soit un devis l'CC'Jell de 645 000 FF par unite. 

Dans ce devis, on peut estimer: 

- Ia part en devises a 1 200 000 FF 
- Ia part locale a 445 000 FF 

1-4-1 ~cite de l'ir.stallation 

Les equipements prews ;;iermettront de traiter 500 
kilos Cle ccques par heure, soit 50 tonnes par semaine, soit 1 000 
tonnes sur 20 semaines. 
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1-4-2 Producticms, details 

• Rendenent au deoortica.<Je . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 70 \ 

d'OO. 
Coques . • . . • • . • • . • • • . • • • • • . • . . . • • . . . . . . . • . . . . . . • . . . . . • 300 tonnes 
Graines . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 700 tonnes 

• Pettes en qraines . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2 % 

d'OO. 
Graines utilisables . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 680 tonnes 

. Utilisation des graines 

Residus pour l 'lurilerie ........................... 180 tonnes 
Grairies entieres triees . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 500 tonnes 

1-4-3 Utilisation des ~ entieres 

Ies graines entieres peuvent etre utilisees canoe 
semences, canne arachide de bouc:he, ai en lurilerie. Ceci est l 'or
dre decroissant de valorisation. 

Fn fait, ! 'utilisation des CJI"Clines triees en senen
c:es oblige a proceder a un gradage dimensionnel des graines triees 
qui eliminera les plus grosses, voire les plus petites d' entre 
elles. 

Ia fractioo eliminee est estinEe a 20 ' des CJI"Clines 
triees. Elle sera vendue came arachide de bouche. 

1-S-1 .AnDrtissenents 

• Duree de vie estiaee : 20 ooo heures 
• Utilisation annuelle : 2 000 heures 
• Tawc d'amortissement amuel : 10 \ 
• COi.it de l'investissement : 1 645 000 FF 
• .AnDrtissement annuel . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 164 500 FF 

1-5-2 Fntretien,_pieces de r~ 

:'aux reee:iu : 2 % du caux d 'ir1vescisseme11t 
par 1 000 heures de !onceionnement 

• Tawc annuel : 4 \ 
• coG.t annuel d • entretien ............................. 65 800 FF 
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1-5-3 Cons amebles, cad:Justibles, enerqie 

(eSv!tl lages non inclus) 
estination . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 50 000 FF 

1-5-4 Frais de ~ sur 6 aois 

Coit total de 15 persanes 60 000 FF 

340 JOO PF 

Illlprevus 1 s ~ . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . s 1 ooo FF 

391 300 FP 

11 FSTIMATIClf ce; Cil1l'S SPfOFI~ A L' AlW:8IDE IE 1nD1E CT AUX 
seeas 

• Ensachage polypropylene tisse ............. eo F/tonne de graines 

(ensachage simple pour acachide de bouche) 

• 91.sao'laqe sous vide . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 600 F /tonne de graines 

(avec cactonnage pour semences et 
acachides de bouche export) 

• Enrobage phytosanitaitre des SESenCeS .•• 150 F/tonne de graines 

2. mE DBmlUd'IOI PmSSM11'E IE PRDaIClf IE SIM?JCe> m" D' ARl!CllIIE; IE 
aoa: 

Nous avons choisi le creneau de capacite annuelle de 5 000 ton
nes d'arachides en coques, qui peut permettre 10 000 tonnes dans les :zooes 
de production OU i1 y a deux recoltes. 

L'installation est ici bitie auteur d'un nateriel de capacite 
horaire de 5 tonnes pendant 1 000 heures par an (ce qui est peu). 

Elle est c:xn;ue entierement mecar.isee, pour un fonctionnement 
en continu de 10 a 20 heures par jour. 

La qualite obtenue sera exportable, et nous prendrons en ~ 
l'exportation dans l'a1rortissenent des installations. 

A titre indicatif, la tonne d'arachide decortiquee RU.'INER grade 
38/.:2 etait au prix de 1 865 US SI tonne CIF airope, le 4 octobre 1986. Son 
pri:: RDyen se situe en general autour de 1 000 a 1 200 us s. 

L' installation ~r,m 3 sections separees : 
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a) lb! de rEception-nettoyaqe, 
b) Une de di!corticage, 
c) Une de tri.age-qradage-<Xxlditionnement-ccntrOle stcckage. 

-A-

IOIAT, RB:EPI'ICll & NerroY1tGE !:ES ARN:llllES 
Co1it des installations et: equi~nt:s en Francs fr~ais K 1 000 

Al - L'a&JB.E~ 

• th vehi.cule DUDi. de quelques instrments de oontrOle poor les 
achats. 

• Un bitiment tmeau-laboratoire de c:mtrOle-nagasin. 

• th pare clature de 1 hectare, 

Un pcnt-bascule d'une capacite de 30 tonnes, 

• Une tremie de IEceptim des arachides, 

• Une nachi.ne de nettoyage d'une capacite de 8 a 10 tames, 

• Une serie de ccnvoyeurs et de trend.es poor les dechet.s, 

• Un ccnvoyeur-elevateur-tremi.e pour les arachides en ccques net
myees, 

• Des rEllDrques et un tracteur pour les transpe>rter, 

• Du nateriel de laboratoire. 

A2 - ax.7r DES BJUIPEMENl'S en Francs frant;ais K 1 000 

• Engineering . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 200 
• Fquipement FOB . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2 100 
• Transport . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 250 

Montac;e et mise en route . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 190 

Imprevus 15 ~ 410 

3 150 

Al - ClX1l' DE L'INFRAS'l'RUCTURE 

Preparation du terrain, bitiments, reseaux, etc 

Estimation . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 850 
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M - cxvr '10rAI. 

• B:plipeaents m:intes -------------------------------------------·-···· 3 150 
• Infrastructure--------------·--·------···················-·······-·· 850 
• Maitrise d'oeuvre ......... _ ............... ____ ..................... 400 

-B
LBDtrICl!GE CE) AIWllIIE; 

Cout: des inst:allat:ions en Francs fran~ais x r 000 

Bl - CAP1Cl'l'E IE LI INSTAilATICJi 

4 400 

Le prix a ete etabli pour une installatioo d 'une capacite de 5 a 1 
tonnes/heure d' arachides en coques. 

82 - L'mse&E ~ 

• Une ttenie-tallpXl de ~tioo, 
• La separation nagnetique des .inpuretes, 
• Le deoorticage, 
• Le cyclonaqe et 1 'ensilage des aJQUeS, 
• L'ensil.aqe des splits et brisures pour l'huilerie, 
• La separation densimetriqueet 1 'epierrage mecanique des graines, 
• L' ensilage-taapon des graines, 
• Les pieces de rechange et le nat:eriel de laboratoire. 

BJ - cxvr DE L • INSTAUATIOO 

• Engineering ........................................................ . 
• Materiel ftlB ...................................................... . 
• Transport sur site ............................................... . 
• fitxltaqe, mise en route ........................................... . 
• Genie civil, bitiments ........................................... . 
• Maitrise d'oeuvre, ccntrole .................................... . 

Imprtivus 10 ' 

'10W. 

150 
'3 050 

300 
300 
000 
300 

500 

5 600 
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-c-
ATEUFR IE 'DU, QWWiE ' ENSMllltGE IE L' AlWllIDE IE ED:rRE 

ATELim IE PmPARAT1Cll & D'mow;;E l»S saBCES 

Cout des installations en Francs Eran~ais x 1 000 

C1 - CAP1tCI'l'E IE L' DETAU.ATIOO 

Ia caprite de l' installatim de tri-<jI'8dage sera de l 'ordre de 3 .s a 
4 tonnes de qraines a l 'heure. 

C2 - L'BISfKl[.E ~ 

• the trimi~tallplll d'aliJllent:atim, 
• D'un tri mruel sur tapis c:x:eioyeur, 
• D'un CJradacJe quadridimensimnel, 

D'une rEceptim dans les trimies-talplnS, 
• D' une statim d' ent>al 1 i"'}e--pe5?'9er ccusaqa de sacs. 

Ia procb:tim de semences partira des trimies-taipXIS de graines tri
ees - gradees vers une station d'enrobaqe. et une statioo d'ent>allage 
sous vide et sous cartal. 

L'atelier sera dote d'un l.alx>ratoire de c::cntrole de qualite, d'm t:u
reau de certification des semeuces, d'un nagasin cb.Jble, etanche aux 
insectes, poor le stockaqe des produits finis. 

C3 - CXX1l' OE L'INS'l'ALLATIOO 

• ~ineeriJ?9 : . .. . . . .. . . . . .. . . .. . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . 100 
• Prix des equi.pements .............................................. 1 400 
• Transport . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 210 
• Montage, mise en place . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 280 
• Magasin . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 300 
• Infrastructure, genie civil. ..................................... 1 000 
• Maitrise d'oeuvre . . . .. . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . 300 

Imprevus J!O 

3 900 
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-D-
RB:API.'1'ULATIQI PCXB CH: INSTALLATiai CE 5 ~ 

En Franc~ fr~ais x 1 000 

Le oait d'une installatioo de nettoyage, deoorticage, tri, gradage, 
enrobage de semences, cxnlitiomement de procili.ts finis, est done 

estime a : 

~ - Achat, t&:epti.oo, nettoyage _____ . _ .. _. __ .. __ ..... _ ... _ .. _ ... _ .. 

B - Demrti.cage ·········-····--·-·--··-·····························-·· 
C - Tri, gradage, cxnlitiainaueut ___ . _. _. __ ..... _ ........ _ ........ . 

Et 1 'oo peut en estiner la part locale a : 

20 ' des transports, soit 

4 400 

5 600 

3 900 

13 900 

TSO 

BO t: de l'infrastructure, soit -··-···-·-·····-···-·············· 2 280 

• 30 'de la lllilitrise d'oeuvre, soit ............................. 300 

2 730 
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E4 

TABLEAU DES COUTS D'INVESTISSEPENTS ANNUELS & 
DES PRODUCTIONS ANNI.ELLES VALORISABL~S D'ARACHIDE 

Le tableau ci-apri!s 1epre11d le prog1w retenu en amexe 1 • 
n fauira -ne ..... t-tr-e en place six o::tlCeSSi.oonai.res, n!partis sur s a 6 zones de 
procb::tion en deux ans. L'installation de 5 b:x1ues/hew:e, la plus inp>r
tante, sera mise en place au CDl1S de la premiere annee OJ projet et mise 
en n'"Ite au CDl1S de la deuxieme annee. 

Le tableau a ete etabli en tenant ~ qu' il faudra 6 DDis 
poor mettre en place une petite installation de 500 kq/heure, et 18 mis 
poor celle de 5 toones/heure. 

at ce qui coocerne les procb::tions annuelles, nous avons table 
sur leur prog1essivite qui va de 15 \ de la capacite nomale annuelle pour 
la premiere annee, 50 ' lors de la deuxiene annee, et 100 ' a la troisieme 
a.nnee. 



ANNE.ES DE PR OJ ET 

2 3 If ' 
1. ANNEES DE MISE EN SERVICE DES INSTALLATIONS 

- No•bro de petites un1t4s de 500 kg/heure 2 2 , 
- Mise en service de l'unit• de 5 000 tonnes/an 1 

2. COUT DES INVESTISSEMENTS 

- o•penses annuelles en ff ~ 1 000 10 2110 10 2110 1 6115 

dont . Devises 7 985 7 985 1 200 
• Olpenses locales 2 255 2 2,, ""' 

J. TONNAGES ANNUELS TRAITES 
en tonne d•arachidc~ en coque ~r an 

- Installations •ises en route en ann•e 2 )00 , 000 2 000 2 000 
- Installations aises en route en ann4e 3 - , 050 ) ,00 7 000 
- Installations •\ses en route en ann•s II - - 1'0 500 

7'0TAL ANNUEJ.. 300 2 oso s 650 9 soo 

4. PRODUCTIONS VALORISABLES ANNUELLES 

- Total de gralnes produltes ~n tonne 2011 1 )9' 310 6 uo 
dont 

• Rejets dest1n4s 6 l'hu1ler1e '" )69 1 017 1 710 
. Bonnes ~~a1nes 150 1 026 2 825 II 750 

- Bonnes graines converties en semences 150 820 1 ,00 , 500 
- Bonnes graines converties en arachide de bouche - 206 1 )2' ) 2'0 

N 0 7' B 

Les ~soins en semences du projet sont done satistaits des l• quatrieme •nn'• 
avec une marge importante de securit,, 

' 

2 000 
7 000 
, 000 

10 000 

6 800 

, 800 
5 000 

, 500 
) 500 

IOIAI 

22 125 

17 170 

.. '" 

w • 

, 
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!5 

RECETTES & DEPENSES DE L'ORGANISPE DE CONTROLE 

tbJS oonsiderons C'.Jl'en annee noaal.e le systi!me mis en place 
doit assurer par lui-mi!ae de cp>i a:uvrir a la fois le coUt de fooc:ticn
r.aneut de l 'Organisme de ocntrOle, le rentoJrsemet1t des prets qui lui 
sermt OXISaltis pour l 'achat des .fq1ipeae1ts de pmcb:tion. 

Ia pamiem amee nomale est l'&n!e 6. Di effet, tart:es les 
installations ammt alors atteint leur prcdJC:tion no.male, bien que les 
premieres d'entre elles l'aient deja fait en annee 4. 

Les depenses totales annuelles s'eleuermt a 1 400 000 Francs 
franr;ais. Pour les CDJVrir, !DJS ptoposons la creation de deux soorces de 
:reoettes : 

1 ) I.e paiement a l 'Otganisne de cxxrtrOle par le CXXK:eSSioonaire d 'une 
taxe statutaire parafiscale sur les senences certifiees vendues. 
Son arotant est fue a o, so F lk9. 

2) I.e paiement a 1 'Otganisme de CootrOle par le CXXK:eSSiomaire d I une 
taxe f ixe amuelle sur les eqwpeoents mis a sa disposition et qui 
s 'el.event a : 

- 100 000 FF/an pour les petites unites, 
- 500 000 FF/an pour les grandes. 

Elle constitue en fait une taxation forfaitaire sur la vente des 
autres produits : arachide de bouche et arachide d'brilerie. 

Nous en avons calcule sa valeur dans 1es premieres annees sous une 
fome progressive, proportionnelle aux productions. 

Les amuites de red:xlursement des equipements mis a la dispo
sition des concessioonaires. Les <Xlllditions proposees pour ce leasing par
tent d' une base d' un red:xlursement du c:cUt de 1' installation par 1 O an
nui tes de 11 \ du c:oUt chacune. 

Nous proposons d'alterer ces conditions de base par les me
sures incitatives suivantes : 

- Pas d'annuite la premiere annee d'installation, 

- Annut~es 'eduites a 25, 50 et 75 \ de leur valeur au cours des 2, 3 
et 4 annees apres mise en service. 
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I.es valeurs respecti·..ies des annuites nomales sent done de : 

181 000 pair les petites unites par unite, 
- 1 529 000 pair la qrande. 

et l'annuite nonml.e sera done de : 2 434 000 Francs franc;ais. 

n sent>le irdi.spensable de ccnplet:er les mesures a prerme par 
urie subvention directe en faveur de l '<>rganisme de o:nttOle pendant les 
prani.eres annees m pro;et sul:M!ntion cpi ccuvrira les cx:iits de sa ca:eation 
plis son deficit de fonctionnenert:. 

Is bilan balance acntre cpe l' operation devra en outre et.re 
refinana!e plr un credit international bancaire 01 foomisseUr a mettre en 
place en 3 fois et dent le detail pcurrait etre 8 000 000 F en annee 2, 
8 000 000 F en annee 3 et 1 000 000 en annee 4. 



. ANNEES DE PROJET 

I 2 ) 4 ' ' I 1. OEPENSE!; 

- Creation et foncttonnement de 1 1 0rganlsme 
d'acco•pagnement (annexe 2) 2 190 1 400 , 400 1 410 1 400 1 400 

d .. 11t "' '\' i ~··~ 750 600 600 '50 ISO ISO 

- Cout des equipements (annexe 4) - 10 240 10 240 1 645 - -
UOlit dt~V i !.t•S - 7 98S 7 9SS , 200 - -

- TOlAL OES OEPENSES 2 190 11 uo 11 640 J 055 1 400 1 400 

d••lll dt~\"i£c.."' ... ; 7SO S SSS S SSS 1 JS<.i 1SO 150 

2. RECETTES 

- Taxe paraflscale sur la vente des semences - 75 410 750 750 750 
(0,SO r/kg, annexe la) 

- laxe annuelle sur les dqulpe•ents - )0 205 565 5'50 1 000 

- Leasing des dqulpements 

. Mis en place en anode 2 - - 5' 1 181 272 362 

. Mis en place en anode 3 " - - "7) 5'116 1 "19 

. Mis ~n place en annde 4 - - - - "5 5'0 

- Subventions~ l'Organis•e de ContrOle 2 190 1 295 785 95 - -
TOTAL OES RECETTES 2 1'0 1 4'00 1 01 2 064 

2 "' 
J 071 

J. BALANCE 

- Annuelle - -7 185 -7 l.15'4 -5'91 + 1 56J +2 271 

- Cu•ulee "14 279 -15 270 -13 707 - 11 436 

TABLEAU RECAPITULATIF DES RESSOURCES &: DES DEPENSES DE L'ENSEMBLE DU PROCiRAMME 

en Francs f ran~ais x 1 000 

total 

9 200 
2 400 

22 125 
'7 '70 

J1 JH 

19 570 

2 7)5 

2 750 

---
-
-

-
-

I ... 
! ... 

, 
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!6 

COUTS SPECIFIQUES D'ENROBAGE & DE CONDITIONNEMENT 
DES 58-ENCES & DE L' ARACH I DE DE BOUCHE 

1. LES S!MIR::fS 

Les graines qradees et triees, destinees a et:re V'2IXJues c:arme 
semenc:es, seront enmt:Jees d' un produit Ptytosani.taire pli.s E!ld:>allees srus 
vide et encartonnees. 

Le prix des produits qui entrent dans ces deux qerations est 
~ 750 FF par tonne de graines avec des ent>a11ages de 25 kilos nets Csoit 
83 F nalgaches par kilo). 

Les arachides de booche pour l' exportaticn seront anlition
nees de cette maniere. 

2. L'.ARl!CIDE IE llXCJIE 

Destinee au nar~ interieur, et qui n' aura pas a faire l' ob
jet d' un stoocage prolcnqe, pourrci etre plus sin'plement enml.lee dans des 
sacs tisses en polypropylene. 

Le coiit de cette sadlerie est de 80 F par tonne de grairies, 
soit 9 F nalc;3ches par kilo. 

3. LES P<XRimmS 

Toutes ces fournitures devroot etre, en principe, i.rrlX>rtees. 

Le tableau ci-apres dame le detail des depenses annuelles 
pour ces fournitures. 
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- -ANNEES DE PROJET 

2 3 .. ' 6 

1. SELON ANNEXE • 

- Se•ences production annuelle 150 820 1 500 1 500 1 500 
- Arachide de bouche, Export - 200 400 800 

- Arachide de bouche 
• Vente locale i••ediate - 206 300 a\00 500 
. Vente e•ballee sous vide - - 825 2 a\50 2 200 

2. FOURNITURES 

- Produits phytosanitaires 23 123 225 225 225 
- Sacs simples polypropyl~ne (50 kg) - 16 21\ 32 40 
- Sacs speciaux + cartonnages 90 492 1 515 2 610 2 700 

TOTAL ANNUEL 113 631 1 76• 2 867 2 965 

Dant en devises 90 ' 102 568 1 588 2 580 2 668 

POURNITURES : cout en Prancs franyais x 1 000 

PRODUCTIONS : en tonnes I an 
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E7 

DETAILS & COUTS DES '4ESURES DE RELANCE 

. 
Cette etude vient en cxnpl.Enent de ce qui a ete propose en 

E S, cii se resmaient les mesures a pr.endre et la politique gen&ale 
de l'Organisne de Financement. 

En E S, deux mesures de relance etaient prises en faveur 
des ccncessicxmaires par 1' intemedi.aire de l 'Organisme de CaltrOle. 

C'etait, dans un deroulement nomal du prograrme : 

- Une progressivite de leurs paiements ou I'E!liJoorsemen seloo la pro
pre pC0C3ressivite de leur productioo. 

- Une annee de grice supplementaire dans le leasing de leurs eqw
pements. 

Il convient, en rutre, de penser aux consequences pour le ccn
cessionnaire que pourrai t avoir le deroulement anomal de SCXl progranane. 

Nous \'O}'OllS principalement c:arme conditions anomales : 

- Des ventes de semences inferieures aux quantites produites et, par 
consequent, l'obligatioo poor le ccncessi'Jrlllaires de conserver l'ex
cedent jusqu'a la prcchaine canpagne, 

- Des productions de semences inferieures aux previsions, 

- Des pris d'achat trop el.eves d'arachides en coques. 

Nous proposons ici des nesures d' encouragement de caractere 
inclividuel et eventuel pour les cas qui se presentent. 

Le conces.c;ionnaire devra 5 I engager a satisfaire la totali te 
des besoins en semences des cultivateurs. Ces besoins, tout au nt>ins les 
rremieres annees, sont flous et leurs estimations incertaines. Le conces
sionnaire sera done cooduit a produire des excedents qui devront itre con
serves jusqu'a la ~ suivante • 

58 
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L'objet de la nesure prqosee est d'assurer le refi.nancement 
des excedents jusqu'a la C2lllpl9ne suivante. Cette qieration sera li.mitee en 
quantite, sans interets, et degressive dans le tenps, pair s'armuler a 
partir de la seine arinee. 

tbJs avons calcule les Si lilies mises en jeu dans le tableau 
ci-dessoos a l'aide du prix des semences et des cpantites stoc:kees <J1i sont 
egal.es a : 

ra 1ere annee . 30 ' des quantites produites . 
ra 2i!ne arinee 

25 ' 
• • 

ra 3Elne annee . 
20 ' • • . 

ra 4Ene annee : 15 ' • • 

Ia nesure s'arrete I.A. 

Ia fonne que prendrait ce !inancement poorrait etre celle d'wi 
pret bancaire avec warrant sur les quantites st:ockees. 

Le ta\DC d I utilisation des installations pourrait etre we
rieur a c:eux qui oot ete prevus. Ceci ne pemettra pas au concessioonaire 
de respecter les caxlitions du leasing. 

Ia nesure envisagee coosist~ a retarder d'un an toutes les 
eoeances, si les raisons invoquees sont reaxmues cxmne valables. 

Ia nesure est Wlique, individuelle et probablement irodi1Jable. 

3. L' N:llM' ms MM'IEktS PRfMIPle 

Il existe, aujourd'hui, des incoherences .i.np:>rtantes entre les 
prix des iiifferents produits : l'arac:hide en coques et l'huile d'arachide. 

Le prix paye par les huiliers est si bas que les huileries ne 
trouvent pas de foumisseurs et que toutes les arachides o·.J presque partent 
en arachide de bouche. Et, par ailleurs, cxmne le prix de revient d'une 
huile fabriquee a partir des arachides de bouche serait tres superieur a 
son prix de vente, 1es huileries se trouvent done paralysees. 

I1 est clair que cette situation, extreme par ses differences 
de prix, est due a 1 1 intense penurie d I arachides et qu I elle 5e ni velera 
d'elle-meme avec la disparition progressive de cette penurie. 

Il est tout aUSSi Clair qu I elle cree aussi le mBne probleme 
pour ce programne senencier dont la matiere premiere devra etre actietee au 
ax.irs du narche de l 'arachide de bouche, ce qui donnera des semences et 
arachides de bouche a des prix prohibitifs • 

--
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Il est done indispensable de oorriger ce handicap jusqu •au 
nanent al la situatioo aura retrouW son 8'lllibre, en l 'annee 4 cil pro
gi:anne. 

tme subuentioo, qui ~t des prix d'acbat excessifs 
par rapport a un prix de reference bien etudie,. senble itre la fomul.e la 
mieux adaptee. 

lbJs pi:oposons une fomule digi:essive dans le tableau recapi
tulatif. Pour des rai.sons pratiques de cmtrOle,. la subuentioo s • awJ.i
querai.t aux semences certifiees et rien qi'a ell.es. re tame retem est de 

- 300 Frcmc:s nalgaches par kilo de semences la premiere annee,. so ' de ce 
tame la seocxde annee,. 25 ' la troisieme annee et rien poor la CJ,liltrieme 
annee. 

• Le montant des credits est calcule a l'aide des prix de vente 
des semences calcules en annexe B. 

• Ces refinancements sont des provisions non cumulables. 

-ANNEES-DE-PROJET-

En FF x 1 000 2 3 ' 
-Production annuelle totale de se•ences 

(annexe 4 J so it en tonnes/an . . . . . . . . . . . . . . . . 150 . . . 820 . . . 1 500 .... 1 500 

-QuantiUs a stocker en' .................... 30' ... 25' ..... 20'······ 15% 
so it en tonnes/an . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . •5 . . . 205 . . . . . JOO ...... 225 

Montant de la provision 
(annexe 8 - 600 F malgaches/t) 

done 

2•5 1 117 l 635 1 226 

La provision a mett!'e en place s'eleve, en annee nomale, a un 
maxinun de 1 635 000 F'~ancs fr~is, pour 1 500 tonnes de semences. 

~ paiements effoectues sur ces provisions seront des subven
tions non renbxlrsables • 
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4-2 StBlf.N?'ICNS A L' NllAT tE MM'llHS PRfMI1mS 

Le lllXltant des subvent.icms aa:omees serait le suivant : 

- -ANNEE."i DE PROJET 

En FF x 1 000 2 3 • ' ' 
- Se•ences produites en tonnes/an ..... 150 .... 820 ... 1 500 ... 1 500 ... 1 500 

- Subventions en FF /kg ................. 2. 72 ... 1 • ' ' ... 0,68 - -
Mont ant subvention annuelle •08 1 115 1 020 - -

SUbventioo tatal.e = 2 543 000 Francs Franr;ais. 

4-3 m<:Rl'S ms PAIBEll'S ms ax:FSSICHll\ImS EATIFS A L' ™ EN 
~ IE LEmS B;JJIPeHft'S 

En se referant au tableau recapitulatif de l 'annexe 5, l'an
nuite tatal.e (pour les 6 inst:allatioos) du leasing s•eieierait amuel
lenent a : 

5 x 181 000 = 905 000 
1 x 529 000 = 1 529 000 

2 434 000 F'P 

Le report d'une partie des paiements est assimilable a la per
te des i.nterets produits par la sanne reportee pendant un an. 

En acinettant qu. un tiers des echeanoes aient a etre reporte, 
les interets perdus s I eleveroot done a 100 000 Francs f~is. C' est 
une subYentioo. -

61 
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E8 

COUTS DE PRODUCTION & PRIX DE VENTE DES sat:NCES 

1. Bl Billi&Mr lCl U!S JlffDftl'S I BIEllJS Bl MIF'B l 

En Francs fcan~ais 

1-1 1000 'l\'.He; D' AIWllDE DI CCX1E IXHENl' : 

- 180 taaes de resiclls poor l 'tuil.erier 
- 500 t:mues de baues graines. 

391 300 Franc:sr en annee nomal.er poor une petite ir.stal-
latioo. 

1-l 
L'ensachage polypropylene poor l'arachlde de booche locale 

oon ~..oc:Xee est de 80 Francs par tonne de graines. 

1-4 
L'erballage sous vide caite 600 Francs par tonne de graines. 

1-S 
L'enrobage ~itaire caite 150 Francs par tonne de 

graines. 

2. HY10i'iESfS IE PRIX 

Fn nous referant aux prix pratiques ailleurs, nous proposons 
les prix suivants, en annee normale : 

- Arachide en coques, prix d'achat rendu unite de transformation : 

'.~o f'f' / kg soit 201) ~ ,-,alg:Jc!:es. 

- Vente de qraines decortiquees a l'huilerie, depart unite de trans
formation : 

440 f' :nalgaches / kg de gra!nes . 

--
62 
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- Vente d'arachides de bouc:he en graines, ent>al1111Je er. w:s tisses, 
depart unite de transfomatiai : 

SOO F aalgaches I A.ilo. 

- Vente d'arac:hides de bouc:he en graines, mtaJJage SCJCS vide, nar
c:te local, depart mite de transfomatiai : 

SJO F aalgaches I lcilo. 

- Vente d'arachi.des de txu::he en graines, ent>a11ees !DJS vide,. eJ
portatiai, depart mite de transfomatiai : 

750 F aalgaches I lcilo, 

ce CJ1i. ax:zespxld a un prix Rm exporte de l 'ozdre de 1 200 ts $ 
la txn1e ( les COlrS actuels sent de l 'ozdre de 1 500 $ $). 

- Vente de sauenoes 01 grai.nes enzobees, ffl!ba1lees saJS vide, nar
me local, prix depart mite de transfomatiai : 

600 F aaalgaches I lcilo. 

bJS 5'JWOSOl1S que les 1 000 tomes c::cques traitees par l' 
unite donneront : 

- 180 tomes pour l'huilerie, 
- 200 tomes de semeJICeS, 
- 100 tomes d'arachides de booche exportees, 
- 100 tomes d'arachides de booche vente .iJmEdiate, 
- 100 tonnes d'arachldes de OOuche vente errballee 5015 vide • 

63 
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4 - 1E1U111!S o·~ Bl MIEE OD'NllE 

En ail lions de FrMK:s aalgac:hes ( r FF = r ro F •lg J 

a> DEPEllSES 

- Achat de 1 000 tonnes d'arachide ................................... 200,0 

Cl 200 F •algaches/kg) 

- Couts de production : l91 300 FF . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . • . . . . • . . . . . . . . 0 , 0 

- Produits d'e•ballage ou d'enrabage 

. 200 tonnes de se•ences l 750 Ff/t ............................................................. 16,5 

. 100 tonnes d 1 A.de B. exportees l 600 ff/t .......................................... 6,6 

. 100 tonnes d 1 A.de B. vente 1-ediatr l 80 FF/t ............................... 0,9 

. 100 tonnes d 1 A.de B. e•ballees s/vide l 600 ff/t ........................ 6,6 

b) RECETTES 

- Vent es d'arachides d'huilerie 180 t " 4•0 F •lg .... 79,2 

- Ventes d'arachi:les de bouche 

. 100 tonnes l 500 f •algaches .................................. -.................. 50,0 

. 100 tonnes l 530 F •algaches ....................................................... 53,0 

. 100 tonnes l 750 F •algaches ...................................................... 75,0 

- vent es de se•ences 200 tonnes l 600 F •lg ...................... 120,0 

c) TOTAL 377,2 273,6 

BAL'ICE pro rt t brut = 103,2 

s-~ 

Ces resultats sont obtenus a partir d. hypotheses tres raison
nables. Ils m::intrent que cette activite est profi~le. 

I1 faut ne pas perdre de we que les taxes preI.evees au profit 
de l 'Organisme de Controle n' oot pas et:e incluses Cans les depenses, nais 
qu. elles s. eleveront a 22 mi.llioos de Francs nalgaches en annee normale • 

64 
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1.124 - La vulgarisati.on de tb~s techniques 

Dans l'i.maediat, la relance de l'arachide passe 
par la distribution de seaences de bonne qualite. La vulqa
risation de themes techniques ne pourra se aettre en place 
que proqressiveaent et la conception de son orqanisation 
devrait a notre avis faire l'objet d'une etude specifique 
ulterieure. Il est extreaement delicat de preconiser aujourd'h~i 
telle ou telle structure de vulgarisation : Ministere de 
l' Agriculture (MPARA) a condition d'un renforcement tres 
i&portant de ses moyens ou societes de developpementexistantes 
qui pourraient etre differente selon les regions ll'idee 
de confier l'encadrement de l'arachide a la HASYMA au moins 
dans le Sud et peut etre a Mahajanga avait ete evoquee 
mais pose un certain nombre de problemes et semble maintenant 
abandonnee par les Autorites Malqaches>, ou nouvelle societe 
specifique de developpeaent de l'ara=hide, etc ••• Le deroulement 
des prochaines campaqnes devrait permettre d'y voir plus 
clair et de concevoir ulterieurement la ou les formules 
les plus appropriees. 

A priori cependant on peut formuler les reflexions 
suivantes : 

- confier l'encadrement de l'arachide au MPARA 
nous semble la mains bonne des solutions dans 
la mesure ou il est a craindre que celui-ci 
ne dispose ni des moyens logistiques suffisants, 
ni de la latitude de qestion du personnel lui 
permettant de motiver celui-ci sur un projet 
determine (niveau des remunerations, primes ••• ). 

- creer un orqanisme autonome specifique a l'arachide 
offre l'interet d'une unite de commandement 
et de coordination sur !'ensemble du territoire 
concerne, et une certaine qarantie d'efficacite 
si cette structure est dotee de moyens suf f isants 
et peut qerer son personnel dans un souci d'efficacite. 
En revanche cette formule presente a notre avis 
deux inconvenients : 

• elle traite de l'arachide isolement 
alors qu'il faut considerer cette production 
dans la rotation culturale et dans 
l'economie de l'exploitation. 

elle risque d'etre couteuse en raison 
de la multiplicite des zones de culture, 
alors qu'il existe deja dans differentes 
regions d'autres orqanismes de developp~ment 
aqricole q~i pourraient prendre en 
charqe l'encadrement de l'arachide. 
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- la foraule qui nous parait f inaleaent la plus 
appropriee est celle qui consiste a s•appuyer 
sur les organisaes d'encadreaent agricole existants, 
et notamaent la ~YMA dans les Paritany de 
Toliary et de Mabajanga : la SOMA.LAC au Lac 
Alaotra : eventuelleaent la Maai.soa dans sa 
zone d •action •.. Dans les zones intersticielles 
ou n'opere aucun organisae autonoae, l'encadreaent 
serait confie au MPARA. 

- On peut egaleaent concevoir que les industriels 
huiliers et ~roducteurs de semences distribuent 
les inputs a credit aupres des agriculteurs,et 
que les banQl&eS (la BTM essentiellement) leur 
ouvrent pour cela une liqne de credits. Cependant 
on ne peut a notre avis demander a ces industriels 
d'encadrer les producteurs. 

Nous nous bornerons a donner ici quelques indications 
techniques relatives a la culture attelee et a la culture 
motorisee. En ce qui concerne la culture attelee, l'equipement 
minimum doit coaaprendre : 

- un semoir qui permet de semer rapidement (1 ha 
en 10 heures), facile a utiliser du type •suPERECo•, 
fabrique en Prance ou au Senegal (SISCOMA). 

- une h~ue pour effectuer les sarclo-binages. 

- une souleveuse FIRDOU par exemple pour l'arrachaqe 
des pieds, (capacite de travail 15 heure~/ha). 
Le cout de ce materiel est estime a 1.500 FF 
(CIF TOAMASINA), investissement a faire pour 
2 OU 3 ha d'arachide minimum soit 500 a 750 FF/ha. 
A titre de comparaison, le cout d'un multiculteur 
ARARA avec ses accessoires (charrue, canadien 
a 3 dents, batteur et souleveuse) coute 1.600 FF 
H.T. depart usine/France. 

Pour ce qui est de la culture motorisee et pour 
des superficies de quelques dizaines d'hectares, l'equipement 
indispensable a acquerir est : 

- une souleveuse tractee de type SIMON (France) 
ou HO&BS ou LILLISTON (USA) pouvant realiser 
l'arrachage d'un hectare entre 2 et 4 heures . 

··..... --
66 



.. 

53 

Les travaux d'arracha9e de l'arachide sont les 
travaux les plus penibles de toute la culture et c'est 
dire COlllbien il est important de preconiser la mecanisa
tion d'une telle operation. 

• une batteuse HOBBS ou LILLISTON realisant la recolte 
d'un hectare en une heure. 

Concernant l'entretien. !'utilisation d'un herbi
cide permet de supprimer pratiquement le premier binaqe. 

Le cout de ces materiels rendu Toamasina est 
d'environ 27.000 FF pour la souleveuse et 180.000 FF pour 
une moissonneuse-batteuse : soit un total de 207.000 FF 
pour une exploitation de 50 a 100 ha environ en culture 
d'arachide (2 a ~.000 FF/ha). 

Ainsi les investissements uniquement en materiel 
aqricole specif ique seraient : 

- culture attelee : 
- motorisation : 

500 a 750 FF par hectare 
2 a 4.000 FF par hectare. 

1.125 - Reflexion sur une organisation de 
i•achat de la production d'arachide 

L'arachide devra etre achetee par des collecteurs 
prives, qui seront vraisemblablement pour partie des industriels 
huiliers ou finances par ceux-ci. Le principe nous semble 
fondamental, il faut absolument eviter de revenir au monopole 
d'une societe d'Etat. 

Toutefois !ors cb~s discussions avec les Autorites 
Malqaches, la mission a per~u le souci d'eviter que les 
aqriculteuxs soient en position de faiblesse vis-a-vis 
des collecteurs et plus au moins qruqes. Ce risque existera 
ef fectivement des !ors que la production arachidiere aura 
retrouve un niveau suffisant pour faire baisser !es prix 
d'achat. La ~ncore, concevoir des a present une organisation 
satisfaisante est difficile, et sa mise en place serait 
sans doute prematuree d'autant plus qu'aujourd'hui la penurie 
de matieres premieres joue en faveur des producteurs. Toutefois 
nous proposons a la reflexion une ebauche d'orqanisation 
qui pourrait etre proqressivement affinee et mise en place. 

Le principe de base consisterait a organiser 
!es producteurs en qroupements, a fixer un prix d'achat 
de l'arachide (dans quelques annees, quand le marche sera 
redevenu plus sain) a fixer des jours de marche et a faire 
realiser par !es producteurs des operations de pre-marche • 
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Les agriculteurs organises en groupements dont la 
taille est a def inir en fonction des distances a parcourir 
pour se rendre au lieu de vente. eliraient un president. 
un secretaire, eventuellement un magasinier. Ils apporteraient 
leur production destinee a la vente. la veille du marche. 
Ils trieraient et peseraient {a l'aide d'un peson ou d'une 
bascule) eux-memes leur production. l'ensacheraient {ce 
qui suppose la fourniture de sacs par les collecteurs ou 
l'organisme d'encadrement) et etabliraient des bans de 
poids individuels. Le lendemain. jour de marche, les collecteurs 
prendraient livraison de l'arachide en bloc et non pas lot 
individuel par lot individuel.paieraient au prix officiel 
l'arachide au vu du tonnage mesure par les agriculteurs. 
eff ectueraient une contrepesee a leur magasin en presence 
d'un deleque des agriculteurs. La defalcation du poids 
du sac d'emballage du poids mesure par les agriculteurs 
serait calculee de telle sorte que normalement a la contre
pesee il y ait une difference a ristourner aux agriculteurs 
en fin de campagne. Cette ristourne pourrait etre utilisee 
collectivement par les a1riculteurs pour des depenses d'interet 
general. Precisons que l'emission de bans par les planteurs 
n'a rien a voir avec la pratique des bons d'achat de naguere. 

Un tel systeme est derive d'une organisation 
qui a fonctionne avec succes au Cameroun pour l'achat du 
cacao. 

D'autre part de tels qroupements crees autour 
de la commercialisation pourraient egalement devenir le 
support de la distribution d'intrants, de credit agricole, 
et meme d'une vulgarisation. 

1.2 - COTOB 

Les perspectives pour les trois prochaines campaqnes 
sont fixees par la HASYMA a 39.000 tonnes de coton-qraine • 
.:.a mission estime que ceci constitue propablement un maximum 
et qu'on pourrait meme descendre a 35.000 tonnes. La difficulte 
est de prevoir la production de coton-qraine a l'an 2000. 
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En effet nul ne sait quel sera le niveau des 
cours internationaax de la fibre a cet horizon. Dans ces 
conditions la mission a prefere baser ses previsions sur 
la satisfaction des besoins interieurs de l'industrie textile 
et sur les besoins de celle-ci a !'exportation de tissus 
a base de coton, abstraction faite done d'exportation directe 
de fibre. 

Les informations recueillies aupres des industriels 
textiles ont permis d'elaborer les previsions suivantes 
en l'an 2000 : 

- les besoins de l'industrie textile en fibre 
de coton sont actuelllement de 9.500 tonnes, contre environ 
12.000 tonnes avant 1982. Les industries exportent 2.500 
a 3. 000 tonnes de cotonnades et visent 3. 500 tonnes en 1987. 

- la capacite actuelle des industries textiles 
est de 20 a 22.000 tonnes de fibres et il n•existe pas 
de projets d'extension a court terme. 

- les hypotheses qui nous ont ete communiquees 
par laCotonnfered'Antsirabe pour l'an 2000 sont de 1,45 
a 1,50 kq de tissus par habitant, dont 85 \ a base de coton, 
et une exportation de tissus de coton representant 25 \ 
des besoins interieurs en fibre de coton. 

En tablant sur un taux de croissance de la population 
de 2,8 % par an, on aboutit ainsi a 20.336 tonnes de fibre 
de coton pour le marche interieur et 5.981 tonnes pour 
l'export soit 26.300 tonnes au total. 

Un autre calcul partant de 12.000 tonnes de fibres 
d~ coton (niveau normal d'avant la crise economique actuelle), 
aboutirait a 17.664 tonnes en 2000. 

En mixant ces hypotheses, nous envisagerons 

20.000 tonnes de fibre en 1995 soit 50.000 tonnes 
de coton-qraine (avec un rendement de l'egrenaqe 
qui progresserait pour atteindre 40 %). 

23.000 tonnes de fibre en l'an 2000 soit 57.500 tonnes 
de coton-qraine. 

Ce qui laisserait de l'ordre de 28.000 tonnes 
de qraines disponibles pour les huileries en 1995 et 
32.000 tonnes en 2000 . 
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1.3 - SOJA 
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1.31 - Recherche d'aCCO!!p!gllement 

No~s avons pu voir les difficultes rencont~ees a 
l'heure actuelle par MA..~ISOA pour approvisionner son usine a 
partir de sa production en regie et de ceile des petits et 
moyens paysans de la region d'ANTSIRABE. Il y a lieu de diver
sifier les zones de production d'ou une recherche de varietes 
bien adaptees ainsi que peut-etre des techniques culturales 
specifiques a ces zones. Cette recherche d'accompagnement coit 
deboucher sur la vulgarisation de themes techniques ameliores 
et egalement sur une production de semences necessaires au 
depart a tcute operation de developpement. 

Les axes prioritaires de recherche devraient etre : 

a) Amelioration varietale grace a l'introduction de 
varietes nouvelles et qui seraient testees par rapport aux 
varietes actuellement vulgarisees dans toutes les zones ecolo
giques du pays. Les varietes vulgarisees dans le Moyen-Ouest : 
IGH 23, UFVl - VI, ~.I.AMO, IMPROVED PEL!CAN et JUPITER ne 
conviennent pas forcement aux zones de la Cote Ouest (tempera
tures ~asses et altitude) ni aux zones de la Cote Ouest 
(temperatures e!evees mais pluviometrie plus faible). 

Les varietes qui a priori pourraient convenir avec 
des potentialites de rendement comprises entre 20 et 30 qtx/ha 
seraient les suivante~: 

1) Zones d'altitude (Hauts plateaux) 

- TGX - 1 - 077 - 10 

l 
origine IITA. tolerantes, aux 
sols acides, nodulant spontane
ment avec les souches locales de 
rhizobium et adaptees a !'alti
tude (Cameroun 1450 m). 

- TGX 330 - 04 - E 

- IRAT 274 
- IRAT 278 origine senegalaise 

- ICA L 125 
- SIATSA 194 origine latino-americaine 

2) Zones Cote-Quest (TOLIARA - MAJUNGA) 

- ISRA 26/72 
- ISRA 44 A/73 } origine senegalaise 

- G 121 i 
- G 38 > 
- G 115 ) 

origine Burkina-Faso 
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1.32 - Perspectives de production de soja 

Le soja est un oleoproteagineux cultive avant tout pour 
sa teneur en proteines. c•est a dire que l'huile n'est normale
ment qu'un sous-produit des tourteaux, et non !'inverse. A 
Madagascar malheureusement cette plante a ete consideree d'abord 
comme un oleagineux et une huilerie disproportionnee a ete 
construite. Compte tenu de la situa~ion actuelle, c'est 
a dire d'"'s di.Fficultes que connc·.;_tMAMISOA au niveau de 
la producticn ;.ussi bien en regi.: qu'en paysannat, les 
objectifs res~ent limites et bien loin des potentialites 
de trituration de l'huilerie d'Antsirabe. 

L'experience des differents pays africains ~elative 
a la culture du soja en fermes mecanisees est d'ailleurs 
enrichissante et doit inciter a la prudence. C'est ainsi 
que le Cameroun, au cours de son programme experimental 
1981/1985, a observe un certain nombre d'exploitations 
mecanisees existantes tant dans ce pays (7 fermes dans 
differentes regions) que dans d'autr~s pays {SIAEB au 
Gabon, Ferme de Groundnut Board au N~geria, 4 f ermes en 
Cote d'Ivoire~ ~s systemes mais-soja ont pu y etre obser-
ves sur des sur~-ces de quelques dizaines a quelques mil
liers d'hectares. •Il n'est pas de cas ou n'aient ete ren
contrees les memes contraintes rendant les couts de produc
tion peu competitifs avec les couts d'importation, du fait 
de rendements faibles (1 T), de frais importants au niveau 
de l'~quipement et de la main-d'oeuvre, ce paradoxe trouvant 
son explication dans le surequipement et les recrutements 
saisonniers imposes par la necessite d'intervenir rapide
ment pour sauver une recolte mais aussi dans le manque 
de motivation resultant du caractere trop secu~isant du 
financement etatique mis en oeuvre pour les fermes en ques
tion. Le cout de revient de la qraine de soja est ainsi 
superieur a 200 F.CFA soit plus du double de celui de la 
culture paysannale, niveau condamnant a coup sur la compe
titivite des produits du soja issus d'un tel systeme de 
culture "(*). 

En Cote d'Ivoire les vastes projets soja ont 
ete ramenes a des dimensions beaucoup plus modestes. Au 
Zaire le projet de l~ Province du Kasai ou la culture du 
mais et du soja etait prevue sur plusieurs milliers d'he=
tares, n'a pas et~ au-dela de 7 annees d'existence. 

(*) Projet soja. Rap?ort d'execution du programme experi
mental 81/85 - Synthese - juin 1985 - Republique du 
Cameroun • 
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A Madaqascar les recommandations possibles pour 
donner un coup de f ouet a la production du soja seraient : 

A - de reprendre les 3.000 ha cultives en reqie 
avec une rotation biennale (soja/riz) ou triennale (mais/soja/ 
riz), les rendements obtenus en riz etant particulierement 
interessants et ceux sur mais tres prometteurs. 

L'accent devra etre porte sur la loqistique afin 
d'optimiser les conditions d'utilisation de l'investissement 
materiel. 

Afin de faciliter !'information et la communication, 
tous les moyens mis en oeuvre tendront a decloisonner les 
centres d'experimentation, de culture et de maintenance. 

Dans ce sens, il y aura lieu de porr.er l'accent 
sur le trace et l'entretien des pistes,me~ures qui permettraient 
!'utilisation d'enqins a deux rcues (motorises ou non). 

La gestion centralisee de l'unite s'etant revelee 
peu efficiente du fait des distances, il pourrait etre 
envisage un redeccupage en sous unites de 200 a 300 hectares 
avec une affectation des moyens materiels assortis de la 
maintenance courante (combustibles, lubrifiants, petit 
materiel) et une responsabilisation du personnel 9ar des 
affectations nominatives (tractoristes). 

Par ailleurs, il devra etre procede a un re-equipement 
complet en materiel agrir.ole: et a la mise en place de la 
station semence afin d'obtenir un ensemble coherent et 
homogene. Les investissements aecessaires sont estimes 
a 10 millions FF soit 1,12 milliards F MG. 

Sous reserves d'extension par l'amenagement de 
nouvelles "tanety", peu souhaitable et peu realiste a moyen 
terme, l'exploitation en reqie devra etre recrientea dans 
le sens : 

- de permettre la confirmation en grandes parcelles 
des resultats obtenus dans la ferme experimentale 

- d'evaluer les techniques culturales, les systemes 
d'assolement .•• ; 

- de produire toutes les semences de base et 
commerciales pour l'ensemble des producteurs 
de MAMISOA ; 

- rl'etre le support te~hnique de la promotion 
realisee par les techniciens de MAMISOA. 
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B - de creer une dizaine de petites unites satellites 
en regie autonomes de l'ordre de200 hectares (meilleure qes
tion possible et cout d'approche plus faible). Le cout de 
realisation et d'equipement en materiel agricole de ces 
blocs est esti.me a 1,2 million de PF par bloc soit au total 
12 millions de PP ou 1,34 milliard de PMG. 

c - de de!inir une politiq~e de developpement 
en milieu paysannal axee sur les m•'Jyens et gros planteurs 
(exploitations de 5 ha et plus) et d'ameliorer la logistique 

- developper la promotion deja mise en place 
par MAMISOA en renf or~ant les moyens de communication 
des agents (deplacements, acces renforce a 
la radio) ; 

- creation d'agriculteurs pilote a but de demonstration 
et de conseil, a la fois relais et dep0t des 
intrants, machinisme notamment (batteuses a 
poste fixe louees) ; 

- ~reer des centres de stockaqe intermediaires 
leqers {silos relais facilitant la collecte 
par camion) . 

En conclusion, des obiectifs de l'ordre de 5 
a 10.000 ha sur l'axe des hauts.plateaux ANTANANARIVO-ANTSIRABE
FIA~ARANTSOA d'ici a 1995, seraient plausibles. {l) 

De ce fait, les superficies totales cultivees 
en soja pourraient se situer autour de 10.000 ha en 1994/95 
et 15. 000 ha en 1999/2000 soit environ 24. 000 tonnes a cet 
horizon dont 1.200 tonnes de semences et de l'ordre de 
20.000 tonnes disponibles pour l'huilerie. Ceci suppose 
que la quasi-totalit~ de la production (en dehors des semences) 
soit utilisee en huilerie. Ce ne sera possible que si la 
production privee est le fait d'assez qros planteurs. 

(1) Rien n'empeche, si la recherche met au point variates et 
techniques culturales, d'envisaqer eqalement la culture du 
soja au lac Alaotra, avec de forts rendements. 
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1.4 - TOOIUIBSOL 

1.41 - Le tournesol en zone tropicale 

Le tournesol est plutot une plante de climat teapere que de 
climat chaud aussi sa culture n'a ete etudiee et entreprise.agrande 
echelle. en Afrique. que dans les zones d'altitude d'Afrique orien
tale et australe. done sous un climat semi-tempere. 

Les essais effectues en Afrique de l'Ouest en culture plu
viale donnent des rendements de 7 a 12 quintaux/ha. Les resultats 
sont meilleurs avec irrigation complementaire en saison des pluies 
ou en culture entiereaent irriguee de saison seche (Cf. tableau) • 

Au BOTSWANA ou les temperatures sont plus fraiches (altitude), 
les essais conduits depuis 3 ans avec il ~st vrai des pluies peu 
abondantes sont en general au ni veau de 5 a 1 O quintaux/ha sauf 
en culture de decrue ou ils peuvent atteindre 15 qtx. 

Les teneurs en huile obtenues dans ces conditions sont de 
l'ordre de 30 a 35 '· la teneur en huile semblant dependante de la 
temperature. 

Tres souvent, meme en Europe, les usines ne sont pas equipees 
pour decortiquer le tournesol, le decorticage necessitant des 
materiels spe~iaux enco~e a l'etude~ si bien que l~ r~ndem~nt. en 
huil~ industr1el est encore plus fa1ble, surtout s1 1 on n opere 
que par pression et le tourteau tres cellulosique (25 %) ~ontient 
moins de 30 \de proteines, et est de ce fait beaucoup mo1ns valo
rise pour l'alimentation animale. 

Dans les memes conditions, la graine d'arachide donne ~nviron 
50 % d'huile apr~s pression et extraction solvant et un tourteau a 
48-50 \ de proteines. 

Au niveau des prix, l'huile de tournesol est intermediaire 
entre le soja et l'arachide. 

Moyenne 1979 - 81 Prix 
en us $ par tonne novembre 1986 

huile arachide 9 3i) 585 

" tournesol 678 355 

" soja 595 330 
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Un autre probleme est celui des semences. Actuellement 
on cultive des hybrides Fl dans les grands pays producteurs et 
les semences sont produites chaque annee par des f irmes obten
trices, a un cout eleve (5 a 8 kg/ha a 80 FF/kg environ). Il 
existe cependant des varietes a pollinisation ouverte composites 
mais qui essayees depuis trois ans au BOTSWANA ont des rende
ments sensiblement inferieurs a ceux des hybrides F1 • 

La culture du tournesol est plus facile en mecanise que 
celle de l 'arachide et r.e necessite pas de materiel specifique 
mais des adaptations (semis, recolte). Le tournesol necessite ~ 
enracinement profond, sinon il est tres sensible a des periodes 
de sechere3se. Les besoins en eau sont de l'ordre de 650 m/m 
contre 350 a 400 pour l'arachide. 

En Afrique tropicale sa place se situe semble-t-il plutot 
en zones d'altitude (Hauts-plateaux), en sols profonds et bien 
arrases. 

1.42 - Btudes a entreprendre a Madagascar 

Il est preferable de se mettre d'abord dans les zones 
favorables telles que ci-dessus. 

Les premieres etudes a entreprendre concernent les varietes 
adaptees. A partir des resultats d'Afrique de l'Ouest et Aus
trale (BOTSWANA notamment) on testera un materiel ve9etal deja 
choisi pour ses performances en climat chaud (hybride F1> en 
comparaison avec des composites qui seraient les plus interes
sants a utiliser car les semences pourront etre produites sur 
place. 

Il ne semble pas qu'un parasitisme important soit a craindre 
au moins les premieres annees sauf, peut-etre, le Sclerotinia et 
les oiseaux. 

Des essais de grandeur suf fisante en mecanise devraient etre 
conduits pour mesurer sur le plan des frais culturaux, du rendement, 
de la teneur en huile, l'interet economique de la culture compare 
a celui des autres speculations possibles et notamment l'arachide, 
en fonction de la place dans la rotation. 

Les etudes devraient done d'abord porter sur 

les variates (hybrides, composites) : rendement en gr&ines, 
teneur en huile, sensibilite aux maladies, 

les dates de semis, 

les densites de semis, 

la fertilisation (N, P, K, effet possible du bore), 

les rotations d'un point de vue agronomique et economique. 
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ESSAIS TOURNESOL 

Essa is 
Meilleures Periode de: Irrigation 

varietes culture 

-----

BURKINA 82 12,6 qtx/ha saison des pluies non 
(Gampela) 

BURKINA 82 6,5 • sai.son des pluies non 
(Nianqoloko) 

BURKINA 82 30,5 • saison des pluies oui 
(Sourou) 

BURKINA 83 10,6 • saison des pluies non 
(Gampela) 

BURKINA 83 18,2 • saison sec he oui 
(Sourou) 

BOTSWANA 83/84 6,5 • saison des pluies non 
(3 situations) 

BOTSWANA 84/85 7,5 • saison des pluies non 
(3 situations) 

BOTSWANA 84/85 13,0 " mixte culture de dl:?crue 
(Xhwaa) 

BOTSWANA 85/86 5,0 " saison des pluies non 
(2 situations) 

BOTSWANA 85/86 15,2 " mixte culture de decrue 
(Xhwaai 
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1. 5 LB COCO'fi!R/COPIWI 

Etant doane lea relatioaa eutre lea beaoiaa de cea deux 
oleagineux perenaea, aoua so.mes ..eais l lea traiter aimalt..-.ent 
en ce qui concerne les zones poteatiellea. 

LE CLIMAT -

Les conditions optiaales de culture du pal•ier a huile 
et du cocotier peuvent ltre so••aire•ent def inies de la f a~on 
suiv-nte. 

Pluvio•etrie et ali•entation en eau -

L'ali•entation en eau est le facteur de productio~ le 
plus i•portant. Une pluviometrie annuelle de 1 500 •• pour le coco
tier et de 1 800 •• pour le palmier a huile est necessaire pour que 
le materiel vegetal e~prime son potentiel. La repartition mensuelle 
doit etre aussi reguliere que possible, de 120 a 150 •• ' les va
riations annuelles aussi faibles que possible. 11 y a deficit hydri
que lorsque la plante ne dispose pl~~ des quantites d'eau dont elle 
a ~esoin. Ce deficit est le bilan co•ptable entre la pluvio•etrie, 
les reserves du sol et l'ETP. 11 e~iste differentes •ethodes de cal
cul, dont une simplifiee mise au point par l'lRHO per•et !'evalua
tion rapide du bilan hydrique. Elle n'est applicable que dans des 
conditions normales de temperature, d'insolation et d'hu•idite rela
tive de l'air, ~hacune d'elles ayant une influence sur l'ETP. 11 faul 
egalement prendre en compte le rOle que peut jouer une nappe phrea
tique proche de la surface ; elle peut pallier, dans une certaine 
mesure, une insuffisance de pluies. 

Les Conseils de l'lRHO n° 264 et 265 de J. OLIVIN (OLEAGINEU: 
de Mars et Avril 1986) constituent une bonne mise au point en ce qui 
concerne le palmier a huile. Les sites de cultures sont consideres 
comme marginau~ lor~que le deficit hydrique est de 350 a 500 mm/an 
et comme nettement defavorables au-dessus de 500 mm/an. 

Une premiere selection des zones insuffisammment arrosees 
peut etre faite en observant la carte des isohyetes annuelles. Toute: 
les regions recevant mains de 1 500 a 1 800 mm d'eau sont a priori a 
eliminer(1),de meme que tousles reliefs au-dessus de 300 m, car 
intervient un autre facteur limitant : la temperature. 

D'une maniere generale, les zones favorables au cocotier et 
au palmier a huile sont (voir carte) : 

- a l'Est : toute la zone d'altitude 0-300 m entre le sud de 
Vohemar et l'est de fort-Dauphin. 

- au Nord-Ouest : !'ensemble des ter~ains s'etendant entre Tanjona 
Anorontany au nord et le Cap St-Andre (a l'exception 
d'une bande cOtiere allant de Majunga a Maintirano). 

(1) La pluviometrie n'est jama1s tres homogene tout au long de l'annee. 
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Toute cette partie nord-ouest de l'ile est •oins arrosee 
que la partie est. Nous verrons que la repartition des 
pluies dans l'annee est aauvaise. 

Les zones defavorables sont : 

- toute la partie ouest et le su~, depuis Haintirano jusqu'a l'ouest 
de rort-Dauphin ou la pluvioaetrie varie de 1 200 •• au nord a 
400 •• au sud entre Tulear et rauk-Cap. 

l'ektre•ite nord sur toute la bande de terrain qui s'etend de 
Vohe•ar jusqu'au sud de Tanjona Anorontany. 

Une deukieae selection peut se faire sur la repartition 
des pluies dans l'ann'e et les deficits hydriques qui en decoulent. 
Le critere de choi~ est base sur les isohyetes mensuelles. On obser
ve que : 

- le regime des pluies est assez regulier dans l'est du pays ; en 
dessous de Vohemar les hauteurs d'eau sont superieures a 150 ou 
200 •• de novembre a juillet. Elles varient de 50 a 150 mm entre 
aout et octobre. Le deficit hydrique moyen est faible sinon nul 

- le regime des pluies est plus contraste dans la region nord et 
nord-ouest, depuis Vohemar jusqu'a Maintirano. Les precipations 
sont abandondantes, superieures a 150 mm depuis les mois de novem
bre-decembre jusqu'en mars. Elles declinent ensuite : 50 a 100mm 
en avril, mains de 50 mm en mai {exception faite de la region 
d'Anbanja). Elles sont ensuite tres fai~les ou inexistantes en 
juillet-aout-septembre-octobre. La saison seche dure 6 mois. 
Citons quelques exemples : 

SITE Hoyennes Mois a mains Mo is entre JO 
annuelles de JO mm et BO mm 

DIEGO SUAREZ 915 7 (M~i a Nov.) 1 (Avril) 

AMBANJA 2 156 1 {Juillet) 5 {Mai a Oct. 
sauf Avril) 

ANALALAVA 1 912 5 {Mai a Sept.) 2 (Avril/Oct.) 
ANTSOHI HY. 1 493 6 (Mai a Oct.) 1 (Avril) 
MAJUNGA 1 567 6 (Mai a llct.) 1 (Avril) 
MAINTIRANO 998 6 (Mai a Oct.) 2 \Avril & Nov.) 

La saison seche dans les regions nord et ouest est tres 
severe de mai a octobre. Le deficit hydrique est de l'ordre de 
650 mm par an ou davantage. Seules la region d'Ambanja et les ilea 
voisines (Nossy Be) ont un deficit un peu moins defavorable (de 
l'ordre de 500 mm a Ambanja). 
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Toute cette partie nord/nord-ouest de Madagascar ne peut 
convenir ni au palmier ~ huile ni au cocotier sauf lorsque la 
nappe phreatique peut co•penser les deficits de precipitation 
ou lorsque le reseau hydrographique per•et une humectation pro
longee des sols (vallees alluviales, apport d'eau par une irri
gation par gravite). 

le deficit hydrique de toute la region au sud de Hainti
rano est encore plus severe, et on ne pourra cultiver le cocotier 
que dans des sites ekceptionnelle•ent favorises par une alimen
tation en eau. 

le palmier ~ huile est plus sensible au deficit hydrique 
que le cocotie~, sa •ise en valeac_ ekige de disposer de plusieurs 
centaines d'hec~ares d'un seul tenant justifiant !'installation 
d'une huilerie de capacite minimale. Sa culture ne peut etre en
visagee dans le nord et a l'ouest de Madagascar, exception faite 
peut-etre du Sambirano (region d'Anbanja) qui beneficie d'un 
micro-climat. la culture du cocotier en dehors de la zone du 
Saabirano est possible sur des superficies limitees le long des 
berges ou lorsque l'ali•entation en eau est assuree par une nappe 
phreatique. 

Temperature 

On considere que !'optimum se situe entre 25 et 30°, la 
moyenne des minima ne pouvant pas descendre en dessous de 18°. 
Les relations qui lient les temperatures aux phenomenes physio
logiques ne sont pas Dien elucidees mais on sait que les faibles 
temperatures peuvent avoir un effet sur la production du palmier 
~ huile et du cocotier, effet qui se traduit generalement par un 
re9roupement des recoltes sur quelques mois de l'annee ou par une 
baisse des productions. La vie des arbres n'est pas cependant mise 
en danger car on trouve a Hainan en Chine des plantations qui pro
duisent, alors que la moyenne de minima mensuelle est inferieure 
a 10 ° pendant toute une periode de l'annee. 

Les temperatures de la partie nord de Madagascar sont un 
peu plus elevees qu'au sud. 

Les isothermes annuelles montrent que les moyennes an
nuelles sont de l'ordre de : 

- 25° dans la region de Sambava, 
- 24° dans la region de Tamatave, 
- 23° dans la region de Mananjara, 
-22 a 23° au sud vers fort-Dauphin. 

Les ecarts de temperature entre saisons, du fait de leur 
posjtion vis-a-vis de l'Equate~r, sont plus contrastes au sud 
qu'au nord, de meme que les ecarts entre le jour et la nuit. La 
moyenne des minima des J mois les plus froids sont vojsines de 



16° a Manakara, 
17° a Toamasina, 
18° a Antalaha 
18°5 a Sambava. 

69 

Ces basses temperatures ont pour effet de ralentir la 
physiologie du palmier a huile, si bien qu'il n'y a pas de recol
te ~ Manakara et a Ta•atave pendant trois mois vers Aout/Sep
tembre/Octobre. la •eilleure zone de culture du palmier est le 
nord-est de Madagascar. C'est egaleaent la zone de la cote est 
la plus favorable au cocotier. Au sud, sa production sera net
tement plus cyclique. C'est cependant un moindre inconvenient 
car la preparation de coprah n'exige pas d'infrastructures lourdes 
comme pour le palmier. De plus, on peut stocker la production sur 
plusieurs semaines et etaler dans le temps !'utilisation des 
fours. 

la cote ouest est un peu plus chaude que la cote est de 
zo C environ. Elle est de ce point de vue plus favorable. On a 
vu que l'on pouvait pratiquer la culture du cocotier dans des 
regions bien precises (complement d'alimentation en eau). 

Les vents -

Madagascar est soumis au regime des cyclones. Les zones 
favorables au palmier et au cocotier sont sous la menace des 
vents violents dont on ne peut pas mesurer les frequences moyen
nes. 11 y a eu deux cyclones a SAHBAVA dep~is la creation de la 
cocoteraie en 1970. Un fort cyclone a ravage en 1986 la palme
raie de Tamatave. C'est le premier de cette force depuis une tren
taine d'annees. On ne peut etre a l'abri de cette calamite. On 
observe que les degats peuvent etre tres severes dans une region 
et qu'une autre region voisine de quelques dizaines de km est a 
peine touchee. La dispersion des plantations est de ce point de 
vue un facteur favorable. En 1982, les vents ont ete tres violents 
au nord de Sambava ou se trouve une partie de la cocoteraie ; ils 
etaient plus faibles au sud de Sambava ou est situee l'autre 
partie de la cocoteraie. 

Insolation - rayonnement -

Une insolation de 1 800 heures/an mesuree au Campbell 
est consideree comme correcte. Les zones cotieres de Madagascar 
re~oivent une insolation plus importante. Ce n'est done pas un 
facteur limitant. 
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Humidite de l'air -

Cn considere qu'une humidite de l'air elevee, proche de 
la saturation, est favorable. On ne sait pas mesurer !'incidence 
reelle de ce facteur ; sur la cate est, l'homidite de l'air est 
tres elevee, en relation avec le regime des pluies. Sur la cote 
nord-ouest, elle est moins forte. Sur la station d'Ankivanja, 
elle descendait a 60 p. cent aux heures chaudes en saison seche. 
On a pu demontrer que les ouvertures des stomates n'etaient pas 
totales, meme lorsque les arbres etaient irrigues. Il y a done 
une repercussion sur la physiologie de l'arbre. L'experience a 
du et~e arretee ~vant de pouvoir tirer toutes les conclusions. 

En resume : 

la bonne pluviometrie de la cote est est favorable a la 
culture du palmier a huile et du cocotier. Les basses tempera
tures de l'hiver austral, plus accusees dans le sud que dans le 
nord, font donner la preferenc~ au developpement de ces deux 
oleagineux dans la zone Cap-Est/Vohemar. Ces basses temperatures 
ne constituent pas pour le cocotier un inconvenient tel que l'on 
ne puisse pas envisager la creation de petites plantations au 
sud du Cap-Est et jusqu'a fort-Dauphin. 

Lenord de l'ile et la cOte nord-ouest jusqu'a Haintirano 
ont un regime des pluies tres contraste comportant six mois secs. 
la mise en valeur par le palmier a huile n'est pas recommandee. 
Le cocotier est une plante traditionnelle de la region cotiere. 
Sa culture peut se faire, en petites plantations, dans les zones 
a microclimat favorable ou sur les sites disposant d'un complemen 
d'alimentation hydrique par une nappe phreatique ou des eaux de 
surface. 

Toutes les regions qui ne conviennent pas au cocotier 
par suite de la longueur de la saison seche ant, pour la plupart 
d'entre elles, une vocation arachidiere si on excepte l'extreme
sud qui P.St une zone traditionnell~ de culture du ricin, notam-
ment dans l'ANDROY . 
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LES SOLS ET LA TOPOGRAPHIE -

Le choix des sols exige beaucoup d'attention particulie
rement dans les situations ou le climat es~ un facteur limitant. 

Le palmier a huile et le cocotier ont besoin de sol meu
ble et profond, ils s'adaptent a une large gamme de texture, de 
sableuse a argileuse pour le cocotier, sablo-argileuse a argileuse 
pour le palmier a huile. Cette legere difference de caracteris
tiques entre les deux plantes permet d'affecter dans un projet 

· les sols a plus faible teneur en argile au cocotier, qui 
pourrait etre plante sur les formations les plus legeres (Projet 
palmier de 3 000 ha - Site d'Antalaha). A !'inverse, les sols trop 
argile11~ qui pourraient encore convenir au palmier sont defavora
bles au cocotier. 

Pour l'une ou l'autre des pJantes les sols argileux ris
quent de subir des tassements cu p~e~enter un mauvais drainagd 
interne et exiger des amenagements. 

Des alluvions fluviales limono-argileuses sont parfois 
a rejeter par leur manque de permeabilite. 11 faut prevoir un 
reseau de drainage pour pouvoir· les mettre en valeur par le coco
tier. 

La presence d'elements grossiers, tels que les gravillons, 
en quantite importante, ainsi que la presence d'horizorscompacts a 
faible pr~fondeur, soot defavorables. 

la hauteur du plan d'eau peut constituer un facteur defa
vorable ou, au contraire, etre la condition dereussite d'une plan
tation. 

Une nappe tres proche de la surface ou qui affleure 
provoque une hydromorphie asphyxiante pour les ~acines. 11 est 
possible quelquefois de l'abaisser par drainage. Une autre dont 
le battement est de 0,5 m a 2,5 m peut permettre la creation 
d'une cocoteraie dans des regions a longue saison seche car ellt 
contribue a compenser le deficit hydrique. Les nappes de ce type 
explh,Jent que l'on pourra envisager de relancer la culture du 
cocotier a une echelle reduite sur la cOte nord-ouest en choisis
sant soigneusement les sites. 

Le model~ du terrain, topographie et hydrographie, peut 
~tre determinant, notom~ent pour la mise en place de projet indus
triel palmier a huiie, car il conditionne les couts d'amenagement 
et d'e~ploitation. 

11 faul enfin observer J~ composition chimique des so!s 
et ver1fier lorsque c'est pcss:'-.•le, les Carences ~ur les arbres 
en place. On constera, par exemple, que sur la cote nord-est, des 
carences importantes en Soufre, non detectees aup3ravant, ~t en P, 
doivent obligatoirement etre corrigees chez le cocot1er. tout au 
mains au Jeune age. 
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INSECTES, MALADIES, RAVAGEURS DIVERS -

Les Oryctes, dont plusieurs especes existent a Madagas
car, sont les insectes les plus dangeureu~, qui font des d6gats 
aux jeunes arbres et au~ arbres adultes. Ils sont rres~nts sur 
la cOte est et sur la cote ouest. 

Il existe dans la region de Sambawa de nombreux 
insectes brouteurs de feuilles : {Coelaenomenodera, Balyana, 
Gestronella) qui causent des defoliations en broutant le 
paren~hyme des palmes jeunes {fleches rang 1 et 2 en general). 
L'un d'E:~x G. Luqubris s'attaque aux cocoteraies adultes 
ainsi qu'aux jeunes arbres. Les moyens de lutte chimique 
classique n'arrivent pas a en assurer la maitrise. L'utilisation 
de procedes d'absorbsion racinaire merite d'etre essayee 
pour circonscrire des foyers. 

Les foreurs de stipe, Melittomma insulare, M. africanum 
Rhina nigra , sont surtout nombreux a l'ouest, mais ont fait leur 
apparition a Sambava. Oiocalandra sp. existe egalement. 

Une maladie fongique causee par Ganoderma se rencontre 
a l'ouest. Elle provoque la pourriture du stipe des palmiers 
pl~ntes sur alluvions limono-argileuse. 

On peut citer d'autres ravageurs tels que les sangliers 

ou les rats. 
11 y a done des precautions sanitaires a prendre ; elles 

seront plus contraignantes sur la c6te ouest que sur la cOte est. 

LE RESEAU OE COMMUNICATIONS 

On completera cette identification des zones de develo~
pement du palmier a huile et du cocotier a Madagascar en souli
gnant que l'un des obstacles majeurs a la mise en place des pro
jets est souvent la tres grande pauvrete du reseau de communica-
tions routier et maritime. 
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1.52 - Creation d'un nouveau cba-e seaencier 
pour le cocotier 

Objectif -

Produire des semences hybrides Nain x Grand pour les besoins 
du developpemcnt du cocotier a f4adagascar dans les annees 1990. Ce champ 
remplacera progressivement le champ semencier actuellement en exploitation. 

Situation -

En zone III, au nord de l'actuel champ semencier dont il sera 
le prnlongement. Cet~e situation presente l'avantage d'etre proche des bu
reaux de la SOAVOANIO ; la surveillance est aisee. le personnel qualifie 
(castreur) est deja s~r place. 

Les conditions d'isolement sont bonnes : au Sud. actuel C.S., 
a l'Ouest : la mer, au Nord et a l'Est : foret clairsemee et culture vivriere. 
11 n'y a pas de plantations de cocotier villageois dans ce secteur. 

Superf icie prevue -

JO hectares utiles environ sur sable cotier (a determiner apres 
bornage du terrain pc.r les Domaines). 

Dispositif -

Pl~ntation a 180 arbres a !'hectare (densite plus .~portante que 
sur l'ancien C.S. car il ya risq~~ de perte d'arbres par suite des cyclones). 

Le cordon forestier constitue de Baringnt~nia tout au long de la 
plage sera conserve sur une largeur de 30 m environ, de fa~on a preserver 
le champ de !'erosion causee par les raz.~e-maree et laisser une barriere 
anti-eo!Jenne. 

Arbres meres et pollinisateurs -

Les semerices sont produit~'.• par fecondation naturelle dirigee • 

• Arbres meres : - Na1n Jaune Malaisie (NJM) ( semences recoltees 
a Madagasca~ sur plantations priveP.s l 

• Pollinisateurs 

- Nain Rouge du ~ameroun (NRC) [ importation ] 

- Grand Ouest Africa1n (GOA) [ Selaction a faire sur 
le~ GOA de Sambava cu importation ]. 
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La representation est de 1 GOA pour 5 nains suivant !'organisation 
suivante : 

2 lignes de nains 
1 ligne mixte comportant alternativement un nain et un grand. 

Les lignes de bordure (1 OU 2) a l'est et a l'ouest sont plantees 
uniquement en GOA. 

Les pollinisateurs peuvent etre pla 
est necessaire d'observer les GOA de l'actue. 

Materiel hybride produit -

NJM x GOA : PB 121 

NRC x GOA : PB 111. 

·n an apres les nains s' il 
•• pour faire un choi~. 

La floraison de nains precedera de deux ou trois ans celle des 
grands. Le pollen necessaire a leur pollinisation sera recolte sur les GOA 
choisis dans le champ semencier actuel. 

Potentiel de prodyction -

Noh 150 n,,.ins 

I 
' t>otentiel 

Age 25 ha 30 ha i par par arbre I i'la arbre 

I j i 
n4 20 I 3 000 75 000 90 000 . 300 

' 
n5 40 I 6 000 150 000 18Cl 000 

i 
600 I 

I 

n6 60 I 9 000 225 000 270 000 900 

n7 70 10 500 262 500 315 000 I 1 ooo a 
I 1 100 

Le potentiel de plantation dans l'annee qui suit la recolte a ete 
estime provisoirement en fais~nt l'hypothese que le C.S. aura un pcu plus 
de 25 ha et qu'il faut 27S semences par h~ de plantation. 

En periode de croisiere on pourra planter 1 000 ha de cocotier/an. 

Si la demande est plus elevee que le potent iel d;J nouveau champ semen
c1er, on continuera d'exploiter pendant quelquea temµs le champ actuel doht 
le potentiel est est1me ~ env1ron 400 ha de p!antatior par an. 

I 
! 
I 
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Destination des semences -

l~s semences hybrides produites =ouvriront les besoins de tout 
Madagascar. le transport peut se faire par voie maritime si sa duree n'ex
~e pas un IROis a 6 semaines. Les difficultes d'acheminement reel a partir 
de Sambava ne justifie pas la creation de C.S. dans d'autres regions, car 
la production de semences est un travail tres specialise que la SOAVOANIO 
est habituee a bien faire. On a vu par ailleurs que la production de nains 
est tres dependante des minima de temperature de la saison froide. 11 n'est 
pas recommande de mettrs le champ plus au Sud. 

Les principaux clients SP.rant les planteurs prives repartis au Nord 
de Madagascar et sur toute la cOte Est ou la pluviometrie est la plus favo
rable (deficit hydrique faible ou nul). Les germoirs et pepinieres seront 
etablis dans les differentes zones de developpement. 

Cout de creation de champ semencier 

Compte tenu des terrains, du cout des semences importees, 
le cout est estime a 900.000 F MG/ha jusqu'a l'entree en production 
soit 22,5 millions F MG pour 25 hectares. 
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1.53 - Programle pour la plantation de cocotier 
de la SOAVOAll:IO 

1.531 - Critique de la proposition BllB(l) 
de remplacer les grands locaux par 
des hybrides, et perspectives de 
production de la plantation hors 
extension 

Le prograaae pour la plantation de la SCAVOANIO est lie 
a la decision de construire OU non ~ne builerie de COCO pour ~n 
traiter le coprah. Bien que cet aspect industriel soit traite dans 
le chapitre correspondant, il est necessaire, pour la coaprehension 
du present paragraphe, de donner des a present le point de vue 
de la mission sur l'huilerie et sur les propositions de BKB. Le 
lecteur trouveraea annexe une critique plus argumentee de ces 
propositions BKB. 

r~~luticn ~p la ~~nduction dans le t~mos -

LC's ~tu~P~ ?~;·xo et~~~ ~r~~01r~t ~~C' a~~1-~~i~n ~~ ln ~C'n~it0 
0 l'hPctarP par suite des ~er:3ts e~entuels CPS r.~~l~~~~ futu•~· L~s pert~s 
-:cnt !'Stimers ?? ceu'< "lrtn:·:>-; :::,r ''"''='"or? ""t ;-i::ir :;:i. ~ ..... , r.;ns?d~rP ;::>:>r <11 li<'urs 

· t c! · ,..,... ·ct: •·-n - ·n-1:r .. u'" · · r -·1 · ·• Ii l •"'" C'-t•nt ·'~r ~·J'1~·.:iur.Jur.ecr.:.:C' eiJ:::r--u ·- L, •.•• :. -·· ·•· ........ _ ... ..,,_, 

;.;rbrt·S·, dent :1 pr,t1n:e l:l '.It' t:r~ncnH;-.;t· ;I~') :,n;.. fl', ... ~tt' t"';:.;Jothe:;p C'!it tout 
d ' t . . ' ,. '"I' '\' I t ;; f::iit ine>i..ncte. c:lr ~::'5 c::icot!C'r5 1F·.r:::: :•.·-·n 1~;uC':; ~' CP'J" c.C' .;.-w•!" .. ~on 

encore en plejne production~ 30 au ~O ansl~ BHG pr~ccnice d~ repl~nter l:l 
cncoteraie de grands locaux ~"·pc dC'~ hybr1de5 plus or~d~!ctc-ur5. au rythme de 
:sn hPctareG par ~n. ~ part1r d~ 1QB7. 

Bien que l'hypothese de depart ne soit pas correcte '19 ans de 
vie economique), cette solution aboutit n unr d~n51ficat1on de la produCtiot 
et ~ un moindre cout d'exploitation. f.lle n'est pas souha1table car : 

- La replantation est d'un cout eleve par rapoort ~ dPs plantations sur 
les savanPs dispon1bles dans la region de S~MBr\VA, 

- Lt.'s cocotera1es des zones I et I I o.-~t encore une production correcte 
et sent rentables, 

- La replantation de 1.250 ha dans les 5 prochaines annees privera la 
SOAVOr\NlO de 1.500 tonnes de coprah, les premiers hybrides plantes 
n'entrant en production qu'apres cette periode de 5 ans, et ce n'~st 
que tres progressivement que le potentiel de production de 25.000.000 
de noix sera de no~veau atteint, alors qu~ l'on prevo1t decreer une 
hujlerie en 1990. 

On peut env1sager neanmoins de replanter plua tard QuPlques 
parcelles ou la densite est trap fa1ble. 

(1) Etude d'Organisation et de Cestion de la SOAVOANIO - BME 1986. 
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1. 532 - Perspectives de production ae la SOAVUAIUO 

Les productions en nombre de noix et les quantites de copr3h 
sont rassemblees au tableau~- Elles portent sur les realisations actuelles 
et ne concernent pas les extensions de 500 ha qui sont proposees plus loin. 

Le potentiel de la SOA\W\"'IO i:-st de 8.600 tonnes de coprah en 
1995. Le volume de production est de 6.630 tonnes en 1990. Il ne peut etre 
absorbe par les triturateurs de Madagascar dont les besoins sont de l'ordre 
de 2.500 tonnes (ventes 1985 et demandes de 1986~. Il est indispensable de 
construire une nouvelle huilerie dont la capacite initiale pourrait etre d' 
environ 5.000 tonnes/an en 1989, extensible al0.000 tonnes vers 1993. 

L'huilerie est a ses debuts sous dimensionnee pour traiter la 
totalite de la production, une partie du coprah continuant ~ approvisionner 
les ateliers de fabrication fonctionnant actuellement. L'ampleur de !'exten
sion(+ 3.000 T.) dependra en partie de la demande en coprah des autres 
huileries et de leurs performances (taux d'extraction), de l'avancement des 
extensions de la SCAVOANIO, de la superficie des plantations privees de co
cotiers et de la production de palmistes du Projet Nord Antalaha. 

II est imperatif cependant de maintenir, voire d'accroitre, la 
production de la cocotera1e. La seule solution est le remplacement en zones 
I et II des arbres morts par des h~brides partout au l'eclairement est suffi
sant. Les remplacements se feront aux endroits ou deux arbres voisins ou 
davantage ant disparu. Un invPntaire sur plan est necessaire pour denor.i~rer 
les emplacements a replantrr, en eliminant e\entuellement les arbres non 
producteurs a proximite. 

Bien cue l'ombrage soit defavorable a la production, on peut 
estimer que le rendemrnt des hybrides pourra aLteindre 10.0CO noix a !'hectare 
en pleine production. 

Le remplacement ce deux arbres marts sur trois, conduit a la 
p1~ntation d'un equivalent ce 11~ hectares en zones I et de 93 hectares en 
~one II. correspondQnt a une prcduction a l'aqe adulte de 3.170.000 noix 
equivalent b un plus de 600 ~onnes de coprah. 

Les rns;lacement1 n'exigent pas un inve1ti11ement trop i.r:iport.Ant 
de l'ordre de 90 Millions FMC ; il• peuvent itre fait& rapidement (160 ha en 1987 
et 157 ha en 1988), car la SOAVOANIO possede des plants en pepinieres. 
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La prcduction des rempla~ants hybri~es est evaluee a 

1992 1993 1994 1995 i9~6 l'::97 

n5 n!i ri; ria :i9 niC 

Prr.cuct.icn noix;ha des 
:irbr~s C"e~laces· 'jao .. r:rr 

-• .·uU 6.5GG a . .:.r.n 10.000: 

Production 160 ha plan-: 
t:-\5 ·.•n 1°e1 : ' I .000;: ao .:.co 1.0~0 1. )60 1 .ciCO: 1.600 

Prcduction l5i ha :;>lan-: 
res en 1908 '.>. : .000. : ;s rn I .G20 I . 3 35: i. s;n 

!otal . "( I .000':: ao .'.liA I . .:.>> 2. :mo 2.9~5: }. 170 

C:lprah cor!"espcndant 
:..'"l r 5 noi,.:..:q: .. 

1)6 .!97 .-if, 587: 03..:. I • 
I() 

-------· 

La production reste inchangee JUSqu'ein i9Q2. rtle ~u~~ent~ 
~nsu1te orogress1..,ement pour depasser Le potL'nt:.eil de 5.::mo tonm .. ; JP coc:-oh 
~n 1994 :~.819 T. + 287 r.; pour atte1ndr~ 5.~53 tonnes en 1997. On adm~Ltra 
une oroduct1on moyenne de 5.000 T:'r.n par p:ecaut 1cn, po•Jr t.eni r cc:not:> d'-' 
facteurs imponder~bles de ba1sse {ci1mat1ques en part1cul1~r . 





. . . . 
~ANNEES~ 

1987 

1988 

1989 

1990 

1991 

1992 

1993 

1994 

1995 

1996 

1997 

1998 
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PREVISIONS OE PROOOCTION DES GRAN>S LOCAUX 

ET REtiPLACANTS DES ZONES I, II, III 

ET DES HYBRIOES OE LA ZOt£ IV 

(Tableau V) 

. T O T A L Zones I, II et III . Zont" IV . . 
x 1000 :equival.: coprah : x 1000 :equival.: :equival.: 
no ix :coprah r:usineC1>: no ix • caprah • noix • coprah • . : . (1) . . . usine . . . ... . . . 

: 
24.300 4.629 4.248 545 109 24.8!J5 4.357 

25.100 4.781 4.400 2.521 504 27.621 4.904 
: 

25.300 4.819 4.438 6.948 1.390 32.248 5.828 

25.300 4.819 4.438 10.970 2.194 36.270 6.632 

25.300 4.819 4.438 14.214 2.843 39.514 7.281 
& ): . . 

25.3 ~ : 4.835 4.454 15.526 3.105 40.906 7.559 
25.778 : : . : 4.915 4.534 16.726 3.345 . 42.504 7.879 

(3): (4): 
. . . 

26.753 . 5.106 5.000 : 17.332 3.646 44.085 8.552 . 
: 

27.680 5.295 5.000 17.974 3.595 45.554 8.890 

28.235 5.406 5.000 18.050 3.610 46.285 9.016 

28.470 5.453 5.000 18.050 3.610 46.520 9.016 

28.470 5.453 5.000 18.050 3.610 46.520 9.016 

cop rah 
usine 

4.360 

4.910 

5.830 

6.630 

7.280 

7.560 

7.880 

8.450 

8.600 

8.600 

8.600 

8.600 

(1) de 1987 a 1993, la SOAVOANIO vend 2 millions de noix de Grands locaux comme 
noix de bouche, 

: 
: 

. . . . 

: 

. . 
: 

(2) a partir de 1992, les hybrides plantes en remplacement commencent a produire, 

(3) a partir de 1994, le marche des noix de bouche est laisse aux planteurs 
privP.s, 

(4) a partir de 1994, la production est ramenee a 5.000 T. usinables, laissant 
une marge de securite de 106 a 453 T/an de 1994 a 1998 et apres. 
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l. 533 - Le progr- d • eztensioa de la cocoteraie 
i.Dllustriell.e de la •so.vea11:10• 

La cocoteraie industrielle couvre au premier se•estre 
1987 un peu plus de 4 700 ha dont 1 250 environ en hybrides. 

Le progra•me de la zone IV prevoyait la plantation dans 
cette zone de 250 ha de savane partielle•ent couverte d'i•perat~. 
Le retard pris dans le calendrier de plantation ~ la suite du 
cyclone 1982 (route coupee, chute de production du champ semencier) 
et la necessite de construire un pont da plus de 40 m et la refec
tion d'une piste ont fait que ces 250 ha n'ont pas ete plantes. 

La SOAVOANIO a pris par ailleurs aupres des Domaines une 
option sur un terrain de 250 a 300 ha autour de l'ancien camp mili
taire d'Amboronala dans une region ou de nombreu~ planteurs prives 
commencent a planter des cocotiers hybrides qui couvriront des sur
faces importantes. La Societe estime de son devoir d'avoir un point 
d'appui au milieu de cette zone de developpement. Il faudrait, pour 
que ce role puisse etre correctement assume, que le gouvernement 
mette a la disposition de la SOAVOANIO les bAtiments anciennement 
occupes par l'armee et qui sont libres depuis plusieurs annees.lls 
serviraient au stockage des intrans. a la creation de bureau~ pour 
des vulgarisateurs, de salle de reunion, •• 

Dans ce contexte, nous proposons une extension de 500 ha 
de la cocoteraie actuelle pour porter sa superficie a 5.200 ha au total. 
Le cout de cette extension est estiae a 250 millions FMC (500.000 FMG/ha) 
jusqu'a l'entree en production. 

Les disponibilites en semences et leur repartition sont 
donnees au tableau "Potentiel de plantation des C.S.". Nous avons 
prevu une marge de securite a la rubrique "Divers" qui tient compte 
des demandes de cocotiers de cour, des variations cycliques de la 
production, et donne une certaine souplesse au~ programmes. 

Le debut des e~tensions commencerait en 1989 apres qu'aient 
ete effectues les remplacements des zones I et II en 1987 et 1988. 
11 est prevu 4 tranches de plantation de 100 ou 150 ha par an. 
Ce calendrier peut etre modifie si l'on estime preferable d'insister 
sur les plantations privees et commencer de tester rapidement les 
hybrides sur la cOte ouest. 

L'evolution de la production/ha avec l'age pour les exten
sions est : 

n5 1 000 noix 
n6 4 000 noix 
n7 10 000 noix 
n8 13 000 noix 
n9 15 000 noix. 

Les estimations de production des 500 ha d'extension sent 
donnees au tableau joint. 



POllNllEL Dl PLANTAllON DES CllAHPS SCMENCIERS (ha) 



NO IX/ha 

fSTJMATIUN DE LA PRODUCTION 0( NOIX 
DES EXTENSIONS SOAVOANIO (x 1000) 

199S 1996 : 1997 : 1998 : 1999 2000 : 2001 2002 2003 
~~~~~-11,--~~~~1--~~~~-t-~~~~~~~~~-.~~~~--ito-~~~~+-~~~~~---~~~~~· 

n S : n6 : n 7 : n8 : n9 
1 000 : 4 000 : 10 000;13 000 :15 000 : 

========================~================~=======:=======1=======:=======:=======:=======1=======1=======:=======::: 

pl. 1989 1~0 ha . 1 so . 600 : 1 SOO: 1 9SO . 2 250 . 2 250 2 250 . 2 250 . . . . . . . . . . . . . . . . . . • . . . . . . : . . . . . . 
Pl. 1990 100 ha . . 100 . 400: 1 000 . 1 300 : 1 500 1 500 : 1 500 . . . • 

~ . . . : . . . . . . • . . . : . : : . . . . 
Pl. 1991 100 ha . . . 100: 400 . 1 000 . 1 300 1 soo : 1 soo . . . . . . . . . . : : . . . . . . . : : . . : . . . . 
Pl. 1992 1SO ha . . . . 150 : 600 . 1 500 1 950 . 2 250 : . . • • • • 

: 
: CD 

TOTAL NOIX ( x 1000) . 1 so . 700 : 2 000: 3 soo : s 1 so . 6 550 : 7 200 : 7 500 - ~ . . . 
: . . : . . . . . • 

Cop rah co I' respondan t. ( l) . JO . 140 . 400: 700 : 1 030 . 1 310 : 1 440 . 1 500 . . . . . 
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a - Justif icatif du projet 

La demande interieure 

Les noix de coco sont tres demandees sur le marche inte
rieur. Les pr1x sont relat1vement elev's : 75 FMC la noix non 
ddbourr,ea Sambava, 200 a 300 rMG a Diego et Tamatave. Ces noix 
sont utilisees en noix de bouche ou transfor~;~s artisanalement 
en huile, le tourteau s~rvant a l'alimentatio1. des animaux. Sur 
toute la cote Nord-Ouest, de Diegc a Majunga, existe une tradition 
de cuisine a base de noix de coco rappelant celle des Comores. 
le tabl2au ci-c!-essous recavitule les ventell tie noix de '·. 'uche de 1978 
a novembre 1986 et les prix unitairer. 

- Vente de noix de bouche , SOAVOANIO 

I 
' Nombre de no ix Pr ix 1e no ix (f MG) 

An nee -------------------------
(x 1 000) en ti: I debourree 

' 1976 126,6 2u • 
I 1979 333,0 20 25 

I 1980 555,6 25 30 
! 1981 782,0 30 35 I 

1982 1 980,4 45 50 

1983 536,0 50 55 
I 1984 1 239,2 60 ! -
I 1985 1 705,8 65 70 

I 1986 2 755,7 70 75 
! 

La technique de fabrication est generalement la suivante 
le~ noix sont debourrees, cassees en deux et rapeeg, L'albumen 
rape est mis dans de l'ea~ chaude. Par pression a la main, on 
obtient un lait qui est mis b decanter. L'huile qui surna~e est 
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ANNEXES 



·~ 1 DGDl'~C 

I ?ICHE TEC.t.fNigUE A~ACHIDE I 



--

FICHE TECHN!QUE ARACHIDE 

~-----------------------

N•m : SELECTION il-24 
Crigine : STATION IRAT MAMBEY (Senegal) 

N& ~e c•llectien : 305 

- variate d'huilerie avec so ~ de matiere seche en ~•ids 

sec de graJ.ne 

P•rt dresse 
Date de semis : 10 a 20 DECEMBR& 

- ~le veqetatif de 110 jeurs 

Denne une b•nne pr3<!uctivite sous climat chaud et sec 
a pluviometrie irrequliere, peu abondante (Tulear) 

N•n dermante 
- Peids meyen de tCO geusses : 75 g 

- P•ids moyen de 100 grains : 30 g 

- Rendement au decrctiquaqe 78 % 

- G•usses surtout a 2 cavitas (90 ~) et rarement a 
'1 cavite Cto ~> 

- Preductivite meyenne : 3.0CC kg /ha 

- aesiscante a la secheresse 



. . 

FICHE 

HYBRmE 33 

TECHNIQUE 

Origine : STATION AGRICOLE ALAOTRA 

- N& GeJtectien : 1.0 

- variete d'huilerie avec so S de matiere grasse en peids 
sec de la graine 

- Port dresse 
- ctcle veqetatif de 115 a 125 jeurs 

- Cenvient tiien aux reqiens c:haudes et sec:hes du Sud-Ouest 
(pluviemetrie irrequliere) , ains i que sur les sels 
leqers de fertilites meyennes 

N.n dermante 

- Peids meyen de 100 geusset.: 130 g 

P•ids meyen de 100 grains : 40 q 

Rendement au dec•rtiquaqe : 72 S 

c;eusses sur~•ut a 2 c:avites (75 ~), peuvant aussi @tre 
a 1 eu 3 caviteS 

Preductivite m•yenne : 2.0oc kg /ha 

--------



FICHE TECHNIQUE ARACHIDE -------------- ~~ 

Nem : SELECTION 57-103 

Origine : IRAT BAMBEY (Seru!g~l) 

N& de c•llectien 1 175 

- Variete d'huilerie avec SO I de matiere ;rasse en p•4ds sec 
de grain 

- Pert dresse 

- Date de semis : vers 2e quinzaine de Decembre 

Cycle vegP.tatif de 110 a 120 j. (Lac Alaetra) 

- Variete destinee aux reqi•ns chaudes et i faible pluviosite 
du Sud et du Sud-OUest, resistante a la secheresse 

- Nen dermante 

P•ids meyen de 100 qousses : 130 g 

P•ids ~•yen de too grains ' 45 

Rendement au dec•rtiquaqe : 75 ~ 

Geusses surtout a 2 grains (SS ~) OU a 3 grains (4C ~) 

Pi;·eductivite meyenne : 3.Sco kq fha 

__., _____ _ 



FICHE TECHNIQUE ARAa-tIDE 

------------------------
Neat : aUNCH 280 (Voanjebe) 

Oriqine : U.S.A. via BAMBEY 

~& de c•llectien : 280 

- Arachide de beuche a qres fruits 

Pert dresse 

Date de semis : Debut Decembre 

- Cycle veqetatif : 120 a 140 jours (Stati~n Alaotra) 
•r 

- C~nvient bien dans les zones chaudes et bien arresees, sur 
sels leqers e~ fertiles 

Der:nante 

P~ics m•yen de tee qeusses : 195 g 

P9 ids m•yen de 100 grains : 80 q 

Rende~ent au dec•rtiquaqe : 70 ~ 

- Geusses surtout a 2 cavit•s (85 S) a 1 cavite (tS S) et t:es 
rarement a 3 cavites Ct ~) 

Productivite meyenne : 2a5CC kq /ha 

-----



FICHE: TSCHNIQUE ARACHIDE 

--------------·---------
Nem : '/ALENCIA 24 7 (Menake ly) 

Origine : STATION AGRICOLE ALAOTRA 

NA de c•llection : 27 

- Arachide de beuche et d'huilerie, sa teneur en huile est 
eqale a 49 ~ du peids sec des qraines 

- Pret dresse 

- Oate de semis : fin Decembre a la premi.ere quinzaine de Janvier 

- Cycle veqetatif : 100 a 110 jeurs 

- variete rustique et tres plaatique, peut ltre cultivee dans les 
z•nes les plus elevees de 1.500 m aux reqiens c8t1eres 

Nen dermari te 

P•ids :neyen de 1CO qeusses : 140 q 

Peids meyen de 100 grains • . 38 q 

Rendement au decertiquaqe : 74 ~ 

-,Geusses surtout a 2 iec;ies (SO ~) aais peuvant aussi @tre a 
3 1eges (35 ~) et rarement a 4 •u 1 leqe 

P•eductivite meyenne : 2.soc kq /ha 



FXCHE TECHNIQUE ARACHXDE 

-· ----------
Kem : SA 1.5~ (V•anj• vanqa) 

O~igine : Selec:tien de la S':'AT!CN ALACTRA a partir 
d'introductien de BAMBEY 

N& de C•llecti•n : 15i 

- Arachide d'huilerie avec: so ~ de teneur en huile par peids 
sec de CJraine 

- Pert dresse 

- Date de semis : Debut Okembre 

- Cycle veqetatif : 140 a 155 jeurs 

- oemande des sels assez riches et une benne pluviemetrie t 
cenvient bien aux Hauts-Plateaux de iOO a 800 m d'altitude 

- P•ids lll9yen de tCO geusses : 1i5 CJ 

- P•ids ineyen de 100 grains 1 70 CJ 

- Rendement au decortiqua;e : 80 ~ 

- aeusses surteut a 2 leqes (87 ~) anviron, rarenent a 1 toge 
(12 ~) et exceptiennelement a 3 leges (1 ~) 

- Preductivite meyenne : J.ooo kq fha 



PXCHE TEOINXQUE ARACf !DE 

------------~--·--------

Oriqi.ne : IntredUite a partir de l'llHO de HAUTE VOLTA 

NA de cellectien : 147 

- Arachide d'huilerie avec SO .,_ de teneur en hu•le en peidS 
sec de graine 

- P rt dresse • 
Date de semiS : Debut Oecembre 

- cycle vegetatif ~e 150 jeurs 

- o.nne d'excellent:s rendements dans les zones de 500 a 
600 m d'altitude a pluviemetrie irrequliere eu 11 y a 
mani!estatien de resette ; resistance a la resette 

- Dermante 

- P•idS meyen de 100 geusses : 98 g 

- P•ids meyen de 100 grains : 35 g 

- Rendement au decortiquage : 75 '9 

- c;eusses a 10 .,. a 1 ~raine et 90 ~ a 2 cavites 

- Preductivite meyenne : 4.000 kg Jha 

--------------



i: 

-
FIOIE Tf;CHNIQUE ARACHIDE 

------------- -~---~----

Kem : s.A 291. cveanj• 111anga> 

Oriqine : Selectien de la Station Aqric:ele Alaetra a partir 
d'intreducti•n de BAMBEY 

~& de cellection : 291 

- Arachide d'huilerie avec SS S de matiere g:asse en peids 
sec de qraine 

- pert dresse 
"' 

- Date de semiS : Debut Decembre 

- eycie veqetatif de 1.40 a 1.55 jeurs 

- Tres prectuctive dans les zenes cltieres chaudes et bien .... 
arresees (Nerd) mais aussi dans les reqiens d'altitude 
meyenne (800 m) 

- oermante 

- P•ids meyen de 1.00 geusses : 155 CJ 

- P•ids meyen de 100 grains 

- aendement au decertiquage 

. . ,5 CJ 

75 s 
- c;eusses surt•ut a 2 cavite (95 S) et rarement a l cavite CS S) 

- Preduc:tivite meyenne : 3.soo kCJ fha 

-----------



P'ICHE TE:CHN'IQUE ARACHm& 

--------~--------------
Kem : MMrroNDE 

Oriqine : TANZAN~ par l'intermt!diaire de l''IRAM 

((& de cellec:tien : 1.44 

- variete d'huilerie avec 49 S de tenear en huike en p•id.s sec 
de la qraine 

"' - Pert dress' 

- Date de semi.S : Debut Decelllbre 

- cycle veqetatif de 1.40 a 155 j•urs 

- Productivite excellente dans les zenes d'altitude (1.000 m) 
a pluvtemetrie abendante sur sols de ?:Jenne fertilite 

- Dormante 

- Resi.Stanc:e a la resette 

- P•idS meyen de 100 qousses : 120 q 

- Poids meyen de 100 grains . • so q 

- Rendement au dec•rtiquaqe : 79 S 
>J - Geusses surtout a 2 raines (87 S) ou moneqraine (~O S) 

et rarement a 3 grainS C 3 ~) 

- Productivite moyenne : 2.soo kg /h& 

----- ·---------
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Y.1. - S.".'L -
Sol ••ltle, rtche ea ~ •. ntt'isa-.st pounu. en oalcain. Sur '\ene 

Tierp, le eoja pwae 8al l aau• de l'abnnce cle bacrUriff(!lb.:i•olti•)fua
tri-J.'a•ote auaoeJllLViq•· 

- l Jib. 4,T · 

9. 2. - ~i:::DDTS CO'LTUa&t?X • amTICllS CUI.TtDUJ.. "S 

La rotation prio«lisee eat le eojai-o~-.lea(-.Ia, n.a plunat,111•>· 
LG •oja pnt IV. GlllU•• wr le ..._ 901 Jen~i 2 ue de Rite. Au clel&, 
en obeene cl•• etteia cl• careace et l'altaadanae cl• Sfllatod••· 

£Titer la ouJ.tu-;> clu soj& • datrio.he(~been~ .de .~b.isobiwa). 
- ·- ·-· ... - . 

v .3.- ncB1Igur;.s CULl'l"U.L..:i 

a) lat• cle_ !!!ls. Po.ir l•s ri-aas sainnte• 1 

ZujakanUiana, Aabatol.ampr, J.ab~billaadroso-, Janoke~, :'letRinraina,3e'hto 
(at•irabe), A.rj.TOni-..o, J.abohUnkoho, bpangabe, Tiuij:?soa : 

s .. 111. entn l• 15 Sonmbre •1: le 15 DeCAaabre. Dans d 1 aut1•s r1gi"DS 
C?1:~t• da~• ftri"8 ·en 'foncti.on ll• l'aniT• des. premi.:·~~. ~ltj..ee. __ 

'bf Deaai te de semts . -- .. 

• 40 X 10 om 11oit 250.000 pieds l i•bi-ct&l:ft-·p;;ur-ies- ~itv-l·Milb bas~e 

- 4C x 20 GltSoit 125.000 piedF ~ !'bec'tar-! pour l~~ variltas A taill9 h~utn. 

a) Prot=d1Jur de sec11s 

r ) l 4 all selaa l'bum:l.~itl d~ sol 

- Potentiel annuel de production d'huile 
Base rendement normal 

- - - -

... /. ... 

Huile brute ( 1) Huile raffin'e (2) 

Arachide 
Coton 
Coprah 

- Investissements projetes 

l 315 t 
l 539 t 

l 785 t 

l 250 t 
l 3,18 t 

l 695 t 

Dossier banque mondiale : 492 millions FMG. 

- r.hatne coton : Decortiqueur OLier 70 t/jour avec separateur 
et batteur de coques a deux etagea. 

- Chatne arachide : ! decortiqueur arachide 
2 presses Olier Atlas 
1 tamis Chauvin pour le recyclage des pieds 

de presae. 

Remarque : Quoique lea machines aoient correctement installees, il 
faud~a cepen1ant prevoir une rehabilitation complete des installation• 
compte tenu des difficulte• d'entretien et de remplacement de pieces 
de rechange rencontr,es au cours des dernierea annees. 



a) - e..ac» usoaulH 1 

25 tJ u • 101 t 55, 5 q TJrlle/u 
60 tr U 1'205 llOi \ 3)0 kg !l.Jl./ba 
90 tJ de ~20 1 - 45 U apport' au acment du n-1• 

- ,5 U appon' 40 jours aprt• sold.• 
•oi' t 50 q D:l/ha 

~) .... Dli>e DCID inOGlll.'9 

SQ Ude • soit 111 kg Tirita/ha 1-25 t1 apport6 •• 11G111mt 4u 
••111• -25 l1 apporte 40 jour.t 
aprt• sellia 

~ U d• P2t5 
90 U de ~ZO i - 45 'lT apporU au BlOllll!"~t :lu sftmis 

- 45 t1 apporta 40 jours lllrr~!' sellis 
+ 10 a 15 ~oan•• de fumier de f:')n8 a l'h":tare(\ confi.r.i.n) 
2 a 3 tann•• de dololli• l l • bactaro ( .i canfir.aer )en 1 ere .'Ul

/n ee 

V.6. - DOCUI.l'?IOll 

Le Bhisobiua, ba~tfri8 respcmaable dn l' tr!D8~oraati~n de l'as~t• 
~;.:- l 'air en azote a8!itimilable, in~a aux ~gmancea, s~ort"t une meil"'.~un 
f :rtilisati-m du sol et permet une augmentaU 'D appr3ciable du r"'tndtt"'9Dt 9D 
soja. Les sols no 1"'.\nfe:rmnt pLS spcmtanement cette bact.irie. Il f•ut f~ira 
appal&. la teobnique i'inoculati':'D coaaistant ~mettre ~la i:li~~:>~iti:m de la 
plan'\• une quanti ta ~fis:mte de bactdrie11 p~ur ob'\Pnir un ncmb:re important 
do nodosit'8. L'in~culation doit ltre repet~ 1 cbaque eultul:f.9tu soja car h 
survi• des baatdri•• e•t mauvai•es d'une ums-t & l'sutre ~FDR s~ls acidas • 

Monographie des huileries de graines de Madagascar 

F ARITANY DE MAHAJAN GA 

- Socied 

SOCIETE D'INTERET NATICNAL DES PRODUITS AGRICOLES 
Capital : 333 milltons FMG - 100 l Etat malgache 
Siege social : Rue Ferdinand Kasanga Tsimbazaza 
BP 754 Antananarivo 
Tel. : 205.58 - Telex : 223.09 
Usine a Antsohihy BP 68 - Tel. 710.14 
Usine a Fianarantsoa 

- Jirection 

D.1.recteur general : RALISON Alphonse 

- S.I.N.P.A. 

Chef du departement SINPA a Antsohihy MAHAVITA Desire 

- Definition des huileries 

... / ... 

.i..es deux huileries d~ la SINPA aont basees uniquement sur le 
traitement de l'arachide ~n c Ell oque1. e est actuellement dans l'imftossibil~te 
de traiter des graines de coton ou du h ~ cop:-a • 
Les diverse& etap~8 du procede SOnt I 

Decor ti cage 
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1 )~' in•-tRll•r a l' cmbre aur. ua• &in cluze et pi-opn .... 
2)-Verser •oaui ta., un• demi~lit!J9 cl.~~:~ ~· ~~· l mHmen-

c;>r un heat&1'9. . · · · · · : ·~ 4 · · .~ ··.. - . : ! . . · 

3 )-.3raHH' pau.r:.~:tc° ~Qllt41a:,.le• gra!vea("'1 tar dA ·:·~~~r-le8 gl"~inea 
c: ~ui p(wra:u:,~~~~d'rt--··•~::-wrilD8r ·Iaur=cl~ci et o.-er l•• pro
b:4.1oe .do ln'- •1 un• ~rt'Qile de •4'obi:d ..... tlid:t· i. .e1111 .. i~ · 
~)-Vener le cnmtaau 4:'\m· •achet de 400 en-• cl'inoculUll. 
3)-:l~a .. er pour t;iire adhenr la tourbe aur lH ~n•• cle t-i9on llomogime • 
.) }-Seme.P raptd.-nt. - · · -·- · · · -
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I D.-'"?SIUBAIIA 
I 

1 ' 
f 

I 
I 
l 
l .&Dl!OIB 

I 
l OnUa ap 
r PhiliRla •P 
l cnez- ap 
l Er.licbr;rsua ·~ 
I <r.lin-p parn.:tlora 
t hapetU ap 
l Blne1De indioata 
1 coi.aa 
r Camlma aada&Uoa.rl••i• 
I Aoaoia m&lba'ta 
r 
: ~cbU tram raeeaa 
1 Bl.ui.De inclica 
l CJ:pefta ap 
I IDllphor'bia ep 

1 Olcl•lNldi& laaoUolia 
,. Wm• pi.lQaa 
i b&:ran 'tbml ap 

1 laleailse indica 
! Sida rhombitolia 

I 
l GaliJlsaaga pan'iflora 
r Sida rhambifoli& 
! Buphorbia. hirta 
!· tJrma lobata 
I Aqetasi• corOllUlcleliana 
! abJnabelitram 1"08MMI 

l Digitaria ap 
C7perus rotcmdua 
Omlia sp 
.lmarmthua ep 

• 
! 
I 
I Ozalid&c•s 
1 lr1aao'9.-
t Cnerac,_ 
1 Compo8'9• 
1 Ccapoa'9• 
; Graaine.a 
. Cruinle• 
~ Labi•• 
1 Coameliaao•• 
t •tm••• 
I Grallln._ 
! Graai.D•• 
I C7199rao'9e 
! Eup~biao"8 
t B.ubiao'9• 
I Compoa'9a 
I .lmanntbaaMe 
t Graminee• 
t Gnmin'9• 

l 
l CQllll'CMI ... 
t Jlabacee• 
• Ba.phor'IJiace .. 

llal"Taclee 
.lcatbacee• 
Gramin8ee 
Graa.L.! .!ea 
C7peracses 
0%alidacees 

.\.ma.ran tbaceea 

I 

l 
t 

! 
! 
! 

t 
I 

I 
'------~ ... -----------------·-·-----,--... -----------.---·--.-.----.· ·--~-.-..------,---·-----·--..:---
'l!I. 3. - :en .. ~ S 

~ur ~u~l~uc! varietea de •oj& s ~cadia.o, lgden, Col~mbi~n X8A, ~avi~, 
1' ;.nTqntair..: s~·t;tt:Jc&tique des i.lecates du soj£. ians las 3aut"' ;"lr.haux ~ 
-;o=:U• L. ~onclurf & l 'importan::4 des lJpidopteres ra"Tageurs d.es !"auill<"S 
'>t '!urt )Ut d. •un:; ?~ympbalidae u·-M pol7p~topb2.ge ' Fynmi• :ardui • (tf&.1As"a 
c:irdui ). 



,,,.§'!•-•-•-"~•••-•-a - - - --- - ·-·-•-•-•- ----•-•-•-.-· •,.-.-•••-•••-•-1.,---•••- - · -.,- -,.-,.-,,-11-,.-n_,r,_•-a- -•-•-r'--- _ ·- . 
I ~::;q~;:. ~-:J:~n~~:Jt, Roma dee inHotn11 : C'rti~ : -·~~~----- ; .:":~1 .:~ I .. - .. -. -· 
: V2-A.panr•~. I Fcullles etl Oonooephalum Bimplox · t doUopt.\rr,. I Tin·1brlt1nl11.l\1 •. t 1, 2, 3, 4 t 

1
uon 43• pr...,-1 jf:unoe pouat Agrotia yp•ilon Rott L&i;ild •ptb·s I N<-Clt11i•l:'1> 1, 2, ). f 

1
atbGe f >uil-1 eee A~ ni- I H:Jt.eron1chu11 plobeju11 CoUorUr11fl I So·, l'\tf.11<\'\..i l, 4. I 

1 
let1. tveou du ool•I ffetero111ohue mini tu• C0Uopt.b11n ! '~011r .f.·.1c\ 1 .• 1 

f -· ..• .I.let - ltaoigd . I __ . I 
Vl-fn-Fomo- I fouill•• t P7rnu>h oarClui ' LfpHopthu I Nyr.lplnll,,•ei \, 2, j, 4 f ! U-JD .!.o 3' 0.loHontielle-1 Redylepta inc\ioatn L'pidotp·'r"" I Fyr luqti<h.,1 1, 2. f 

1
n!!!, f'tutl: o•I 11&nt. I Aptd•ru• humere.11• 01. Ool•opUre11 f Curouli,,nidl\•1 1, 2. f 

I I Aoft'ea tini ta LfpU.optbH f N ootul •if\ll 1, 2, ) • f 
~ ~ I I Plu•ia oriohaloea t•ptdopUrn,. t Nootuid.'lu 1, 2. f 
i . I I Spilarotta milloti Lfpidotp~r·u t Arotil•lu 1, 2. f 

~ I t SpUArot.ia aeperaa L6pidopUr"" t Arotiidl\o 1, l• 1 1 I I Laarta nUidiventri• OoUoptbo" f Lal!'li<ho 1, 2, ). t 1 I I Oonooephalu111 simplex. Ool&opt. .,r•.ie t Tan<ibrioni ~. v1 1, 2 3 ~ 
I iH:JiS: 1"10-t feui ll•• I f7ramei• oardul L6pidopt.l1•u1 t Nymph·\lltliO·-·- f, t;4'; 4 t 
I raieon. Del-I I Pluei:1 orichaloea - 0

- • lfootuldna 1, 2, 4. f 
I wt ton.l!.tidn t Red)'lept.a indioata _ .. _ I Pyr'\usthh.~ I 1, 2, ). t 
I cl•• esu1.a~11~• I t Spodoptf1ra littordil\ -"- I N~otui,,.'lft 1, ). f 
I t t Re\.j.otbia armipra t -"- f - 11

- 1, 4. t 
I I I AaAa tinUa I - 11

- t - 11
- 1, 2, 3, 4. f 

I I I Oonoonphalu111 •implH 1 CoU,,pUr,.,. f Tt1nubrlonl(l'\u 1; 2, 3, it. f 
I I I BorR00001•ue nigroo'>rni• I OrthopUr"'~ t Aori.,idu 1, 2. t' 
I I I Ftnotinia ~adama I ·"- t -"- 1, 2. I 
t I I Apoderue humti1ralh 01, I f Ouroulionltlao t, ~· ~· 4. I 
I rooueHe f Anoploonem1B IDftdapeoarinnate I I 'i)o1• ·ithn ·-1- f ,, : I 
I I I Resara viridula t f Pnnhtomi 11.1<.i I 1, 2. I 
I I lenra aorror t f f,,n tat >rl\i lac. f ...l 
! 1&:19- FOr-- I J'euillee I Plusia oriohaloea I i-o• I ltootuldl\-e · --·· I 1, 2-;-r.-4 I 
I maUon ....... I I r,r.,uia oarc,ui f -"- f Nymph" Ht'"' I 1, 2, 3, 4. I 
I gouH•• lt I ' Spo!SopterR 11 t torAlie ' -"- ' N :>otui 1 lt> r 1, 3. f 
I remp~.• •n 'l'l I I Becl1leph indioata f -"- I PyrnuBtid w f 1, 2, 4. f 
I gou•ae• I. t Apoderue hunterali• I CoUoeUrtt!__ t Ourculi~E-i4n l 1,,_2, J, 4. ! 
I I 0oU8"88 ' lf••ara Tiridula ' nifttptbfllll ' Pftn latoml .,... ' ' ' 2. ' 
t I t Re•ara eorror t lldali pUrH I P·.sn tflto111i ·l21.£1 f I 

!-·-·· __ ,,_, -.-!-.. - -·- ·- _ ! --~!~2!~~?!1!.~!!e!.O!r!~!l~!~-·.·- t .... 2~!~2f!!!~! ... '-c~r~i!?·!!. ···-·-·!,~-., -~1.g~-~:.. -~-' 
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2 • Detai•a1,ina 
l • Ambohimandro•o 
4 • Amb~tolamPJ• 

f I 



.. 

A--V J DO DUG90STIC 

Monographie des huileries de graines de Madgascar 

~ARITANY D'ANTANANARIVO 

- Sociite 

HUILERIE CEllTRALE DE TAKANAl.IVE - H.C.T. 
Capital : 114 750 000 FIE. S.A. 100 X Etat : B.N.I. 1 C.O.R.O.I. 
Direction et Usine : BP 1438 1 Tanjo.bato 1 Antananarivo. 
Tel. : 469.38 

- Direction 

Directeur general IASOLOFONIAINA Seth 

- Definition de l'huilerie 

a) - Procede eaploye 
- Decorticage des graines (arachide et coton) 
- Preparation 
- Cuisson 
- Pression (pression unique) 

b) - Produits obtenus 
- Huile brute 
- Tourteaux de presserie (qualite expeller) 

c) - Capacite installee 
En 1980, H.C.T. possedait un ensemble heteroclite de presserie 

constitue de 11 presses : 6 OLIER Atlas, 1 ANDERSON Red iron, 1 ROSEDOWN 
Max oil, 2 vieilles OLIER medium, 1 allemande marque BOISIG Cinutilisable) 

En 1986, consecutivement 1 la penurie d'oleagineux, notaaaent 
l'arachide, H.C.T. n'a conserve que 2 presses dont la capacite i~stallee 
represente 700 kilos/heure. 

d) - Capacite reelle de mise en oeuvre 

2 presses • 500 kilos/heure 



Capaciti horaire Capaciti annuelle (3) 
(5 760 heures) 

Arachide coques (1) 
Graines de coton (2) 
non dilinties 
Coprah 

714 kilos 
833 kilos 

500 kilos 

- Evolution de la production 

I AN& MaTIERE PRODUCTION KJILE COAAESllCNWICE 

IUIFFINEE GRAUES 
I I IHl/12 llUICHIOE u.1 T 111.3 T 

I SOJA I.I 71.1 

lllZ/83 .llUICHIOE 12.1 ..... 7 

SOJA 10.1 II. I 

~(I) 75.2 131. 2 

8A08A8 1.5 I.I 

1""'"~~ 
1.7 208.3 
1.0 51.'I 

73.5 1'10.I 

ICIN ( lJ ""•I Ill. I 

ATATRA I 'I• I '10.0 

I 
I 

111111/15 IAIUIOtIDE 21.3 12'1.5 

coPAAH 111 .a 311.:i 

RIC IN 31.1 17.2 

COTON 21.1 215.11 

11.5 s 
1.z s 

21.1 s 
11.3 s 
5'1.0 s 
22.1 s 

21.2 s 
ID.3 S 

52.2 s 
37.3 s 
35.2 s 

22.7 s 
50.1 s 
31.2 s 
10.1 s 

4 110 tonnes 
4 800 t:>nnes 

2 880 tonnes 

M»m£ O'HEUIES 
OE RICTIO..-

I 1113 H 

153 H 

I ZH H 

13 H 

112 H 

271 H 

I H 

5'12 H 

211 H 

117 H 

212 H 

231 H 

IO H 

1 aa .. H 

17'1 H 

131 H 

11'1 H 

311 H 

I 323 H 

(I) L• productlOft d'hull• do coproh ••t rournlo on hullo brute. 

(21 L• productlOft d'huilo d• rlcln ••l •u••l rournlo •n hull• brute. 

r3J On con•c•t•r• quo l• c•u• d'•cclvlt' do l'hull•rl• H.C.T. ••c tr9• b••• 

- Potentiel annuel de production d'huile 
Base rendement normal 

TJIUX CJ) 

0° AICTIVIlE 

zz.1 s 

l.'1 s 

17.'I s 

22.l " 

Huile brute (4) Huile raffinee (5) 

Arachide 
Coton 
Coprat. 

(1) Baae : 30 i de coquea 

l 315 T 
768 T 

l 786 T 

249 T 
653 T 

l 696 T 

(2) Baae : 40 ~ de coquea plua linter• 
(3) 24 heures/jour x 5 jour1/1emaine x 48 aeaaines/an 
(4) lendement 1 l'extraction 1 arachide 32 i, coton 16 t, coprah 62 ~ 
(5) Rende.enc raffinage 1 arachide 95 i, coton 85 t, coprah 95 t 



Investisse.ents projetes 

Nous ne connaissona pas de projets d'inveatisae.ents pour la H.C.T. 
Cependant, dana le cadre d'un accroisae.ent de la production d'oleagineUlC, 
il faudra recoasiderer tres serieuae.ent la restructuratioa eventuelle 
des installations exiatanteS OU a Creer. 
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Mor.ographie des huileries de graines de Madagascar 

FARffANY D'ANTANANARIVO 

- Societe 

SOCIETE D'EMTREPRISE IlllKJSTl.IELLE DE MADAGASCAR. -S.E.I.K. 
Capital : 2 500 000 Fii: - S.A.R.L. 100 ~ privee 
Direction generale : BP 645, Antananarivo, TanjOllbato 
Tel. : 460.03/469.63 - Telex 222.24 BRAGIO }I; 

Uaine : Huilerie, raffinerie a TanjOllbato 

- Direction 

Directeur gerant statutaire C.H.L. KAM 
Adjoint : Guy ll.OG£1. 

- Definition de l'huilerie 

a) -~ede eaploye 
Base actuellement sur le traitement du coprah en provenance de 

Saabava, c'est-a-dire 
- Preparation 
- Cuisson 
- Pression (double pression) 

b) -Produits obtenus 
- Huile de coprah brute pour savonnerie et/ou cosmetiques 
- Tourteau de coprah 

c) - Capacite installee 
l presse OLIER type ATLAS B, capacite 300 kilos/heure 
l presse chinoise, capacite 300 kilos/heure 
Non installee, l presse ANDERSON Duo-expeller, capacite estimee 

750 kilos/heure. 

d) Capacite reelle de mise en oeuvre 
L'huilerie fonctionne uniquement en coprah depuis 1986 sur la 

base d'une miae en oeuvre de 250 kilos a l'heure. 



Coprah 

- Production 

Capacite horaire 

250 kilos 

Capacite annuelle 
(5 760 h) cu 
1 440 tonnes 

Il s'agit de la prevision 1986, basee unique.ent sur le traiteaent 
de coprah de Sa.bava. 

AMEE •TIERE Kiil£ maJTE CCJlllAH MIS tOeAE HEUAE!I TAUX 

OBTEME EN OBMIE DE FONCTIOMEENT O'M:TIYITE 

PREVISION CXPAAH 351 T 7GI T (I) 2 ... " •••• s 
1111 

CIJ Be•• rend...,.t .,,,,... 50 s 

- Potentiel de production d'huile selon la capacite de 1986, c'est-a-dire 
sans aise en service de la presse AMDERSON 
Base rendeaents nort1aux 

Huile brute (2) Huile raffinee (3) 

Coprah 890 t 845 t 

- Investisseaents projetes 

L'installation ne peut pas itre laissee en l'etat, car ~lle a 
souffert du manque de pieces de rechange et de travaux d'entretien. 
Une serieuse rehabilitation est necessaire, representant un coGt minimum 
de 100 millions FMC. 

(1) 24 heures/jour x 5 jours/semaine x 48 semaines/an. 
(2) Rendement extraction coprah : 62 i. 
(3) Rendement raffinage coprah : 95 i. 



Monographie des huileries de graines de Madagasear 

FARITANY DE MAHAJANGA 

SOCIETE ll!IDUST&IELLE DU BOUIA - S. I. B. 
capital : 360 000 000 nc; - 100 t pri~. 
Direction gen,rale et Usine : BP 174 - Mahajanga. 
T'lephone : 22.09. 

- Direction 

Pr,sident-directeur general : Nassir BARDAY 
Directeur technique : Jean Louis ISLER. 

- Definition de l'huilerie 

a) - Procede eaploye 
- oecorticage des graines 
- P~eparation 

- Cuisson 
- Pression unique 

b) - Produits obtenus 
- Huile brute 
- Tourteaux de presserie (qualite expeller) 

c) - Capacite installee 
2presses OLIER type TITAN - 750 kilos/heure consacree a la trituration 

des amandes de ~oton. 
l presse OLIER type TITAN - 750 kilos/heure consacree a la trituration 

des amandes d'arachide et du coprah, eventuellement du kapok. 
4 presses OLIER type ATLAS B - 250 kilos/heure ne fonctionnent 

pas. 

d) - Capacite de mise en 12Uvre 
- Ligne coton : au total 1 000 kilos/heure, en progres depuis 

le passage des gens d'OLIER, car le chauffoir ne fonctionnait pas avec 
un taux de rempiissage normal. 

- Ligne arachide-coprah : 500 kilos/heure. 



capacit' horaire capacit' annuelle (l) 

(5 760 heures) 

Arachide coques (2) 714 kilo• l 110 tOQlleS 

Graines de coton (3) l 670 kilo• 9 620 tonnes 

non d'lint'es 
Cop rah 500 kilos 2 880 tonnes 

(l) 24 hcures/jour x 5 jours/seaaine x 48 seaaines/an. 
(2) Base 30 t de coques. 
(3) Base : 40 t de coques plus linters. 

- Evolution de la p~oduction 

I 
I 11110 MACH IDE 

COTON 
COPAAH 
KAPOK 

11111 MACHIDE 

COTON 
COPAAH 

KAPOK 

1112 ARACHlDE 

COTON 
COPAAH 
KAPOK 

1113 ARACHIDE 

COTON 
COPAAH 

KAPOK 

111111 ARACHIDE 

COTON 
COPAAH 
KAPOK 

1115 ARACHlDE 

COTON 
COPA AH 

AAFFINEE 

113 ' 

1111t ' 
1150 t (II) 

7 ' 

111 t 

7111 ' 

51 ' 

"'gl. 

117 ' 

700 ' 

II ' 
5 ' 

13 ' 
1150 t 

551 ' 

2111 ' 

11113 ' 

1113 t 

Ill ' 

GAAINES CI I 

HI t 

5 0511 ' 
771 t 

11121 ' 

5 350 ' 
II c 

5 ' 

531 ' 
II Ill t 

1117 t 

21 ' 

""' 
3 771 ' 

131 ' 

I 003 t 

" 121 ' 

7 517 ' 
173t 

(2) 

21.5 'IL 

13.3 'IL 

51.I 'IL 

25.1 lL 

13.3 1. 

52.0 'IL 

22.0 'IL 

I 'I·" 'IL 

55.1 1. 

17 •• 1. 

111. 0 t. 

11.1 t. 

115. 7 t. 

21.1 1. 

12.0 1. 

12." 1. 

111,7 1. 

I 251 

3 027 

I 5511 

llO I 

3 203 
Ill 

10 

113 

2 212 
1171 

I 11105 

2 'Ill 

" 5111 
3111 

Ill Quenclc•• •l••• •" .uvr• : r.n••lgn ... nt• rournl• per 1.1.1. 

I 
111.1 lL I 
52.5 'IL 

111.0 'IL 

55,I 1. 

11.1 1. 

50.0 1. 

Ill I. 0 'IL 

31.3 'IL 

211.0 'IL 

112.1 1. 

71.0 1. 

1,0 t. 

121 A•nd .... nC• hull• d• cotllft r•rrln•• e•c•ll.nc• •" 11101111111112. 
131 L• c•u• d'ectlvlt' ••C colcul' •" CUlllUl pour l'•r•chid•. l• copr•h •' 1• kopok qui 

•ont crltur•• tur 1• pr•••• erechldo. tendl• quo l• tou• d'octivlt' coton ••' celcul' 

•ur 1•• d•u• pro•••• coneecr••• eu• groin•• do coton. 



- Potentiel de proauci;;1.Qn u ........... 

Base rendeaent norm.al 

Arachide 
Coton 
Cop rah 

- Investissements projet's 

Kuile brute (4) 

l 315 t 
768 t 

l 785 t 

5uile raffin'e (5) 

l 249 t 
730 t 

l 696 t 

La s.r.N.:.A. souhaite 
a) Installer l'unit' de Fianarantsoa a Port-Berg' OU l'on trouverait 

des graines de Coton que la KASYMA ne r'ussit pas a livrer sur Mahajanga 
b) Equiper les deux unit's d'un decortiqueur coton leur permettant 

ainsi d'etre aptes a traiter les graines de coton. 

Par ailleurs, avec un equipement de preparation base essentiellement 
sur l'installation d'un broyeur a marteau, la S.I.NP.A. pourrait ainsi 
traiter du coprah que l'on pourrait trouver dans la region, notamaent 

vers Analalava. 

Il faut compter sur un budget d'erviron 5 millions FKG. 

(l) 24 heures/jour x 5 jours:semaine x 48 semaines/an. 
(2) Base 30 t de coques 
(3) Base 40 t de coques et linters 
(4) Rendement extraction : arachide 32 t, coton 16 t, coprah 62 t. 
(5) Rendement raffinage : arachide 95 ~. coton 85 t, coprah 95 t. 

d) - Capacite reelle de mise en oeuvre 

Faute d'informations puisque l'huilerie ne tourne pas, on peut 
estimer la capacite a 400 kilos/heure demise en oeuvre d'amandes, 

soit : 

Arachide coques (1) 

Coprah 

Capacite horaire 

571 kilos 
400 kilos 

Capacite annuelle (2) 
(5 760 heures) 

3 290 t 
2 300 t 

(2) 24 heures/jour x 5 jours/semaine x 48 semaines/an. 

- Production 

La S.E.I.M. envisage de faire fonctionner l'huilerie d'Ambatondrazaka 

en 1987 avec du coprah de Sambava. 

- Potentiel ~e producticn d'huile 
Base rende~Jnts normaux 

Arachide 
Coprah 

- Investissements 

Huile brute (3) 

l 052 t 
l 426 t 

Huile raffinee (4) 

999 t 
1 355 t 

Quolque le materiel soit installe de maniere fonctionnelle, il 
as ete utilise depuis plusieurs annees et manqce de pieces de 



- Direction 

Directeur-gerant statutaire 

- °'finition de l'huilerie 

a) - Procede eaploye 
- Preparation 
- Cuisson 
- Pression unique 

b) - Produits obtenus 

MANSOUR.ALY Adaajee 

- Huile brute (essentiellement de coprah) 
- Tourteau 

c) - Capacite installee 
2 presses OLIEF type ATLAS, capacite totale 450 kilos/heure d'aaandes. 

d) - Capacite reelle de aise en aeuvre 
250 kilos/heure soit par type de graines 

Arachide coques (2) 
Cop rah 

~pacite horaire 

357 kilos 
250 kilos 

Capacite annuelle {l) 
(5 760 heures) 

2 050 tonnes 
l 440 tonnes 

(1) 24 heures/jour x 5 jours/semaine x 48 seaaines/an. 
(2) Base : 30 t de coques. 

Monographie des huileries de graines de Madagascar 

F ARITANY DE TOLIARA 

SOCIETE INDUSTRIELLE ET COMMERCIALE ~DULLA - s.r.c.A. 
Capit~l : 8 500 000 FMG - S.A.R.L. societe privee familiale 
Direction et usine : BP 9, Morondava. 
Tel. : 520.48/521.47 
Usine : huilerie-raffinerie-savonnerie 

- Direction 

Directeur-gerant ABDULLA Goulamaly 

- Definition de l'huilerie 

a) - Procede employe 

Cette unite est basee sur le traitement de l'arachide en coques 
et des graines de coton no~ delintees. Elle emploie lee procedes suivants 

- Decorticage 
- Prepa:ation 
_, Cuisson 
~ Pression unique 
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(II Hull• de coorell brute. 

I 
I 

- Potentiel de production d'huile 
Base rendeaent norna l 

'" ... 1L 

Huile brute ( l) 

Arachide 
Cop rah 

- Investisseaents projetes 

656 t 

893 t 

I JH 11 32.J 1L 

Huile raffinee (2) 

623 t 
848 t 

&ehabilitation de l'huilerie. la raffinerie et ~teriel de savonnerie 
pour une valeur globale de l 500 000 FF. 

(1) Rendeaent extraction - Arachide 32 t. coprah 62 4. 
(2) Rende.ent raffinage : arachide 95 4. coprah 95 4. 

Capacite haraire Capacite annuelle (1) 
(5 760 heures) 

Arachide coques (2) 745 kilos 4 115 tonnes 
Graines de coton (3) 300 kilos l 730 tonnes 
non delintees 
Coprah 500 kilos 2 880 tonnes 

- Production 

AIME MATIERE PROCUCTtCN Mt SE El'I OEUVRE AEtCJalENT I NOMBAE HEUAES TAUX 
ILE UFFtNEE OE GRAINES 1L · FONCTt CINEMENT O'ACTtVtTE 

1013 AAACHtOE 1011 1155 22.1 831 " 

BA08A8 '" 1111 21.1 8Q " 

COT CW 12!5 I 183 10,7 3 877 " 

II 1102 h 7Q,Q 1L 

IQlll ARACMtOC: 230 I OSI 22.7 I 11110 h 

COT CW Ill 230 20,Q 322 h 

COT CW !53 1111 10,Q I 11.&0 h 

3 II II h SQ,2 1L 

IOU AAACHtOE 20 102 IQ,11 1113 h 

BAOBAB II Qll 11, 2 131 h 

COT CW l'IS I SOI Q,11 ) 027 h 

S 3CI h 02.1 ~ 

IQll AAACHIOE 7 33 21. 2 1111 " 

(I 0 111ol1 I BAOBAB 118 1101 111,Q 5~ I h 

COT~ 17 1108 Q,11 3 027 " 

3 11311 h 113, I 1L 



.. 

- Direction 

Directeur-gerant statutair~ : C.H.L. KAM. 
Adjoint : Guy ROGER 
Directeur usine de :-tahajanga RASOLO 

- Definition de l'huilerie 

a) - Procede eaploye 
- oecorticage des graines 
- Preparation 
- Cuisson 
- Pression unique (quelquefois, double pre&sion) 

b) - Produits ob~enus 
- Huile brute 
- Tourteaux de presserie (qualite expeller) 

c) - <:apacite installee 
- Avant 1986 3 presses ROSEDOWN type MIC) - Capacite totale 

l 000 kilos/heure d'aaandes 

- En 1986 Adjonction d'une presse suppleaentaire ANDERSON portant 
la capacite tota'4e a l 750 kilos/heure. 

d) - Capacite reelle de aise en oeuvre 

Avant 1986 
En 1986 : 

750 kilos/heure 
l 500 kilos/heure 

- Investissements projetes 

- l decortiqueur coton de capacite 20 t/jour. 
- Rehabilitation et pieces de rechange de la presserie. 

Bien que l'installation soit faite de fa~on correcte, la rehabilitation 
de l'ensemble de l'huilerie nous ~aratt indispensable. Le budg~t necessaire 
serait d'environ 200 millions F!I:. 



llll COTo-
AIUIOtlOE 

..... COTON 
J ARA0410E 

1115 COTON 
MM>tlOE 

.... COTON 
(Pr,vUl-1 

Ill S.ae rencl...,.t arr1,_. 
121 Baa• rend...,.t arr1,.,.. 

~r•--

•Ot t 

-
••I t 

IO t 

.. ,. t 

10 t 

not 

10.s 1. 

20.0 1. 

111 

(21 

··-- -- --

l IOO t l 120 .. s11.2 1. 

- -
.. zoo t l HO r. 

JOO t 200 .. 

l ••o .. u.z 1. 

" JOO t l ••O "' 

•OO t 

I 
37• "' 

l .... "' 11.2 1. 

• 000 t 2 •OO l'I •I. 7 t. 

I 

l d od t . d'huil• s•lon la capacite de presserie en 1986 - Potentie e pr uc ~on ~ ~ ~ _ 
Base rende.ent norul 

Arachide 
Coton 
Cop rah 

Huile brute Cl) 

3 942 t 

2 304 t 
5 355 t 

Huile raffine~ (1) 

3 745 t 

1 960 t 

5 085 t 

(1) 24 beures/jour x 5 jours/seaaine x 48 seaaines/an. 
(2) Base : 30 t de coques. 
(3) Base : 40 t de coques + linters. 
(4) llende.ent extraction : aracbide 32 t, coton 16 t, coprah 62 t. 
(5) llende.ent raffinage : arachide 95 t, coton 85 t, coprah 95 t. 

Monographie des huileries de graines de Madagascar 

F ARIT ANY DE TOLIARA 

- Societl 

SOCIET! NATIONALE DES HUILERIES DE TULEAR - S.N.H.U. 
L'entreprise etant actuellement en faillite, «lle est placee sous le 
controle d'un syndic en attendant qu'un nouveau statut soit decide. 

- Definition de l'huilerie 

a) - Procede employe 

La S.N.H.U. est adaptee au traitement apres decorticage des graines 
de coton et de l'arachide en coques. Elle pourrait apres adaptation 
de la preparation, triturer du coprah. 

L'huilerie est egalement equipee d'une unite d'extraction a !'hexane 
qui n'a jamais ete mise en service, car elle ne dispose pas en quantite 
suffisante, des utilites necessaires a zon fonctionnement (vapeur, 
electricite, eau de refroidissement). 

Le procede comprend 1 

- Decorticage 
- Preparation 
- Cuisson 
- Pression unique 

En cas d'utilisation de l'extraction a l'hexanc, lea presses 
seraient utilis~es en pre·pr~ssion. 



- Inveatisse.ents projetis 

Le .. tiriel de dicorticage et de presserie pourrait continuer de 
fonctionner apres r'habilitation -fourniture de pieces de rechange
par contre le raffinage est a revoir. 

Cependant l'usine a et' constituie par l'apport d'appareils 
d'origines differentes (anciennes huileries) qui sont venus s'ajouter 
les uns apres les autres. Pour de bonnes conditions de fonctionne.ent, 
il faudrait envisager une rehabilitation coaplete de l'usine avec une 
installation rationnelle des appareils selon leur fonction avec tous 
les transporteurs et tuyauteries adiquats. La solution la .eilleure 
consisterait a repartir avec un bitiment totale.ent nouveau. 

Nous estiaons cette rehabilitation a environ 500 aillions FMC. 
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FARITANY D'ANTSIRANANA 

- societe 

SOCIETE COHMEJl.CIALE ET ItmUSTUELLE DE MADAGASCAR - s.c.r.K. 
Capital : 510 aillions FKG - 100 l prive 
Direction pnerale : 28/30 Lalana llazafimabomary, BP 214, Antananarivo, 
Tel. : 222.93 - Telex : SCDIAD MG 22352 
Adresse a Antsiranana : 54 rue Colbert BP 72. Tel. : 223.76 
Usine : Builerie-raffinerie-savonnerie a Mailtaapango (SAICAJlAKY) 

- Di:rection 

President-directeur general : CASSAM-CBEHAI Joharaly 
Directeur comaercial DJAFFAll Djaffaraly 
Directeur industriel : CASSAM-CHENAI Goulsanaly 

- Definition de l'huilerie 

a) - Procede eaploye 
- oecorticage 
- Preparation 
- Cuisson 
- Pression unique 

b) - Produits obtenus 
- Huile brute (arachide, coton, coprah) 
- Tourteau 

c) Capacite installee 
l presse OLIER type ATLAS ARC 
Capacite 350 kilos/heure d'amandes. 

d) - Capacite reelle de mise en IZUVre 
250 kilos/heure soit par type de graines 

Arachide coques (2) 
Craine• de coton (3) 
non delintees 
Coprah 

Capacite horaire 

357 kilos 
417 kilos 

250 kilos 

Capacite annuelle (5 760 h) (1) 

2 050 tonnes 
2 400 tonnes 

l 440 tonnes 

- --- ·---·--



- Evolution de la production 

MllllEE MUI ERE PRODUCTION .._.ILE CIJllNTITE GRAUE! 

AAFFINEE MISE EN CIBMIE 

1111 MUICHIDE 151 t 

COTOI 51 t 

CXJfllRAH ( 3 ) 211 t 

1112 MUICHIDE 157 t 

COTOI 27 t 

CaPRAH 352 t 

I 

I 1113 MUICHIDE 20 t 

COTOI 17 t 

COPRAH 232 t 

Ill• AAACHIDE " : COTOt 51 t 

COPRAH 217 t 

1115 MACHI DE -
COTOt •5 t 

COPRAH "'° " 
(II Ba•• rend-C .,,,,.... : 21.5 s. 
121 Ba•• de rend-t .,,,,,_. : 10.0 s. 
Ill Hull• d• copralt Drut• • rattln•• 

I'll 8••• de rend-t .,,,,,_. : 50.0 s. 

- Potentiel de production d'huile 
Base rendement normal 

511 t (II 

51D t (2) 

511 t 

512 t 

270 t 

70• t 

75 t 

170 t 

... t 

15 t 

510 t 

"3'1 t 

-
'150 t 

110 t 

Huile brute ( l) 

Arachi.de 
Coton 
Cop rah 

656 t 

384 t 
893 t 

I 

I 

~ D"HB.s T.IUX 

FOCTICNtDGIT D"llCTIVITE 

1 11G " 
I 223 It 

2 31• " 
5 2'17 It 11.1 s. 

I 151 It 

1•7 " 

2 111 " 
5 121 " 11.1 s. 

211 It 

•DI " 
I 151 It 

2 •75 " •3.0 s. 

'12 It 

I 3113 It 

I 739 It 

l 121 " 511.2 s. 

-
I 071 ;i 

l IZO It 

" Ill " 11.1 s. 

Huile raffinee (2) 

623 t 
326 t 
848 t 

(1) Rendement extraction : arachide 32 ~. coton 16 t, coprah 62 t. 
(2) Rendement raifinage : arachide 95 t, coton 85 t, coprah 95 t. 



- Investisse.ent• projetea 

Pour le traiteaent du coprab, la societe OLIEll a ete consultee pour 
la fourniture de : 

- 1 conditionneur tberaique 
- 1 aplatisseur pour --'liorer la preparation du coprab a7ant 

la cuisson et la presse. 

Cependant, il faudra en plus envisager une rehabilitation de 
la presaerie et du raffinage -fourniture de pieces de rechange-. 

L'~nsemble devrait representer un budget mini.mm de 150 aillions FMC. 
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Monographie des huileries de graines de Madagasear 

f ARITANY D'ANTSIRANANA 

Huilerie soeur de S.E.I.K. 
Usine a Sallbava 
Activiti : builerie de coprah, savonnerie. 

- Direction 

Mos investigations ne nous ont pas perais de rencontrer la direction 
de cette entreprise. 

- Difinition de l'huilerie 

a) - Procide employe 

Base uniqueaent sur le seul traitement du coprah de Sambava, 
c'est-a-d.ire : 

- Priparistion 
- Cuisson 
- Pression unique 

b) - Produits obtenus 

Huile de coprah brute pour savonnerie et/ou cosmetiques 
- Tourteau de coprah 

c) Capaciti installee 

- 1 presse EGROT-GRAHC$ capacite 250 kilos/heure 
1 presse EGROT-GllAMGE installee ne fonctionne pas 

- 1 presse EGROT-GRANGE encore emballee 

d) - Capacite reelle de mise en oeuvre 

L'huilerie fonctionne uniquement avec du coprah sur 1a base de 
200 kilos/heure. 

Capacite horaire Capecite annuelle (l) 

Cop rah 200 kilos 1 152 tonnes 

(l) 5 760 heures soit 24 heures/jour x 5 jours/semaine x 48 semaines/an. 
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I leap I Mcortlqp I Pnparatioa I Pr••••ri• Observation• ... cot- cop rah 

GRANGFJ I I I 1 OLIER 1 broyeur a l OLIER Conaacr'e au coprah maia la 
(neuf) marteaux Atlas ARC. reatructuration est a revoir 

dana le cadre du d'velopp~-
ment de la production des 
oUagineux. 
Madriel ancien. 
Difficult'• de pieces de 
rechange et d'entretien. 
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- Direction 

Directeur general : M. AICBARALY 
Adjoint : ABASSE KESSARIA Hansouraly 

- Definition de l'huilerie 

Base actuellement sur le seul traitement de coprah en provenance 
de Saabava, c'est·a-dire : 

- Preparation 
- Cuisson 
- Pression unique 

b) - Produits obtenus 

- Huile de coprah, huile pour savonnerie et/ou cosmetiques 
- Tourteau de coprah 

c) - Capacite installee 

2 presses OLIER type ATLAS I, capacite totale 450 kilos/heure d'amandes 

d) Capacite reelle de mise en oeuvre 

L'huilerie foncti~nne uniqueaent en coprah. Elle a ete remise 
en route en octobre 1986. Elle fonctionne actuellement sur la base 
d'une aise en oeuvre de 250 kilos/heure. 
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Base rendeaents nor.aux 

Kuile brute ( 2) Kuile raffin'e (J) 

C:>prah 890 t 845 t 

- Investisseaents projetes 

Cette huilerie est installee dans un local mal conditionn,. Il 
serait bon d'en faire une coaplete r'habilitation dans un local mieux 
approprie. 

De plus, la preparation de la graine devrait comprendre un aplatisseur 
qui permettrait en outre de traiter Les aaandes de palaistes de SOHi.PALM. 

Il faut prevoir un budget d'environ 150 millions FMC pour la 
d.aHsation de ce projet. 

(1) 24 heures/jour x 5 jours/semaine x 48 semaines/an. 
(2) Rende.enc extraction coprah : 62 t. 
(3) Rendement raffinage coprah : 95 t. 

AWl!D 4 DU DUCBOSTIC 

!strait ·~OIDll DU 14 DICllOllE 1985 - 8° 1719 - SI 9° 2649 

lllllISTEU DE LA PRODIJCTiml AGUCOU ET DE LA UPODI AGBID 

!T 

llillISTEU DES TIAllSPORTS, DU IAYITAILLDIDT ET DU ?OOUSllE 

AIDTE IRT!IUlllllSTDIEL 8° 5217/85 

fixant le regime de colle~te des arachides ainsi que Les prix et Les condi
tions de commercialisation des huiles alimentaires. 

Le Ministre de la Production Agricole et de la Reforme Agraire, 

Le Ministre des Transports, du Ravitaillement et du Tourisme, 

Vu la constitution, 

Vu lea ordonnances n° 73-054 et 73-055 du 11 Septembre 1973, relatives au 
regime des prix et a certaines modalites d'intervention en matiere economique, 

Vu les decrets n° 83-353 du 21 Octobre 1983 et 85-037 du 21 Fevrier 1985 
portant nomination des membres du Gouvernement, 

Vu le decree n° 61-647 du 30 Septembre 1961 portant organisation des huileries 
modifie par le decret n°62-065 du 7 Fevrier 1962, 



.. 

- Direction 

Directeur-gerant statutaire : C.K.L. KAM 
Adjoint : Guy ROGER 
Direction usine l Ambatondrazaka : RAZAFINDRAINIBE Jean-Marie 

- ~finition de l'huilerie 

a) - Procede employe 

Cette unite etait essentiellement consacree l la trituration d£ l'ara
chide en coques et compr~nd les eqcipements specialises de preparation 
penaettant le traitement du coprah. Elle ne pourrait pas triturer de 
coton qui par ailleurs n'est pas cultive dans cette region dont la 
vocation est essentiellement a1achidiere (Lac ALAOTRA). 

Les equipements comprennent 
- Decorticage aracbide 
- Preparation 
- Cuisson 
- Presaion unique 

b) - Produits possibles 

L'huilerie n'a ~as fonctionne depuis plusieurs annees. Les produits 
possibles sont : 

- Huile brute : arachide ou coprah 
- Tourteau : arachide ou coprah. 

c) - Capacite installee 

- 2 presses ECROT-GRANC~ capacite 200 kilos/heure chaque 
- 1 presse DIEFFENBACH con~truction italienne (Monza) capacite 

400 kilos/heure • 

Vu le decret n° 77-285 du 2 Septembre 1977 fixant le regime de CODDercialisation 
des produits agricoles a Madagascar, 

Vu le decret n° 84-132 du 9 Avril 1984 abrogeant les dispositions du decret 
n° 82-363 du 24 Aout 1982 et tout autre texte subsequent ayant fixe les prix 
des arachides ainsi que les prix et conditions de commercialisation des huiles 
alimentaires locales et d'importation, 

Vu l'arrite interministeriel n° 1731/84 du 16 Avril 1984 fixant le regime 
de collecte des arachides ainsi que les prix et les conditions d~ commercia
lisation des huiles alimentaires, 

Vu l'arrite n° 951-FIN/COM/SPO du 4 Mars 1970 fixant les marges beneficiaires 
maxima autorisees a Madagascar, 

ARRETENT 

AllnCLE 1 Sur toute l'etendue du territoire de la Republique Democratique 
de Mada6a&car, la collecte des arachides doit itre assuree par : 

• lea huiliers, 
• les Societes d'Etat, 
• les Societes a participation majoritaire de l'Etat, 
• les Societes et collecteurs prives agrees prealablement par 

les Autorites competences dans les conditions fixees par les 
reglements en vigueur. 

Quel que soit le prix d'achat au producteur, une remuneration 
de collecte de 2 Fmg/kg d'arachides sera versee par le collecteur, 
au comptant en sus du prix d'achat, aux Fokountany producteurs. 



d) - Capacite reelle de aise en oeuvre 

Sans renseigneaent sur les possibilites du aateriel installe, 
nous estiaons la capacite des presses a 2,0 tonnes a l'beure en pression 
unique et 4,0 tonnes a l'beure en cas d'extraction a l'hexane. 

capacite Capacite Capacite Capacite 
horaire horaire annuelle annuelle (1) 

Pres. unique avec hexane Pres. unique avec hexane 

Aracbide coques (2) 2 857 kg 5 714 kg 16 457 t 32 914 t 
Graines coton (3) 3 333 kg 6 666 kg 19 200 t 38 400 t 
non delintees 
Coprah 2 000 kg 4 000 kg 11 520 t 23 040 t 

- Production 

Actuellement nulle. 

- Potentiel de 2roduction d 'huile 
Base rendements normaux 

Huile brute Huile brute Hui le raffinee Huile raffinee 
Pres. unique avec hexane Pres. unique avec hexane 

Arachide 5 266 t 10 132 t 5 000 t 10 000 t 
Coton 3 072 t 6 144 t 2 610 t 5 220 t 
Cop rah 7 142 t 14 284 t 6 785 t 13 570 t 

- Projets d'investissements 

L'arret de la S.N.H.U. constitue un handicap important pour 
la region de Toliara pour un certain nombre de raisons : 

- Transformation des graines de coton de HASYKA 
- Transformation potentielle de l'arachide dans le cas ou 

la culture de cet oleagineux se developperait ; 
- Approvisionnement en huile raf finee 
- Emplois de main-d'oeuvre locale. 

Plusieurs etudes ont ete faites pour la remise en service 
de cette uaine avec des budgets de rehabilitation OU renovation allant 
de 7 millions a 2,5 milliards FMG. 

(1) 5 760 heurea • 24 heures/jour x 5 jours/semaine x 48 semaines/an. 
(2) Base : 30 4 coques 
(3) Base 40 1. coquea + linter• 



AllllBD l huite) 

Lll'l'B D&S !QUIPDllDllTS 1118TALLB8 DAiii US HUILBlllBI DB GIAINll DB MADAGASCAR 

Locallutlaa &aiaoa Mcorticaa• Mcorticaa• Pdparatlon Pr••••rie ObaenoatiOD'I 
aoclal• aracbide cot on coprab 

I 
FAlllTANY D'ANTANANARIYO I 
Tanjombato Huilerh 3 SAMAT Ne ant Neant 2 pre1H11 Actlvit' re1trelnte. 

Centrale de ) 501 ATLAS OLIER Hat,rlel anclen, j 
Tananarive Lei autre1 Re1tructuratlon l recon1id&re 
(H.C.T.) pre11e1 1ont dan1 le cadre du d'velop· 

arrit'H pement de la production 
d'oleagineux. 

Tanjombato Societe d'Entre· \ broyeur l 1 preue OLlER Activit' limit4e au coprah. 
prise lndustriel• marteau ·rype A'rLAS 8 Pr,paratlon l am,llorer : 
le de Madagascar avec un lamlnoir. I (S.E.1.H.) l preue Materiel ancien, 

chlnoi1e Hanque de pi~ce1 de rechange 

I et d'entretlen. 
1 preue ANDER" Re1tructuration l recon1i· 
SON d'rer, 
Duo !xpeller 
non lnatal Ue 

I 
I 
I 
I 

I 



ANNBD 3 (auite) 

LISTS DES !QUIPEllEllTS I•STALLBS DANS LES BUILE&IES DB GI.AINES DB MADAGASCAR 

i 
I 

LocaliaatiOG &aiaoa D4cortica1• D4cortica1• Pr,paration Pr•••erie Obaervati.o'l• 

I eociale aracbide cot on coprah 

-
FARITANY DE TOLIAIA 

I 

To Hara SocUte Natio- 1 SAHA'f 3501 1 SAHAT Ne ant 1 OLICR A'rLAS,, Hat4riel h,t,roclite. 
nale des Huiles 1 CARVER 5 ECROT CRANCE Ancien et v4tu•te, 
de Toliara 2 batteuse1 4 ROS!DOWNS Sa re1tructuratlon et la 

I (S.N.H.U.) de coque1 1 Extraction r'ouverture •ont l envl1ager 
CARVER de SMET 14rieu•ement dan1 le ca1 du 
12 delintheu- 100 T/jour d4veloppement de la produc· I sea grecque1 qui n'a jamail tion de• ol4aglneux. 
LA LAS fonctionn,, 

I 

I , Horonderie Soc Ute l decorti- 3 d•foorti· Neant 3 EGROT CRANCE Hat4riel quoique anci~n I Induatrielle queur queura in•Lall4 de fa~on correcte 
Commerciale fabrication japonai1 1auf lei d4cortiqueurs qui l 
Abdulla malgache HANDER 1ont l remplacer compl•temont 
(S. I.C.A.) ce qul rend la r4habilitatlonl 

indispensable. 

I 
I 

Iaoansla societe Huilerle non vl1lt4e 
A lad in l cause des difficult41 
Ali Bay. d'acc:~ •• 

I 

I 

----
j 



AlllfUI 3 huite) 

LISTS DU !QUIPIDllllTS llSTALLBS DANS LIS HUILlllKfil DK GIAilflS DK MADAGASCAR 

' 
i.c.11-ttoa aataaa D4cortlca1e D4cortlca1e Pr,paratloa Pr••••rie Obaervntion• 

I aoclale aracbide co ton coprab 

FillTANY DK llAllAJAllCA 

Hahajanga SocUd l SAMAT l CARVER plu• l broyeur 2 OLIER Tl'rAN Hat,riel correctement inatall1 
lnduat r ie lle 3501 l batteuae de l marteaux pour le coton maia ancien, manquant d• pl~-
du Boina coquea CARVER l OLIER TITAN ... •• .•••••••. I 
(S.I.B.) pour l'arachide Le taux d'u•ure juatifie 

4 OLIH ATLAS l'effort d'inveatiaaement et 
ne fonctionnent de r•habilitation rendu encor~ 
pH plua n•ce11aire par le d'v•· 

loppement de la production d•1 
olh1ineu1 .. 

I - I Hahajanga Societe Decortiqueuae 4 delinteuaea 1 broyeur l 3 ROH DOWNS Le mat,riel eat ancien •t 
d'Entrepriae lndienne grecquea type marteaux HAXOIL n•ce11ite un 1ro1 effort d• 
Induatriel le 3 T/h CARVER l broyeur l l ANDERSON dhabi Utation. Par ailleura 
de Madagaacar 2 delinteuae• cylindru duo lxpeller il faudra revoir l'inatal· 
(S. E. I.M.) non inatalleea cannel'• non l autre qui lation dana aa totalit,, 

l dicortiqueur in1tallea n'e1t paa in•· 
CHANDLER talUe I l batteuae de 
coquea maiaon 

I 
j 

--· ___ J 



LocallMtiaa .. , .. 
aocial• 

PA&ITMIY DB lllAllAJAllGA (•uite) 

Haintirano ~ociete 
Induatrielle 
Kaderbhay 
(S.l.K.) 

8'corticep 
araclaid• 

Ne•.1t 

Amm 3 huit•) 

DAiii LU mILIUBS DB GIAIRI DB MADACASCAJl 

Ncorttc:a1• 
COtOD 

Meant 

rr•paration 
coprab 

1 broyeur a 
marteaux 

Pr••••rl• 

2 OLIER Atla• 

Oba•rvatioa• 

Activite limit'• au coprah. 
Preparation a ameliorer 
avec un la minoi r, 
Materiel ancien. 

I 
I 

Manque de piece• de rechange I 
et d'entretien. 
Reatructuration a reconlidercsr. 

I 
--~~--~~--+-~~~--+-~~~+-~~~+--~~--+~~~~~~-' 

I 
Anuohihy Societe 

d' Indret 
National dea 
Produita 
Agricolea 
(S. l.N.P.A.) 

2 SAMAT Ne ant l laminoir a 
2 cylindrea 
cannelea 
OLIER 

l OLlER Atlaa Bl ln1tallation arritee. 
Reatructuration a recon1i· 
derer avec l'unite de 
Pianarant1oa 

I 

I 
I 



ilTICLE 4 

ilTICLE 5 

ARTICLE 6 

ARTICLE 7 

ARTICLE 8 

Dans les Centres de transformation, les prix de vent~ sortie
usine des huiles alimentaires raffinees locales, cOllllle suit, 
la tonne emballee, TUT en sus : 

• huile d'arachida/soja •••••••••••••• 
• huile de palme ••••••••••••••••••••• 
• huile de coton ••••••••••••••••••••• 

1.156.167 Fag 
1.078.111 Fmg 

938.183 Fmg 

ne reuvent s'ajouter a ces prix, jusqu'aux magasins des Societes 
grossistes de distributions, que les frais d'approche reglemen
taires et d\iment justifies sans que ces frais n'excedent le 
montant maximum de 34.580 Fmg/tonne. 

Les marges benef iciaires maximales prelevables sur la vente 
des huiles alimentaires sont fixees ainsi qu'il suit, a tous 
les stades de commercialisation : 

. marge de gros ..................... . 
• marge de detail •••••••••••••••••••• 

15. 000 Fmg,· tonne 
18. 000 Fmg/ tom 

Les prix de cession aux detaillants des huiles alimentaires 
importees seront l'objet d'une homologation prealable aupres 
du Ministere charge du Commerce. 

Compte~tenu de la structure des prix des huiles visees aux Arti
cles 4 et 5 ci-deSSUS, la plus-value realisee $Ua la vente des 
huiles alimentaires importees, calculee sur la base du 
prix rendu magasin importateur grossiste, sera versee au BCSA 
par les Societes d'Etat commerciales huiliers importateurs gros
sistes. Dans le cas d'un resultat negatif, perequation sera 
facturee au BCSA. 

Les prix de vente aux consommateurs des huiles alimentaires 
locales et d'importation, conditionnees dans le3 emballages 
speciaux, tels que bouteilles plastiques, bottes metalliques 
OU autres, ser~nt soumis a homologation du Ministere charge 
du Commerce. 



Ai:TICLE 9 : Des preleveaents seront ef fectues pour aliaenter les ressources 
du BCSA, a savoir : 

ArrICLE 10 

ArrICLit 11 

ARTICLE 12 

ARTICLE 13 

• 5 Fmg p•r kilo net sur toutes les huiles d'importation, 
• 4 Fmg par kilo net sur l'eJCl)ortation des arachides de bouche 

de qualite Valencia (superieures et courant~s), 
• 2,50 Fag par kilo net sur !'exportation des tourteaux d'arachides. 

Les exportations d'arachide soot soumises a autorisation delivree 
par le Direction du BCSA. 

Toutes les dispositions contraires a celles du present Arrete 
sont et demeurent abrogees notanaent l'Arrete Interministeriel 
n° .1731/84 du 16 Avril 1984. 

Les infractions au present Arrete seront constatees, poursu1v1es 
et repr1&ees conformement aux dispositions de l'Ordonnance 
n° 73-055 du 11 Septembre 1973 susvisee. 

Le present Arrete sera enregistre, publie au Journal Officiel 
de la Republique et co111111unique partout ou besoin sera. 

Fait a Antananarivo, 
le 7 Decembre 1985 

Le MINISTRE DU COMMERCE 
SOLOPOS<ll Georges, Yvan 

LE MINISTRE DE L'INDUSTRIL, 
DE L'ENERGIE ET DES MINES, 

par interim 
SOLOPOSOB Georges, Yvan 

LE MINISTRE ogs TRANSPORTS, DU 
RAVITAILLEMEHT ET DU ~OURlSlfE 

BEDO Joseph 

LE MINISTRE DE LA PRODUCTION 
AGRICOLE ~T DE LA REFORME AGRAIRE 

AllDRIAllOELISOll Jo•e 
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:_:~ "°1srERE ou CCffr£RCE 

·./~~-OI! L•tNOUSTRlE, OE 
-~· _L~RGI£ ET C~ r:.INES 

R£P0a.IHA ODCJMAATD'aA MALAGASY 
Tan1ndrazsna-Ta!am-p1avata~ahaf~ -----

·. MUtlsrERE DE LA PP.COUCTION ....... . ~ 
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· Hu l"" "•&c:...;;t n° I!'..~ ,..~,, ... u 11:. J- .. v" ~ ., ".=~-.<'.!. ,. ... < .. -"" , a "4r._.., ... ., •· ~ _ __,_ .. _ • 1--
• "f6 • Li,:_. •W ~C.-U-w ..,. J Ll1• ""_.• ., ~ I_,,,,....,,, 111 _ 1. '.J-·•·.,,,. S.. ,. _ .... ·• •• ---~.L .. ....-
~1an da:s ?lu.\les taurt2r:ux d'~-.:achid~g moci!"16 P'!::- ln ::;;C':';.:~ n'., c~-5:·.:J cu C6 r:o
'i3!!!!.J~ 1969 ; 
• '1u 11A~~te Int.-:Jl'f'l11n1ate:-1.el n° 521i/G5 du 07 Oi~cg:n~;:9 ~:;~~ f~;·:!:t l:J r~~1~ 
de colle~ ~El3 a:-~cni!!;?s .Ji;ioi q;.ra 112 pr!.:: e-: :::::; c:::-::!:.:;;.::-;-::J ~'.! i:~~~:-...iel1se 
ticn . d39 "'iu!lD!! "" L t.~~nta:l;·eo ; 

· • Vu l 1Arr~·;;2. n• 951.fI~l/CC:!/~::0 C:u Cl; Larf: 1510 n~~l!n~ lc:1 ::~:-r;g ~-;~~.!?!::iai
:119 ~a~ir.~ 9u~oriae~~ ~ 01~e~~~c~r, 

,., 
" i j 

AA~t!.._! et~~'~!~.- Eu-: ti:u':~ 1 1 ]t:.:~~'JC Cu T2:=-'~-~n~~T; :!4? !~ ~·~:~•..:!:l!:'•.:~ ::'~c.9~1· 
t.;~'3 &.:;; 7.ci.::o·;~!GC:lr' la c-:llc :-::c d.:.:-: e·.=.:c:i:.~e:n C:'! ~ ~~T:! ~~~t~= .!C v .. ~:' : 

• :.z.J huil!c;::e 
• le~ Soci~~~n d'E~2t 
• -~,., .... .::ac1_.;;.:~ .... ,.."r••..-•, • ..,,.,,.n ··""Jr.-.. ··-·• ... .,, ... ., ~r':".:..,. .. 

..:.-.. -:: .-:""' ~ ......... ,.., ... ;Jc.;. ..... '"7 -:-·.,,~--~ . .;j ~- ~ •• ; .... 

• ..:.~:l ..,c:!~~·:.1 c~ eel:·~~ ~~L::'J p=:.,,,e~ ::··:: ···:"! ~=-~;=!:.JJ.."":-;~! c~!' l!?e ~~ 
.,..,.,_ ... .:;s~-r-i.,~~·-n'·-·.t ...... ,_.,.c,_ ..... 1•~,...- ....... ~: ___ .. .,., ..... ~~ • 
.., ..... w'- ...... , •• ,..w ....... c.~ •• _.1il -'-- .......... __ ,.1 ,,,.,, __ 4, 1,:,a;_ •.•• :l .'.')•~ .. o 
~n v1gua~r. -, 

AllT'tct.£ !.-4.lel qua nai• la p1"1x-d'echct au praauct2ur, uni! ~~ntian d9 
caiLicfo da 2 Fmg par k11a d 1 arach1da~ aare vore6a par ie callectau~, au Ocr.'!!>-

........ /~. 



ant-., 5Ue_~-;;-~·-a-1 ~C;,·~t 1 CUX f:lkan·tany produCtll!Ure. 

fVlT1'CL£-3.- La ~ll~ct~ -~~s ar.:c..,:.dES effi::ct~~e par ·1es :,Oc!.etea arerati:•ce~ 
v'el8 o I•ar~·cle ~ c~-dcssus s2 rera exclus'vement pour 12 cocpte ~~s Soc•e
ti hu'l•ere& agr5ee~ ~u· ~~sur2:-cnt la transfarmet•on en hu•!a el·~~n~·re 
lacala. · -

- - -
itffttc..£ ~.--Dans lcs·cen•.:rcs_dc trensforcnation, les pr•x ~events sart•e ua•-
na des hu"les al•lll\?l1ta'=r.s :-arr~nees locales sent f'xes comrae su•t la tonne 
eamall6e, Tax@s de .:on~cr.:.at~ar. corapr•ses, TUT en SUS : 

I 

H~!.~c o' a:.·ec~· :1:? : st' ja : 
• Hu8 lP. C:::? Pulm!? : 
• 1-lu; le ~ t:.~t,.J;: : 

1.249. 13~ fr.ig 
1.163.272 f:::g 

-1.1se.s;;3 F;.:g • 
- - - -

ARTICl.£ S.- Le5 pr.:."' t•e ·::~t.:?· ocs hu• !cs al• mEli t:,• res rerf'•nees lacelea A cha-
qua a~ce de r.cnimerc•ul=~ntsan SC!--Ont dcterm•ne9 a pert•r des pr•x &art•e ue•· 
118 t~x6fi a l 1 art•cl~ ~ c=-~~~£C3 majores : - -

- - - - -
.• -des fru•fi connP.~cs ce transpcrt dCmeot just•f•es; 

,, ..• "des ~aux da ;;:c;r~e3 ot:ici:•c.:a•rcs aoo•sce ; 
• et da !a Ta:;:~ u~= QJe sur la Transact• oii (TUT). -: 

·ARTXCL!:. 6._-.L()s pr:;· ~e ·:;:.,t~ ci;s J1~•1cs al'l'M!nta•re; reff~neaa-d"mpor~et•on 
. i taus !{!9 stac:?s de t;Or.vnel.·.:::'el;so·i;i~n seron: dtherm•oes c per-:•r_du pr•x de 
rav•ent c;ua4 dedaugn2 port d~ ~~bor~uemcnt majares des fr~·s conr.exc~ de tran 
port, d~o tsux de r:ta~gc3 ber.ef•c•a~rcs et de le iUT v•ses e•l'crt•c!e S. -

.. - -
~T?Cl.,. 7.--Lcs tn0dol"t~s de vcnta et de c•str•aut•on d~9 nu•lcs el1 mcnta•raf 
!etf'n~cs locales et d 1 =~acrtat•on ~~·vent Q~ra ccnfor~=s aux c•~cu•ts da co; 
mere• el• set• at' t• -ap:-es-: · .. 

h "l~ ; .. , ' • u _a;:a n•J ·mrJrta~&urs a apcrateur~ 
• g..-oss•st~a o ~~ta'lla~ts ; 

·• d~t~'llants S COOSO"'!:llQtt:!IJ~S f•neJ9. 
~-MlxL't£ a~-· 7out_ope:i.·!:i i:·::;.~· _amJ~1·ont la - r.ornmerc~al!sat!cn c:!eo hu' l:;;B el•maa

ta1:es roff• necs lo.:::!les e·r. c.i" rano:-tat• en est_ tcou d.:! faurn•r 3 t:luta r~qu•
··-S:.\..•cn tWs cutcr·\;~s :i;::::'l't.a~~ lP.s p•ece~ juot•r•cat•vca c:c lo ct>n&t•tu:4on 
. dlla-pr1x des hu 1 ic3 Q C~Cq'J~ st~dC rte COHJr..erc•al 1 ~at•on. 

ART?C'~E 5.- L:~s p:~;: j; ~::?ntc a!J cc:is:.i:r.r.iatour des hu• les-!!l"s:enb•rea localti 
.a£ d 12 o;:crtat"o~, c~n~=t~cnr.~es d~ns le$ emball~ge9 spcc•eux, t~:s cue bou
to4~les p~ast .. -=!~•~! bo-~~co m::·~ull:m.•es cu nutra~ seront zcum1a e nc:ologet•c 
d&a l'.!n'CJt~:? Chcr~t; :!u :..ur.i~::?r~c. 

AHTtL;LE 10.- De~ ~r~~:_::,:."!i:~c.:it~ si::..:-ont effcctues pour o:l!.~~nt~r ln3 rcassourcet 
c:u a.c.s.A. , ·o !lo•1r· ~ -• -5.-- F~~ ~a~ ~~le net sur tout~G les hu'les d''~~~rta~•cn : 

•-It;- :m~ C.:-" 1''lo i1•1t !H!i' l'axpor~~t'an d~f! Elr:?::'\'~:!n C::: bauche 
de: _c;u::l't.a ~·~l2:ic~::i <~·.J~:E:r"cL:r~s ct cou=:::n'!;;?!J) ; 

• ', !::fj f :.:-; pc:.: ~~ • J. ~ i1~ !; su: ::. 'm<p'J:'~:> t• "" ~~~ :'.:u: :.:?-:~1~ d' :-.racl'I• de - -
ARTICL:: 11.- Le'J cx~:i:';ot!Om; d'ar~r;h•:!as scr.t sour.i•~c~ .~ ~!J;;;:i:-'.:;~-:•on dcl• 
vr42e ::::: l3 0' .-~ct' 1J:1 du 9. L .• ;..; A-;. 

;1RT!CLE '12 •.• foutcs l~s d!.spoc' t•u;ie ccn-::·ai ~~s a cell~s Cu - ~:::;~n~. ~r:-~tt 
:t:Jn4;·,•' .-:!tlct.u:c.-:: c~:~;·~E!!: .~i;t~r.:m~:n·;: l i-\r:'~t~ :nt~r:n!~•stur"'~l !"\:w :J.:.171~:; c 
01 c~cliilllbrc ~~&s. · 

.........• ; ... 



. . . 
MT'Ia.E 13.- lc!R 1ntnscti:in"l eu !~risen~ ~rr~t;. serr.r:~ cr.na·;;ad2s, pourauivie:s 
ai itiir"Iir"88 ~ro~nt aux ~ispos1t1onc de l'tr~r.nn~n-:e n• ?~55 ~u 11 SP.p
t311b:o-! 1973 eus-viaec. 

;\.mCLE~.- Le ~resent Arrit:: scl':' enrf~istre, :.u:i11~ ~u .:.ium!!l Ciffic:iel da le 
A£GUEI1ru~ et l:r.!•uni~~ o~rtou: r.U b~ncin sert'I. . . 

F~it ~ Ant~n~n~r1vn 1 le 

It. tili~I31'~£ DC: LA F:mDUCTIGrJ 
-~IQJl.£ ET o~ l.;1 rcZ:-U~ . 

~·ure:, 

• I . ; . 
i , 
' . ~ .( r. 
.. 

~~alJNOELISCII Jose 

IE r-11~:ST11£ DES TA~rJsroRTs' ~tLA 
°".i'a£C~~£ ET DU TOU~ISI\~:::, 

IE f-~~i:sTrlE OE L f rr.;Jfk,&RIE' C£ 
- LI e:: ::::?GIE ~T o:::s Ml'.:~ES' 



AIWKD 5 DU DUGBOSTIC 
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r"7At :;;~h!~ .tr!~!!IE 
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'~ .• ~ , .. :~ c·~u:it ilt SOJI IW!iS(IA ; CIUOtl i1SO PtndUt 4 IOiS NiS i tnllYlf "' touhtt i ?lf tlr d'OctoOrt 

S:'~~:E "1~is:rrt du Collfrcr • Cirtet1on dt Ii D:str1buti011 

,.1 :::i1ffres '~rr:;~ ~" r1pp0rt i l'orig1n1; 

l~U~ 5""'''~ : So~!tlt•re ~ - ;1nv1tr di : 18.~~ f&ts 

12.• : • A o 

"''"' . 

:.ti$; tOllntS bruus :~ut ZIC kg/ht ~ OOl~S orur ms ~fhoelleten: cour le> calcuiS 
3.l~ toantS nttttS (GISt I(jO 1g d'au1it/fllt • po1ds net offiml; 

ft ili. llAl!iSv& 

!~.! : 



ANTANANARIVO. LE--·--····· 
- SO HA CO DIS 

Direction Generale 
- CORO! 
- CORO! SPH 
- CORO! MALAISE 
- S E C A 
- '.Sr'£?~S 

AWQD 6 DU DUGllOSnc 

ANTANANARIVO 
ANTSIRABE 
TOAHASINA 
FIANARANTSOA 
HANA KARA 
HANANJARY 

NI IMPORT 5.264 FUTS HlJILE DE SOJA RAFFINEE ALIMENTAIRE 
EX. MS "TAGAMA" - ETA TOAHASINA 05.07.85 
CONNAISSEHENT N• W 001 DU 25.05.85 DE ROTTERDAM 
N/DOSSIER 30307/2 - REF/SOAO N• 605/0001/1 

Messieurs. 

Nous vous communiquons ci-dessous. la repartition du lot en r·ubt·ique. 
conformement aux telex n·s 12ol - 1271 MC/DTD.2 du 10.07.85 et du 11.07.85 
du Ministere du Commerce : 

CENTRES BENEFICIAIRES 

ANTANANARIVO RENIOHITRA & FIV _ EXCENTRH1UES 

EX. PREFECTURE ANTSIRABE 

S P M - TOAMASINA 

!EX. PREFECTURE FIANARANTSOA MALAISE 
I 

! E)c". PREFECTURE FARAFANGANA 
:(via SECA MANAKARA) 
I 
I 

:EX. PREFECTURE SCEPAG MANANJARY 

AHBOS:fRA-AMBATOFINANDRAHANA-FANORIANA 
(via AtffSIRABE) 

EX. PREFECTURE At.ffSIRANANA 

EX. PREFECTURE ANTALAHA 
1EX. PREFECTURE NOSSY-BE 

E:'C PREFECTURE TOLIARA 

EX. PREFECTURE TOLAGNARO 
T (I T A L 

MARr:!lJES DES FLITS 

- :c;rcE 
- 179 T. V. 
- N') ! /52.:.4 

TAHA TAVE 

I 
I 

CORO I SOMACODIS : TOTAL 
I 

----------!----------
229·~ 

200 

800 

450 

220 

100 

4069 

POIDS UNITAIRE : 

- 5 - :.:: .. .:.::; f l.H::. : 

1 fl'j t 

·~5 

250 

327 
,....,. 
.;....> 

350 

150 

i 1·~1s 

' ' I 
I 
I 

I 

;~(11:. kg tiru t 
1··10 kg net 
lo kg T.lt8 

~,,_, kg t.rut 
::n kg n.=-t 
16 kg T -:1rt-

200 

:300 

450 

220 

100 

95 

250 

327 
.,..,.. _ _, 

350 

150 

5264 
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AMMEXE 7 DU OIAGMOSTIC 

AJIALYSB DB LA JP!!QU!l!CB DB PABUCATIOll BT DE DISTRIBUTIOll DES HUii.ES LOCALBS A llABAJAllGA 

(Produite• par SIB et SEIM) - AIOI&& 1916 

--· ·---------- --------··-----· .. -··-···----. ······----- ··················································································-···-··· ... 

,_ ............. '""' """' i " ' .. ".".. i "'" "'"""'"" \ .... "'"'"" .... , 1
11

""'"" ii ' . . . " 
:···· ············-- --···········-·-····;·········- ··········j···············;········ ....... ; · ············ ··;·········· ·····;··. -- ......... 1······························· j···············;····· ··········j Mil ii 

i ".. "' i "" i -· : "" : "" i """' : ·-" i '" I ... : "' : "" i "''"" "" ii i .... -- ... ··········--·· ·\· ........ ·i···· .... -- ·i·-- ---· --\ ---········i· ----·· ---···i ---------------\---------- --+--------------\--------------\···-----------\-------------··ii 
· I I ' ' ' ' ' I I I ' II 
j llleu ... t I~! llnl I 14~1 I j j l i j I I I i II 
I "-1'1 ~, I 200 I I IS I ,, I •) I ~~ t 40 It) I uo I JO I 24t I 420 I IY J I II 
I - • I I I I I I I I I I • II 

i "'"" "' i .. i l " I " l • i ·~ ' - "' l •N l '" i '" i " i "" I ii 
' ' ' I ' ' ' ' ' I ' I " i MIS 4ll i 200 i r ID i JO i II i 7l t 40 ltl i m i .. I m i 102 I Jl,I I ii 
• ' I I • I I I I I I • I' i '"ll m i lOO 

1 1 
s i 10 1 110 1 10 • 40 M 1 1so I 1s. 1 2•l j u I .,,, 1 d 

; "' ' UI j ,. j \ t i U . \. U l I• HOl•I i 1• I '" \ m 1 '" I l1,lt \1 
I Jllll JOI : ..... I I IU : 20 v· 's I "" t IU It) I m I 80 I 212 I 120 I l1 0 I II I I ,_ I I I I I I I I I I ' II 
' . I ' • • • I I • I • • .. 
j JlllUU 11V j 240 I • j 0 i 0 j 0 I 2U t U M j 0 t 20 I :SUI i l*O j 4 ,0 I j j 
' ' I ' ' ' ' I I I ' I 'I j &11111 lJO j ~ I j S j 20 j 26 j I) I IU (ti I 7£ I 0 I U j 240 I 21,2 I ii 
• ' ' • • • • I I I I • " i smE•• ]1J i 0 i i 0 i 0 i 9 i s I 10 (ti i 24 I 0 I .IOo i S1 i 6,l I i: 
• • I ' ' ' ' ' I ' ' ' I' j GClfllll 2111 j O I j S j S j O j ) t IU (ti j 2) I 0 i JS4 i 0 j 11,S I ii 
'. ........... -···- -- . -·-·--·---- -···· .. : .................... :. .............. : ............... '. ··-······ .. . . : ..... -··· ·- .... '. .............. I. .............. '. ............... '.········· .... -.'. ............... : ............... 11 

MAI P~llUll Ill ! I MAI. tlSllllUllOll Ill ! ! 
l(Cl•• 1'8) • srnl•• l'M i JMNIU IHI. • OClulll 19j6 .. ········································.• ···································· ....... ···················· ·········· ... . 

i i i i i 1.n• , 2.ou , 904 . m . 2.a22 , 1.m H,S 1 
o 0 0 I o 
' o 0 I o ................................................................................ 

•. •. : l• .,.11 .... IOIS t~l ,_IClillSit It IOIS mwul. 
S"'*1 : l•t• S(I(~ illflh .-i 1111, Soui1is d1s111.,.t11ns ~'ll•I •I 91os>1UH p11vts. 

,., 



II 

H llllile de Pillt' brute 
II 

!! lluilt! de soja brute .. 
!! Huile d'arac~idP e.>uree 
II 

!! llllile d'olive ratfinee 
II 

! ! lluilcs de colon et de soja 
jj ratlin~s 
II · 1 J II llul e ~ ro~o 
II li Autres huiles ratlinet!\ 
II ii ltuiles' graisses hrdrogenees 
II 
11 Ali~s g14S industr iels 

" 11 Suits br:its ou fondus II 
II 
11 Coprah II 
II 

AHNIUE 8 DU DIAGNOSTIC 

IMPORTATIOMS llALGACllES DES HUILES ALIMBllTAIUS - CORPS GRAS BT SAVC>mS 

Unit' 1 Tonne• et million• de Pmg 
•• - - ----- ------ ·--,- - - ----- - - - - - • - • ••• -- - - • -·;- -- H -- -- -- - --- • -- p - •< •0 - _,.. •• i------- •••• ---·--·- -------··--i--··-- __ H ___ '""' •• ·- • • - - .. ~ 0 - • • • ' 

1981 l 19D2 1 1983 1 1984 I 1985 11 
. __ __ ---------'-· . ___ ---·-- ________ .. --· ___ J ·---- _ ··-··--· ........... _ --'-------·- .. _____ --· ---- .. l. _. _ ... ----·· .. ___ ... . . . .. 11 

Q I v : Q I v : II I v I Q I v I Q v II 
------1 ·--------------1-------------l--·-·---·-- ---'--------··· ··--!--· ---------'--------· -----!-· ------ ---- 1 ·-----·--- · --------· ···-H 

I I I I II 1100 : 1)6 I 1.086 I 300 t.03 100 o I o 957 503 II 
I I I · I 11 m : u I 4ot. I W 311 117 2211 I 140 50 40,0 I I 
I I I I II o I 0 I 0,7 I O,S 2 1,0 2 I 3 4 4 II 
I I I I I I II 2 , I • 1 ,4 1 J,2 o,u o,G 1 n 1a 11 

I I II 
I I . II 9. 973 I 2.647 14.407 4.1 ll 5.302 I 2.508 l .164 4.866 II 

o 1 o o o ol o 51 ,11 I I I II 

10.014 2.346 

J 1,4 

!> 6 I I I II 0,5 I I 4 3 965 I 51(, 65 I 46 II 

104 j6 I I - I I II 82 I Jo I O'J I 4S 83 I 54 126 I 106 I I 
I 22fl I 43,7 I. 931 I 474 I S.040 I 9115,J 3.28J I 1.2,9,9 5.02Y I 2.141 II 
I i 2.212 
I 
I 

I 294 

374,!I 

34,Y 
I I I 

I I I I I II 1.34' I 264,Y I 20 I 1 1.961 I 786,3 9U I 380 II 
I I I I I II 192 I 2J,ll I 0 I 0 0 I 0 0 I 0 I I 

11 __ . _. _. I . ··- ___ . __ .... _ I ______ •••. __ I_. -- -- -·---1---- -- ·· · · -· I · .. __ · ..... --+---- -- ·- ... +--··--- -- ---1- -----------,---- ---· ---+------.. -- .. -J J t: 
II 

: : S.ivun~. 
II 
II 

I I I 
I I I 
j JO.S j w,,1 I 
I I I 

'JIJ4 i 21/ l 27 l 18,S I ll I 13,3 I 3/ I 48 " 
I I I I I I I II 



• 

D&In .. -·--ans WllllS I AftIL 1'14 

AR1!1CLE 4 : Lee tali.ta de transport• public• routiere de merchandises 
ditea "Yolumisieu•e• et encombrantes" sont majorea de i 

• . • . • 

• "fi.agt pour cent (Z<»')'pour le raphia en 'ft"ao, lea fibres de sisal, le• 
graiaM de coton pov lmilerie, le ootozi fibre, lee arachides en coque• 
et le cbarbon de boi• ; 
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IOOOraf OTreS W'Olff 
O&»ARTEMENT AGRQ.AUMENTAJRE 

ANALYSES 

EXPERTISES 

15. ~ CHAflLES PAAACl'llAS 81110CUCNV • (1)47 3Q.O&ltD TBS< 830 500 F 

I "3AFRANCE RE~IS PAR SAFRANCE 
COURRIER DU 12.1.87. 
V/REF : OL/ N° 2709 

7 ALL~~ DE L~ PLANOUETTE 

REF. ECH. SEIH HAHAJANGA 76840 HENOUVILLE 
L _) 

PROVENANCE : MADAGASCAR J 

.._ ................................. IDENTIFICATION-------------------------------------------------. ....-............ DATE--........ -.. 
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recueillie et •ise l bouillir : rende•ent 12 noix/litre. Si l'on 
retraite les tourteaux~ le rende•e~t est de 10 noix au litre 
dans les mei!leures CC)flditions. 

On note un net accroisse•ent des ventes en 1986, car 
la SOAVOANIO, ayant des difficultes l transfor•er les noix en 
coprah a fait un effort particulier pour en •ettre des plus 
grandes quantiles sur le •arche. Par ailleurs, la penurie de 
•ati•res grasses et son cout prohibitif ont provoque une forte 
augmentation de la production d'huile artisanale. 

Le3 ventes de noix ne refl•tent qu'en partie les volu•es 
de la production artisanale. On esti•e l plus de 1,5 •illions le 
no•bre de noix volees en 1986 dans les zones proches de la ville 
de Sambava (particuli•~e•ent sur la zone III) et qui sont trans
formees en huile. 

La de•ande en coprah est tr•s forte, le prix de vente 
par la SOAVOANIO est de 240 l JOO fMG le kg sur les lieux de 
production. Ce coprah est achete par les huileries-savonneries 
de Diego, Hajunga, Antananarivo, Haintirano, Antsohihy. Le cout 
eleve des transports gr•ve lourde•ent le prix de la •archandise 
rendue usine ; ·elle est de l'ordre de 500 fHG l Haintirano. Les 
industriels souhaitent autant que possible se ravitailler dans 
leur region. 

L'impact des premi•res realisations 

La plantation d'Amboronala (78 ha), realisee en mars 
1981 en milieu villageois avec du materiel vegetal hybride, a 
depuis deux ans un bon aspect. Realisee sur une savane tr&s pauvre 
ou rien ne poussait, la cocoteraie a mis beaucoup de temps l s'eta 
blir ; son developpement actuel - tout debut de production pour 
les arbres les mieux venus - impressionne les planteurs qui croi
ent maintenant en l'avenir des hybrides. 

De 1981 l 1984, les plants achetes ont servi l des plan
tations de verger ou l la creation de petites cocoteraies de 
quelques hectares de qualite tr•s inegale dont certaines etaient 
suivies par la SOAVOANIO. 

A partir de 1984 lea demandes de plants deviennent tr•s 
i~portantes, elles provjennent surtout d'entrpreneurs et de com
mer~ants de la region de Sambava/Antalaha. on assiste l la mise 
en place de plantations de plusieurs dizaines d'hectares d'un 
seul tenant sur les savanes rases n'exigeant pas d'investisse
ment de preparation de terrain important. Des concessions ont ete 

_acquises aupr•s des Oomaines, et, en septembre 86 quatre proprie
tairee au moins, ayant dejl chacun une dizaine d'hectares d.e-plan
tation envisagent de porter la superricie de leur cocoteraie l 
plus de 100 ha, voire JOO ha. D'autres demandes de plants pro
viennent de toutes lea regions littorales. Dans la region de •• 
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Tamatave la diffusion des hybrides sera realisee par la SO~APALH 
qui •ettra en place une equipe de vulgarisation. Cette Societe 
a achete pour commencer 15.000 semences en fin 1986. La vente de 
•ateriel vegetal au cours de ces trois derni~res annees sont re
capitulees au tableau sulvant. 

Vente de semences et de plants 

I Plants en I Anne es Semences sacs de Priit des plants 
I polyt!thylene i 
i ! 

; 

198J 150 8 222 l 215 fMG 

1984 1 845 7 686 215 " 
1985 11 448 25 3J7 215 " 
1986 2 800 21 671 215 fHG puis J10 

ca fin sept.) a partir de Ju in 

Les semences, livrees jusqu'a septembre 1986 ont §te 
achetees pour leur majeure partie par le service Provincial de 
Vulgarisation agricole de la region de Diego. 11 n'y a pas eu 
un suivi suffisant de ce materiel vegetal. 

. 

Les plants livres de 198J a fin septembre 1986 corres
podent a un potentiel de J90 ha de plantation (160 plant/ha). 
Les realisations sont, bien entendu, moins importantes. Les com
mandes en cours, de 35.000 noi~, correspondent a plus de 203 ha 
de cocoteraie. 

b - Contraintes agronomigues 

Les conditions optimales de la culture du cocotier a 
Madagascar ont ete definies precedemmment. Les contrajntes sont 
plus importantes sur la cote ouest et au no:d que sur la cote 
est o~ le dlficit hydrique est faible. O'une fa9on generale : 

• Sur la cote ouest comme sur la cOte est, a de rares ex~ep
tions pres !es arbres ont besoin de fertilisation (S, P+ N 
+ K et/ou Mg). 
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• Au Nord et a l'ouest, une alimentation en eau complemen
taire aux chutes de pluie, insuffisante en sa1son seche 
(6 mois), conditionne l'avenir des arbres et leur produc
tion et fait rechercher les sites a nappe phreatique proche 
de la surface mais non hydromorphe (battement 0,50 a Z,5m) 
ou encore le bas des vallees ou les ~ourrelets de berges. 
La qualite des sols est un autre crit•re a prendre en con
sideration de fa~on a exclure les sols trap lourds ou gra
villonnaires. 

c - Techniques culturales 

La preparation des terrains est tributaire de la vege
tation en place. Les techniques mis'~ en oeuvre sont variables 
d'un point a l'autre. la plupart du te•ps, on aura affaire a des 
sols fragiles dont il ne faut pas bou~culer la structure super
ficielle. 

Le dispositif est de 8,5 m en triangle equilateral, 
correspondant a une densite de 160 arbres a !'hectare, qui uti
lise convenablement toute la superficie du terrain lorsque les 
arbres sont en production. Cette densite peut etre amenagee pour 
la mise en place de culture perenne intercalaire de type cacaoyer. 

Un bon couvert par legumineuse de type pueraria assure 
la protection des sols, l'enrichit en mati•re organique et faci
lite l'entretien. La couverture peut etre implantec deux ans apres 
la mi3e en place de la cocoteraie pour permettre de faire, si 
!'operation est interpssante, des cultures viv1ieres ou de rentes 
annuelles en intercalaire. 

Pour limiter les couts de transport, les germoirs, et 
surtout les pepinieres seront etalis a proximite des lieu~ de 
plantation , au voisinage d'un point d'eau douce permanent, et 
conduits par un pepinieriste sper,ialise, de fa~on a produire des 
plants legitimes et bien developpes. 

d - Contraintes socio-economiques 

Le cocotier hybride ne produit ~u'au bout de 4 a 5 ans. 
Pendant toute cette phase improductive,e planteur n'a aucun 
revenu s'il nP. fait pas de cultures intercalaires. Celles-ci, 
compte-tenu de !'exigence en main d'oeuvre, n'occupent generale
ment pas toute la superficie de la cocoteraie. Il faut done trou
ver un mode de financement adapte : subvention partiell€ pour 
l'achat des plants et des engrais et/ou pret bon1fie avec differe 
de 5 a 6 ans. 
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Le planteur doit ttre conscient de la necessite d'ap
pliquer des techniques culturales precises qui lui garantiss~~t 
une production correcte : plantation suivant les normes, engrais, 
plantes de couverture, traite•ent sanitaire eventuellement. 11 
faut egalement penser a la transformation de la noix. Les plan
tations isolees de faible superricie ne pourront disposer ren
table•ent d'une installation de sec~age et de stockage du coprah. 
La proximite de la route est importante. 

Dans les zones d'elevage, les troupeaux en vagabondage 
broutent les jeunes cocotiers. La cloture des champs est tres 
onereuse, surtout lorsqu'il s'agit de preserver la plantation 
des degats de caprins ou d'ovins. Une technique de defense est 
la creation de haies vives avec du pourgh&re (pignon d'Inde). 
Il faut l'etablir bien avant la plantation de cocotier. Apres 
5 ou 6 ans, la cocoteraie peut etre associee a l'elevage bovin. 

Le planteur n'ayant pas assez de connaissance du coco
tier, il aura naturellement tendance a reduire au maximum le 
travail qu 1 il faut faire, en se disant que "l'arbre poussera 
tout de meme et donnera des fruits". 11 est essentiel de former 
des vulgarisateurs qui auront a charge des secteurs bien deter
mines. 11 leur faudra avoir, avant tout, la confiance des plan
teurs. lls devront etre capables de verifier la valeur des sols 
et leur potentiel hydrique et devront disposer de plants en quan
tite suffisante ainsi que d'un stock minimum de pesticides, d'en
grais et d'appareils de traitement. De }a qualite de la vulga
risation dependra en grande partie le succes du projet. 

L'action des vulgarisateurs devr&it etre coordonnee par 
un cadre ayant une bonne connaissance du developpement du coco
tier en milieu v1llageois, de bons contacts humains et une grand 
mobilite. 11 ne semble pas facile de trouver dans l'immediat des 
Nationaux. Ceux qui sont competents consacrent tout leur temps 
a la SOAVOANIO. Il faut envisa er de contracter un cadre ex atrie 
qui travaillerait avec un homo ogue nationa armer. 

e - Couts unitaire~ et production a !'hectare 

Les couts unitaires de plantation, d'entretien et d'ex
ploitation varient d'une aitu~tion a l'autre. 

Nous nous pla~ons dans l'hypothese la mains couteuse 
d'une plantation sur savane rase n'exigeant pas de travail meca
nique d'abattage ou de destruction de giaminees persistantes 
telles que l'imp6rata • 

. La plantation se fajt sur sol en place, la preparation 
du terrain consis%ant en un piquetage et en nettuyage du rond de 
plar.tation. 
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Les estimations de depenses et de recettes ~!'hectare 
sont : 

Prik d'un plant rendu plantation 

- 275 noik/ha = 160 plants/ha • 

1 noik de semence = 180 FMC. 
1 noik germea (70~} = 250 FHG • 

• 200 noik germees et ZOO sacs plastiques 

600 FHG 

~ 80 F pour 160 plants •••••••.•.•..••• 412 FHG 

• Main d'oeuvre+ engrais +divers •••••• 100 FHG 

• Imprevus JS FHG 

• Transport de semences ou/et plants : 
forfait .............................. . 50 f HG 

Plantes de couverture 10 Kg a Z50 FMG 

NO = 0,5 kg/plant a zoo FMG/kg 

Nl = 1'0 kg/plant a zoo FMG/;.;g 

NZ = 1 '5 kg/plant a zoo FHG/kg 

NJ = 1 '5 kg/plant a zoo FMG/kg 

N4 = 1 '5 kg/plant a zoo FMG/kg 

Besoins en main d'oeuvre, plantation et entretien 

NO = JO HJ a 1 000 r 

N1 = 15 HJ a 1 000 r 

NZ = 15 HJ a 1 000 r 

NJ = 15 HJ a 1 000 r 
N4 = 15 HJ a 1 000 r 

N5 et + = 15 HJ a 1 000 r . 

Transformation noi~/coprah 15 jours a la T de coprah. 
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Production et vente des produits . . 

N5 = 500 noi>t so it 0, 1 T/coprah a 250 000 fMG/T = 25 000 f MG 

N6 = 2 500 noi>t so it 0,5 T/coprah :. 250 000 f MG/T = 125 000 fHG 

N7 = 6 500 noi>t so it 1,J T/coprah :. 250 000 fHG/T = 325 000 fHG 

NB = 8 500 noi>t so it 1,7 T/coprah a 250 000 PfG/T = 425 000 f HG 
N-

9 =10 000 noi>t so it 2,0 T coprah :. 250 000 fHG/T = 500 000 fHG 

Remarque : Une partie de la production sera vendue en noi>t de 
bouche dont la valeur est d'au mains 75 fHG !'unite 
bard du champ, ce qui ameliorera nettement les recet
tes par rapport a la vente de coprah. Les depenses 
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de production sont egalement diminuees car les opera
tions de sechage sont supprimees. 

f - Bilan d'exploitation theorigue 

Ce bilan est donne au tableau suivant. 
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q - Besoins en tresorerie 

La creation et l'entretien d'un hectare de cocoteraie hy
bride jusqu'a l'entree en production coute 418 000 fMC dans les 
ccnditions les moins onereuses de preparation de terrain et se 
decompose ainsi 

. Materiel vegetal = 98.500 fHG 

Engrais = 192.000 FMC 

Autres = 127.500 tMC 

Le cash-flow cumule est positif a partir de N8 • Le bene
fice annuel brut hors immobilisation du capital est ae 400.000 FMC 
environ a !'hectare a l'age adulte. 

Le developpement de la cocoteraie privee devra, dans la 
grande partie des cas, faire appel a un financement bancaire soJs 
forme de pret bonifie echelonne sur les 5 ans de phase improduc
tive de la plantation, avec un differe allant de 6 a 2 ans. 
Pour un hect~re de plantation. on pourrait envisager les moda-
l i t e S Ci - deHOUS : 

NO = 100 000 FMC differe 6 ans - rembours~ment 4 ans 

N1 35 000 FMC " 5 ans - " 4 ans = 
Nz 35 000 FMC " 4 ans - " 4 ?.OS = 
NJ 35 000 FMC " J ans - n l; ans = 
N4 35 000 ntc " 2 ans - " 4 ans = 

240 000 f"MG 

Les f rais d'encadrement du projet (cadl'e e>tpatrie, son 

homologue, les equipes de vulgarisation, les infrastructures de 
k!!!. (germoirs, pepinieres), le f~nctionnement (voiture, lo~ement, 
prime de deplacement), ••• pourra1ent etre as~ures par un f1nan
cement e>tterieur sous forme d'appu1 additionnel au developpement. 
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h - Propositions de programme 

la SOAVOANIO produit actuellement des semences de cocotier 
hybride, correspondant a un potentiel ann~el de plantation de 400ha 
11 est prevu la creation d'un nouveau champ semencier en 1988 dont 
l'entr~e en production se fera en 1992 (cf. pot~ntiel de plantation 
des C.S.). 

Apres satisfaction des besoins pr~pres de la SOAVOANIO, les 
semencEs de cocotier hybride iront a la creation de plantations 
privees. Ces plantations ont un caractere commercial de production 
de noix de bouche pour le marche regional et de production de co
prah pour l'approvisionnement des huileries les plus proches. la 
plupart d'entre elles etant ravitaillees par la SOAVOANIO, qui dis
posera vers 1990 de sa propre installation. 

On fera en sorte que !es.plantations privees procurent a 
tP.rme 500 T de coprah a Maintirano, 500 T a Antsohihy et 500 T 
a Dicgo/Ambanja. Il faut pour cela planter 250 ha de cocoteraie 
bien conduite dans chacun des secteurs ci-dessus. On continuera 
~ favoriser le secteur Sambava/Antalaha et la region ~e Tamatave. 
Les autres parties de l'ile seront en deuxieme priorite. 

On trouvera dans le tableau suivant les previsions de plan
tation et de production des plantations privees. 

Dans toute la mesure du possible, on mettra en place dans 
les deux annees qui viennent 20 a 30 ha de plantation dans chacune 
des regions de Diego/Ambanja, Antsohihy et Maintirano pour, d'une 
part mettre au point les conditions de culture, d'autre part rea
liser un champ de demonstration capable de convaincre les plan
teurs. De toute maniere, au prealable a l'etablissement de ce pro
gramme, une etude plus detaillee sera entreprise dont on trouvera 
en auuexe l~• terme• de reference. 



Annee 

1986 
1987 
1988 
1989 
1990 
1991 
1992 
1993 
1994 
1995 
1996 
1997 
1998 
1999 
2000 
2001 
2002 
2003 
2004 
2005 
2006 
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PREVISIONS OE PLANTATION ET PREVISIONS OE PRODUCTION 

DES PLANTATIONS PRIVEES 

SUPERf ICIE I PRODUCTION 
'9-----------------------------~---------------------------

ha ./an ha cuailes >t 1000 noh ~~~lent(T) 

JOO JOO 
150 450 
150 600 
150 750 
JOO 1 050 
JOO 1 J50 150 JO 
500 1 850 825 165 
750 2 600 2 400 480 
750 J 350 J 975 795 
750 4 100 5 775 1 155 
750 4 850 7 650 1 5JO 
750 5 600( 1) 10 225 2 045 

1J 625 2 725 
18 550 J 710 
24 875 4 915 
,. 000 6 400 ~" 
39 5(10 7 900 
49 62!> 9 250 
52 250 10 450 
54 875 10 975 
56 000 11 200 

(1) Le calcul des productions porte sur les 5 600 ha cumules en 
1997 mais ce programme peut etre continue. 

NB - Les plantations 1987 a 1991 pourront ~tre plus imrortantes ~i 
la SOAVOANIO di(fere en partie son programme d'elttension. 



1981 

4.160 

l~IS 

I 250 

' 

I 1918 . 1989 

latiaatlon de la Production total• SOAVOAllllOen tonne• de coprah (y coepria lea 

reaplace .. nt• et l'extenaion aur 500 ha) 

1990 ncu 1992 1993 1994 1995 1996 1997 1998 1999 
, I 4. 910 5.830 6.630 7.280 7.560 7.880 8.450 8.630 a. 140 9.000 9.300 9.630 

1916 

500 

(1) Betiaation de &a procl~ctinn de coprah par lea planteura priv'•• diaponible 
pour lea hu1ler1ea 

(en tonnes de coprah) 

llUajaqa (2) Ant•lranaaa 
·-

1117 lHI 119' 2000 1995 1996 1997 1998 1999 

750 1.000 l.80C 2.400 125 250 375 500 1.025 

2000 

1.790 

(1) En plua dea 500 t exiatantea dea maintenant aur Maintirano. 

(2) On a eatime que Ja produ~tlon d• nolx allmenteralt d'abord le marche des noix de bouche, 
et ne aeralt que proareaalvement deatin'e au coprah et aux huilerlea, On a arbitralrement r'parti 
la production de coprah deatinee aux huileriea. aur lea Faritany d'Antairanana et de Mahajanga faute 
de pouvoir, a ce atade, proceder a une localiaation preclae de1 future1 plantation1 privee1, Toutefoi1 
en pratique dea plantation• pourront •'inat•ller dana d'aut~~• Faritany (Toamaaina, Fianarat1oa, Toliara), 

--------------------..--... --...... - --- -

2000 

9.910 

'° • 
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Q.19!!! rec• 

La cocoteraie de Saabava ne peat se paamer d'engrais.Toutefois, il 
faut effectuer le d'bourrage des noilr au eh811p afin de reatituer des ~lements 
f•rtilisants ce qui permet une 'concmie d'eqraia, ainai qu'une econoaie 
de transports. Dea recherches sur la fi .. tton biologique de l'azote aont 
l enviaager en relation avec les laboratoires de rhizobiologie de l'IRAT 
a Madagascar, et de Kon~pellier. 

Effectuer des recoltes plus regulieres, a raison d' un paasa.~e au mo ins 
toua lea deux moia. Ce qui suppose la faculte d'iaporter du .. teriel roulant 
ou des pieces detacheea qui font d'faut (tracteurs Gillibert). 

Traiter les noix dans le aois qui suit la recolte ce qui iaplique de 
disposer d'un noabre de fours suffisant. D'autre part, il faudrait des fours 
a air cbaud et non des fours type Ceylan pour --'liorer la qualite du coprah. 

Vendre les seaences sous forme de plants et non de noix de seaences 
en l'etat. Ce qui implique une disponibilite suffisante de sacs appropries, 
et une gestion correcte des stocks. 

Essayer de resoudre le probleme des vols de noix qui est preoccupant. 

Mettre des carnets de bord dans les vebicules et des compteurs en etat 
de DM&rcbe, pour suivre notaamient le po1te recolte. 

~liorer le ratio Tonne de coprab/homne x jours, en production/recolte 
(personnel d'exfcution excedentaire). 

D'une maniere g,n,rale, le controle de gestion serait a renforcer de 
maniere a d't•cter lea d'rapages le• plus flagrant• et lea plus lourds de 
consequences financieres, et done pouvoir appliquer le• mesures adaptees. 

L'encadr~t est insuffisant au niveau ingenieur/technicien superieur. 
Il faudrait au moins S ingeaieurs ou techniciens supericurs (1 pour 1.000 ha) 
en plus du Directeur Gfn4ral (qui reside maintenant a Tananarive), au lieu 
da 1 Directeur G'11eral et l Directeur Technique. 

llappelons en2ia l•• problemes d'approvisionnement en pieces tetachees 
et en intrants (engrais, in1ecticides) mais qui ne sont pas specifiqucs a 
la SOAVOAIIO. 
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1.6 - PALIUBR A llUILB 

1.61 - Perspectives pour la plantation de la SOMAPALll 
a Melville 

Nous avons vu clar, $ le diagnostic que suite aux departs causes par 
le cyclone de janvier 1986 la production allait cbuter drastiqueaent, 
et qu'il faudrait prevoir egaleaent des replantations. 

En supposant des replantations de 100 h~ctares par an a partir 
de 1988, les estiaations actuelles de production sont les suivantes 

1986/87 400 T d'huile de palme 

1987/88 700 T .. .. 
1988/89 1 250 T " .. 
1989/90 1 600 T " .. 
1990/91 1 400 T 

1992i9J 1 100 T 

1996/97 750 T 

2000/01 1 100 T 

2006/07 2 000 T. 

Ce scenario laisse apparaitre que la production d'huile de 
palme sera inferieure a 1.000 t/an entre 1993 et l'an 2000. 

Une solution alternative doit itre recherchee pour eviter 
un tel declin. 11 fauc pour cela plaaces dis 1988 cleux craacbes aaaaelles 
de 200 ha cbacuoe de 11GUTelles pal .. raies qui eatreroat en procluctioa 
en 1991 ec 1992. On retardera au maximum lea replantations qui ne aeront 
realisees que lea parcelles a trop faible densite OU dont lea arbres 
sont trop hauts. Les parcelles les moins fertile• ne seront pas replantees. 
L'objectif Ht de · aintenir la production de la palaaeraie a 2.000 t 
d'huile de palme, c'est-a·dire la capacite de l'huilerie. Cette solution 
suppose que tout sera fait pour mettre a la Jisposition de la SOHAPALM 
lea terrains necessaires et que cette societe entreprenne rapidemment 
une reconnai•sance des sites possibles de mise en valeur et f asse des 
propositions au Hinistere. Le cout de• 400 ha de plantation ear. estime 
a 320 millions FMC jusqu'a l'entree en production. 
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En plantant 200 ha en 1988 et 200 ha en 1989 1 la production 
de ces palaiers sera la suivante : 

(en tonnes) ...... Baile brate Palmiete 

1991/92 120 18 

1992/93 370 51 

1993/94 540 81 

I 1994/95 760 !14 

11995/96 920 133 

11996/97 960 144 

I 

I 
l 

A partir de 1997 /98 or. commencera a abattre les palmiers de 
la plantation actuelle. de telle sorte que la production globale de 
la piantation SOKAPALM de Melville, y compris les extensions, evoluera 
comme suit : 

PreYisiODS de production de la plantation SCJllAPALll a llelville 
(en tonnes) 

Aaaee• l Baile brute Palai8te 

1986/87 400 70 
I 1987 /88 700 

I 
115 

1988/89 1.250 200 
1989/90 1.600 250 
1990/91 1.400 230 
1992/93 1.500 250 

I 1993/94 I 1.800 300 
11994/95 

I 
2.000 330 

1995/96 2.000 par an 330 
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poar la pl.antatiaa &maPAUI 

On peut eati~r qu"avec la .,'09r-1£e cle l 'actioa 4'Ja engagee 
pour restaurer la palmeraie la production a l'hectar• .. ra de l'ordre 
de 5 a 6 tonnes cle regimes ayaut UD tauz 80JeD d'~ractioa cl'enYiroo 
16 a 17.5 ~ apres reaise en etat de l'atelier cl'eztractioa. Ce• rfsultata 
ne seront acquis que dans cleuz ou troi•; ans avec une ezcellente gestion 
technique. 

Les superficies rehabilitees - les parcelles plus •au
vaises etant abandonnees - seront d'un peu plus de 600 ha, corres
pondant l une fourchette de production : 

3 000 T de regi•es et 480 T d'huile de pal•e 
3 600 T de regimes et 630 T d'huile de pal•e. 

Maintien du potentiel de production -

Bien que la croissance des arbres en hauteur soit rela
ti vement faible comparee ~ Tamatave et, a fortiori, l ce qui se 
passe dans des palmeraies situees dans des sites favorables, il 
est inevitable que se posera, l court terme, le proble•e du re•
placement de certaines parcelles contenant des arbres de trop 
haute taille pour ~tre recoltees facilement. Des mensurations 
sont en cours. 

Entre l'abattage d'une parcelle et l'entree en produc
tion de la replantation, il se passe 4 l 5 ans pendant lesquels 
la production est nulle ; le potentiel de production de !'ensem
ble de ld palmeraie baissera momentanement. 11 faut eviter de se 
trouver dans cette situation, et pour cela realiser des maintenan 
sur deu~ ans deu- tranches d'e~tension de 75 l 100 ha ar an 
chacune. s eur en r e en pro uct1on, on commencera progres-
sivement les replantations en abandonnant 150 a 200 ha de l'actue 
le palmeraie se trouvant sur les plus mauvais sols et en tenant 
compte du cout d'entretien du reseau de drainage. 

Ce programme se justifie dans le conte-te regional 
et, compte-tenu de la penurie de matiere grasse a Madagascar. 
Il est egalement acceptable sur le plan de la rentabilite. 
Dans les conditions du marche interne, la palmeraie actuelle 
est financierement autonome a partir d'un niveau de produc-
tjon de 300 T d'huile de palme par an. 

Les so1s ~ retenir en priorite sont les alluvions 
recentes apres determination des zones hydromorphes non draina
bles, les collines basaltiques de BelambJ apres elimination 
des zon~s gravillonna1res e-istant sur le site, les sols de 
marais choisis en fonction de l'epaisseur de !'horizon humifere 
superficiel. 
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Le •aintien de la pal•eraie de Manaker~ dans les ann6es 
1990 depend de la •ise en place rapide de ces 150 • 200 ha d'ex
tension. 11 est done indispensable que la SOMAPALM, en relation 
avec l'ODASE, obtienne les terrains necessaires l cette opera
tion. 

Des propositions plus i•portantes d'extension etaient 
faites dans le docu•ent IRHO 1999bis - •ai 1985 - C. DANIEL. 
Elles pourront etre reexa•inees a l'issue de la r6alisation de 
la tranche 150-200 ha. 

Devis esti•atif pour la creation et l'entretien 

de ZOO ha de palmeraie, jusqu'a entree en pro
duction (.000 fHG) 

• Achat semences, prepepiniere, 
pepiniere 

1 ha 

• Preparation terrain (a preciser) 150 
• Plantation 25 
• Entretien ~O a NJ (y compris engrais)JOO 
• Divers 75 

TOTAL 

200 ha 

50 ono 
30 000 

5 'JOO 
60 o~o 
15 000 

160 000 

Le devis estimatif pour la creation de 200 ha de 
palmier a huile et leur entretien jusqu'a l'entree en produc
tion est 1e 160 H.FHG dans les conditions economiques de fin 
1986, hors frais generau~ et compte non tenu de l'ouverture 
eventuelle de pistesde desserte dont on ne peut savoir, au 
stade actuel du projet si elles sont necessaires. 

Les previsions de rendement dependent de la nature 
des sols. Des productions moyennes de 7 a 8 T de regimes a 
!'hectare peuvent etre atteintes si le 1/J au moins des sols 
sont des alluvions. 
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BESOINS EN PERSONNEL O'EXECUTION Ei D'ENCADREMENT 

L'effectif •oyen du personnel de la pal•eraie de Mana
kara est, pour la ca•pagne 85/86, de 44 per•anents et 209 te•po
raires. On trouvera ci-joint 1'6volution de cet effectif depuis 
1981. On peut am6liorer les rende•ents qui sont souvent au-des
sous des nor•es, •ais l'effectif global devrait aller en aug•en
tant car il faut ter•iner la •ise en 6tat des plantations et faire 
face a une r6colte et a des traite•ents de regi•es qui seront en 
nette progressi~n d'une annee sur l'autre. 

le soutien technique de Manakar~ est assure par les 
services centrau~ de la SOMAPALM a Ta•atave par le biais de visi
te periodiques de la Direction et de ses conseillers techniques 
e~patries. Un e~cellent travail de re•ise en etat de la pal•eraie 
a ete fait. la frequence de ces visites ne peut ~tre augmentee 
par suite des difficultes de liaison, alors que beaucoup de pro
blemes techniques doi vent ~t: ~e resolus (mensuration de la hauteur 
des arbres, observation des carences et controle precis de la 
nutrition minerale) et que des terrains doivent etre choisis puis 
amenages et plantes dans le cadre des e~tensions. Il apparait 
done necessaire qu'un conseiller technique se consacre a plein 
temps ala palmeraie de Manakara pour une periode de J ans environ. 
II consa~rerait une petite partie de son temps a la mise en place 
de quelques plantati~ns de cocotiers hybrides chez des planteurs 
volontai res entre Mananjary et Farafangana le long du canal des 
Pangalanes dont la reouverture est envisagee. 

QU!LQYES RECOMMANDATIOKS RELATIVES A LA GESTIOK DE LA SOMAPALH A MELVILLE 

Les palmier• le• plus h~uts, dont la croi••ance a ete la 
plus rapide, sur les parcelles IDurbeuses et le• zone• d' alluvions, ont 
tendance a ne pas itre recoltes, OU alors les regimes ne sont pas ramasses. 
Il ccnvient de faire un effort de recolte au "couteau Halais" et de 
contrale de la realisation de cette recolte sur ces parcelles. 

A la suite du cyclone de debut 1986, le recru devient tres 
abondant par suite du changement d'eclairement. 11 convient de contPler 
ce recru tout au debut, faute de quoi la situation devient pratiquement 
irreversible ou ne peut itre contr8lee qu'a un cout prohibitif. 

Le personnel est en trop grand nombre au niveau de la plantation 
et du personnel adm~nistratif. 
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lffectuer un •illeur niYi de la autritioa aiafrale, et 
cle• pril~,,_au riguliers pour cliapoetic foliaire, afia de ritablir 
au plu• Yite le pot•tiel .. prodectiGll et ceci cl'•taat plu que la 
production de llelYille 'baiaaera nite au cyclaae. 

L'eacadremeat n'e•t paa ••ffi•• mt ... lifi' au ai~• 
plantation com111e l celui clu traitemeat clea rigt.e•. 

Pour l'eaa...,le de la SCllAPALll com111e pour la SOlVOAlllO, un 
reaforcemeat du coatr&le de ge•tioa •erait a'ce•aaire. 

1. 63 - .... 11e plantation de pal.Iii.er a huile : 
le projet CAP-IST 

Sur le plan cli11&tologique, il a ete reconnu depuis longtemps que 
la 11eilleure zone pour le ~veloppement du palmier a huile se situe a l'Est 
entre le cap Massala et le sud de Vohe11ar. 

Les sites des deu~ projets r~e...ent etudies : 

• dans la region de cap Est par la soci~te AGRER, 
• au Nord d'Antalaha par la SOCFINCO fRANCE, 

sont done bien choisis pou4 Madagascar. Ils ne representent cependant pas 
l'ideal, car les temperatures moyennes minimales sont relativement basses, 
ayant pour consequence une baisse des rendements et des variations saison
nier~s de la production, qui est plus importante en saison chaude qu'en sai
son froide. 

Le modele des terrains a te~ture ~onvenable pour le palmier a huile 
du Nord-Est de Madagascar constitue une contrainte pour !'implantation des 
projets et leur e~ploitation~ 

Au Cap Est, le reseau hydrographique rend l'acces a la plantation 
difficile en l'etat actuel du reseau routier et conduit a une plantation mor
celee. Les sols sont tres bons mais presentent souvent des pentes. 

Au Nord d'Antalaha l'acces au sit~ est facile, la zone du prajet 
comporte des rivieres ou chaminements d'eau peu genants et des bas-fonds qui 
seront consacres au~ rizieres. La region est vallonneeetconduit a prevoir 
des plantations en courbe de niveau~. La te~ture des sols est assez lourde, 
sensible au tassement ; elle peut etrc amelioree par un sous-solage. Les 
caracteristiques chimiques ne sont pas encore determinees. 



--'. 

102 

LES PRO..I:TS DU NORD-EST -

Les projets etudies par AGRER proposent !'implantation~ 1 J50 ha 
de palmeraie in<!ustrielle dans la region du Cap Esf. Le financaent de ce 
projet est assure par la BAD, la FAO, la BADEA et le gouverne11ent •lgache. 
Les infrastructures a mettre en place sont tres coGteuses (routes, ponts, 
bacs). Les recettes etaient calculees sur les cours les plus hauts du marcht! 
mondial. 

SOCf INCO fRANCE a ete charge par le gouvernaent 11algache de reactua
liser ce projet et a produit en octobre 1986 son rapport final intitule : 
"Projet palaier a huile d'Antalaha. Rapport definitif". 

La fiche signaletique jointe cCJlllPare le projet initial AGRER actua
lise au projet alternatif propose par SOCFINCO au Nord d'Antalaha. 

On peut dire, pour resumer la situation, que le projet Cap Est ne 
pourra etre realise dans des conditions de rentabilite acceptables que lors
que la region sera desenclavee, le projet ne supportant plus que les charges 
et investissements de la plantation propreaent dite. 

La mission recoa11andait le projet Nord d'Antalaba en priorite. 
Toutefois en mai 1987, le• Autorites Malgacbes nous ont avises de la 
decision prise en faveur du projet Cap Est etudie par AGREK. La mission 
a done rectifie le Plan Directeur en tenant compte de cett3 decision. 
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FICHE SIGNAL I TI QUE 

PllOJETS PALllIEIS A L'RUILE 

Superficie (ha) 

Palaier industriel 

Pal•ier villageois 

Riz de bas-fond 

Production ( T) 

Huile ae palme 
Palmistes 

Riz blanc 

Cap Eat 
Projet initial 
•ctualis~ 

1 350 

4 000 
800 

Investissements (fl'C .000, 1986 constants) 

en devises : - producti f s 
- sociau>t 

12 215 71J 
492 325 

en monnaie locale : - productifs 2 234 259 
- sociau>t 317 125 

Cout d'e>tploitation en r!gime de croisiere 

(fHG .000, 1986 constants) 
en devises 600 000 
en monnaie locale ~00 000 

Emplois cr~es 

Ouvriers 
Cadres et maitrises 
E>tploitants individuels 

Recettes en regime de croisiere 
(FMC .000, 1986 constants) 
Palmier 
Riz 

Tau>t de rentaDilite (Hypotheses Banque 
Mondiale) 

- f inancjere 
- l!conomique 

309 
17 

2 JOO 000 

2,J ~ 
0,8 ~ 

Antalaha 
Projet 

alternatif 

1 800 

1 200 

J 000 
250 

9 000 
1 800 

1 000 

14 }14 631 
631 960 

J 747 737 
425 080 

1 000 000 
500 000 

448 
27 

650 

s 390 000 
JOO 000 

10,5 ~ 
9,J ~ 
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fICt£ SIGNALITIQl£ (suite) 

Tau>t de rentabilitl! (hypothhes 
rapport 'valuation 1984) 

ck:onmique 

Besoins de financeMnt enc .000 
courant) 

en devises 
en monnaie locale 

104 

Total •••••• 

financment en place 

Projet initial 
actual is• 

13,7: 

16 J77 645 
4 104 581 

20 482 226 

14 140 000 

ProjP.t 
alternatif 

21,7: 

18 932 940 
6 "45 480 

25 378 420 

(source : Elli)[ SOCf INCO fRANCE) 
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Le Plan Directeur pr,YOit d'abord la r'alisation du projet 
Cap-Eat, aais le projet Nord-Antalaha n'est paa abandonn' pour autant. 
En •ccord avec le Coaite de Pilotage de l''tude, la aission table sur 
Un de .. rrage de Ce projet en 1993/94, la preaiere annee de production 
etant 1998/99. 

Situation : entre Antalaha et Sallbava, a '5 km environ au nord 
d'Antalaha et i l'ouest de -ia route au-dela de la chaine des collines d'Allba
nitaza et d'Antaniaiavotra. 

la superficie est de : 

- 1 800 ha de plantation industrielle de pal•ier, 
- 1 ZOO ha de plantation villageoise de pal•ier 

(+ 250 ha de rizieres). 

le calendrier de realisatio~ est donne§ ci-apres. 

Les previsions de production a 1 •hectare sont cfe 15, 5 Tonnes de regimes 
a l'age adulte pour les plantations industrielles et de 12,0 T pour les plan
tations villageoises. Le tableau ci-apres donne !'evolution des rendements en 
fonction de l'age. Les tau~ d'e~traction sont de 22,0 p. cent d'huile de palme 
sur regimes et de 4,4 p. cent de palmistes sur regimes. 

Ces niveaux te production ont ete etablis apres etude des rendeaents 
obtenus sur des plantations soumises a une Saison froide dans d'autres regions 
du monde. Les moyennes des •inilla enregistres sont plus elevees qu'a Madagas
car car a Tochache (Perou), a Quininde (Equateur) et a Santo (Vanuatu), la 
moyenne des •int.a aensuels ne descend pas au-dessous de 19° pour le Perou et 
de 20° pour les deux autres endroits alors qu~il y a 3 mois/an a 18° a 
Antalaha et 3 a 4 mois a 17° a Ta.atave, OU les previsions de production 
etaient de 10 t de regimes/ha sur l'enseable des 1.000 ha avec un taux d'extrac
tion de 20 i d'huile de palae sur regiae. Les estimations pour les 356 ha 
d'alluvions recentes sont de 12 t de regimes/ha, aais OD doit remarquer 1ue 
l'entretien des arbres avait ete quelque peu neglige par le pa~se, et que 
leur potentiel est partielleaent affecte. Les rendeaents de 15,5 T de regimes 
a l'hectare retenu par SOCFINCO FIAllCE nous paraissent un aaximua ; ils 
peuvent itre realises sur des bona sols du Nord d'Antalaha, en plantations 
industrielles bien conduites. Les taux d'extraction de 22 l d'hcile de 
palae et de 4,4 i de palmistes nous seablent ur. peu optiaistes car la 
consequence de la saison froide est de procoqutr la formati~n. plus importante 
qu'habituellement, de fruits parthenocarpiques et une maturation f~reguliere 
des fruits sur le regime. Cea taux pourraient it:re ramenes a 21 pour l'huile 
et a 43,5 pour le palmiste. 

On a adopte pour l's plantations vill&geoises des rendements inferieurs 
de 20 p. cent par rapport a la plantation indu1trielle. Sur le plan theorique, 
cette revision en baisse correspond au- abatte~1ents que l'on fait ordinaire
ment, mais on peut craindre que les villageois de l~ region s'adaptent mal 
au- ~itions contrai nantes d'e- loitations re ulieres du palmier a huJle et 

que l'on ne pu1sse obten1r ea tonnes er girnes a sur 1 200 ha, et ce, 
malgre le pri~ incitatif de '8 fHG nets le kg. 11 est prudent de mettre en 
place en mtme temps que la plantation industrielle quelques dizaines d'hecta
res/an de plantatjons villageoises de ra~on a te~ter cette operation avant 
d'entreprendre des programmes plus importants de plusieurs centaines d'hec
tares. Les quelques tentatives de plantation villageoise tentees par l'AHVR 
de Hanakara et par la SOHAPALH dans la region de Sambava se sont soldees par 
des echecs complets. Bien que l'on puisse faire valo1r que ces ope~·aticns 
etaient beaucoup moins bien con~ues que ce que propoee SOCrINCO ;RANCE, la 
prudence reste de rigueur. 
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PROOUCTI<»45 PREVISI()«ELLES OU PROJET AMBINANirAHO (N. Antalaha) 
-----------------------------------------

Plantation Plantation I 
I industrielle villageoise 

TR/ha TR/ha 
r 

N4 4,0 3,0 
N5 7,0 5,5 
N6 10,0 8,0 
N7 12,5 10,0 
NB 14,0 11,0 

N9 il N16 15,5 12,0 
N17 il N23 14,5 il 11,5 11,2 il 8,8 

PROGRM1£ OE PLANTATION (ha) 
----------------------------

i I I 
1997/ 

; I 1993/ 1994/ 1995/ 1996/ i ' ! I 

I TOTAL 1994 1995 ! 1996 1997 I 1998 
I . I . I 

; Plantation l I I 

industrielle 550 550 I 350 350 I - 1 800 
Plantations 
villageoises - - 300 400 500 1 200 

- - - - - -550 550 650 750 500 3 000 

~nagements 

I rizicoles 75 I 75 50 50 
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S'il s'averait que l'avenir des projets villageois soit li•ite, 
!'alternative sera d'etendre les plantations industrielles au-dela des 
1 800 ha prevus. 

LES RISQl£5 CYQ.ONIQLCS -

Les risques cycloniques sont toujours a craindre ; ils sont plus 
i111p<>rtants dans la r6gion d'Antalaha que vers T8118tave. On ne peut absolu
ment pas mesurer a priori !'incidence d'un cyclone sur la production, f~ute 
de pouvori etablir de statistique fiable. 

Le seul tres fort cyclone (vent superieur a 230 kll/h) qu'ait essuyee 
la plalmeraie de Tamatave depuis JO ans s'est produit en mars ~rnier ; 5 a 
15 p. cent des arbres, suivant la nature des sols, sont marts ou murront. 
La production de la c9111Pagne prochaine sera reduite au quart de ce qu'elle 
aurait dU etre. Elle redeviendra normale apres deux oc trois ans. 

La situation du projet d'Antalaha, a l'abri des collines 9 l'inte
rieur des terres, n'est pas une garantie contre !'action des vents cycloni
ques. 

LES COUTS AGRICOLES -

Les estimations des couts a !'hectare sont donnees dan~ le tableau 
qui suit : 

- creation et entretien jusqu'a l'entree 
en production (n-1 a nJ) ••••••••••••••••••• 1 243 000 f HG 

- exploitation en pleine production des arbres, 
par an ..................................... 185 000 f MG 

Les travaux de preparation de terrain comportent l~ sous-solage de 
toute la plantation. 11 est prevu la creation sur site d'un important reseau 
de pistes de desserte des diffetents blocs et qui epouseront en plantRtion 
les courbes de niveau. Ce qui explique sans doute le coCt tres eleve de 
261 900 t MG par ha plante (pres de JO p. cent des couts de creation, entre
tien de la plantation non compris). 

Tous les travaux sont realises en regie par le pr~jet. 

TRANSfORMATION DE Lr\ PRODUCTION -

11 est prevu une huilerie de 12 TR/heure de morjele clas~ique produi
sant de l'huile de palme et des palmistes. 
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CC!UTS AGR:..OLES A L~t£CTM£ Pl.ANTE --------------

INVESTISSEHENTS JUSflJ'A ENTREE EN ~ECOLTE 

lndP.tlnite J'eviction 

Preparation du terrain 

Pistes 

Pr~epiniere et p;,!piniere 

Planting 

Entretien 

..:aintien des pis~es 

Entretien en rapport 

Recoltc et collecte 

en f iti 

80.000 

2i>j 500 

261 900 

268 700 

JO JOO 
316 ·;c)O 

1 243 100 
------------------

5 000 

110 000 

70 000 

185 000 --------------
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l'huile de pal11e sera, dans un premier temps, raffinee ll Ta.atave 
qui ne pa.arra traiter, avec sa capacitc! actuelle, qu'une partie de la pro
duction des J 000 ha de plantation. 

le palaiste ira ll l'huilerie de S&llbava (en projet). 

INCIC£t«:E SUR l E DEf ICIT EN CORPS GRAS -

Cette incidence est consid,rable. Si ea 1998/99 et en 1999/2000 
la production n'est respectivement que d~ 1.206 tonnes et 2.475 tonnes 
d'huiles de palme et pal.ai.ste, en revancbe a l'borizon 2006, ce sont 
3.(l()Q a 9.000 tonnes d'buile de pal.me et 750 •tonnes d'huile de pall!liste(l) 
qui arriveront sur le .. rcb,. Le tableau page suivante donne l''volution 
des productions indiqu'e par l''tude. Elle est·u~ peu optiaiste, avons-nous 
indiqu' plus haut. 

Les difficult'5 de realisation et d'exploitation d'un tel projet, 
qui tiennent ll la topographie, au~ variations saisonnieres de production, aux 
risques cycloniques ou encore aux contraintes socioiconoaaiques au niveau des 
plantations villageoises sont grandes. Elles doivent &tre sul'lllOflties si l'on 
veut combler de fa~on durable le deficit en corps gras. 

L'option palmier a huile, puisqu'elle est realisable, est une bonne 
option. 

LES ASPECTS fINANCIERS -

Les investissements portent sur la plantation industrielle, le$ 
plantations villageoises (avance sous forme de plant, preparation de terrain 
en partie, intrans, ••• ) et Z50 ha de rizieres. Ils comportent l'etablisse
ment d'un ~eseau routier sur le site, des logements, l'huilerie. 

Nous ne sonmes pas habilites, dans le cadre de cette etude, a analyser 
en detail tous les postes de depenses dont le montant global est de 19 mil
liards de f MC en prix constant 1986. 

Les recettes ont ete calculees en considerant : 

- sur le plan rinancier : 550 f MG le Kg d'huile de palme, 
145 f MG le Kg de palmiste. 

Ces pri~ ne sont pas surestimes dans le contexte de penurie de Madagascar 
ou le litre d'huile alimentaire vaut en gros 1 156 f MG. Ils contribueront 
a faire baisser le prh de l'huile a la consommation. 

- sur le plan economique : 410 f environ pour !'huile 
24J r pour le palmiste. 

(1) Taux d'extraction J,5 p. cent palmiste sur regime et 50 p. cent huile de palmiste. 
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CSI IMllm llES PIDIU:llOllS D'llllLE DC Piil.i£ El OE PM.MISIES/Allt ( .1111 I) 

~998*0001: 2oo:f!2oosi;2009t:zo111: 2ouf201s1:2011 '=2021Q024f: 202s1 -- :1999 r 2001: 2004:2006 :2010 :2012 : 2014:2016 :2Ul8 :l023 :2025 : 2026 
: : : : : : : : : 

Huile dlt pel• 1,1 : '·' : 
7, 1 : '·' : '·' : 

L~= ,,1 : 1,7 : I, I : '·' : 
2,• : 0,, 

i-al•iatea 
: : : : : : : : 

0,2 : 0,1 : O,• : 1,1 : 1,9 : '·' : 
1,8 : 1,7 : 1.6 : ... : o,s : 0,2 

r- d'ntractian : 22 p. cent huile .,,. R!Ji-
4,4 p. cent pellliate sur ~-

Ces p~i~ ont ete calcules a partir du pri~ de l'huile de paliae CAF
Europe en 1986 de 469 US S (1 US S = 750 f MG, 1 ff : 110 f HG) ccrrespondant 
a une projection de la Banque Mondiale. Bien que le cours des huiles ~it 
subi de tres grandes fluctuations au cours des annees (voir tableau joint) 
une hypothese a 450-500 US $ la tonne nous semble v~lable. 

1.7 - COMMENTAIRES RELi.TIPS AUX DlPPEJlEJITS OLEAGINEUX 

Dans ce pardgraphe nous synthetiserons lea arguments qui militent 
en faveur de tel OU tel oleagineux a Madagascar. 

1 - ~ facteur souplesse d'adaptation 

La pre111iere dist .... ction a operer oppose le• oleagineux annuels 
aux plantes perenne1. 11 faut en effet in1i1ter sur le fait que le• projets 
relatif• aux plant•• perenne• (cocotier ~c palmier a huile) eogageat 
l'aveair de f~OD beaucoup pla~ rigide que ceux ayant trait aux oleagineux 
annuel1 (arachid-., soja, voire cournesol). 

2 - Potentiel des dif ferentes speculations a Madagascar 

L'arachide est une plante bien connue a Madagaecar, son potentiel 
en term•• de zone• favorable• et de 1uperficie1 cultivable• ~ ete prouve 
par le passe. Cependanc le Plan Direcceur cable 1ur une intensification 
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relativeaent aodeste. Le potentiel est lie a la poaaibilite, a l'avenir, 
de passer a une intensification netteaent plus pouaaee. Le cocotier nous 
paratt disposer d'un hon potentiel dana le pays, de par l'iaportance 
des zones favorables et de par lea rendeaenta que l'on peut attendre des 
bybridea. De plus il peut itre cultive en unites assez iaportantes en 
Itegie, et en unites plus petites en plantations priveea qui suscitent 
un certain interit aujourd'hui. Enfin, le marcbe de noix de bouche 
n'est pas negligeable. 

Le palaier a huile n'a, a notre avis, pas le mime potentiel : 
les zones ecologiqueaent les plus favorables sont relativeaent li.ai.tees, 
et aime pour ces zones le potentiel de rendement est inferieur a celui 
d'autres pays mieux places. La aission avait deconaeillleele projet Cap 
Eat. Er r_vancbe ar Nord d'Antalaha, il ya place pour le projet etudie 
par SOCFINCO et mime vraiseablaliement pour au moins un autre projet equivalent. 

Il eat difficile de se prononcer aujourd'hui sur le potentel 
du soja, dont la culture eat loin d'etre mattrisee a Madagascar. A priori 
c'est dans le Koyen Oueat que devrait se developper cette culture dont 
l'avenir est lie au retablissement de la securite dans cette region, i 
la possibilite pour des exploitants prives de le cultiver sur des exploi
tation~. de quelques dizaines d'hectares, a la valorisation des tourteaux 
sur le marcbe interieur, et bien sur a la maitrise technique de la culture. 
L'etat de la recherche ne permet pas de conclure quant au potentiel de 
cette plante dans d'autres zones ecologiquea. 

De mime l'abaence quaai-totale de reaultats de recherche sur 
le tournesol empeche de se prononcer sur le potentiel de cette plante. 
T~'tefois elle pourrait s'averer tres interessante notamment sur lea 
Baiboho, et de par sa teneur en huile et sa racine pivotante. 

3 - Facilite de commerci~lisation des produits 

La situation se presente differemment selon lea speculations. 
Le coprah, lea regimes de palme, sont integres a la filiere lorsque lea 
productions sont faites en Regie. La commercialisation est celle de l'huile. 

En ce qui concerne le coprah produit sur des plantations privees, 
la commercialisation au?res des huileries desseminees sur le territoire 
ne devrait pas poser de problemes majeurs. En outre, le marche de noix 
de bouche est important et serait sature en priorite par ces planteurs 
privea. 
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Pour le soja, dans la aesure ou il existe un organisae central 
(la MAMISOA) et un prix d'achat fi~. la commercialisation ne devrait 
pas poser de probleaes surtout sila production est relative.ant grou"e 
sur des exploitation• iaportantes, et a condition que les infrastructures 
routieres dans le Mayen Quest soient realisees dans le cadre du plan de 
developpement de cette region. La collecte de l'arachide est plus delicate 
car plus diffuse. Toutefois, elle se faisait autrefois noraalement et 
i1 n'y a aucune raison que les collecteurs prives, dans le cadre de la 
liberalisation, ae reprennent pas cette activite normale:aent. 

Pour les huiles, il peut se poser un probleae pour l'huile 
de palae raffinee destinee a l'aliaentation bumaine, dans la aesure OU 
elle fige sur les hauts Plateaux pendant au 110ins une grande partie de 
l'annee. Cependant, l'opinion qui prevaut a l'heure actuelle tend a 
considerer que cette .. tiere grass~ vegetale sera acceptee pour la cuisine. 

4 - Le financement de projets 

Les projets visant a produire de l'huile de palme et de l'huile 
de coco en Regie sont ceux qui demandent le plus fort financeaent de l'Etat, 
alors que le plan de ~eveloppeaent d• l'arachide demande de la part de 
l'Etat un financeaent netteaent plus modeste, essentiellement consacre 
au plan saencier. l'equipeaent industriel pour la production de ces semences 
sera rembourse par les o"rateurs prives. Il en ira d~ .e.e de la production 
pri~ee du soja. Les investisseaents de rehabilitation des huileries traitant 
l'arachide et la graine de coton (secondaireaent de coprah produit par 
lea planteurs prives) seront essentiellement pris en charge par des industriels 
prives. 

5 - Les avantages comparatifs 

Un calcul SOlllllaire (cf. analyse economico•financiere) montre que 
sur le plan des avantages comparatifs,l'ordre de priorite est le suivant : 

1. huile de coco 
2. huile de palme 
3. huile de coton 
4. huile d'arachide 
5. huile de soj&. 

Enfin le Plan Directeur repose sur lea notions d'equilibre 
regional, d'equil1bre public/prive, et de diminution desrisques grice 
au developpement simultane des different• oleagineux. Ces notions sont 
a notre av~• a prendre en consideration, parallilement aux avant•&•• et 
inconvenient• de chacunedes speculation~. 
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2.1 - BOIJ.BRIBS DB GRADIBS 

Les huiles veqetales mises a disposition de Madaqascar 
seront soit celles obtenues a partir des huileries de qraines, 
soit celles obtenues a partir des huileries de palme, soit 
des huiles importees. 

Ce chapitre traitera des huileries de qraines. 
Le chapitre 2.2 qui suit traitera des huileries de palme. 

On prendra conuae postulat que les huileries de 
qraines de Madaqascar seront approvisionnees, uniquement 
a partir des qraines oleaqineuses produites localement 
dans le cadre du plan,de developpement aqricole, decrit 
dans les chapitresprecedents. En effet, dans les cas d'insuf
fisance en corps qras alimentaires et/ou industriels, il 
ne serait pas raisonnable d'importer des qraines oleaqineuses. 
Il vaudra mieux dans ce cas importer des huiles brutes 
ou les huiles raffinees necessaires, venant en complement 
de la production locale. 

2.11 - tite de aines olea ineuses aises 
disposition des buileries 

Le tableau ci-apres developpe les quantites de 
qraines oleaqineuses disponibles, annee par annee de 1987/1988 
jusqu'a l'an 2000, pour chaque faritany OU reqion. 

Ce tableau appelle les remarques suivantes : 

A - Les quantites disponibles sont celles qui 
pourront etre livrees aux usines, apres avoir deduit de 
la production, les quantites necessaires pour les semences 
et la consommation de bouche. 

B - La quantite d'amandes d'arachide est calculee 
a partir d'un taux raisonnable de 70 '· 

c - La quantite d'amandes de coton est calculee 
a partir d'un taux raisonnable de 60 '· 
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D - Pour le soja toute la production est portee 
dans le Moyen Ouest/Itasy mais en fait il faut comprendre 
qu'elle deborde sur Antananarivo/Antsirat>e. 

E - Le tournesol est cite sans indication de 
quantite. Si la production du tournesol se developpe d'ici 
a l'an 2000, les quantites disponbiles pour les usines 
viendraient s'ajouter a Celle d'autres qraines OU Vi~ndraient 
en remplacement. 

p - La production de coprah a partir de 1998 
pour le faritany de Mahajanqa se subdivise en 500 tonnes 
pour la reqion d'Antsohihy (Analalava) et 1.000 tonnes 
a Maintirano (production actuelle et production des nouvelles 
plantations privees). 

G - La production de coprah prive a partir de 
1998 pour le faritany d'antsiranana comprend 500 tonnes 
a Dieqo/Amba.~ja, le reste est produit dans la reqion de 
Sambava. 

H - La quantite d'amandes de palmiste disponible 
est celle produite par la SOMAPALM dans la region de Toamasina, 
celle du projet de palmier a huile de Cap-Est puis de la palmeraie 
d'Antalaha, dans la Province d'antsiranana : en tout 1.250 tonnes 
vers l'an 2000. Celle-ci sera trituree dans la Reqion de Sambava. 

2.12 - eo.paraison de cette quantite avec les 
capacit4s existantes 

Nous nous refererons aux capacites de mise en 
oeuvre d'amandes decortiquees Carachide-cot~n> ou telles 
quelles Ccoprah-palmiste), definies dans les monoqraphies 
des huileries de graines. 

La capacite annuelle de mise en oeuvre est calculee 
comme suit : 
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QUAllTlTB DB GRAlNBS OLBAGlNBUSBS MISBS A DISPOSITION DBS HUILBRIBS DB lllADAGASCAR 

- TONNES -

- -------------------------------·----··--------------------------------------------------------------· -------------------------------------~---------------·-------------
• raa11A111 • • uc AuorRA • "OYEN-OOEST DIVERS 
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! 1£GIUH TUI.JARA I IWtAJANGA I AHTSJRAHAHA I ET TOWSINA I ET HASY AllTAllAHARIYO TOTAi. 
i I I I FIAllARANTSOA 

i ··-·-----~----·----1---------;---------1---------;·------·· -------------------1----------···-----·····--·------·--··-·······--····-····-·· 

Ii-~~'.~~-------------- -~'.'.'._j_~:_1_~'.'.'.'..1.::::~:.1_~'.'.'.'._ 11.:::::::_,_~~'.'.'.'._l1 _:~~:.1.~~'.'.'.'..I.:~:.!.~'.'.~'..!.:::::::.!.~~'.'.'..'..:::::::. H A.WE : l9'1l-'}4 I 1' I I I I I I I I I 
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ii tr•i••s dt fotoa 13.800 , 8.280 12.000 I 7.200 1 1 I 1 25.800 15.480 
II lOllflfSO I l I I ii soj• 

1 

1 

1 
10.800 9.936 10.IOO 9.936 

.. coer• 1 soo 
1 

8.450 I l 8.Hu i j Ptl1istt I 322 330 652 
i I IOJAL I I I 
II I I I I 11 14,230 11.460 I 10, 1441 I 1.375 
II I 

II I I ii AlllE£ : a~4--.s I 
!! •nc:•idt C0411f '1.740 6.818 6.lOS 4.273 2.SlO I J.7S7 1 1.820 I 1.274 
ii rr•iHS dt COlOI lS.000 '},000 13.000 7.800 I I 
I • OllfHSOI • I 
ii soi• j I I 
U c:oert' I I 7SO I 8.755 I 
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13.100 

4.415 

11.683 

2.363 

12.052 
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J.091 

1.11' 

2.010 l.407 

1.407 

2.,20 1.834 

25.5'0 
28.000 

13.000 

30.140 
28.800 

50.008 
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1J:fo\2 
811 
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17.~dO 
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QUAMTITB DB GRAIHBS OLBAGIHBUSBS MISBS A DISPOSITION DBS BUILBRIBS DB llADAGASCAR 

- TONNES -

•• I l I 
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: : REGION i fOllAIA I llAHAJAHGA I AllfSJRANAHA I EJ TOAftASJNA ET JJASY AllTAHAHARJYO 
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1

1 3.410 I 2.387 I 6.495 
11 tHi•es dt coloa 15.900 1 9.540 14.500 8.700 I I 
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2.688 
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QUAllTITB PB GRAIHBS OLBAGIHBUSBS MISBS A DISPOSITIOH DBS llUILBRIBS DB MADAGASCAR 
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Capacite horaire x 5.760 heures/an x 8~ \ taux 
activite. 

La comparaison est ef f ectuee separement pour 
chaque Paritany OU chaque reqion. 

2.121 - Paritany de Toliara 

- Societe Industrielle et Commerciale Abdulla 
(S.I.C.A) a Morondava 

0 t 500 x 5.750 x 0,8 2.300 tonnes 

- Societe Nationale des Huileries de Tulear 
(S.N.H.U.) a Toliara 

2 t 500 x 5.750 x 0,8 11.520 tonnes 

'l'OTAL 13.820 tonnes 

Ces capacites entrainent les remarques suivantes. 

A - La capaci te indiquee pour la s. I. c. A. ne peut 
etre atteinte qu'apres rehabilitation complete des installations 
de decorticaqe du coton et celles du decorticaqe de l'arachide. 

B - La capacite indiquee par la S.N.H.U. ne peut 
etre atteinte qu'apres reouverture et rehabilitation de 
l'usine. Cette capacite est determinee sur le fonctionnement 
unique de la presserie a l 'exclusion de l' unite d 'extractio!1 
a l'Hexane. 

c - Les futures productions du Faritany de Taliar~ 
sont basees uniquement sur l'arachide et le coton. Il pourrait 
s'y adjoindre eventuellement un peu de coprah provanant de 
cocoteraies privees. 

Sur ces bases et avec les reserves ci-
dessus, les capacit s sont su 1santes 
93/94. 

OU 
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2.122 - Paritany de llabajanga 

- Societe Industrielle du Boina 
(S.I.B.) a Mahajanqa 

1 t 500 x 5.760 x 0,8 

- Societe d'Entrepri~e Industrielle de 
Madaqascar 
(S.E.I.M.) a Mahajanqa 

6.912 tonnes 

1 t 500 x 5.760 x 0,8 6.912 tonnes 

- Societe Industrielles Kaderbhay 
(S.I.K.) ) a Maintirano 

0 t 250 x 5.760 x 0,8 

- Societe d'Interet National des 
Produits Aqricoles 
(S.I.N.P.A.) Antsohihy 

0 t 500 x 5.760 x 0,8 

Total 

1.152 tonnes 

2.304 tonnes 

17.280 tonnes 

Ces capacites entrainent les remarques suivantes 

A - S.I.B. a un projet Banque Mondiale (192 millions 
FMG) pour rehabiliter les installations, augmenter les 
capacites de decorticaqe coton et decorticaqe arachide. 

B - S.E.I.M. devra rehabiliter completement son 
huilerie. 

C - S.I.K. est plus adaptee a la trituration 
de l'arachide et du coprah, cependant une rehabilitation 
complete de huilerie est indispensable. 

D - S.I.N.P.A. devra adapter son huilerie au 
traitement du coton at du coprah.oe meme pour l'unite de 
Fianarantsoa qu'il est envisage de deplacer vers Port
Berge. 

E - Sur cea bases et avec lea reserves exprimeea ci
deaaua, lea capacitea aont auffisante• jusqu'a l'an 2000 ou 
les usines ~eront utilisees a 86 t de 19Ur capacite. Le ~4placement 
de l'huiler.ie SINPA de Piansrantsoa a Port Berqe donnera1e un peu 
plus de ca9acite au Paritany si necessaire. 

Les huileries seront approvisionnees en arachide (6.370 T 
d' amandes en l' an 2000), qi:"ainea de coton ( 9. 300 T d' amandes) et coprah 
(2.900 T). Il est difficile de determiner precisement le partage de 
ces matieres premieres entre le• usines : l'equilibre est a examiner 
pour !'ensemble ~u Faritany. 



.. 

124 

2.123 - Paritany d'Antsiranana 

- Societe Commerciale et Industrielle 
de Madaqascar (S.C.I.M.) a Antsiranana 

0 t 250 x 5.760 x 0,8 1.152 tonnes 

Huilerie associee S.E.I.M. a Sambava 

0 t 200 x 5.760 x 0,8 922 tonnes 

'!OT.AL 2.074 tonnes 

Ces capacites entrainent les remarques suivantes : 

A - S.C.I.M. a un projet d'achat de conditionneur 
thermique et d'un aplatisseur pour ameliorer la preparation 
du coprah avant la presse. Cependant, une rehabilitation des 
installations existantes sera necessaire. 

B - Le faritany d'Antsiranana est essentiellement 
consacre a la production du coprah de Sambava. Les capacites 
actuelles de trituration sont insuffisantes. 

Si on consacre la future production d'arachide qui 
se fera dans la reqion de Dieqo, aux activites de la S.C.I.M., 
il deviendra done tres urqent d'envisager une builerie a Sambava 
pour le traite11ent du coprab. 

Par ailleurs, la capacite de s.c.I.M. sera insuffisante 
pour absorber la totalite de la production d'aracbide a partir 
de 199 2-9 3. D'ou la necessite d'une rebabilitation pour lui 
permettre d' absorber cette production. 

2.124 - Paritany de T.oa11asina 

Le caractere tres part.iculier de ce f aritany nous 
oblige a le subdiviser en deux regions dif ferentes : 

- la region du Lac Alaotra specif ique de la production 
de l'arachide, 

- la region de Toamasina productrice d'amandes de palmiste, 
sous-produit des huileries de palme. 
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2.1241 - REGION DU LAC ALAOTRA 

- Societe d'Entreprise Industrielle de 
Madagascar (S.E.I.M.) a Ambatondrazaka 

O t 400 x 5.760 x 0,8 1.843 tonnes 

A - Cette huilerie quoiqu 'installee fonctionnellement 
necessite un qros effort de rehabilitation. 

B - L'huilerie s.B.I.11. d'Ambatondrazaka sera satoree 
a partir de 1995-96 00 1996/97. 

2.1242 - REGION DE TOAMASI~A 

- Huilerie Akbaraly (Toamasina) 

0 t 250 x 5.760 x 0,8 1. 1S2 tonnes 

A - Cette huilerie est installee dans un local mal 
conditionne. Il serait bon d'en faire un~ complete rehabilitation 
dans un local mieux approprie. 

B - Blle n'aurait que 300 tonnes/an a triturer. C'est 
tres peu, eu eqard a sa ca~cite. 

2.125 - Paritany d'Antananarivo et Pianarantsoa 

Nous avons reqroupe ces deux faritany qui pourraient profiter 
de la production aqric~le prevue dans la rcqion du Moyen-Ouest 
et de l'Itasy d'une part et dans un ensemble de zones diverses 
d'autre part, autour de ces deux qrandes aqqlomerations. 

En ce qui concerne les oleaqineux disponibles, il faudra 
distinquer le soja qui ne peut se traiter que dans l'huilerie 
MAMISOA d'Antsirabe {extraction au solvant) de l'arachide qui 
est triturae dans des presses. 
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- Societe d'Entreprise Industrielle de 
Madagascar (S.E.I.M.) a Tanjombato 

0,250 t x 5.760 x 0,8 

- Huilerie Centrale de Tanananarive 
(H.C.T.) a Tanjombato 
o,soo t x 5.760 x o.8 

- Huilerie MAMISOA a Antsirabe 

12,500 t x 5.760 

1.152 tonnes 

2.304 tonnes 
3.456 tonnes 

72.000 tonnes Cl) 

Ces capacites entrainent les remarques suivantes : 

- A - L'huilerie S.E.I.M. necessite une complete rehabi
litation. Les installations de decorticage ne fonctionnent plus 
depuis plusieurs annees. les presses ont ete remises en service 
en 1986 apres quelques annees d'arret. 

B - L'huilerie H.C.T. n'a plus que deux presses en 
fonctionnement ~ur les 10 presses installees en 1980. Pour une 
auqmentation de capacite, il faudrait revoir toutes les presses. 

c - L'huilerie MAMISOA est une unite d'extraction 
directe a l'Hexane specialisee en soja. Pour la trituration 
de graines d'arachide, il serait necessaire d'y adjoindre un 
atelier de nettoyaqe et decorticaqe d'arachide, plus une presserie 
fonctionnant en prepression, plus peut-P.tre une chaudiere a 
vapeur adaptee pour bruler les coques d'arachide. 

D - Si on lillite la trituration de l'arachide aux 
seules huileries S.E.I.M. et B.C.T., les capacites sont saturees 
a partir de 1994-95. 

E - La trituration du soja n'utilisera en l'an 2000 que 
2a % de la capacite de l'huilerie MAMISOA. 

(1) Si l'on appliquait a cette huilecie la meme reqle d'estimation 
de capacite que pour les autres huileries, la capacite serait 
de 12,S t x 5.760 x 0,8 • 57.600 to~nes seulement. 
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2.13 - Plan de restructuration des huileries de graines 
de Kada.gascar 

2.131 - Avant-Propos 

Nous avons c~nstate que les huileries de qraines 
sont disseminees sur le territoire malqache p-:>ur les raisons 
suivantes : 

- Elles se sont installees le plus pres possible des 
lieux de producticn des qraines oleaqineuses. 

- Les difficultes de transport ont entraine un reqrou
pement dans la meme region de la production-transformation et 
consommation des oleaqineux. 

- Certaines regions sont anclavees : Morondava, Maintirano, 
Antsohihy et sont obliqees de se debrouiller avec la production 
locale. 

Cependant, a !'exception de l'huilerie MAMISOA a Antsirabe, 
:es capacites sont faibles et ne peuvent plus etre competitives 
sur le plan enerqetique et emploi de ~e~sonnel. 

Toutefois, la profession de l'Huilerie apporte une 
faible valeur ajoutee et les ameliorations portant sur le rendement 
auront l'impact le plus important. 

Il faut souliqner aussi que les huileries de Madaqascar 
fonctionnent avec du materiel ancien tres probablement larqement 
amorti. 

De tout ceci, il ressort que les difficultes de transport 
resteront le probleme le plus important. En consequence, notre 
proposition de restructuration sera, en s'appayant sur lea unit4s 
existantes et sur la production locale, de definir lea capaci~• 
necessaire pour chacun des faritany ou r'9ion. ce n'est que lorsque 
la situation d' abondance pourra itre recr'8e pour le jeu de la 
concurrence permettra les reqroupement• ~essaires a l'augmentation 
de la productivite. 
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Les differentes actions a mener comprendront essentiel-
lement : 

- la rehabilitation d'unites existantes, 
- les augmentations de capacite, 
- la creation de nouvelles unites. 

Ces actions sont de deux types : 

- immediates, 
- a moyen terme, en fonction de !'evolution de la 

production re9ionale des olea9ineux. 

Elles sont reswnees dans le tableau qui suit 
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PLAN D'ACTION PROPOSB POUR LA RBSTRUCTURATION DB L'INDUSTRIB DBS HUILBRIBS 

DB GRAINBS OLBAGINBUSBS DB MADAGASCAR 

PARITANY 
SOCIJlnS 

ACTUBLLBS 
CANCnm 
ACTUBLLBS 

AllALYSB DB LA SITUATION PI.All D'AC'l'ION PROPOSB 

.._----------+--·-------+---------+----------------~---~-+--~------~----------~·--

·&aLIARA 

r 
I llaha janga I 

S.I.C.A. 
Morondava 

s.N.u.u. 
Toliara 

S.I.9. 
Mahajanga 

S.R.I.M. 
Mahajanqa 

s.1.1<. 
Maintirano 

S.I.N.?.A, 
Antsohihy 

I --I ' ; ___ ----------

I 
I 

I 

13.820 
tonnes/an 

17.280 
tonnes/an 

Ces capacitea aont obtenuea 
apr'• rehabilitation dea instal
lations et d4cortica9e de la 
S.I.C.A. et recouverture de la 
S.N.H.U. 

Dans ce cas, lea inatallationa 
absorbent la production locale 
jusqu'en 1994-95 

Lea capacit4s actuelloa aeront 
capables d'absorber lea produc
tions d'oleaqineux du Faritany 
jusqu'A l'an 2000 aux condition• 
prevues au plan d'action ci
joint 

Action 1 - I--'diate 
- R4habilitation d4corticaqe de 

S. I .C.A. 
- R4ouverture et rAhabilitation 

S.N.H.U. (hora extraction 
hexane) 

Action 2 - 1992-93 
- Cr4ation d'une capacit4 auppl'

mentairede 7.000 tonnes/an. 
Peut ae faire en mettant en 
service l'unit4 d'extraction 
Al' hexane 

Action 1 - J--'diate 
- s.1.a. r4habiliter lea inatal

lationa, augmenter lea capacit4s 
de d4corticaqe coton et arachide 

- s.E.I.M. r4habiliter complitement 
lea installations 

Action 2 - I ... diate 
- S.I.K. A Maintirano eat 

enclav4e. Il taut adapter lea 
installations pour traiter la 
production locale s coprah -
arachide 

.... 
N 

'° 
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PARl'fA.~Y 

llMIA.JAllGA 
(suite) 

AllTSIRANAllA 

PLAN D'AC'l'ION PROPOSE POUR LA RBSTRUCTURATION DE ~"!MDUSTRIB DBS HUILBRIBS 
DB GRAINBS OLBAGINBUSBS DB MADAGASCAR 

SOCIBTBS 
AC'l'UBLLBS 

s.c.1.M. 
Antsiranana 

Associ4 S.E.I.M. 
Sambava 

CAPAC I TBS 
AC'l'UBLLBS 

2.074 
tonnes/an 

ANALYSB DB LA SITUATION 

Les capacit4s actuelles sont 
nettement insuf f iaantes pour 
absorber la production locale 
bas4e essentiellement aur le 
~oprah de Sambava 

Pl.All D'AC'l'IOll PROPOSS 

Action 3 - I ... diate 
- La r'gion d'Antaohihy - Port Berg' 

eat enclav'•· 
La production locale Ccoton, 
arachide, coprah) pourra ltre 
abao~b'• par la S.I.N.P.A. apr•• 
adaptation dea inatallationa et 
d'placement de l'unit' de 
Fianarant1oa 

Action 1 - I--'diate 
- R'habilitation de s.c.I.M. pour 

lui permettre d 'abaorber la produc
tion d'arachide de la r'gion de 
Diego-Suarez 

Action 2 - I--'diate 
- Cr4ation d'une huilerie adapt'• 

A la trituration du coprah Cvoire 
du palmilte - pro jet Antalaha) 
Capacit4 imm,diate 1 5.000 t/an 
port'• l 10.000 t/an l partir 
de 1993-94 

... 
w 
CJ 

I 
f 



. 
PARITAllY . 

I 

' 
TOAllASIHA ' 

I 

Lac Alaotra ' ! . 
I 
I 
i 
I 

'IOAMASIHA I 
Vill~ de 1'oamasina 

i 

PLAN D'ACTION PROPOSB POUR LA RBSTRUC'l'URJl.TION DB L'IllDUSTRIB DBS BUILBRIBS 

DB GRAINBS OLBAGINBUSBS DB MADAGASCAR 

SOCIBTBS CAPAC I TBS ANALYSB DB LA SITUATION PLAN D'AC'l'IOM PROPOSB 
ACTUBLLBS AC'l'UBLLBS 

S.E. I .M. 1.843 N4cessite un effort de Action l - I--'diate 
tonnes/an dhabilitation - R•habilitation de l'unit4 S.l.I.M. 

Action 2 - A partir de 1993-94 
- cr•ation d'une capacit' auppl•-

mentaire de 2.000 tonnea/an, aoit 
en ajoutant une pr•••• auppl4-
mentaire chez s.1.I.M., aoit 
en cr4ant une nouvelle Soci•t4 

I 

! 

I Al<BARALY 1.152 Rehabilitation 1 revoir dans Uniquement pour traiter JOO tonne• 
tonnes/an un autre local d'amandea de palmiate. 

i Un petite unit4 type container 
aerait auffiaante 

... 

I 

' 
I 

... 
w ... 
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I PARITAllY 

MITAllANARIVO 
PIANARAllTSOA 
Moyen-Orient 
Ttaay 
Divers 

Pl.All D'ACTIOM PROPOSB POUR LA RBSTRUC'l'URATION DB L'INDUSTRIB DBS BUILBRIBS 

DB GRAINBS OLBAGINBUSBS DB MADAGASCAR 

SOCIBTBS CAPAC I TBS AllALYSB DB LA SITUATION Pl.All D'AC'l'IOM PROPOSB ACTUBLLBS ·ACTUBLLBS 

S.E.I.M. Toutes graines En fait, pour utiliaer la totalit4 Action 1 
Tanjo111bato ol•agineuaes sauf de la capacit4 de MAMISOA, il fau- - R4habilitation de .s.1.1.M. 

soja a 3.456 t/an drait la transformer en huilerie et H.C.T. dan• leur 4tat 
H.C.T. multiqraine actuel 

Tanjombato Soja seulement Action 2 - 1993-94 

MAMISOI\ 57.600 tonnes - Cr4ation d'une capacit4 

AntsiraW auppl4mentaire de 7.000 t/an ou plu 
t8t 'q,uipement de MAMISOA en hull•· 
rle multlarain••· 

,..... 
w 
N 
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2.14 - Bsti.llation du co6t de la restruct!lration des 
huileries de graines 1 lladapscar 

Les couts qui sont indiques ci-apres proviennent de 
sources diverses : 

- les industriels que nous avons visites, 
- les constructeurs de materiel consultes, 
- les diverses etudes qui ont ete realisees dans ce 

domaine, notamment l'etude C.F.D.T. pour la reouver
ture de la S.N.B.U., et l'etude PLANCO concernant 
l'huilerie de coprah de Sambava. 

Les estimations comprennent d'une part, les actions 
iDIDlediates, d'autre part, les actions a moyen terme. 

SOCIETES 

S.I.C.A. 
Morondava 

S.N.H.U. 
Toliara 

TRAVADX A 
REALISER 

Liqne de d'corticaqe coton de 
capacit' 20 tonnes/jour 
R'habilitation de !'installation 
de dicorticaqe arachide 
R'habilitation et pieces de 
rechanqe ie la presserie 

~habilitation de l'installation 
d'corticaqe coton 
R'habilitation de l'installation 
dicorticaqe arachide 
Rihabilitation de la pr,paration 
des qraines 
R'fection de !'installation de 
presserie (re•placer les chauf
foirs verticaux et deux presses 
pour une capaciti horaire de 
2.500 kilos) 
Installation de chaudiere neuve 
avec ca.bustion de coques 

VALEOR Ell 
MILLIONS PM; 

200,00 dont 
90,00 en devises 

1.200,00 dont 
728,00 en devises 



SOCIBTES 

S.I.B. 
Mahajanqa 

S.E.I.M. 
Mahajanqa 

S.I.K. 
Maintirano 

S.I.N.P.A. 
Antsohihy 

s.c.I.M. 
Antsiranana 
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'!'RAVAOI A 
RBALISBR 

Liqne de d4corticaqe olier : 
70 t/jour avec separateur et 
batteur de coques ' 2 etaqes 
Liqne de decorticaqe arachide 
2 presses Olier Atlas 
l taai.s Chauvin pour le 
recyclaqe des pieds de presse 
Mhabilitation et piices de 
rechanqe pour les installations 
exista r.tes 

Mhabilitation coaplite de l'usine 
avec installation rationnelle des 
appareils selon leur f onction avec 
transporteurs et tuyauteries, le 
tout dans un bitiaent totaleaent 
nouveau 
Piices de rechanqe pour les 
machines 

Rehabilitation de l'huilerie : 
decorticaqe, preparation, 
presserie, pieces de rechanqe 

Usine d'A9tsohihf 
Installation d'un decortiqueur 
co ton 
Adaptation de la preparation pour 
le coprah 
Rehabilitation des installations 
existantes 
U1in• ae ri1nar1ntsoa 
La mime chose que ci-dessus et 
demenaqement des materiels sur 
Antsobihy ou Port Berqe 

~lioration de la preparation avec 
un aplatisseur et un conditionn--ur 
thermique vertical 
Rehabilitation de toute l'instal
lation et pieces de rechanqe 

VALBOR Bii 
IUILIOllS PIG 

492.00 dont 
358.00 en devises 

500,00 dont 
224,00 en devises 

100,00 dont 
84 en devises 

350.00 dont 
308 en devises 

150,00 dont 
12: en devises 



SOCIBTBS 

Builerie 
SOAVOAHIO 
Saabava 
(s~cialisation 

coprah palaiste 

S.E.I.M. 
Ambatondrazaka 
(Reqion Lac 
Alaotra) 

AKBARALY 
Toamasina 

S.E.I.M. 
Tanjombato 

H.C.T. 
Tanjombato 
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'!RAVAOX 
RBALJ:SBR 

VALBURS ER 
lliLLIOllS PIG 

Realisation de la preaiire tranche 1.500,00 inves
de l'huilerie de coprah de Saabava tisseaent fixe 
comprenant : 
• la totalite des travaux de biti-

mens et qenie civil prevus pour 
le projet, 

• !'ensemble des transporteurs 
prevus, 

• la preparation des qraines 
pour !'ensemble du projet, 

• la premiere liqne de 
chauffoir et presserie, 

• la chaudiire a vapeur pour 
la premiere tranche, 

• un qroupe electroqene pour 
la premiere tranche, 

• un qroupe electroqene iden
tique de depannaqe, 

• la filtration des pieds de 
presse pour !'ensemble du 
pro jet, 

3 tonnes de stockaqe de 
100 ml 

Rehabilitation et pieces de 
rechanqe 

Rehabilitation et pieces de 
rechanqe ou petite unite en 
container 

Rehabiltiation et pieces de 
rechanqe 

Rehabilitation et pieces de 
rechanqe 

'l'O'l'AL 

dont 1.075 en 
devises 

50,00 
100 \ devises 

120,00 dont 
106 en devises 

100,00 dont 
56 en devises 

100 dont 
56 en devises 

4.862,00 
dont 3.259 en devi .. • (67 t) 



Dlli!SWUI• SP 

-~-nanm: 

1992-93 

1993-94 

1993-94 

1993-94 

-··= 
s ••••• u. 

Riqi- r..c 
AJao ua 
S.E.I.11. 

Mbatoadrazaka 
011 a11tre 

1l49ion 
AAUD&Darivo 

136 

9'babilitation • llOCllfic:auon. nm. .. 
.. MrYic. - l'uaid DaaT d'eatrac
tion A l 'baaae 
t-uu.auaa '-r9'u..- : •pear. 41.c
triciti. -11. c:ornllpalldaat •- besoiu 
ct. c:ette i.A8tall&ti.aa 

M&luation de la deuzi-. traacbe ct. 
l'tuaileri.• de s..baq ~t • 
• la ~ li ... de c:llallffoir •C 

pn.Mrie 
• 1111 CJEOape '1ectro9iae •uppl--tain 
• 2 t:raacbe• de ~ npplflleataire• 

de 100 al cbaque 

CrMtioa d'!Jlle capacit' suppl'-tltaira 
de 2.000 t/an baH amaada• d'arachide 
c:aaprenaat : 
• cWc:orticap. 
• priparatiaa. 

370.,00 doat 

210 - a .. 1 ... 

500. 00 inY9•ti•-t 
fi.se dont 

470 - deYiH• 

500,00 dont 
392 en deri••• 

• cbauffoir et pre•serie capacit4 500 k~/h 

Cr4atioa d'une capacid suppl4-ntaire 
ba .. --.. d'arac:hide de 7.000 t/an 
coapreaant. : 
• cWc:ortic:ap. 
• priparation. 
• cbauffoir et pr••-rie. 
• cbaud1're 1 vapeur pour la ca.bllation 

de• coque• 

Pour cett• oplration. aux solution• 
sont envi•&IJM• • • 
A - In•tall•r la .. c4rial 1 a.c.T. 

1 Tanjoabato qui poHicle 1 .. 
Wtimel:t•. 

• - In•taller la .. c4riel clan• l'hui-
leria llAllISOA 1 Ant•irabi. 

~·option a serait pro~l...at 110ins 
chire car la pras .. rie fonctionnerait 
en pr4pr•••ion et nice••iterait de
tois eoin• de pr••M• que pour l'option 
A. 
De plu.. 1• rerui-nt d'enraction 
Mrait s11pirieur car l•• courteaux 
de pr•• .. ri• pourraient itre craicls 
clan• l'enraeteur hexane. 
De plu. auHi. la MlllSOA po•Mde 
Wl raffinaq• llOderne. 

Dan~ ca ca1 la cau• d•uclllsaclon 
d• l'hullerla MAMIBOA 1aralc da '10 S 
par rapporc I une capaclc' de 

12,5 • 5.7eo : 12.om T. 

Tecel 

••Cl .. uon 
2.000 dor.c 

1.1180 an devise• 
11 l'ln1callac~ n 

••C plac•• A la H C T 
OU 

1.IDO done 1.311'1 
an davl1a1 •1 l'on 
cran1rol'llle l'usin• 

MIUIISOA an ualna 
iaulelgrain•• 

2.111 
clenC 2.•11 an deYi .. a ll• SJ 
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CORCLOSIOR 

N.Jtre proposition de restru~turation des huileries 
de Madagascar represente un effort budqetaire reparti co1D1De 
suit : 

- Action immediate 4,862 milliards FMG 

- Moyen terme 1992 a 1994 3,370 milliards FMG 

TOTAL 8,232 llilliards p.-; 

Cependant, il faut noter la part importante prise 
par les projets suivants : 

- Reouverture S.N.H.U. 1,200 milliards FMG 

- Huilerie coprah deSambava 2,000 milliards FMG 

- Capacite supplementaire arachide 
dans le faritany d'Antananarivo 1,600 milliards FMG 

TOTAL 4,800 llilliards p.-; 

En ce qui concerne la decision de choix pour la capacite 
suppleaentaire a Tanjombato OU Antsirabe, il DOUS parait indispen
sable d'entreprendre au plus vite une etude de faisabilite. 
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2.2 - BUILBIUBS DB PALllB 

2.21 - L'builerie de Melville 

Sa capacite, 6 tonnes a l'heure de reqimes, est sans 
doute suffisanta pour pouvoir traiter jusqu'a 2.500 tonnes 
par mois et environ 12.500 tonnes par an. 

Au debut de l'annee 1986, la plantation a ete endommaqee 
par un cyclone. les deqats sont considerables et certains ont 
des effets prolonqes. Les derniers rapport d'expertise -Novembre 
1986- montrent que la production ne retrouvera un niveau normal 
qu'en 1988-89(1). 

Les perspectives de production, toujours selon ce 
dernier rapport, sont de : 

- 2.000 a 2.500 tonnes en 1986-87, 
- 3.500 ~ 4.000 tonnes 1987-88, a en 
- 6.000 a 7.000 tcnnes en 1988-89. 

Elles sont plus incertaines pour le lonq terme, car 
ilfautcombine; l'effet simultane des replantations des parcelles 
tres endommagees, les replantations des parc·~lles devenues 
irrecoltables, les replantations de parcelles nouvelles. 

Toutefois, un certain nombre d'ameli~rations devraient 
encore lui etre apportees au cours des prochaines annees, afin 
d'en faire une unite performante et qeneratrice de profits. 

(1) Le vrai niveau normal aurait du et· 
si le cyclone n'etait pas pas&e. 

;•environ 10.000 tonnes 
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Voici lesquelles : 

A - Reconstitution du stock de pieces de rechanqe 
de l'huilerie. La remise en etat a consomme en effet toutes cel
les existantes et l'huilerie ne peut travailler convenablement 
si cet etat se prolonqe. 

B - Reamenaqement et achevement du systeme d'alimenta
tion en eau de l'huilerie. One etude specifique preliminaire 
devra etre effectuee, afin de definir la portee exacte a 
lui donner. 

C - Installation pour 1988 d'une centrifuqeuse pour 
le traitement des effluents en clarification. 

D - Installation pour 1988 d'un atelier d'extraction 
d'huile de palmistes. Cette -~ssibilite est une solution 
alternative a l'equipement d~ l'huilerie Akbaraly a Toamasina 
expose au chapitre precedent. 

Ces quatre operations constituent, a notre avis, l'es
sentiel des qros investissements a realiser a Melville, 
2n admettant que l'entretien no~111al continue d'etre assure 
convenablement. 

A - La reconstitution du stock de pieces de recbange 

Ce poste ne devrait sans doute pas fiqurer dans cette 
rubrique, si le pays travaillait dans des conditions normales. 

Mais, en ce moment, il est necessaire de se proteqer 
contre toute impossibilite temporaire d'importation de pieces 
de rechanqe ?ar l'accumulation d'un stock de securite. Ce 
stock doit etre etendu au domaine qeneralement pris en charge 
par le commerce local en raison des def iciences de celui-
ci. 
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En voici la detenni.natioo : 

- Prix esti.J11e des eqw.perents qui o "(iosent l 'tnri.lerie, valeur 1986 
14 M FF. 

- Perspectives d'utilisatioo de l'huilerie : 

198i : 400 heures 
1988 : 700 heures 
1989 : 1 100 heures 

- Consamatioo des pieces de rechange : 2 ' de la valeur des equipenents 
pour dl.lque 1 000 heures de fooctionnement, soit : 

En 1987 
En 1988 
En 1989 

0,8 % 112 000,00 FF 
1,4 % 196 000,00 FF 

: 2,2 % --- 308 000,00 FF 

et suivantes 

- Coosamebles divers a iJrlx>rter directement (produits de laboratoire, 
accessoires de tuyauterie, natieres prenieres, produits chimiques, 
quincaillerie diverses, etc) estines a : 

1987 : 30 000,00 FF 
1988 : 40 000,00 FF 
1989 50 000,00 FF 

et suivantes 

Le total sur 5 ans s'eleverait done a 
1987 
1988 
1989 
1990 
1991 

Total = 

142 000,00 FF 
236 000,00 FF 
358 000,00 FF 

: 358 000,00 FF 
358 000,00 FF 

1 452 000,00 FF 

dont 1 O % payables en Francs malgach'3s. 

Ce poste n'inclut pas le renouvellemenc d~ gros ~guipements. 

B - Le reaaenaqement et l' acbeveaent du systeme d' adduction. 

d'eau de l'huilerie 

Le reconditionnement canclet de la chaudiere, qui vient 
d'etre t~rmine ·, a pennis de constater un entartri',ge .inp:)rtant de '3 chau
diere, double d'un encrassement par des dep0t!i . 

.. --------... ------------;.---------~--1111111&••t•im1---ml'l-~1":'1B _________ _ .. 
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ll va de soi que les soorces de ces defauts peuvent etre 
attri.buees, soit a un defaut de surveillance, soit a des equipenents insuf

fisants. 

F.n fait, les deux sent tres certainerent les causes de 

cette situatioo. 

M!tls pas les seules i1 faut aussi incrimi.ner l'eau d'a-

limentatioo. 

Cette eau provient d I \Jil pri.t.<.; fore a quelques Jan de la 

riviE:....-e Avondro et est nenifestement ')ien trop c:hargee en fer et uatieres 

en suspensioo. 

Il ya done probablement lieu de faire verifier s'il faut 

iricriminer la proximitt de la rivii-re, auquel cas il ccnviendrait de re

faire ..m forage. Sinon, faire etudicr une installation si.nple de decan

tatioo-flc..."""Ulation er. conti:m qui pourrc:;it etre installee entre le ?Ji.ts et 

k rlfservoi i- su:..-eleve en t:letoo. 

L'estination des coots des c:liffererr...es possibilites sent 

les sui vantes 

- Visites, e:<pertises, analyses ...... ......... ...•.......... 25 000,00 

- Forctg€: d' un pui ~ et ~uipements . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 300 000, 00 

- lnstallati'a d'une decantatic.n-f:oculation 
d'une capacite de 10 m'/heure ............................. 300 OOC,00 

Soit 1m tot'.ll prdJable de 353 000,00 ~ 

c - Installation d'une centri!uqeuse ~n clarification 

La clarification est aujourd'hui equipee de decanteurs 
s~t:iqo.Jes ;iour. les boues de clarif.t..:ation. I.es pertes en huile du systeme 
scr.t done elevees ; on r.ote, par exemple, une teneur en huile de 1 , 5 \ sur 
les effluents liquides rejetes au car.iveau. 

L' in::i-callation d'une centrifugeuse augmentera le rende
irerit d'e'.ttraction de 5 1, ce qui fournira au IT'Oins 60 a 70 tonnes d'huile 
supplerrentairl?. pour 6 a 7 000 tonnes de regimes. 
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le coit de cette rnivelle installaticn peut etre estine 
a (en Francs frani;ais) : 

- Engineering, naitrise d'oeuvre . . .. ....... .. ..... .. .. . .. 100 000,00 

- B:!Uipenents . .. . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . 700 000, 00 

- Transport, aart:age 100 000,00 

- Pieces de rechuY:le 100 000,00 

~ . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1 000 000,00 

+ Inprews 10 , . . . . . . . . . . . . . . . 1 100 000,00 

D ~ Eztraction d'hui1e de palaistes 

Ia vente des pilmistes se fait au prix de 140 Francs nel

gadles par kilo, ce qui est Wl prix raisamable eu egaro a celui des autres 

grai.nes ol.eagineuses, nais tout de meme nettement trop faible en a:uparai.

SCX'l a celui de l'tmile extraite. 

Ia 50.MA.PAIM peut done attemre une meilleure plus-value 

si elle installe m petit atelier d'extracticn d'tmile de palmistes. Cette 

plus-value augmentera bien plus encore si elle destine cette huile a la 

productiai de nergarine. 

L' irregularite de productiai des palmistes, avec ses rrois 

de pointe, peut ccnduire, came en extractiai d'huile de palme, a la mise 

en place de capacites nal Utilisees OU bien a l' installation de stockages 

saisonniers tanp:>ns. Il est cependant preferable d' envisager l 'extraction 

d' huile de coprah pendant les no is crewc en palmistes pour mieux occuper 

les installations. 

Dans ce cas, il faut envisager la mise en place d'un ate
lier d'extraeo;icn 9'3r :;>ression, dent la capacite Sera de 2,5 a 3 tonnes par 
jour, qui fonctionnera en continu. 

Il pourra done traiter annuellement 300 tonnes de pal

mistes et 450 tonnes de coprah qui donneront respectivement 130 et 
270 tonnes d'huile, ainsi que 350 tonnes de tourteaux. 
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Le cout d'une installation de ce type, clef en main, 
avec stockaqe pour produits finis, bitiments, qenie civil, peut 
etre estime a : 

- Enqineerinq, maitrise d'oeuvre ••••••••.. 200.000.00 

- Equipement, FOB Europe •••••••••••••••.. l.500.000.00 

- Transport, montaqe •••••••••••••••••••.• 300.000.00 

- Genie civil, batiment ••••••••••••.••..• 200.000.00 

TOTAL •••••••••••••••••••••••••••.••.••• 2.200.000.00 

+ Imprevus 10 % ••••••••••••••••••••••.••• 200.000.00 

TOTAL en Francs fran~ais ••••••••••••••• 2.400.000.00 

Cette solution est presentee ici en alternative a 
la solution moins couteuse que la mission recommande de prefe
rence et qui consisterait a equiper l'huilerie Akbar3ly {Toa
masina) d'un atelier d'extraction d'huile de palmiste. 

E - Renouvellement de qros equipeaents 

Nous n'en parlons ici que pour memoire, car l'amor
tissement normal des installations doit couvrir le renouvel
lement des qros equipements. 

Mais, les depenses,pour la plupart, seront a faire 
en devises. 

2.22 - L'huilerie de Manakara 

1.472 tonnes de reqime ont ete traitees en 1985-86, 
pour une production d'huile de 204 tonnes et 13,8 % de taux 
d'extraction. 

Les taux d'extraction sont tres faibles et il est possi
ble de les ameliorer considerablement a l'aide de quelques mesures 
simples et relativement peu coOteuses. 
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Les mesures que nous preconisons ci-dessous devraient 
permettre de porter ces taux a : 

- 17,5 \ en extraction d'huile, sans centrifugation, 

- 15,0 \ de noix de palmistes, non concassees et brutes. 

Il faut : 

A - Installer une defibreuse qui separe les fibres 
et noix apres extraction d'huile. Les noix seront ensachees, 
les fibres diriqees vers la chaudiere. 

B - Installer une chaudiere, type •PIELo•, qui brulera 
les fibres et les epillets, ses accessoires, un reservoir d'eau 
chaude, une couverture, la distribution de vapeur. 

c - Installer un palan pneumatique monorail au-dessus 
des cuiseurs afin d'accelerer les manoeuvres des paniers. 

D - Installer un qroupe electroqene de 50 KWH, brancher 
les nouveaux moteurs, installer un eclairaqe nocturne. 

E - Porer un puits et installer une nouvelle pompe 
immerqee, ou bien installer un pompaqe lointain. Capter l'eau 
de pluie pour la chaudiere. 

P - Modifier la clarification par la mise en place 
d'un vrai clarificateur continu. 

G - Installer un reservoir d'huile finie. 
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VOICI LE DEVIS ESTIHATIF DU COUT DE L •OPERATION 

Nous ~loos ici : 

Que l'installation du defibreur vise d'abord a recuperer les noix. 

ensuite a recuperer du cad:lllstible. 

Que l' installation de la chaudiere, de la distributioo de vapeur. 

de la mxiification de la clarification concourent essentiellenent 

a l'augmentation des tawc d'extraction. La production d'huile aug

mentera air.si Ce 25 a 30 ~ pour la mane quantite de regimes. 

Que l' installation de l' adduction d • eau, du palan de rranutention. 

de reser:oir d'h:iile, de l 'eclairage nocturr.e sont des securites 

qui visent a garantir l 'exploitation de l 'huilerie en saison de 

£X)inte. 

Que l' installation d I Ufl groupe electrogene decoule de la presence 

de iroteurs electriques • 



l.+o 
DEVIS DBS a>MPL&IBim; DB llAllADRA 

et=abli en Francs Eran~ais 

I 

1. Engineering d'ense•ble et •altrise d'oeuvre •....................... 130 000 

2. Installation de defibrage co•prenant : vis e•ottoir, 
separation pneu•atique, plate-for•e pour chaudilre, 
couverture, silo l noix 

- Equipe•ents FOB . . . • . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2t3 000 
- Transport + •ontage 

Total 

3. Installation d'une chauditre, 7 bars, capacite 
500 kg de vapeur, reservoir d'eau, poape, reseau 
de distribution de vapeur, ballon d'eau chaude 

- Fournitures co•Plltes, cnauditr~. po•pes, 
reservoir d'eau, ballon eau chaude, tuyauteries, 

., 000 

338 000 

echangeur. etc. . . . . . . . . . . . . . • . . . . . . . . . • . . . . . . . • . • • . . . . . . . . . . • . . . . . . . . . . . 320 000 

- Transport + aontage ..........................•......................... 
- Genie civil, biti•ents .................................•..•........... 

Total 

4. Installation d'un palan pneu•atique circulant au-dessus 
des cuiseurs sur une poutre 

- Fourniture de la poutre, du palan, du co•presseur .............•.. 
- Transport + •ontage .................................................... . 

Total 

5. Installation d'un groupe electrogene de 50 KVA, 
•ise en place d'un eclairage nocturne et branche•ent 
des •oteurs electriques nouveaux 

- Fourni ture ............................................................... . 
- Installation ............................................................. . 

Total 

6. Adduction d'eau : le devis est lei volontairement 
limite ~ .................................................................... . 
tout en sachant que cette somme ne suffira pas i couvrir, 
oar exemole, le cout d'un forage profond. 

1. Installation d'un reservuir d'huile avec installation de 
remplis~age de futs (~3p3cite 60 ~I 

- Cout est.!.me ......................................... ··.· ........................ . 

u 000 
60 000 

••• 000 

40 000 
40 000 

80 000 

60 000 
30 000 

to ooo 

80 000 

100 000 

8. ~odirication \je la clarification . ..................................... 20 000 

TOTAL 

Imorevus 10 i ............................................................. 

TOTAL GENERAL 
juquel 500 ?00 rP son: des depenses en ~onndie !ccale 

282 000 

128 000 

1 410 000 



.. 

147 

Les plus-values a en attendre sont les su;vantes 

£n tonne 

- REGIMES TRAITES 

- HUILE PRODUITE 

- NOIX ?RODUITES 

Sans a•eliorations 
des 

ins ta lla lions 

2 500 

345 

0 

Avec a•eliorations 
des 

installations 

4 000 

680 

600 

a J Les 600 t:onnes de noix donneront environ 160 tonnes de palmistes 
apres concassage et separation. 

b) La qualit:e finale de l 'huile de palme devrait: etre aussi consi
derabler.rent amelioree, en particulier au niveau de l•acidite ; ce 
qui pourrait la rendre direceemenc consommable. 

(son prix passe alors de 550 F/kg a 1 150 Flkg} 
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2.23 - L•builerie de cap-Bst (Rappel) 

La Societe AGRER a procede, pour le compte du Gouvernement 
Malqache. a l'elaboration d'un projet de 1.350 hectares qui 
serait lllis en place au cap-Est, au Sud d'Antalaha. 

Ce projet devrait fournir quelques 4.000 tonnes d'huile 
et 800 tonnes de palmistes, en annee moyenne. 

11 est prevu de construire l'huilerie correspondante. 

2.24 - L•huilerie d'Antalaba (Rappel) 

Par ailleurs, la Societe SOCFlNCO a realise l'etude 
d'un projet alternatif a celui d'AGRER. 11 est envisage de 
realiser eqalement ce projet, mais dans un deuxieme temps : 
la plantation ne devrait demarrer qu'en 1993/94, et la production 
en 1998/99. 11 est prevu une huilerie de 12 tonnes/heure, 
po~r un cout de construction de 57,55 millions de Francs 
Fran~ais, dont 31,85 millions de Francs de materiel importe • 
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2.3 - RAPPillBIUBS 

Les raffineries d'hui!e veqetale seront approvisionnees 
c.vec de l 'huile brute provenant des huileries de qraines, avec 
l'huile de palme brute provenant des huileries de palme et avec, 
eventuellement, des huiles d'importation. 

2.31 - QDantite d'huile brute ai.se a disposition 
des raff ineries 

Le tableau ci-apres developpe les quantites d'huile 
brute disponibles pour les raffineries, annee par annee de 
1987-68 jusqu'a l'an 2000, pour chaque faritany OU reqion. 

Ce tableau appelle les remarques suivantes : 

A - Il est suppose que la totalite de la production 
de l'huile brute sera livree aux raffineries. Cependant, ceci 
n'est valable que pour les huiles de qualite raffinable. C'est 
ainsi que l'huile de palme, produite a Madagascar, notamment 
a Manakara, n'est pas toujours raffinable quand l'acidite est 
trop elevee. Pour l' huile de coprah, il se peut qu' une partie· 
de la production soit consacree a la vente comme produit cosme
tique et/ou comme matiere premiere de savonnerie. 

B - La production d'huile brute evolue qraduellement 
de 7.182 tonnes en 1987-88 pour atteindre 42.000 tonnes vers 
l'an 2000. 

C - Af in que les huiles brutes de coprah, palme et 
palmiste soient raffinees, il faudra changer certaines habitudes 
a Madagascar 

- les industriels repugnent a raffiner ces huiles. 
Ils n'en n'ont pas l'habitude. Il faut desodoriser 
et bien souvent, les desodoriseurs sont en bien 
mauvais etat. En fait, comme ils n'ont pas autre 
chose a traiter en dehors de l'huile de coton, 
les industriels ont deja commence, car ils se 
sont aper~u que le prix de vente de l'huile raf
finee est plus interessant que celui de l'huile 
brute vendue aux savonneries • 
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QUANTITB D'HUJLB BRUTB llISB A DISPOSITION DBS RAPPINBRIBS DB MADAGASCAR 

- TONNES -

--------· ------~----·-··------··--"·-----·--------------------·----------------------------------------------------------------------------------------------------------·· 
• • I • I I I • I II 

ll FARHAllY I I I I LAC ALAOTRA I KOYEN·(JUEST DIVERS II 
I IEGIOll ! JOLIARA I IWIAJAllGA I ANJSIRANANA I ET TOAKASINA I ET ITASY I ANJANANAUYO I JOJAl 

i i I I I FJANARANTSOA 

ANllEE l--··------;---------1---------;---------l---------;---------l---------;---------1---------;·--------1·--------;·--------1·--------;··------- . 

1-~'.~'.~~'. ______________ l_~'.-l.-~'.'.'. .. l-~'.-l--~'.'.'. __ j_~~~'.-l.-~'.'.'. __ ,_~~'.-l.-~'.'.'. __ ,_~~~'.-,! __ ~'.'.'. .. 
1

-~~'.'..j .. ~'.'.'. .. -~~'..
1 

.. ~'.'.'. __ lj 
: •!..er • l"07_00 I I I I I I I I I 1'' 
, .......... >'OOO I I I I I I I I I I 
I •ru~idt I I I I I 
I I I I I I I I I !' • cotOI ~i.700 , l.S20 , S.100 1 1.l60 1 1 1 I 10.800 2.880 1 -i soja j j 1 I 1 1 I 1 1.100 198 l.100 198 1 

: I emu I I ~00 I llO I 4. 910 I 3.044 I I I 5.410 3.354 I I 
j j pa 1iste j I ! I 1 1 115 1 50 1 1 115 50 I 
uPI• 1 1 1 1 1 I 1 I 700 1 I 1 1 700 
II I I I I I I I ll fOJAL I 1.520 I I 1.670 I I 3.044 I I 750 I 198 I I 7 .182 I 
II I I I I I . I I I I I 
ll I I I I I I I I 
11 UIWE • 1.-:..u.i I I I I I I I I 
11 - • 700 0

' I I I I I I I I 
!! •rtt~idt 009 l70 ! 517 ! 2l6 114 ! 52 I 111 I 51 'I 981 45 I 101 ! 46 l.750 1 
ii CO'OI 5.700 l.520 i 5.100 i 1.360 l I I I I 10.800 
I I SOJI I I I I ' I 1.1961 215 I I I. 196 
jj copr.. j 500 1 llO 5.830 l l.615 1 !' I 1' 6.JJO 
, , pat11ste , , 1 1 200 88 200 
ii palu i l I I I 1.25o I I ' 
11 I I I I I I I II IOIAL 1.890 I I 1.906 I l.667 I I 1.389 I 260 1· 

11 I I I I I I 
II I I I I I I I I U I I I I I I I 
11 &M&ll'E • 1.-:.-- I I I I I I I I I . 
11 - . 1'0

7 
"" I I I I I I I I I I I 

II · I I I I I I I I .. u1e~1de 1. 940 I 887 I 1.241 I S68 I 273 I 12S I 267 I 122 I 2JS 107 242 I 
jj cot1111 5.700 I 1.520 I 5.100 I 1.360 I I I I I I I 
11 SOJil I I I I I I I I 1.288 232 I il coer.. j 1 500 1 310 1 6.630 1 4.111 1 I I 
U pal11ste 1 1 1 1 1 1 250 1 110 1 I 
II pal1e I I I I I I I 1. 600 I I 
II I I I I I I I I I ii Jl)JAI. l 2.407 l I 2.238 l I 4.236 I I 1.832 I I 339 I 111 . 
11 I I I I I I I I I 

46 

111 4.198 
10.800 
1.288 
7.IJO 

250 

800 1' 
2.880 ,1 

215 I 

3.9il II 
1.250 11 

9.15811 

l.920 
2.880 

232 
4.421 

110 
1.600 

11 

I 

11.163 I 
-------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

.... 
V1 
0 
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QUANTITB l>'HUILB BRUTB MISB A l>ISPOSITION l>ES HAFFINERIES DB MADAGASCAR 

- TONNES -

----------------------------------------------------------------------------------------------··~--------------------------------------------------------------------------It I I I I f I ti 

II I I I I I I 11 : : FARIJANY I I LAC AUOTRA I "OYEN-OUEST I OJYERS 
: : REGION TOLJARA ! HAHAJAHGA ! AHTSJRAHAHA I ET TOA"ASIHA I ET JTASY I ANTANANARIYO I TOTAL 'I 
II JlllllE[ ---------;---------i---------;---------i---------;---------1---------;---------1---------;---------l-----'.'.~~~~'.~ __ 1 ___________________ 11 

ii-~'.~~~--------------·-~'.-1--~'.'.'. __ ,_~~'.-1--~'.'.'. __ l_~~'.-l--~'.'.'. __ ,_~~~'.'._j __ '.~'.'.'. -1-~~'._111 --~'.'.'. __ ,.~~'.'..1.-~'.'.'._.1.~~'..1 .-~'.'.'..-11 1 
U AlllEE . 1990_91 I I I I I I I I I I I 
II . I I I I I I I I I H 
ij •r•c•ide J.577 j 1.635 I 2.288 1.046 504 I 231 I 493 225 I 434 I 1981 446 II 2041 7.742 3.5391

1 
11 colon 6.720 , 1.792 1 6.180 1.648 I I I I 12.900 3.440 
j j soj• l I I I I 2. 500 I 464 I I 2. 580 464 
11 coprib 1 1 500 310 7.290 , 4514 1 I 1 1 , 7.780 4.824 I l j paJ1iste l 1 l I 230 100 1 I 230 100 
II palae I I I I 1.400 ' I I 1.400 I 
II I I I I I ll IOIAL I l.427 I 3.004 I 4.745 I 1.725 I 662 I 204 I I 13.767 I 
II I I I I I I I I I 
I\ I I I I I I I I I I I 
11 •YW'.£ • 1""1-"" I I I I I I I I I I ' u- •nu. \ I I I I I I I I I I 
11 · I I I I I I 
11 •nc•ade 4.270 1.952 1 2.7JO 1 1.248 1 602 1 275 1 599 1 269 5181 2371 532 1 243 9.2•0 4.224 
ii CO'Oll 6.720 1.792 I 6.190 I l.fi48 l I I I I I I 12.900 3.440 
II SOJi l I I I I I I J.864 I 6951 3.86• 695 Ii coertti 500 I 310 I 7.SliO I 4.687 I I I I I 8.060 4.997 
11 palaasle 1 1 1 1 250 , 110 , I , , 250 I 110 
li pa)ae I l I I I 1·500 l l j 1.500 

ii JOTAL 1.m I J.206 j I 4.962} I 1.&191 I 932 j l 243 I 14.96' 
ll t I I I I I I I I i I I 
II I I I I I I I I I 
u Atl(( • 192-93 I I I I I I I ,. I I I 
II . I I I I I I I I I 
.. I I I I I I I I I ii uuhide 5.110 I 2.336 3.245 I 1.483 I 987 I 451 I 917 1 373 1 1.133 j 518 I 824 I 
u ~:~:- 7.500 I 2.000 fi.660 I 1.776 I I I I I I I 
!! cJru ! soo I JIO I 7.880 ! 4.896 I I , 7 

•
912 1 1

•
424 

I I 
11 "•l1iste 1 1 1 168 ' 74 1 JOO ' 132 ' 1 1 
II..... I I I I I I I I I 
ll Pi If I I I I l 818 I 1.9oo I I ' 
II I I I I 6 229 I I 1 942 I I I' II Jl)fAL I 4.JJ6 I I J.569 I . I I I 2.JC5 I . I 377 
II I I I I I I I I I I 
11 I I I I I I I I I I I 

377 12.116 
14.160 

k1U 
soo 

I 
5.538 I 
l.776 
1.424 
5.~I 
2.Hal. 

18.75811 

. II 
------~--------------------------·---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

..
II' ... 
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QUAHTITB D'HUILB BRUTB MISB A DISPOSI~ION DBS RAPPINBRIBS DB llADAGASCAR 

- TONNES -

----------------------------------------------------·---------------------------------------------·------------------~------------------------····------------------------· 
., • • • I • • I' H FARllAtU ! I I I UC AUOJRA I KOYEH-OUEST I DIVERS I 
ii RE61UH i JUL :ARA I KAHAJAHGA I AHJSIR•HAHA '1 ET TOAMASIHA I El ITASY I AHUHAHARIVO TO JAL 11 
•• I I I I FIANARANTSOA I 
ti I I 

!! !-------------------!------------------·11··----------------·11··-----------------,1-------------------1,-------------------1-------------------, 1
1 .. ANNCE I I I ' I I I I I 

il OlEAGlllUl ! AllANDES l HUil£ l AllANDES I llJILE l AllANDES l HUJLE l •"ANDES I HUJLE I AMANDES l HUil£ AKAHDES l HUJLE AKANDES HUil£ II 

il-·-----------------------1---------
1
---------1---------1---------1---------1---------

1
---------i-·-·-----1---------1---------1---------1--------- --------- ---------1

1 

H All(( : 199l-'14 I I I I l I l I 1' I I 1 I 
II . I I I I l I I . I I .. Utt~lde I 5.950 2.720 3.760 I 1.719 I J.372 627 1.045 478 I 1.747 198 I J.116 510 14.990 6.85211 ii co~lll j tUOO 2.208 7.200 I 1.920 I I I I 15.480 4.128 
II SOJI I I I I I 9.936 1.7891 I I t.9361 1.78911 ii coerth I 500 1 llO 1 9.450 1 5.239 1 1 8.750 :i.549 
: : P1l11ste : 1 1 322 1 142 330 145 I I I 562 287 

ti Pille I I I I 1.632 2.ooo I I l I I J.6321\ 
H IOIAL t I 4.928 I 3.9491 I 7.640 2.623 I I 2.587 I I 510 I 22.237 ll 
:: I I I I I I I I 
" I I I I I I I I I I ii AllNEE : 1994-95 ! I I I I I I 
.. I I I I I I ' I l Ii 1nchide 1>.81Q j l.117 I 4.27l 1.953 1.757 I 90l 1 1.274 592 1 2.363 I 1.090 l.407 I 643 j 17.892 8.179 l. 
:l ~0~1111 9.000 : 2.400 : 7.800 2.080 I I 12 052 2 169 I I 16.800 4.4110 I 
uso1• 1 1 I 1 • I · 1 1 12.os2 2..169 
II emu . I 750 465 8.755 5.428 I I 9.505 5.893 I H ,. 1ist~ i i 481 2121 330 I m I I 811 357 
II Pi If I I 2 458 I 2 .000 I I 4 458 
II I I • I • 

ll I I I I I I I I :: HllAL I I 5.517 : I 4.499 8.90i 2.727 I I 3.249 643 25.536 I 
" I I I I I I I 11 : : I I I I I I I I 
11 •UOll'.£ • l""" .. -"L I I I I I I I I I I 
:: - • 

77~ 7
u I I I I I I I I I II 

II · I . I I I I I I 
11 1r1c~ute , 7.1>23 l.485 , 4.1193 , 2.145 , 2.212 1.011 1.645 752 1 3.091 l.413 l.834 838 J 21.098 9.644 I H co~1111 i 9.100 2.ua i a.100 I 2.160 i I 1 11.280 4.609 

if ~~:th I I 1.000 I 620 I 8. 990 5.574 I 13; 
340 I 2 

• 
401 I 1 

13
i.

3:fo i: ~i I 
, , "111ste , , 1 , 623 274 330 145 1 1 , , 953

1 

419 
II • ...,. I I I 2 000 I I II ,. .... I I I I I 3.147 . I I I I 5.147 
.. I I I I I I I ii MAL i 5.933 : i 4.925 110.006 I 2.1197 I I 3.814 I I 838 I 28.411 
:: : : : I I I I I I 
11 I I I I I I I I 

------------------------·--- ·-·-·--·------------···---------------···-------~---------------------"·--------------------------------------------·--------------------------

.... 
VI 
N 



• 

OUAMTlTB D'UUILB BRUTB lhSB A DISPOSITIOH DBS RAPPINBRIBS DB MADAGASCAR 

- TONNES -

-- ---------~---------------------------------------------------------------------------------------------------------------~---------------------------------------------It t I I I I t I II 

II I I I I ' I I I' : ' URI JANY ' I ' ' LAC ALAOlRA I "OYEN·OUEST DIVERS :i R£GIUH ! JOLJARA ! "AHAJANGA ! ANTSllANANA I £1 TOA"ASINA I ET JTASY I ANTANANARIVO 1' TOJAL ii 
jj j j l I I I FIANARANTSOA II 
II I I I ' ' I I' 

II ::'l"'.1.11.. 1-~;;;,·i--~;;;--1-~;;;;-:·-~;;;--1-~~;;;·i--~;;;--1-~;;;;;·i·-~;;;--1-~;;;·i--~;;;--1-~;-i·-;;;;;--1-;;;;;;;·i--~;;;--11 
ii·· ··-------··--·-·-··-···I ___ ·---·-l-·-------'---------l---------l---------'---------1---------'---------1---------1---------'---------!----·-·-·'········· ·········11 
" I ' ' I I I I 11 ANNIE • l'i9t .. ·97 I I ' 

II . I I I I I I I 11 I I I 
jj •ucllidt 0.428 I J.8~~ UJJ j 2.JJ/ j 2.667 J.2191 2.016 922 ) J.819 1 1.7~6 2.261 J.OJ4 24.J04 JJ.111 
" colon 9.360 , 2.4?o 8.400 1 i.240 , 1 l 17.760 4.7361 
jj soj• i 1 I 14.536 2.617 1 14.536 1 2.617. 
" cnr•ll ' J.250 ' 775 9.37~ 5.912 I I I I 10.62~ I 6.587 i j P• 1iste l j i '!.7 320 1 330 145 I 1 1 1 1.057 465 
:: P4 If I I l633 I 2.000 I I I I I 5.633 
!! JQIAI. b.J49 I S.JS2 10.9841 l.0671 4.363 I I 1.034 31.149 
11 I I I I 
:: I I I ' I I 
II AlllEE . 1~7-'JS I I I I I 
:I · I : I I I I . 
!! •nchide 9.2ll 4.221 ! 5.5Jl 2.52'} 3.122 I 1.4~7 ! 2.l8i ! l.!191 I 4.547 I 2.077 

1 
2.688 I 1.229 

jj cot• 9.540 2.544 j 8.750 2.l20 l I I I I I 
II SOJ• I ' I I 15.8241 2.849 
ii copr~h I I.Silo no 9.suo I 6.076 1 1 1 I I 
, , ,.111ste , 1 782 , 344 , JJO , 145 1 1 . 

27.510 
!8.290 
15.8241 
I J. :lOO I 1.112 

12J76 
4.Ali4 

2.849 
7.0061 489 

5.908 ii Ptllf I I I 3.908 i I 2.000 I I I 
II I I I I I I ii tulAl 6.765 5.779 1 1 11.755 1 I J.236 I 4.~2b I I 1.2291 133,112 
II I I I I I I I 
II I I I I I I I I 
11 All([ • 199S-99 I I I I I I I I I I 
II . I I I I I I I I 
ij •mhide ID.DJS 1 4.589 5.953 l 2.721 l 3.5771 1.635 I 2.7581 1.261 I 5.275 2.411 I 3.115 1.42• I' 30.7161 14.041 II 
;, cotoa 1.720 2.592 9.000 1 2.40il 1 1 , , I 1 1 18.720 4.192 
jj soj• 1 I 1 I I 17.112 I l.080 I 1 

1

17.1121' 3.080 1, 
\I t:f.~t 2.300 \ 1.4261 10.755; 6.668 I JJO I 145 I I 13.055 8.094 I 
!! ::1:s e ! I I l.0261 451 I I 2.000 I I I I 1.356 1 596 J 
11 ' I I I 5 106 I I I I 7 106 
{! JOJAL ! 1.1e1 ! 6. 547 I I u.a6o ll I 3.406 I I 5. 491 I I 1.4241 137 ,'909 
ll I I I I I I I I I ii 
11 I I I I I I I II 

----------------------------------------------------------------~--------------------------------------------------------------------------------------------------------
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w 
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QUANTITB D'HUILB BRUTB MISB A DISPOSITION DBS RAPPINBRIBS DB MADAGABCAS'! 

- 'XlNNES -

--------··-----------------------------------------------------------------------------"------------·--·---····-----·-----------------------~--~·-··-,·-"·---"~·------·-·"---~ 
ti I I I I I I I II 

!! fARIJAHY ! ! ! I LAC AUliTRA ! HU\EN .. OUl~J l DlVf.RS I ! I ii REGION I JOLIARA I HAHAJANGA I AHTSIRAltAHA I ET JOAHASIHA I ET fl'ASY AflHNAHAkfYI) Tl)JAL , , 
II I I I I I I FUllAAAHTSOA I I II I I I 

11 :r.11.UJ 1-::;;;T-~;:;--1-;:;~;r:;;;--1-::;;;r~;;;--1-;~;;;;r :;;;· -1-A~;~;r~;~--,-;~;-1--: ~;; :-· 1 ·;:;;· i ... ~;;;··I l 
l!-------------------~-----l---------!---------l---------!---------l··-------1------·--l--------·IM·----· ·------ ···-·"·--1~·-·---·-l--·····-·!~···-····l·······--'~ 
1

1 
UIUI'.( • .-..-2000 I I . I I I I I I \ I i l 1, 

::- • 
777 I I l l I I I I I I I 

!! ambide ! J0.920 l 4.1n ! li.370 l 2.912 j 4.060 ! J.8561 .uso j 1.440 l 6.0?.0 2.m 3.~70 I L632 1 l1.090 15.$9J I ii co~on I 'J.900 1 2.640 i 9.JOO 1 2.480 1 I 1 1 1 , 19.~00 I 5.J2Q 
II ::f.oJaab I : : 2.9011i 1.798 I 11.1001 7.2541 I I 18.4110 3.312 : f 18 400' 3.312 II 
\\ . I I I I I I I I I I I I 01 ' 11 ~ 11ste 1 : 1 1 1 1.2491 549 1 330 1 l45 I 1 I 1 1 J.4.60 ".052 1 U ~lH I I I I I I 6.2781 I 2.000 I I I.b"~ 694 
ii rnrAt I I 7.632 I l 6.l22 I I is 937 I I J.585 1 I 6 • 06~ j I l.6JZ 

1
1 I e.218 ll 

II I I I I I I I I I I I 4i,OJ9 J1 
-----------------------------------··-----•••••·-----••••••••-•••••-•••••••••••• •••••••"••"-•••••••~••••••••-•·•••••••••••••-••••••••••••••·•~~- •••••~~·•••~r·~~-~•••••• 
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- les huiles de coprah, palme,palmiste peuvent etre 
solides ou semi-solides, surtout dans les zones 
de hauts plateaux de Madagascar. Elles doivent 
done etre vendues en boiteS metalliques, OU en 
bidons et consommees comme huiles de friture ou 
de cuisine seulement. Il faudra que les consonmta
teurs s'y adaptent. 

D - Il est fort probable que la production d'huile 
brute sera a peine suffisante pour couvrir les besoins alimentaires. 
En consequence, les besoins en huiles ~t graisses de savonnerie 
devront etre couverts par des importations. Pour ce qui concerne 
les sorties de devises, c'est la solution ia plus interessante 
car les matieres grasses destinees a la savonnerie Csuifs, acides 
gras de palme) sont moins cheres que les huiles destinees au 
raff inaqe. 

2.32 - aison de la tite d'huile brute dis Dible 
avec les capacit s de raffinage exi.stantes 

Nous nous referrerons aux capacites de mise en oeuvre 
d'h~ile brute definies au chapitre 3.22 du diagnostic industriel. 

La comparaison est ef fectuee separement pour chaque 
faritany OU chaque region. 

2.321 - Faritany de Toliara 

- Societe Industrielle et Commerciale 
Abdulla (S.I.C.A.) a Morondava 

- Societe Nationale des Huileries de 
Tulear CS. N. H. U.) a Toliara 

TOTAL , 

576 tonnes 

1.920 tonnes 

2.496 tonnes 
2.500 tonnes 

Ces capacites entrainent les remarques suivantes 
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A - Le materiel de S.I.C.A. est ancien et necessite 
une rehabilitation. 

B - La capacite indiquee pour la S.N.H.U. ne peut 
etre atteinte qu'apre~ reouverture et rehabilitation de l'usine. 

Sur :es bases et avec les reserves ci-dessous,, les 
capacites sont seuleaent sUffisantes jusqu'en 1989-90. 

2.322 - Paritany de llabajan9a 

- Societe Industrielle du Boina 
(S. I. B.) a M:thajanga 

- Societe d'Entreprise Industrielle 

2.880 tonnes 

ee Madagascar (S. E. I. M.) a Mahajanga4.600 tonnes 

- Societe Industrielle Kaderbhay 
CS. I. K.) a Maintirano 

TOTAL 

760 tonnes 

8.240 tonnes 

Ces capacites entrainent les remarques s11ivantes 

A - s. I. B. possede un materiel age de seulement 
une di2aine d'annees. Cependant, des travaux de rehabilitation 
seront necessaires. 

B - Le materiel de s. E. I. M. est ancien et necessite 
comme l'huilerie une complete rehabilitation. 

c - Le materiel OLIER de s. I. K. n'a plus fonctionne 
depuis lonqtemps. Il est demode. Les pieces sont dispersees 
dans l'usine. Il faudra tout rehabiliter et remonter !'instal
lation. 

Sur ces bases et avec ces reserves, lea capacites 
sont suffisantes jusqu'a l'an 2000. A cette date, il sera encore 
possible de raffiner 2.000 tonnes supplementaires si c'est necessaire 
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2.323 - Paritany d'Antsiranana 

- Societe Commerciale et Industrielle de 
Madagascar (S. C. I. M.) a Antsiranana 1.150 tonnes 

La s. C. I. M. ast la seule raffinerie du faritany 
d'Antsiranana. Son materiel n'est pas tres ancien, mais il neces
sitera cependant une serieuse rehabilitation. 

Sous cette reserve, elle pourra traiter la production 
d'buile d'aracbide brute locale a condition d'envisager une 
petite augmentation de capacite. 

Quant a l'buile de coprab produite a l'builerie de 
Saabava, il est convenu qu'elle sera raffinee a la SOllAPALll 
a Toamasina. Enfin, il faudra trouver une solution si l'on veut 
raffiner l'huile brute du Projet Cap-Est. 

2.324 - Paritany de Toallasina 

Comme pour les huileries, il faudra distinguer la 
region du Lac Alaotra de celle de Toamasina proprement dite. 

2.3241 - RE;ION DU LAC ALAOTRA 

- Societe d'Entreprise Industrielle 
de Madagascar CS. E. I. M.) a 
Ambatondrazaka 1. 9 2 0 tonnes 

L'installation est ancienne et necessite une serieuse 
rehabilitation. 

Avec cette reserve, la raffinerie s. E. I. M. pourra 
traiter l'huile brute d'arachide prod~ite localement au-dela 
de l'an 2000. 



--
158 

2.3242 - REGION DE TOAMASINA 

- SOMAPALM a Toamasina 5.380 tonnes 

Cette capacite de raffinaqe est annoncee pour une 
capacite journaliere de 28 tonnes. L'installation est neuve 
et a ete vendue pour 36 tonnes/jour, ce qui porterait le potentiel 
annuel a 6.900 tonnes. 

I1 sera tres illportant d'arriver a la capacite promise 
pour le fourn.issear. BR effet, la SOllAPALll devra traiter la 
production des buileries de pal.Jle d'une part, et de 1'bui1erie 
de coprab de Sawhava d'autre part. Sous ces conditions, la raffi
nerie de SOllAPALll sera saturee a partir de 1993-94. 

2.325 - Paritany d'Antananarivo et Pianarantsoa 

- Societe d'Entreprise Industrielle de 
Madaqascar (S. E. I. M.) a Tanjombato 576 tonnes 

- Huilerie Centrale de Tananari~ 
(H. C. T.) a Tanjombato 1.920 tonnes 

- MAMISOA a Antsirabe 12.960 tonnes 

TOTAL 15. 456 tonnes. 

l.a raff inerie d~ MAMISOA est neuve et de technologie 
performante. Les deux autres sont anciennes et necessitent 
une serieuse rehabilitation. 

Dans ces deux fari tany, la capaci te disponibl•! en 
l'an 2000 est de plus du dOU.ble de la production. Il ya done une 
forte surcapacite. 

2. 33 - Plan de restructuration des raffineri1.!& de 
Madaga•C!! 

2. 331 - A~TLlt-propos 

Apr~s restructuration des vieilles raffineries et 
remise en service des raffineries arritees, la capaci~e totale 
de raffinage est d'environ 32.000 tonnes. 
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En l'an 2000, a condition que toute la production 
malqache d'huile brute veqetale soit raffinee, la quantite disponible 
sera de 42.000 tonnes. 

Cependant, on constate une repartition ineqale des 
capacites. les faritany de Mahajanqa et Antsiranana se suffiront 
a eux-memes. Le faritany de Toliara et la ville de Toamasina 
sont en sous-capacite. Par contre, les faritany d'Antananarivo 
et Fianarantsoa sont en forte surcapacite. 

2.332 - llotre projet de restructuration 

Les raffineries de llAllXSOA et SOllAPAI.11 sont neuves. 
Celles de S.B.B.D., S.I.B. et S.C.I.M. ne sont pas vieilles. 
Il ne nous parait pas raisonnable de faire un effort supplementaire 
d'investissement. llous li.Jli.terons notre proposition a la rehabilita
tion des installations d~aqe 110yen et surtout celles qui sont 
anciennes. 

2.34 - Estillation du cout de la restructuration des 
raf fineries de Madagascar 

Les couts qui sont indiques ci-apres sont des estimations 
provenant de sources diverses 

- les industriels que nous avons visites, 
- les constructeurs de materiel consultes, 
- ~es diverses etudes qui ont ete realisees, notamment 

l'etude CFDT pour la reouverture de la S.N.H.U. 



SOC:IBTB 

S.I.C.A. 
Morondava 

S.N.H.O. 
Toliara 

S.I.B. 
Mahajanya 

S.E. I.M. 
Mahajanqa 

S.I.K. 
Maintirano 

S.C.I.M. 
Antsiranana 

S.E.I.M. 
Amtatondrazaka 

SOMAPALM 
Toamasina 

S.E.I.M. 
Tanjombato 

H.C.T. 
Tanjombato 
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TRAVAUX A 
RBAL:ISBR 

Rehabilitation de toute !'instal
lation et pit\ces de rechanCJe 

Rehabilitation, piices de rechanqe, 
reaise en service de toute !'instal
lation, nota1111ent les centrifuqeuses, 
la decoloration et la desodorisation 

VALBOll BR 
IULLIOBS PllG 

50,00 dont 
45 en devises 

200,00 dont 
145 en devises 

Rehabilitation de toute l'instal- 50,00 dont 
lation et pit\ces de rechanqe 45 en devises 

Serieuse rehabilitation avec instal- 150,00 dont 
lation rationnelle des equipements. 100 en devises 
Serieuse revision et remise en service 
des centrif uqeuses 

Serieuse rehabilitation, remontaqe et 50,00 dont 
mise en service de l'installation 45 en devises 

Rehabilitation de toute l'instal- 30,00 dont 
lation et pieces de rechanqe 28 en devises 

Serieuse rehabilitation des instal- 50,00 dont 
lations 34 en devises 

Obtenir du fournisseur de realiser 
les performances promises en ce qui 
concerne la capacite journaliire 

Etudier la possibilite d'installer 
des centrifuqeuses. 

Etudier la possibilite d'amenaqer 
le desodoriseur pour traiter l'huile 
de palme et raffinaqe physique 

Serieuse rehabilitation et pieces 
de rechanqe 

Serieuse rehabilitation et pieces 
de rechanqe 

TOTAL 
dont 

50,00 dont 
45 en devises 

so, 00 dont 
45 en devises 

680po 
532 en devises (78 tJ 
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b) Le cas du projet du cap-Bst 

Avec le projet du cap-Est et si l 'on decide de raffiner 
l'huile de palae qui y sera produite, les installations de raffi
naqes dont la rehabilitation a ete proposee au paraqraphe a) 
precedent, seront saturees a partir de 1996-97 et il f4udra 
une capacite supplementaire de raffinaqe d'environ 10.000 tonhes 
en l'an 2000. 

Qoel proc:ede utiliser ? 

Nous pensons qu'il ne faut pas faire comme a SOMAPALM. 
Pour l'huile de palme, nous suqqerons !'installation d'une unite 
de raf finaqe physique comprenant les operations suivantes : 

- deqommaqe, decoloration~ 
- desacidification, desodorisation. 

OU installer cette unite ? 

A - Il ne parait pas raisonnable d'installer cette 
unite de raffinaqe pres de l'huilerie de palme qui sera au sein 
de la plantatjon de Cap-Est. Cette region ne consommera pas 
toute cette production. 

B - Par ailleurs, il est techniquement preferable 
de transporter l'huile brute plutot que l'huile raffinee. En 
consequence, il sera preferable d'implanter cette unite dans 
une zone de plus forte consommation. 

Dans ce cas, le faritany d'Antananarivo serait le 
mieux place. 

Quel type de produit faut-il fabriquer ? 

L'huile de palme peut etre consommee comme qraisse 
de friture ou de cuisine soit telle quelle, soit comme qhee 
veqetal,marqarine, shortening, etc ••• Dans ce cas, elle sera 
conditionnee en recipients metalliques et s~ presentera sous 
la forme solide ou semi-tluide. 
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Elle peut fUSSi,apres raffinaqe etre fractionnee par 
cristallisation a 18 c en deux parties : 

- une partie liquide qui peut etre conditionnee en 
bouteilles plastique. Cette huile peut etre consollllllee 
comme huile de salade, de la mime fa~on que l'huile 
d'arachide, coton ou soja, 

- une partie solide qui est employee colllllle matiere 
premiere de savonnerie. 

Cependant, il faut souliqner que la partie liquide 
risque de cristalliser partiellement ou totalement en hiver 
dans les zones de haits plateaux. 

Elle ne restera completement liquide que dans les 
zones cotieres et au Nor~ de Madaqascar, quand la temperature 
minimum est seulement 20 C. 

Quand installer cette unite ? 

Il faut qu'elle soit prete a demarrer en 1996-97, 
done la construction devra commencer au plus tard en 1994-95. 

Rous suqqerons de realiser des mailatenant l'etade 
de faisabilite indispensable pour repondre amt trois questions 
precedentes et def inir le coit exact et la reataltilite de ce 
pro jet. 



Estimation du coit 

- Capacite annuelle 

- Capacite horaire 
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10.000 tonnes/an 

2.500 kilos 

Representant ainsi 

et 

SO tonnes/jour 

200 jours de travail/an 

- Valeur FOB : 

• deqommaqe, decoloration 

• desacidification, desodorisation 

• cuverie, conditionnement · 

'!OTAL 

- Fret, depenses portuaires, transport, 
sur site 
Estimation 15 % du FOB 

- Frais de montaqe, mise en route 
Estimation 10 % du FOB 

- Imprevus et continqences diverses 

'!OTAL 

2.500.000 FF 

3.000.000 FF 

1. 000. 000 PP 

6.500.eoo n 

975.000 PP 

650.000 PF 

812.500 FF 

8.937.500 pp 

- Valeur materiel en FMG 1,0 milliard FMG 

- Genie civil en FMG 600.000 millions FMG 

1,6 ailliard PllG 

Repartis en : • devises etrangeres 1,2 ailliard FMG 

• francs malgaches 400 millions FMG 

* 1, 0 0 FF = 112 FMG 
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XRVBST.ISSllllBli!S DJDUSTIUBLS : RBPARTXTIOR BTAT/SBCTBUR PIUVB 
(Millions F MG) 

- Investissements d la charge de l'Etat 

SINPA Province Mahajanga 
HCT Tananarive 
SOAVOANIO Sambava Province Antsi~anana 
MAMISOA Cmultigraines) Antsirat>e pro
vince Tananarive 
SOMAPALM Melville Province Toamasina 
SOMAPLAM Manakara Province Fianarantsoa 
Nouvelle raffinerie Tananarive(l) 

Sous-total 

Projet palmier a huile Cap Est 
Province Antsiranana(2) 
Projet palmier a huile Nord Antalaha 
Province Antsiranana(2) 

Sous-total 

Total 

350 
150 

2.000 

1.600 
231,5 
158 

1.600 

6.089,5 

15.259 

19.189 

34.448 

- Investissements a la charge du secteur prive 

SNBU Toliara Province Toliara(3) 
SICA Morondava Province Toliara 
SIB Mahajanqa Province Mahajanqa 
SEIM Mahajanqa Province Mahajanga 
SIK .1aintirano Province Mahajanqa 
SEIM Ambatondrazaka Province Toamasina 
SEIM Tanjombato Province Tananarive 
SCIM Antsiranana Province Antsiranana 
Capacite supplementaire Province 
Toamasina ou Tananarive 

Sous-total 

1. 770 
250 
542 
650 
150 
100 
150 
180 

500 

4.292 

dont devises 

308 
101 

1.545 

1.344 
211,5 
102 

1.200 

4.811,5 

12.708 

14.956 

27.664 

1.153 
135 
403 
324 
129 

84 
101 
151 

392 

2.872 

Cl) on a suppose cette nouvelle raffinerie a la charge de l'Etat, 
mais rien n'empiche qu'elle soit realisee par un operateur 
prive. 

(2) Ensemble des projets : palmeraie, huileries indissociables. 
On a isol' ces investisaements qui inteqrent la filiere, 
pour pouvoir comparer la part du prive et de l'Etat sur les 
autres huileries et raff ineries. 

(3) On a suppo•' la reprise de cette aociete par un ou plusieurs 
prives. 
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Savonnerie Tropicale Tananarive(!) soo 392 
Savonnerie Ravandison Tananarive so 45 
Savonnerie SNBU Toliara, Province Toliara 200 175 
Savonnerie SCIM Antsiranana, Province so 4S Antsiranana 
Savonnerie SIB Mahajanqa, Province so 4S Mahajanqa 
Savonnerie SEIM Mahajanqa, Province 100 84 Mahajanqa 
Savonnerie SIK Maintirano, Province lSO 123 Mahajanqa 

Sous-total 1.100 909 

\ public/prive pour les seuiles huileries, hors projets Cap-Est 
et Nord Antalaha : Etat : S8,7 Prive : 41,3. 

\ public/prive en incluant les savonneries 
Etat : S3 Priva : 47 

\ ?rublic/prive en incluant les projets Cap-Est et Nord Antalaha 
Etat : 88,3 Prive : 11,7. 

IllVBSTISSBllBlft'S IBDOSTRIBLS PAR PROVIRCB (millions F MG) 

Provinces 

Antananarivo 
Mahajanqa 
Toamasina 
To liar a 
Fianarantsoa 
Antsiranana 

Investissements 

4.0SO 
1.992 

831,5(2) 
2.220 

158 
2.230 OU 36.678(3) 

(1) En realite la Savonnerie Tropicale est a 65 % de capitaux 
prives (famille Ramaroson essenti--llement) et a 35 % 
a capitaux publics (Ban~ue de l'Industrie). 

(2) En supposant que la capacite supplementaire d'huilerie privee 
sera installee dans cette Province. 

(3) En incluant les projets Cap-Est et Nord d'Antalaha. 
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IRVBSTXSSBHBll!S lllDOSTRIBLS ~AR OPBRATBUR PlUVB (millions F MG) 

SHNU(l) 
SICA Morondava 
SIB 
SEIM 
SCIM 
SIK 
Savonnerie Tropicale 
Savonnerie Ravandison 
Prive indetennine C2> 

1.970 
250 
592 

1.000 
230 
300 
500 

50 
500 

5.392 

(1) Operateurs prives reprenant la SNHU. 
( 2) Operateurs creant la capacite Sl~pp~.P.mentaire huilerie. 
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i 1~ i·',._. la..._.,.. de Cap-E1t '5. 25...._f 2. 709• ......_ ~ r· q51 : II..,_.,,. ec 200t II..,..._. 
' I .350 "• 1n l"tigle :Se IUI • l•g U .... dli'""8«(..-ee; ,M lttS 
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1993/9~ ' 1;99199 

19.199 done 111,951 1n 
oevltCI CIOUI" l'1n1••0le 
du projec Cagrtcol• •C 

tndu1trlell •c•l'• pour 
1'111enctel tul" 7 1n1. 

Z.271 T H, pal•e •• Ill c H. 
P•l•llte 1n 2000. 

Au cotal : 
I ,J50 Th PlllY ., 1011 T ,,, 
P• l•l1ce •n 1' /92 

4,:Jf 2 ' n,p111~• '' 3311 . .,, ' 
:s•l•i•t• 1n ill/95 
7.~50 ' n,gallY •~ '50 T n, 

Oel•llte 1n '1912000 
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C1n d1nor1 du proj1c Ancal1na done 11 producc1on :Cltlll9lnc1r1 11ul11111nc i 91r;1~ s1 19tgc99J, 



PRODUCTIONS D'HUILE ET DE SAVONS ATTENDUl:S ltanne1) 

--~-------- ----- ------------ ---------- --- -- ----
198&/IS~ 69/90 90/9l tl/92 92/U H/94 94/91 95/H 96/97 17/N .. , .. H/2000 

.--- --------··- --· --

t~~. E:·RAHIHEE~-
i 

." .. •ci...:hidc 760 l.824 3.36Z 4.0ll 6.261 6.609 1.169 1.162 10.SH U.147 U.331 i4.804 

~otou Z.441i 2.448 2.51?.4 2.924 3.210 3.609 3.808 l.111 4.026 4.U4 4.243 4.352 

~ ~o;a Z04 220 44l 6611 1. 353 1.699 2.061 2.2281 2?485 2.706 2.926 .J.146 
' l.,~8 4.200 4.583 4.741 4.936 5.271 5.598 5.884 6.2S8 '·"' 7.689 8,Ht 

84 104 H 104 195 272 339 398 442 465 566 660 

B!lb 1.110 990 1.053 1.996 2.837 3.517 4.110 4.530 4.750 5.801 6.ltJI ------ -- --·-----
1.019 t.166 12 .Bfi U.501 16.HI 10.097 2.J.092 Zi.752 28.296 311.lil M.664 ··-

t t.:oprah 

P.tl•nhold ~-
J Palm*I (hon. Manakara) ... __________ _ 

lolial --·--- ---- s--··--
,_ _____ -- --

llui!..:: dot palmo brutu JOO 300 300 330 400 480 650 uo 600 630 660 6IO 

~----- ----
~----=1~--=- -- - -

2!"1.000 30.000 35.000 

----- ----- --- -
j----~':'~~~~~~---- j 
L~ .. "~~~------·--
Si toutu l'huih: llf"u1.:. a l'oiccepUon de ceUe produite • Manakara. e&t raftln6e, on obtlendr• un peu plus de Jl.000 lonna1 d'hulhl de 
consomma&~on t'n l'cm 2000. la consommation pilr habitant sera la tulvanto : 

CONSOMMA TION D'UUILE ET DE SAVON PAR HABITANT (en llg/•n) 

1,03 

12.1 

1.53 1.11 1.86 1.99 2,10 2.311 2,48 
·- i--- - -

2,2l '·'' -
i9 ll.096 13.462 U.839 14.221 14.621 H.031 li.4'6 
_.., ____ -

r~;;--~~~=~~-=- l-0,11~ -~:;s 

l-~~~~~~.~.~-,-.• ----1 .. 401- -;.~;::~-l~-.-05-;: 
(milhur~) 

----- ----- --------- ---- ------ -·---

1,09 1.33 

12.392 

t •) T aux du croiuancu 2.• % par an. 

' -- -.. 

.... ...., 
~ 



IMPORTATIONS D'llUILES NECC:S4iiAIRES SELON LE NIVEAU DE CONSOMMATION PAR.HABITANT 

~~~~~~=~~~~~~=-~:~~_11;-r ~~~901-;;j,11~ 91/92 1~ 92/9;-

---- --- -
93/94 94/96 li/96 96/97 97/98 98/H ' tt/2000 

- --
Pow uaw cooasomma-
tlun ~ 1,1 kglhab/an 

I n.1u I t.968 I a.o98 I 1.56S I 4.10S 2.196 361 . . . . . 

PCMW' "'"* cousomma- J 14.135 I 13.486 I n.11r. I 11.211 I 8.527 
lion de 2 kg/ha~/ an 
------------ ___ L ____ 

6.125 3.832 1.926 158 . . . 

liesuin des savonoerlus fonctlonnanl ii plelne capaclt6 (lS.000 tonnes de Hvon) 

--~~----~~----~-~ 

SuU fancy pour la Savonnerle lroplcale 6.2110 tonnes Umportatlon1) ~ 2,5 mllllard1 FMG 

_._cides gras de palme el 1ous-produll1 de rafflnage, autre1 savonnerle1 13.700 toooe1 dont environ t.500 tonnes lmporl6•1 
~~ l,8 milliards FMG 

I . - --

.... ..., 
v. 
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2.4 - UTILISAfiOB DBS SOUS-PRODOITS OLBAGillBU1, -
AllIMLB ft llUllU1IB 

2.41 - Bn alimentation aniwale 

Le plan Directeur dans son scenario central prevoit la 
production des quantites suivantes de tourteaux (en tonnes) : 

1989/1990 1994/1995 1999/2000 

Towrteau.1: d 'arachids 2.040 8.690 16.555 

TOW"teau.1: de aoton 7.020 10.920 12.480 

Toul"teauz de soja 1.078 10.087 15.400 

Toul"teauz de aopMh 2.282 3.042 4.672 
TOUJ"teauz de pa.Uni.Ste 137 446 868 

Total 12.557 33.185 49.975 

Le Ministere de la Production Animale ne dispose pas 
a l'heure actuelle d'informations valables sur !'utilisation 
des tourteaux par l'alimentation animale en raison de la 
dispersion des sources. 

L'extension de cette utilisation depend avant tout 
du developpement des elevages intensifs a cycle court (volail
les, oeufs, pores) et laitier qui sont affectes depuis 
plusieurs annee3 par la crise economique. Ces elevages 
intensif s sont surtout concentres dans la Province 
d'Antananarivo, avec egalement des noyaux a proximite des 
grandes villes (Fianarantsoa, Mahajanga, Antsiranana) compte 
tenu des niveaux de prix des produits (kg vif - poulet 
1.200/1.500 ~g, pore 800/1.000 Fmg), le prix des tourteaux, 
rendu usine d'aliments ou exploitation, ne devrait pas 
selon les nor.mes, depasser 100 a 150 Fmg le kg. A long 
terme (2000), ces elevages intensifs pourraient alors uti
liser de l'ordre de 20.000 T de tourteaux, le tourteau 
de soja devant etre le plus demande. 

Pour "l'elP-vaqe bovin a viande" la demande est forte
ment limitee par les prix du marche. 

Dans les grandes zones d'elevage, la complementation 
avec des tour~eaux a 60 au 90 Fmq le kg n'est pas envisa
qeable alors que le prix du kg vif ne depasse pas 260 a 
350 Fmq. Dans les zones d'embouche (Antananarivo - Fiana
rantsoa) OU le prix du kq vif atteint 420 a 550 ~mq, le 
prix de cession des tourteaux ne devrait pas depasser 50 
a 70 Fmq pour susciter une utilisation importante. Un 
debouche notable ne peut done etre envisage que dans le 
cadre d'une politi~ue de subvention aux intrants pour les 
exploitations bovines intensives. 
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GUIMB DB aftm -

La qraine de coton contientun piqaent toxicrye, le 
qo~sypol, qui deprecie deja le tourteau en alilt.entation animale, 
mais devient un obstacle redhibitoire en alimentation humaine. 

Des travaux de recherche ont ete ef fectues dans le 
monde, et notamment par l'IRCT, pour selectionner des varietes 
qlandless, c'est-a-dire sans qossypol. Une experience en vraie 
grandeur a ete menee ~n C&te d'Ivoire, sur 20.000 hectares cul.tives 
avec une variete sans qossypol en 1984. Cette experience n'a 
pas ete poursuivie, car au moment ou cette variete etait ainsi 
diffusee, une autre variete classique avec qossypol etait lancee, 
avec un excellent rendement a l'eqrenaqe. En effet, a cette epoque, 
l'IRCT introduisait a posteriori le caractere qlandless sur des 
varietes classiques, ce qui demandait deux ans et pendant cc 
temps d'autres varietes classiques plus performantes pouvaient 
emerqer. 

Cependant cette experience a perinis de constater que, 
contrairement a l'idee selon laquelle les varietes glandless etaient 
plus sensibles aux maladies, ce n'etait en realite pas le cas 
au moins dans le Nord de la RCI {moins parasitee il est vrai 
que le Centre ou l'Ouest), des lors qu'il ne s'aqissait plus 
d'essais mais d'une culture en masse. Des experimentations aux 
Etats Unis ont abouti aux mimes conclusions. 

Entretemps, l'IRCT a adopte une nouvelle strateqie 
de selection dans laquelle le caractere qlandless est introduit 
a priori et non a posteriori. Une variete plus performante que 
les varietes classiques existe actuellement en C&te d'Ivoire 
et tres prochainement d'autres varietes seront disponibles dans 
ce pays ainsi qu•au Mali, au Camer~un, au Tchad. 

Ainsi, dans un delai inferieur a s ans, les varietes 
qlandless pourraient retrouver un certain avenir. 

Or l'enjeu n'est pas neqliqeable dans la mesure ou 
la farine de coton est d'une excellente qualite nutritionnelle 
et pourrait etre utilisee en farine infantile ainsi qu'en comple
mentation de produits qlucidiques, apportaut un enrichissement 
en proteines (pain, biscuits, etc ••• ). 
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Q!JALIB DllS aou.p 

Ainsi qu'il a ete dit dans le diagnostic, la qu~1ite 
des huiles ali.JDent&ires locale~ COIDDlercialisees a Madaqasca~ 
ne cr~respond pas a1x ~ormes iater.nationa:es~ 

Les specifications ap~liquees par le laboratoire de 
chimie et de recherche des f ra~des alimentaires correspondent 
a deux anciens de~rets de 1964 et l96d. 

La question de reviser ces normes est a l'etude sous 
l'lgide du Ministere de la Recherche Scientifique avec la 
participation de consultants de la FAO et de nouvelles normes 
pourraient ~tre :iecretees dans •m ou deux ans. 

Toutefois d'ores ~t dlja le laboratoire peut se procurer 
des normes internationales ISO citees en reference par les 
labcra1-.oires Wolff (cf. anaexe 10 du diagnostic) ( l J. 

Nous joiqnons en annexe 13 copie du decret 73 189 et 
des arretes du 12 fevrier 1973 er. France. 

Par ailleurs, la pratique de l'envoi d'echantillond 
par les industriels a !'analyse par le laboratoire des fraudes 
est lourde et probablement inefficace. Il vaudrait mieuY. 
que chaque entreprise s'assure de sa qualite dn f~isant ses 
prop~es analyses, et que le laboratoire des fraudes procede 
lui-meme sur place a des echantillonnaqes ponctuels, no~ 
prepares a l'avance. 

Enfin, dans le cadre de ce laboratoire ou du futur institut 
des normes, nous pensons que le principal materiel a commander 
sera 

- 1 chromatographe en phase qaze·1se 
- 1 spectrophotometre visible et.ultra-violet 
- le materiel pour mesurer l'indice de peroxyde et faire 

le test de SWIFT. 

(1) a l'adresse suivante ~ Association Fran9aise de Normalisation 
(AFNOR) - Tour Europe, Cedex 7 - 92080 PARIS LA DEFENSE 
Te 1. ( 1 ) 4 2 91 5 5 5 5 
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En conclusion il semble prudent de tabler sur 
une demande interieure en l' An 2000, de 25. 000 T de tour
teaux par l'alimentation ani .. le, la demande portant pre
ferentiellement sur le tourteau de soja {mime si actuelle
ment l'habitude n'est pas encore prise de consommer syste
matiqueaent ce tourteau plut&t que celui des autres grai
nes). C~te tenu des possibilites (cf. paraqraphe 2) 
qu'offre le soja eqaleaent en ali.mentation husaine, il 
pourrait y avoir eollp8tition pour ce produit entre alimen
tation humaine et alimentation animale. En supposant une 
utilisation de 3.000 T de tourteaux en alimentation huaaine, 
on pourrait i.l'.laginer l'utilisation qlobale suivante des 
tourteaux en l'An 2000 (en tonnes) : 

A l.imentation AlinNrntation Pm 
hunraine anillkiZe Erportation sortie usine 
locale locale Fmg/kg 

T. arachide - 6.500 10.058 ",, JV 

T. co ton - 4.500 7.980 so I T. soja 3.000 12.400 - 80 

T. coprah - 732 5.940 70 
T. palnriste - 868 - 70 

'!'otal J.000 25;000 ')1.978 

L'utilisation des tourteaux en alimentation animale, 
ainsi que le developpement de la culture du soja meriteraient 
de faire l'objet d'une etude specifique. 

2.42 - Utilisation des tourteaux de graines oleagineuses 
pour l'alimentation humaine 

Parmi les tourteaux de qraines oleaqineuses potentiel
lement disponible a Madagascar a savoir : 

- soja, arachide, coton, coprah, palmiste, 

seul le soja est le plus recommande pour l'alimentation 
humaine pour les raisons suivantes : 

- c'est le plus sain. Le tourteau d'arachide contient 
de l'afla~oxine, le tourteau de coton c~ntient du 
qossypol : 

- la teneur en proteines est d'une part la plus elevee, 
d'autre part la repartition de ces proteines sous 
forme d'acides amines e~t cel~e qui se rapproche 
le plus de celle de la viande, du lait et ies oeufs 

- le soja est l'oleaqineux qui fournit la quantite 
la plus importante de tourteau, l'huile etant consi
deree comme un soua produit. 
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Pour l'alimentation humaine, le soja est utilise sous 
fcrme de farine ou de semoule que l'on obtient par broyaqe 
soit de la graine telle quelle, de preference decortiquee 
(qraine non deshuilee), soit du tourteau propreaent dit 
tqraine deshuilee). 

Avant broyaqe, il est indispensable de detruire les 
elements antinutritionnels -du soja, a savoir l'urease et 
l'antitrypsine. La destruction de ces eleaents doit se 
faire en milieu chaud et hwaide Centre 130° et 150°C avec 
un taux d'hwaidite entre 15 ~t 20 %). Cette op!ration de 
destruction s'appelle la cuisson. 

La consommation du soj~ pour l'alimentation h~ ine 
trouve des applications dans les domaines suivan~s 

a - Chez le producteur paysan, les graines de soja 
sont i.>ouillies pour detruire l'urease et l'antitrypi:''! 
et entrent dans la composition de recettes culinaira~ _._ 

Les graines de soja peuvent etre aussi cu! par 
torref action en ptesence d' eau dans un fut que .i. _.1 fai t 
tourner avec une manivelle et chauffe avec un fee ~- bois 
ou de charbon de bois. 

b - Dans le pain fran~ais, communement ap~ .e "baguette". 
La consommation de pain a f ortcment augmente en Af rique 
dans les zones urbaines. Ce pain est souvent o~~enu a par
eir de farine de ble importe~. 

On peut obtenir un tres bon pain ~n introduisant un 
maximum de 5 % de farine de soja dans la farine de ble. 

Cette solution presents l'avantaqe de diminuer les 
sorties de devises si la farine de soja est de production 
locale d' une part e·'.: d' at.!gmenter La teneur en proteines 
du pain d'autre part. 

c - Dans le pain viennois, ou pain de ;.nie on peut 
introduire jusqu'a 20 % de farine de soja. 

d - Dans les biscuits, on peut introduire jusqu'a 
20 % de farine de soja. 

e - Dans les beiqnets, qui representent aussi une 
consommation importante dans les villes en Af rique on peut 
utiliser jusqu'a 20 % de farine de soja. 

f - Parinas infantile& : l' introduction dr~ fa-rine 
de soja rians les farines infantiles est probablemtmt l'uti
lisation la plus possionnante pour les pays du Tiers-Monde 
o~ l~ mal-nutrition des enfants se produit le plus fr6-
quemment 3U moment du sevrage. 
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Les farines infantiles constituent une liaison interes
sante entre la p4riode d'allaiteaent et celle de consommation 
des aliaents pcur adultes. 

g - Boissons prottiiniques: leur emploi en reaplace
ment du lait avait fait naitre beaucoup d'espoir, mais 
le gout tres different par caaparaison avec celui du lait 
de vache a entraine une certaine desaffection. on y revient 
en employant le terme de •aoissons proteiniques• auxquelles 
on introduit un qout different a l'aide d'arO.es de fruits. 

b - Charcuterie : partout ou la viande est hachee 
on peut introduire jusqu'a 30 ' de farine de soja. C'est 
le cas de hachis, pites, saucisses, hamburgers, raviolis, 
ate ••• Dans les pays industrialises ce procede se pratique 
beaucoup car la f arine de soja co6te moins cher que la 
viande. 

La consonnation des farines de soja pour l'alimenta
tion humaine dans le cadre des applications citees ci
dessus est devenue tres importante dans les pays indus
trialises. 

Une etude au Seneqal a montre un potentiel d'utilisa
tion d'environ 20.000 tonnes/an. 

Au Caaeroun, un projet national finance par la Prance 
et le Caaeroun experimente depuis 5 ans la production du 
soja et sa consomaation pour l'aliaentation hmtaine. Cette 
consomnation pourrait atteindre 8.000 tonnes uniqueaent 
par la production locale, .. is il est probable que cette 
production soit insuffisante pour repondre a la deaande. 

Au Zaire, dans le Shaba, le• peres belges cuisent 
le soja sur une unite SUBLER l lit fluidise et fabriquent 
toute une qanme de produits dont des biscuits a usaqe infan
tile. 

A Madaqascar l'essentiel de !'utilisation industrielle 
pour l'aliaentation humaine pourrait concerner le pain, 
lea biscuits et lea farines infantiles. Avec un taux d'uti
lisation prudent de 3 ' dans le pain fran9ais et de 14 t 
en biscuiterie on pourrait concevoir en l'An 2000 une uti
lisation industrielle de 3.000 T d'equivalent tourteau 
de soja dont 1.500.T pour le pain. 

Les investisseaents n'cessaires pour une unite de 
preparation du tourteau de soja, 2inoterie et conditionne
ment des farines est de 146 millions de Pmq dont 123 mil
lions de Pmq en devises. 
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Cependant le procede industriel d'extraction d'huile 
doit etre modifie si l'on veut produire de la farine de coton 
a partir de qraines sans qossypol : au lieu d'effectuer une pre
pression sur des amandes auxquelle3 on a restitue une certaine 
pEoportion de coques (pour ameliorer le rendement au pressaq~), 
suivie d'un deshuilaqe du premier tourteau par solvant, le procede 
preconise consiste a extraire directement l'huile par solvant, 
sans pre-pressaqe (en effet si des residus de coques ne constituent 
pas un inconvenient pour des tourteaux destines a l'alimentation 
animale, ils ne peuvent etre toleres pour de la farine destinee 
a l'ali.aentation humaine). 

Il existe eqaleaent des procedes indaatriels d'eli.mination 
plus ou aoins poussee du qossypol des qraines de coton qui en 
contiennent. 

En Israel, le procede utilise consiste en une detoxi
fication par la chaleur. Ce pays l'applique dans une usine et 
exporte meme une partie de cette farine notamment vers l'Europe. 
Mais la farine obtenue est de mediocre qualite. 

Deux autres procedes, americains cette fois, permettent 
d'obtenir de la farine d'excellente qualite : un procede dit 
du cyclone liquide, un procede de turbo separation qravimetrique 
sur lits fluidises, l partir de farine delipidee. Malheureusement 
ces deux procedes ont un rendement trop faible pour itre rentables. 

En conclusion, la meil.eure voie semble itre la voie 
qinetique puis l'extraction directe par solvant. 

Dana le conte"tte de Madaqascar, la possibilite de 
produire de la farine de coton destinee a l'alimentation humaine 
semble relequ'e a un avenir relativement lointain. En effet si, 
au plan industriel, l'usine de Mamisoa, l condition de la transformer 
en huilerie multiqraines, pourrait itre adaptee dans la mesure 
ou elle dispose d'un equipement d'extraction l l'hexane, en revanche 
sur le plan qenetique, on ne peut escompter un simple transfert 
des varietes africaines qlandless. Il faudrait done entreprendre 
une selection specifique l Madaqascar, mais il ya.a l'heure 
actuelle d'&utres priorites _en matiere de selection du cotonniar. 
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2.5 - SAVOIOIBRIBS 

2. 51 - Dffinition des besoins de savon a lladagascar 

L' etude de la restructuration de 1' I~.ustrie Malgache des 
corps qras effectuee par l'IRBO au dernier trimestre 1979 a 
defini une evolution des besoins de savon de 1,90 kilo par an 
par habitant en 1985 {environ 20.000 tonnes/an) jusqu'a 2,20 
kilo par an et par habitant en l'an 2000 {soit environ 35.000 
tonnes). 

Cette quantite est relativement faible par comparaison 
aux consommations d'autres pays d'Afri<ille qui atteignent 4 a 
6 kilos. 

Cependant, l'industrie de la savonnerie :nalqache souffre 
enormement du manque d'approvisionnement en matieres premieres 
{huiles et soude caustique). 

La production actuelle, production industrielle plus produc
tion artisanale atteint a peine 13.000 tonnes soit environ 1,2 
kilo par habitant et par an. 

En consequence, nous ne pouvons pas prevoir un niveau de 
consommation superieur a celui qui avait ete prevu dans l'etude 
de l'IRRO soit 

1990 Environ 25.000 tonnes, 

1995 Environ 30.000 tonnes, 

2000 gnviron 35.000 tonnes. 

Du fait de la penurie, des difficultes de transport, etc ••• , 
une activite artisanale de production du savon s'est considerable
ment developpee a Madagascar. 
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Cependant, il existe une capacite industrielle tres importQ~te. 
Nous limiterons la definition des besoins uniquement a ces dernieres 
installations. 

Nous avons vu au chapitre 3.32 du diaqnostic industriel 
que les capacites de production effective des savonneries de 
Madaqascar sont : 

- pour les unites actuellement en 
f onctionnement 

- pour les unites arretees pouvant 
etre remises en service 

soit TOTAL 

environ 33.750 tonnes 

environ 3.200 tonnes 

36.950 tCDD-' 

37.000 tonnes 

On constate qoe les capacites actuelle&rsoit avec plus 
de di:x ans d'avance,correspondent au:x besoins de l'an 2000. 

2;.;.53- Plan de restructuration des savonneries de Madagascar 

Dans ce plan de restructuration, il ne sera question que 
de reouverture d'unites arretees et de rehabilitation des unites 
existantes. 

En ef fet 

- C~mpte-tenu de la surcapacite des savonneries, il ne 
sera pas necessaire de creer des capacites supplementaires ou 
d •implanter denouvelles inntallations. 

- Pour unc meilleure repartition des productions, il sera 
necessaire d'ouvrir des savonneries arretees. En fait, il ne 
s'aqit que de la S.N.H.U. a Toliara qui possede une installation 
relativement modeste et qui pourrait approvisionner le Sud-Ouest 
de Madagascar. 

Certaines savonneries quoique industr.lellea ont besoin 
de s'equiper ou ont deja commande du materiel specifique Cliqnes 
de boudinaqe et de finissaqe) pour ameliorer leur productivite. 
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S.I.K. 
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TRAVAUX A 
RBALISBR 

VALBUR BR 
IULLIOllS PM; 

~habilitation saponification Esti.aation 50C.OO dont 
et pieces de rechange 392 en devises 

Pieces de rechanqe 

R4ouvert~.ce, r4habilitation 
pieces de rechanqe 

Pieces de rechanqe 

Pieces de rechanqe 

One liqne de boudinaqe, 
finissaqe en commande doit 
itre install4e prochainement 
Cout de la misd en place du 
mat4riel, r4habilitation de 
l'usine, pieces de rechanqe 

Veut installer une liqne de 
boudinaqe-finissaqe 

50,00 dont 
45 en devises 

200, 00 dont 
157 en devises 

50,00 dont 
45 e, devises 

50,00 dont 
45 en devises 

100,00 doont 
84 en devises 

150 dont 
123 en devises 

1.100.00 dont 
810 en devises (81 I) 

En conclusion, nous proposons un budqet de restructuration 
de la savonnerie Malqache de 1,1 milliards FMG, parmi lesquels 
la restrtucturation de la Savonnerie Tropicale et la reouverture 
de la S.N.H.U. representent 700 millions FMG. 

Cette restructuration permet une repartition de la proJuction 
dans les~e1lleures conditions possibles sur le territoire de 
Madagascar. 

Les sommes proposees representent un minimum. C'est par 
le jeu de la competition entre elles que les savonneries les 
plus performantes predominero~t dans cette induatrie. 
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Cependantr c•est le probleme de l'appr.>Vi.sionnement en 
-tikes prelli.kes qui est le plus illportant a risoudre. 11 
faut que la production lla1gacbe d'olea9inemc soit suffisante 
poar 6ri.ter les importations d'builes alillentaires et liMrer 
des deri.ses poar les importations de corps C)ras industriels 
neceasaires a la savonnerie. 
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Les reco ... ndations de la aissi~n en ce qui concerne la distribution 
sont basees Ci) sur la necessite de aoraliser l~ marche en accroissant 
l'offre dans un premier teaps par un recoura accru aux iaportations 
d'huile, (ii) sur une liberalisation plus poussee. 

3.1 - LA DISTRIBUTIOR DBS BOILES LOCALES 

Le diagnostic a aontrl. qu'il n'etait pas possible, en situation 
de penurh, de fiah:e respecter des prix officiels fixes le long de 
la filier~. L'exist2nce d'un marche parallele debGrde largement le 
cadre officiel, 

rl nous semble opportun de proceder a une llberali.ation des 
structures cc...erclales de distribution daDa lea testes en ce qui concerne 
les huiles locales, a savoir : 

- liberaliser le prix de l'halle sortle-usine tout en controlant lea 
conditions de fonctionnement et de trituration afin d'estimer au 
mieux le prix de revient reel de l'huile. 

- liberali•er lea prix de Yentes 1 tous lea stades (gros/detail), 

- liberaliser clairement lus circuits de distribution : les huileries 
pourront desormais vendre librement aux Societes d'Etat et grossistes 
prives ; dans la mesure ou il est encore difficile d'imposer ces Socie
tes sur lea benefices reels compte-tenu des systemes comptables en vigueur, 
les usines ne pourront pas vendre aux detaillants, 

- ne plus iaposer de syst8.e de .. rges (gros et detail), lea prix 
a la consommation seront done libres et variables suivant les regions 
et les revendeurs. 

Toutefois, la liberalisation des prix a tous les stades n'est qu'un 
des moyens de relancer la filiere d'oleagineux a Madagascar. Cette mesure 
ne pourra produire son plein effet que si, dans le mime t~mps, on relance 
la production agricole, on renforce la concurrence entre industriels et que 
si l'!tat manie habilement lea importations d'huiles pour peser sur lea cours 
et moraliser le marche. 
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3. 2- LA DISTRIBU110N DES BUILES DIPORTEES 

11 nous semble la aussi apportun de proceder a une liberalisation 
des structures et des prix, correlativement aux options prises pour la 
distribution des huiles locales : 

- augaen~er les importation• a un niveau suffisant pendant les annees 
de transition (en attendant un relevement substantiel de la production 
nationale) : 15 a 20.000 tonnes d'importation d'huile brute, Si possible 
souc forme d'aide (du type PL 480) permettrait de moraliser le marche.(l) 

- liberaliser la distribution des huiles importees : 

• liberaliser les prix de vente a tous les stades • 

• abolir le systeme des marges imposees. 

• supprimer le monopole de distribution des huiles imp~rtees 
actuellement octroye aux Societes d'Etat. Cm pourrait imaginer 
un systeme d'appel d'offres pour la distribution des huiles 
importees et notamment des huiles importees sous forme d'aide 
(type PL 480). Les operateurs interesses feraient des offres 
de prix d'achat de ces huiles rendues quai port Halgache 
(Tamatave, Hahajanga, voire autre part). Le plus offrant 
emporterait le marche pour laquantite qu'il est pret a acquerir. 
Au cas ou le tonnage of fert a la vente serait superieur au 
tonnage demande par le plus offrant, on passerait au mieux 
disant qui le suit immediatement pour un deuxieme volume 
et ainsi de suite jusqu'a epuisement de la quantite a offrir. 

Les tonnages proposes pourraient etre fractionnes au cours 
de l'annee et correspondre aux arrivees dans les ports Halgaches. 
On peut egalement envisager de fractionner les lots pour 
differentes provinces (exemple : appel d'offres pour un certain 
tonnage livre a Tamatave, appel d'offres pour un certain 
tonnage livre a Hahajanga. etc ••• ). Les modalites precises 
de ce systeme devront faire l'objet d'une mise au point, 
nous n'indiquons ici que le principe. 

Pour limiter les risques d~ voir l'huile importe~ concurrencer 
abusivement les huiles locales sur le plan des prix, il ~era 
necessaire de fixer un prix plancher pour les souaaissions, 
calcule de telle sorte que ces huiles importees, une fois 
distribuee, soient a un prix compatible avec le prix raisonnable 
(c'est·a-dire hors speculation) des huiles locales. 

(1) En mai 1987, le representant de l'USAID nous indiquait qu'il etait 
envisage de fournir t6.000 tonnes d'huile de soja brute (PL 480) pour 
1987/88. 
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Enfin, l'Etat pourrait conserver un certain controle des 
prix sous la forme d'uu stock taapon que l•s Societes d'Etat 
distribueraient judicieuseRent (periode de tensior. sur lea 
prix, zones insuffisa.maent approvisionnees), a la .. niire 
dont le stock taapon de riz a focctionne avec succes. Sous 
reserve de aises au point ulte-ieures, en fonction de l'expi
rie~~e, la mission estiae qu'u.~ stock caapon de 1.500 tonnes, 
preleve sur lea huiles iaportees, serait une bonne base de 
deaarrage. 

Une question se pose q~nt au raffinage Jes huiles brutes 
iaportees : faut-il liberaliser la filiere d~• huile1 iaportees 
~ le stade de raff~nage, ou seulement apres celui-ci ? 
Dans ce deuxieae cas, le raffinage serait effectue a f3~on 
par lea raffiner!.es jugees les plus perforaantes industrielle:nent, 
c'est-a-dire la MAMISOA et la SOKAPALH. Pour ce service, 
ces societes se verraient octroyer un forfait de raf finage 
(de l'ordre de 124 F HG par kg d'huile raffinee, correspondant 
au coGt de raffinage a la SOKAPALK de Toamasina si celle-
ci fonctionne a pleine capacit,). Les huiles taffinees seraient 
alors proposees a la list~ibution sous forme d'appel d'offres. 

Quels sont les avantages et incon•;enients des deu:c: formules ? 

ler cas : Liberalisation avant le raffinage. 

Avantages • • plus grande simplicite de la procedure 
• plus coherent avec l'option de liberalisation 

totale 
• incitera lea raffineries diss'1ainees dans le 

Inconvenie1. ... s 

pays a proceder aux investissements de rehabilitation 
proposes dans le Plan Directeur, en leur permettant 
de mieux amortir ces investissements sur un 
voluae traite plus grand. 

• lei raffineries disseminees sur le territoire 
sonc petites et risquent d'avoir des cout• de 
raffinage plus eleves que Mamisoa OU Somapalm. 
Hime si, par une .. 1lleure perforaance en tant 
que distributeurs, ces societes s'averent capable• 
de remporter tout ou partie des appels d'offres, 
il n'empiche qu'un surcoOt de raffinage constituerait 
un inconvenient pour la collectivite. 

• si des normes plus 1trictes et des contr&les 
plus efficaces ne sont pas instaures, la qualite 
des huile1 raffinees risque d'itre mains bonn~ 
de la part de ces petites raffineries. 
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Liberalisation apres le ra~finage 

HAMISOA et SOMAPALK paraissent aieux equipees 
pGur un raffinage de qualite, et one une capacite 
supfrieure (econoaie d'echelle). 

Inconvenients 

• ce systeme a double etape parait plus difficile 
a mettre en oeuvre concretement • 

• OD confe1e un avantage abusif a la SOKAPALK 
et a MAHISOA dans la coapetitiun po~r acquerir 
des lots a distribuer. 

La mission, compte tenu de ces arguments, penche pour une liberaticn 
~ le stadc doe raffinage. En effet, aux arguments de.~l evoques, s 'ajoute 
le fait que la SOKAPAL.~ dispose deja d'un avantage du f•it de sa localisation 
a Toamasina, cie~t-a-dire au poet le mieux indique pour la reception des 
huiles importees. Quant a la MAJIISOA, elle & l'avantage d'une installation 
moderne, et d'un acces a TamatAVe mains couteux que pour certain• autres 
competiteurs potentiels (route goudronnee). 

En ~evanche la mission recoaaande que, dans le cadre du futur lnstitut 
de Horaalisation,des normes ec des contr8les plus stricts soient institues 
pour garantir la qualite des huiles raffinees. On pourrait alors envisager, 
sur des criteres obj~ctif•, un agrement oes raffiner.ies, a condition que 
l~s delais d'agrement ne soient pas exce~sifs. 

Enfin, rien n'empiche un operateut qui auraic obtenu un volume, 
de sous-traiter le raf finage a la SOHAPALM, la HAM!SOA, ou toute autre 
entreprise, s'il le juge utile. 

• utiliser tout ou partie des fondsdecontrepartie de l'importation 
d'huile (PL 480) a des operationd de relance de la culture d~s 
oleagineux et eventuellement a la dotP.tion en materiel de transport. 
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3.3 - LA DISTRIBUTIOR DBS SAY{,85 

Les reca..&ndations conc~ruant la distribution des savons de oroduction 
locale doivent s 'baraoniser avec eel les concernant les ?u;f. les ~.an11 
le sens d'une liberalisation des circuits et des prix. 

Cette liberalisation doit toutefois s'accoapagner ~·un serieux 
controle de qualite Jes marchandises sortie-usine, d• leur c~n~itionneaent 
et de leur denoaination comaerciale. 

La libre concurrence entre usines, plus facile a instaurer pour 
les savonneries que pour les huileries car elles sont plus nombreuses 
et mieux reparties, jouera alors a plein COlmle elle a coamaence a jcuer 
en obligeant un industriel a baisser ses prix de vente malgre une situatton 
de penurie pour de simples raisons de quaJite de produit. 

Cependant, rappelons qu'en matierc de savons, c'est le probl~ de 
l'approYiaiODDemeDt en "Ulti~res prell!ie=~· qui reste lt plus iwportaut a 
reaoudre et que, dana la meaure du j)OSl!fble, les ·huiles locaies denont 
etre reservees a la consommation afin que les devise• pour les importations 
complementaires puissent etre ljJJereea pour l'acilat des aatieree pre11ieres 
destinees aux sa•ooaeries. 
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IV - LF.S HUUERIES ET SAVONNEIUES ARTISAN ALES 
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Lea huileries et savonneries artiaanales se sont r4paadues l 
la faveur de la penurie. La aission estime cepeadant qu'il s'agit-la 
d'un pis-alleret que cette voie n'est pas l encourager d~s lore que 
la production industrielle sera relanc~. ED effet lea read .... ts obtenus 
sont trea faibles ~t conduisent a un gaapillage des ressoarces rares 
que sont lea aatieres preai.eres. Mime si l'oa eatreprenait uae recbercbe 
appliquee en vue de llettre au point des equipellellt• plus perfor'llallts, 
ll fRudrait du teaps pour y parvenir et lea diffuser, et de t..oute fa~on 
les rendeaents resteraient netteiaent inferieura a ceux qu'oa peut attendre 
d'usines rehabilitees. Enfin la 1ualite des produita obtenua est 8'diocre, 
voire dangereuse pour la sante, et ne peut itre coutrolee. 

Sans rien entreprendre a l'encoutre des producteurs artisanauz, 
la mission estime que celle-ci diminuera d'elle-.m.e au fur et l .esure 
de la relance du secteur. 
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V - ANALYSE ECONOMICo-PDIANCIEKE 
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ESTIMATION DE L'AVANTAGE COMPARATIF POUR LE:> DIFFERENTES HUILES 

On estille la valeur en devises des huiles qu'il faudrait iaporter 
en l'absence du projet. 

De cette valeur on retranche le cout en devises pour produire les 
huiles localement. On obtient l'epargne nette en devises. 

On estille le cout en aonnai~ locale uniqueaent, pour produire les 
huiles. 

On divise ce cout de production en .onnaie locale, par l'epargne 
nette en devises. On obtient un taux de change, que l'on coapare au taux 
de change de reference de la monnaie locale par ra~port a la devise. 

Application 

lei, nous avona calcule les couts a la tonne d'huile en regime de 
croisiere done sans actualisation des couts de chaque annee. 

Les resultats sont les suivants 

llllile d'arachide 

Cout en devises 910,45 FF/tonne 

Valeur a !'importation : on a choisi COllllle reference non pas l'huil~ 
d'arachide, mais l'huile de soja importee (cours legerement inferieur), 
considerant que l'important etait de satisfaire les besoins en huile alimentaire 
des pays et que l'huile d'arachide produite se substitue plutot a de l'huile 
de soja i•Fortee. Pour le coGt de celle-ci nous avons envisage deux hypotheses : 

• coGt d'importation 
• cout d'importation 

6.696 FF/t • 
5.357 FF/t • 

L'epargne nette en devises : 5.786 FF/t 
4.447 FF/t 

coGt de production en monnaie locale 

Taux de change qui en resulte 

(hypo these l) 
(hypo these 2). 

966.220 F HG/tonne. 

167 F HG/FF Chypothese 1) 
217 F HG/FF (hypothese 2). 
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.U.le de aoja 

On a calcul' le• co6t• bora amorti••...Ot et frais financiers li'• 
aux investiH~CS d'J~ nalia,a, coa8idirant qu 1

il a 1 agia .. it d
1
un 

"coup parti". 

Cout en devises : 3.476,61 FF/tonne 

Valeur a 1 1 iaportation : 6.696 Ff/T (hypothese 1) ou 5.357 FF/T 
Chypothese 2). 

Epargne nette en devises 3.219 li/T (hYJ.Othese l) ou 1.880 FF/T 
Chypothese 2). 

Cout en 110unaie locale : 1.155.880 F l'/G/T 

Taux de change en resultant : 359 F l'IG/FF (hypothese 1) ou 615 F '!fl;/FF 
(hypothese 2) 

Baile de coco 

Cout en devises : 1.199,64 FF/T 

Cout a !'importation : 4.200 FF/T 

Epargne nette en devises : 3.000 FF/T 

Cout de production en monnaie locale 366.000 F HG/T 

Taux de change calcule : 87 F HC/FF 

Baile de palme 

Cout en devises : 2.731 FF/T 

Cout a l'importation : 3.527 FF/T 

!pargne nette en devises : 796 FF/T 

Cout de production en monnaie locale 92.863 F 'f'.;/T 

Taux de change calcule : 117 F HG/FF 
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llld.le .. c:Kaa 

Coit ea devises : 2.368 FP/T(l). 

Co6t a l'illportatioa (huile de soja) 6.696 FF/T (hypothese 1) 
5.357 FF/T (hypothese 2). 

Epargne nette en devises 4.328 FF/T ~hypothese 1) 
2.989 FF/T (hypothese 2). 

Cout de production en aonnaie locale : 512.939 F HG/T. 

Taux de change calcule : llC,5 F HG/FF (bypothese 1) 
171,6 F HG/FF (bypothese 2). 

Le taux de change officiel en mai 1987 etait de 135 F l'tl;/FF. 

La nouvelle reglementation en matiere d'allocation de devises prevoit 
un dep0t, non recupere, de 10 4 du aontant demande. Compte tenu de ce 
que les operateurs qui demandent des devises ont tendance a demander netteaent 
plus que ce dont ils ont besoin pour etresurs d'obtenir un~ certaine allocation 
indispensable pour eux, on peut considerer que le dep0t represente de 
l'ordre de 30 4 du montant demande. Ce qui equivaut a devaluer la u:ounaie 
locale de 30 4. 

Nous nous bare=ons done sur l'hypothese d'un taux de change de reference 
de 175 F l'tl;/FF. 

Ucapitulatif 

Taux de change calcule Taux de change de reference 

Huile d'arachide 167 a 217 F HG/FF 175 F HG/FF 
Huile de soja 359 a 615 F HG/FF 175 F HG/FF 
Huile de coco 87 F HG/FF 175 F HG/FF 
Huile de palme 117 F HG/FF 175 F MG/FF 
Huile de co ton 119 a 172 F HG/FF 175 F HG/FF 

De ces calculs sommaires on peut deduire que la production locale 
d'huile de soja n'est pas interessante economiquement, que celle d'huile 
d'arachide est tres limite, mais que celle d'huile de palme et d'huile 
de coco sont nettement plus justifiees ainsi que celle d'huile de coton. 

(1) Dans ce calcul, on a fait l'hypothese que le cout en devises de la 
graine correspondait a ce que rapporterait l'exportation de celle
ci 1 15 F MC/kg. 
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VI - SCENARIOS ALTEllMATIPS 

DE PllODUCftOMS AGRICOLES OLEAGDfEUSES 



SCBllARIOS ALTBRDTIPS DB PRODOC'HOllS AGIUCOLBS OLBAGD1BOSBS 

Trois scenarios ont ete esquisses en plus du scenario 
central. Ces scenarios ont ete choisis en accord avec le Comite 
de Pilotage de l'Etude. Certains debordent necessairement l'horizon 
2000 et dans ce cas nous avons retenu l'annee 2008 comme point 
de reference car elle correspond au rythme de croisiere des projets 
d'oleaqineux perennes qui figurent dans les scenarios debordant 
l'an 2000. Pour les autres productions, nous avons pris des hypotheses 
de rythmes de croissance au·-dela de l' an 2000 qui ne traduisent 
pas une rupture de tendance de l'effort en direction de ces productions 
par rappor~ au scenario central, mais qui traduisent simplement 
l'accroissement que l'on peut raiscnnablement attendre du prOCJres 
des rendements ou de la diffusion de la culture. Sauf pour le 
scenario de developpement plus vigoureux des oleaqineux annuels, 
pour lequel les prouuctions correspondantes traduisent bien evi-
demmer ln certain volontarisme. 

Il n'etait pas question de faire autant de Plans Directeurs, 
qu'il y a de scenarios. C'est la raison pour laquelle nous n'avons 
pas chiffre le coat de chacun de ces scenarios, d'autant plus 
qu'ils aboutissent a des productions d'huile qui ne sont pas 
equivalentes, et que l'horizon pris en compte varie. Calculer 
les investissements n'aurait de sens que dans le cadre d'une 
analyse financiere complete pour chacun des scenarios, ce qui 
depasi;e le cadre de l' etude. Cependant nous avons chif f re les 
investissements aqri~oles necessaires dans le cas de la creation 
d'une nouvelle cocoteraie industrielle (scenario 3). 

Scenario 1 : I!!portation de graines de soja 

Dans ce scenario, on suppose que le projet de palmeraie 
au Cap Est se realise mais non celui au Nord d'Antalaha. 

Le plan relatif aux oleaqineux annuels locaux ainsi 
qu'au coprah reste inchange par rapport au scenario central. 

En revanche, on importe de la graine de soja qui est 
trituree a la Mamisoa. 

On se propose d'importer les quantites qui auraient 
permis de retrouver la production d'huile que l'on aurait obtenue 
si l'on avait realise le projet Nord Antalaha au lieu du projet 
Cap Est, soit : 
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lftV'l Ul3IM UMll5 lml!I .,.,,, 197,. u.111 

Quantite d'huile nic:essatre 284 625 1.409 2.397 3.426 4.255 4.803 
(tonnes) 

Importations de gratnes de 1.805 3.973 8.957 lS.238 21.780 27.050 30.534 
soja corresponcl1rttes 
(tonnes) 

Production tot.le d'hutle 17 .595 21.154 24.996 28.671 32.262 35.488 38.871 
rafftnie du Plan Oirecteur 

Tourteaux de soja suppli- 1.390 3.060 6.898 11.735 16.773 20.831 23.514 
mentafres l exporter 
(tonnes) 

Ce scenario permet d'utiliser la capacite de l'usine 
Mamisoa mais il oblige a exporter d'importantes quantites"de 
tourteaux. 

Hui le d'arachide 14.804 '" 35,3 ' } .&. 

Hui le de coton 4.352 T 10,4 ' 65,4 ' Huile de soja a partir de 5.110 T 12,2 ' qraines importees 
Huile de coco 8.599 T 20,6 ' } 3~,6 ' Ruile de palme + palmiste 5.872 T 14,0 ' TOTAL 41. 883 F 100 0 ' 
Scenario 2 . Devel\l2eWDt 2lua ra2ide des oleagineux annuels . 

Dans ce scenario on suppose un developpement plus 
viqoureux des oleaqineux annuels. On ne cree f•as de nouvelle 
cocoteraie industrielle, on ne lance pas la palmeraie au Nord 
d'Antalaha mais on realise celle du Cap Est. 

En l'an 2008 la production d'huile de coco serait 
de l'ordre de 8.600 T. Celle d'huile de palme et de palmiste 
d'environ 5.000 T. 

En admettant une croissance de 2 % par an au-dela 
de l'an 2000, la production d'huile de coton serait de 5.100 T. 

DB/ ... 
5.110 

32.486 

41.883 

25.017 
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Ce scenario fait l'hypothese d'une proqression plus 
forte de la production d'huile d'arachide non pas par le biais 
des superf icies JRais par celui des rendements qui seraient 
de 1,6 T d'arachide coque a !'hectare en l'an 2000 etp~ogresseraient 
de 3 \ par an au-dela, pour atteindre 2 T en l'an 2008. Ainsi 
la production d'huile d'arachide serait de 16.260 T en l'an 
2000 et 22.340 Ten l'an 2008. 

On admet eqalement un supplement de 5.000 hectares 
de soja en l'an 2000 soit un total de 20.000 hectares ce qui 
a!:>outirait a 27.500 T de qraines disponibles pour huileries. 
En l'an 2008 on admettra une superficie de 50.000 hectares, 
avec un rendement moyen de 2 T/ha soit 100.000 T de qrain~s 
dont 85.000 tonnes disponibles pour les huileries. 

Les productions d'huiles correspondantes seraient 
alors de 4.326 Tonnesenl'an 2000 et de 13.370 Tonnes en l'an 
2008. 

.ceci suppose un renforcement important de la recherche 
qui devra notamment etudier la possibilite de cultiver le 
soja dans d'autres zor.es que celles des hauts Plateaux ou 
du Moyen Ouest (par exemple au Lac Alaotra) : techniques culturales, 
eventuellement en irrique (lac Alaotra), varietes ada~tees, 
etc ••• 

Enfin on peut faire l'hypothese d'un denarraqe de 
la production d'huile de tournesol, avec un objectif raisonnable 
de 1.000 hectares et 600 tonnes d'huile en l'an 2000, et 5.000 
hectares et 5.000 tonnes d'huile en l'an 2008. 

Ceci suppose un viqoureux eifort de recherche agronomique, 
en priorite sur les baiboho. 

Au total en 2000 la production d'huile serait de 
40.010 tonnes et en l'an 2008 de 59.410 tonnes reparties comme 
suit : 



.. 

216 

2000 ' 2000 ' 
Hui le d'arachide 22.340 37,6 

}77,1 
16.260 40,6} Hui le de cot on 5.100 8,6 4.352 10,9 

Hui le de soja 13.370 22,5 4.326 10,8 63, 
Hui le de tournesol 5.000 8,4 6CO 1,5 
Hui le de coco 8.600 14,5 f 22,9 

8.600 21, 5 '36, Huile de pal.me et 5.000 8,4 5.872 14,71 palmiste 

TOTAL 59.410 100,0 40.010 100,0 

Ce scenario aboutit a une structure tres differente 
de celle des autres scenarios, ave~ une forte predominance 
des oleaqineux annuels. 

Sctblario 3 : llouvelle cocoteraie industrielle 

Dans ce scenario on maintient les hypotheses du 
scenario central relatives aux oleaqineux annuels, ainsi que 
le projet Cap Est de palmeraie. En revanche, on remplace le 
projet de palmeraie au Nord d'Antalaha par un projet de coco
teraie industrielle de 4.800 ha, plantee en cocotiers hybrides. 

Pour cette cocoteraie il est necessaire de creer 
un champ semencier double de celui envisaqe par le scenario 
central. L'echeancier de creation et de production de ce champ 
semencier, de plantation et de production de la cocotecaie 
industrielle serait le suivant : 

Cba!lp semencier Ts1\ la cocoteraie nouvelle 
C 25 30 ha) 

Plantation 1988 
D6but de la production 1992 1993 1994 1995 

Capacite de plantation 
tiree du champ semencier Cha) 300 600 900 

1996 et 
au-de la 

l. 000 
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Cocoteraie indastrielle 

P11lll ctt• Im 219 2Dl1 mi ml .. 2m& 2m 211111 .. et 
Pllda- (TClllftl) ... 11 
ti• 

1993 : JOO Ill 60 240 600 780 900 900 900 900 900 900 
1994 : 600 Ill IZO 480 I.ZOO 1.560 1.800 1.800 1.800 1.800 1.800 
1995 : 900 Ill 180 7ZO 1.800 2.340 2.700 2.700 2.700 2.700 
1996 : 1.000 ... 200 800 2.000 2.600 3.000 3.000 3.000 
1997 : 1.000 ... 200 800 2.0.10 Z.600 3.000 J.000 
1998 : 1.000 ... 200 800 z.ooo 2.600 3.000 

Total : 4.800 Ill 60 360 I.ZIG 2.900 5.ZIO 8.040 10.800 13.000 14.000 14.400 

Production d'hu11e 
35 212 742 1.708 3.09B 4.736 6.361 7.657 8.246 8.482 

rafftnie correspon-
elute (T) 

Cout du champ semencier supplementaire jusqu'a 
entree en production : 22,5 millions F MG. 

Coilt a l'hectare de la cocoteraie industrielle 
jusqu'a entree en production 

"o (plantation) •1 •2 •3 ., •s 

Milliers F MG 214,S (1) 51,7 86,9 104,S 104,5 99 
a 400 

Coilt total de la cocoteraie industrielle jusqu'a 
entree en production 

19'3 1'M 1"5 1"i IJl7 199 Im 2lllO 2llD1 2DDZ 2DD3 1"Dl 

Mtlltons F M6 64.35 144.21 250,14 344,52 438,46 539.55 l.171.28 
l i l i l i 396,55 385 308 ZOJ,5 99 i 

lZO 255,51 417,09 530,02 624 7ZS.05 4.063,72 

Ainsi l'investissement aqricole total jusqu'a entree 
en production des dif ferentew tranches de la cocoteraie indus
trielle est de 3,2 a 4,1 milliards P MG. 

Cl) Selon le type de terrain sur lequel est implante la cocoteraie 
Cdefriche plus ou moins importante) 
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A cela il faut ajouter environ 2 milliards P MG 
pour l'huilerie et des investisseaents sociaux non chiffres 
ici. 

Ce !=cenario se compare au scenario central pour 
la production d'huile raffineer de la fa~on suivante . . 

191 BB 291 mi _, .. a& .. .. .. 
Sciaarto ceatnl : pro.jet 1.090 Z.ZJI 3.122 s.• 7.000 8.099 8.7Jl 9.044 9.153 9.153 
lord d'Alltal• 

Sciaarto cocoterate 35 ZIZ 742 1.708 3.0!ll 4.736 6.361 7.657 8.Z46 8.482 

En l'an 2008 la proportion des differentes huiles 
est la suivante : 

Huile d'arachide 
Huile de coton 
Huile de soja 
Huile de coco 

Huile de palme et 
palmiste environ 

TOTAL 

En l'an 2000 la 

Hui le d'arachide 
Hui le de co ton 
Hui le de soja 
Bui le de coco 
Huile de plame + 
plamiste 

17.345 
5.099 
4.648 

17.081 

5.000 

49.173 

repartition 

14.804 
4.352 
3.146 
8.811 
5.872 

36.985 

~~:! :,}55,l 
9,4 

34, 7 '\ 

44,9 

. 10,2 ' 

100,0 ' 

(hyp.+2\ par ar. 
(hyp.+2\ par ar 
(hyp.+5\ par ar. 
(hyp.constante 
de la produc
tion pour 
Soavoanio+ 
prives> 

est la suivante 

40 ' l 11,8 ' f 60,3 ' 8,5 ' 23,8 ' t 39,7 15,9 ' 
100,0 ' 
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Le sc6nario 2, celui qui fait l'hypothese d•un 
developpeaent plus viqoureux des oleagineux annuels, est 
aussi celui qui contraste le plus avec les autres puisqu'il 
abouti t l te.rae A une forte doai.nation de ces oleagineux annuels. 
11 necessite llOins d'investisseaents, il est plus 6quilibr6 
au plan 9eographique, aais il suppose un renforcement tres 
sensible de la recherche agronoaique notamment pour le soja 
et le tournesol. Il suppose 6galement un effort vigoureux 
en matiere de vul9arisation,d 1 encadrement des aqriculteurs, 
de credit agricole. Il permet une bonne utilisation de l'huilerie 
MAMISOA. Enf in il est plus souple dans la mesure ou les olea-
9ineux annuels en9a9ent l'avenir de fa~on moins riqide et 
contraiqnante que des plantes perennes. 

Le sc6nario 3 est relativeaent proche du scenario 
central, aais sans doute 110inscnuteux en investisseaents 
(cocoteraie contre palmeraie). En revanche, il procu:e environ 
2.000 tonnes d'huiles de moins en l'an 2~00, la montee en 
production de la cocoteraie 6tant plus lente. Il apparait 
neanmoins comme une alternative interessante au scenario 
central. 

Le scenario 1 est relativement flexible dans la 
mesure ou l 'on peut jouer sur les quantites de 9raines de 
soja a importer. Il presente toutefois l'inconvenient de 
produire d'importantes quantites de tourteaux de soja qui 
ne pourront vraisemblablement etre absorbees par le marche 
interieur, et au-dela de l'an 2000 les quantites de qraines 
de soja a importer ~accroitraient rapidement si l'on voulait 
atteindre une production d'huile equivalente a celle des 
autres scenarios (59.000 tonnes d'importations de graines 
de soja en 2008 pour obtenir un total de 50.000 tonnes d'huile 
raffinee. A ce moment-la, l'huilerie MAMISOA devrait traiter 
80.000 tonnes de 9raines de soja). En revanche, il accroit 
!'utilisation de l'huilerie MAMISOA. 
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RECAPITULATIP 

.. 21111 Iii 21.'!B 

~- I Pradxt'f• I 
(T) (T) 

Sc&arl• matnl 

Hittle d'aracbide 14.804 31,9} 17.345 , ... } 
111111• Cle cotoll 4.352 1:.1 57.2 5.099 10.1 54.0 
11111le de so,Ja 3.146 8.1 4.648 9,3 
11111 le de totn'MSO 1 -
•n• de coco 1.599 ::: l 42.1 

8.600 11.1 } 46,0 
111111• de pal• + palmste 1.110 14.500 28.9 

TOTAL 39.011 100,0 50.192 100.0 

Sc&arl• 1 

•11• d'arach1de 14.804 
JS,J} Hu11e de coton 4.352 10,4 65 4 

•ne de soJa 3.146 7 ,5 • 
Huile de soja l ?artir 5.110 12,2 
llfe grain es t•rtle~ 
F.iile de coco 8.599 20,6 l 34 i; 
Hu11e de pal• + palmste 5.872 14,0 • 

TOTAL 41.883 100.0 

ScfMrlo 2 

Hufle d'arachfde 16.260 '°''} 22.340 37,6 \ 
Hu11e de coton 4.352 10,9 63,8 5.100 8,6 i :1.1 
Hu11e de soja 4.326 10.8 13.370 22,5 
Hutle de tournesol 600 1,5 5.000 B.4 
Hu11e de coco 8.600 21,5 \26 2 8.600 14,5 } 22,9 
Hutle de pal• + pallafste 5.872 14,7 • 5.000 8,4 

TOTAL 40.000 100.0 59.410 100,0 

Scinarto 3 

Hufle d'arachfde 14.804 

~::}'°·' 
17.345 JS,J } 

Hu11e de coton 4.352 5.099 10,4 55,1 
Hufle de soJa 3.146 4.648 9,4 
Huf le de tournesol 
Hu1le de coco 8.811 23,8 tl9 7 17,081 3,,7 } 44,9 
Huf le de pal• + pal•fste 5.872 15,9 • 5.000 10.2 

TOTAL 36.985 100.0 •9.173 100,0 
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FICHES TECHNIQUES DES PRINCIPALES 

VARIETES ETRANGERES D'ARACHIDE CITEES 
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FICHE TECHNIQUE DE LA VARIErt D"ARACHIDE 55-437 

O"'nlM : SilRpl 11.S.R.A .• C.N.R.A. de Bamber) - AllSft : 19SS. 

QriDlle : Wlcctionr.« dans UK populalion d'orisiae probable sud-amCricaine. RC11C de Honpie. 
O:a.WrlnliM : Boc:Utiquc : Sp:anish. 

B:unbcY : !\law R~. 
An!Jl;USc : ~al Barberton. 

C)dt ~if : 'JO jours. 

~= 
- Goussc petite. praliquaneot sam bee. i. coque mince. ccintu~ pcu nwquee. resau lRs net ; 
- Gr.line roodc i. ICger mCplat. rose dair. tigummr sCminal lisse ; -
- Pon m,c. foliolcs grandcs. poupanall excdlenr des gousscs_ 

Pnilh * 1• ...-es: IS i. 9S I· 
P'*h * I• olli9es : JS a ll I· 
....._, n dkvniclte : 7S .. _ 

Tdnlr na 11.-: .J9 .. de la sraine seche. 
IJonll:ulce : 70 .. de lcYee immediate. 
R:appon pawl paille : moym. 

l~k .... :Ill .... : 166 000 pieds/ha. 

lk-lbi1e pr.llils• : avcc disque de 24 trous (Ccart in1erlipe .fO cm) .. 160 000 pieds/ha. 

Pnicb * ~lta : 60 Its. 
Re-.N:111ee i l:a ~ : bonnc. 

~a11tt :lllll ..Wies : rim i. signaler. 

lluiw: =-=ide o!Cique : .&6-49 .. ; acide linoleique : 27·30 •1. 

OlrittY:aliollS : 
\';ir~e 1r~ productive i. condition de respecter la densite. Tres bien adaptee :a une saison des pluies courte. 

r11.-.,iste a la secheresse. Teneur en huile plus iaible que lcs 1ardives, paille pcu abondante. Non dormante. 
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OIQgineux. Vol. JI. n• ::: - F.:wicr l~'SJ 

TECHNICAL SHEET FOR GROUNDNUT VARIETY 55-437 

C*llill•t•l : SellePi (l.S.R.A •• Bambey C.N.R.A.). 19SS. 
Oli&ia: ~eel ia a popula1ioa which was prob;ably or South American orislll. rec:eind from Hungary. 
O:auinc:aliM: Uolan-.-al: Sp;anish, 

Bambcy : Nalal Rose. 
English : Nalal Barbmon. 

Vqet&IM qdt : 90 days. 
DaaipdH: 

- Small pod. almost no beak. 1hin shell. sligh1 pod conslriction. prominen1 reticulalion; 
- Rou.ld Sftd wi1h sliglu llaucning, pale pink. smOOlh 1es1a ; 
- Em.-. grOWth habi1. large !catlas. \."Ompact frui1in1 habi1. 

\YcitElll of lllU pods: IS-9S g. 
WcitE•a of 100 5ftds: JS-JI g. 
Slltllillt~:7S ... 
Oil ~ : 49 ,.. or 1he dry seed. 
Danmucy : 70 IJ'w immcdiale aumination
Pod/._.. ralio : medium. 
o,c;.. .... ,, :al ..... : 166.000 planlS/ha. 
Pr.aceicd ckmity : sccdcr with 24-holc seed plaac (intcrrow spacing 40 cm) = 160,000 planlS/ha. 

WeiK•I of seeds/Ila : 60 leg. 
0.-pl resisl:lllee : good. 
Disnse raisWlce : na1hin1 10 report. 
Oil : olcft: acid : 46-49 '¥1 ; linolc:ic acid : 27-JO ~

Qbsttnliolls : 
Very productive variety if dcnsi1y is adhered 10. Very well adaplecl 10 shon r?.iny season. resistant to drou1ht. Oil 

con1cn1 lower chan laac varieties. very little haulm. Non-donn:anc. 

FICHA TECNICA DE LA VARIEDAD DE MANi 55-437 

Obleiu:ion : ~ Cl.S.R.A., C.N.R.A. de Bambcy) - Aio : 19SS. 
Orii:n : sclcccionada c:n una poblacion de origcn probablcmencc sudamericano. rccibida de Hungria. 
<.laMJic:aciua : Uouinic:a : Spanish. 

Bambcy : Nacal Rose. 
lnslcsa : Nacal &rbcnon. 

Cicio •~tl11li•O : 90 dias. 
l>ncripdi1• : 

- Vaina pequena. prac1icamcn1e sin pico. de c:iscara delrada. de cincura poco acenruada, de rc:d muy nicida : 
- 5.m1illa redonda con pane lnemencc plana, rosa claro, 1egumen10 >emmal liso ; 
- Pone asc:enden&e, roliolos srandes, ucelcnte a1rupamien10 de las vainas. 

Pno de IO'J •Ii•• : 8.S a 9S I· 
PrMJ de 100 !ltlaiUas : J' a JI g. 
lte11diiain10 "' el dacortmado : 7' ... 
C11n&eaido de :aceile: 49 fl't de la semilla scca. 
\'id:1 l:111111e : 70 l!'t de despunce inmcdia10. 
llcl11eii1n •1li11:11p11j:1 : mediana. 
Urn"id:1d i1plim11 dt sicmbna : 166 000 pies/ha. 
1JrnMd11d prilclic:a : con discc de 24 a1ujc:ros (discancia en1re hilcras ~ cm) ... 160 000 pic~1 ha. 

I'""'' de \t'millwb:a : 60 ks. 
,.,,;,.1rnci:1 :1 1:1 Wtf11i11 : buc:na. 
"'°"i"'rnci11 :1 la enrtnntdadn : nada especial. 
Acrirt : :icido oleico : ~9 4', ; ;icido linolCico : 27-JO "•· 
01"""11ci1111n : 

\';im:dad muy 11roduc1iva ~icm11rc: que " rc:spc:ce la dcn~idoad. :\luy bien adaprada a una 1cmpornda lluvio'a ,11rr:1, 
r~~l\IC a la "><quia. Conicmdu de 31.:cicc ma) ba,o 4uc cn Iii) 'anedades ra1dias. paja po.;o abund:1111e. No hav , 1d:1 
la1Cn1t. 



FICHE TECHNIQUE DE LA VARIETE D"ARACHIDE KH-149 A 

OMndioa : Hate-,-oll:a 11.R.H.O .• swion de Niangoloko) - Allllft : 1964. 

,,,._: hybrick l.R.H.O .• F7 du aoiscmcnt GH 119-7.1.11-111 x 91 de Saria. 

0-UIC:llioll : Bowtique : Spanish. 

C)dc ~f : 90 jours. 

DncripliH : -
- Goussc i. 2 aramcs. c:cinture marqu«. bee apparent ; 
- Grainc rouge. allonpc sans mq,la1 ; • 
- Pon sani-Crige. roliolcs moycnncs. boa poupancnt des gousscs ; 
- Ramificalion sCqUCDlidlc. 

Poids de 100 ptma : 6S i. 7S I· 

Poids de 100 aniMS : JO i.. 3S g. 

Rclldcmn• •• dfturlic:ap : 67 a 10 ... 

Tmnr n1 ·- : 48 i.. SO "• de la graine sCcbe. 
Donauce : non donnante. 

Rapport 1ousc/paille: moycn. 

Dmsite opliiale •• IClllis : 166 000 picds/ha (40 x IS cm). 

Dcasite pntiq•e: au scmoir a disque JO crans a 40 cm a 190 000 picdslha. 

Pnids de 1r:aiaes/ha: SO i. 60 kg. 

Rnislaace :i la sftberesse : faible. 

RnDiaace :IUll maladies : resistalUe i.. la rosctte. 

Huile: acide oleique : 37-39 "• ; acide linolCique: 34-36 "•· 

O~alions: 
Varic1c vulgarisCe dans les zones du Centre et du Nord de Haute-Volta. Graines pe1i1es et rendement au deconi

.::ige moyen. 



TECHNICAL SHEET FOR GROUNDNUT VARIETY 

OIQi••e•t : U,..r Vokll (l.R.H.O., Niangololr.o Station), 196-1. 
Ori&ill: l.R.H.O. hybrid. F7. cross GH 119-7.1.11-111 x 91 S;aria. 

Cl:assilicdioll : Botanical: Spanish. 
Vqetatift CJde : 90 days. 
~: -

- 2-seed pod, deep "-onsniction, sli~ht bcalr. ; 
- Red. oblong seed with no flauming ; 

KH-149 A 

- Semi-spreading growth· habit. medium lc:IOcts, scmi"'-ompa\.'1 fruiting habit ; 
- Scquer.ti:!I branching. 

Wfialll of 100 pods : 6S-7S g. 
\Vfialll of 100 seeds: ]().JS g. 
Sllellilla percntqe : 67-70 'l'e. 
Oil c .. 1nt: 41-SO 'l't of dry seed. 
DormaKy : none. 
Pod/laulm nalio : medium. 

Opli••• ckll.o.il~ :al !>lt•i•I!: 166.0llU pbnmha (-IO x IS cm). 
1•rx1ic:al dca.o.ir~- : ~'\.'\fer wilh 30-nulch ~'\.'tlpla11:s (imcrruw spacing -IO cm) • 
Wrich& of ::eds/ha: 5~ lr.g. 

Droaaht raislaace : low. 
Dnr.aa rnisl:aaa : "5is1an1 to rcxetlc. 
Oil : okic acid : J7-JIJ .,, ; linulc:i~ a.:id : J4-J6 .,,_ 

QbserY:alioas : 

llJ0,000 plan1s1ila. 

Variety c~tcndcd in zones or Cc111ral and Norih Upper Volta. Small !>\.-eds wilh medium ~helling percentage. 

FICllA Tf:CNICA DE LA VARlf:OAO OE MANi KH-149 A-

Obtendun : Alto Voll11 11.R.H.O., c:stacion de Niangoloku) - Ano : 1964. 

Oriien: hibmJu l.R.H.O., F7 dcl cruzamic1110 <..iH I l'J-7.1.11·111 x 'JI de Sarna. 
O:aMJic:aciu11 : Botanic:i: Spanish. 

Cicio '~t11li•o : 90 dias. 
llncripcii1n : 

- Vaina de 2 scmillas, cintura :icentuada. pico aparentc; 
- Scmilla roja, larp, sin partc plana ; 
- Por1c ~miascc11dcn1c, foliolos mcdianos. bum a1rup:imicn10 de las vainas ; 
- R:imilicac:ion sccumcial. 

1•no de 100 •:ainas : 65 a 75 g. 
Pno de 100 !ICIDillas : JO a JS I· 
Rendimiento en ti dncortez:ado : 67 a 70 "'. 
<.:onltnido dt :aceitt : 48 :i SO.,, de la scmill:i scca. 

Vicl:a l:attntt : no ticne vid:i la1en1e. 
ltcl:u:ii1n ~:ain111p11j11 : nm.li:ina. 
lk11 .. id:ad i1p1im11 de "iemhr:a: 166 IXJO pic~1ha (-'II )( IS t:ml. 
l>cn!lid;icl prilctic11 : .:on scmbradora de diM:o de: JO mue5Cas a .UJ ..:111 • 190 IJUO pic:~ll1:i. 

l'N• de wmill:alllha : SO a 60 l.1. 
ltc"i"lcnci:a :a 111 w11ni:a : baj:i. 
Hc .. i,.lcnci:a :a 1:111 cnfermtd11dn : rc:si~1c:111c a la rO!ICl:l. 

Accilc: : :l.:ido oleico : J7.J9 ''• ; oi.:ido linolcico : J~l6 "•· 
Oh~n acionr.i : 

\'aru:dad divulpd:i en las zonas .:cniro y norie de Alto Voha. Scmillas pcqucnas y rendim1c1110 mcdiano .:11 cl uc:, • 
.:orielado. 



FICHE TECHNIQUE DE LA 'IARIETE D'ARACHIDE 

Obtn1tioa : Hauie-Volta 11.R.H.O .. sta,ion de :"lian~loko) - Auee : 1964. 

Oriai•: hybridc: 1.R.H.O .• f7 du c:roisemc:n: GH 1 l8S.1 II x 91 do: Saria. 

Cb.Wf1c:1Ci0tl : BOlanic;uc: : Spanish. 

c,do: ~e.e•:a1ir : 90 !ours. 

fk,,criplion : 
- Gousse a 2 graincs. !rl;e. cein:ure pcu marquee. bee faible : 
- Grai~ rouge 3\-CC rr.cpiat : 
- Port semi-Crige. foliolc:s moyc:nnes. boa r.oupc:mc:nt de$ goussc:s : 
- Ramifkation 5Cquentic:lle. 

Pnids d: 100 paws : SO a 90 g. 
pn;c1. .. de 100 pm : JS a .ao 1. 

Rcndnlnu a:11 deconicap : 70 -.. 

Tc11nr c:a baile : -'9 a SO "'' de la graine sec!lc. 
Dona:a11ee : nJn donname. 

lbpport ~/paille : moyen. 

l>cn~le optim:lie :au .;nai~: 166 O\JO picdS1ha 1.ao x 15 ~ml. 

l~nsisc pratiqae: au scmoir fl j1squc JO crans a -IO cr.t = 190 000 picds1ha. 

Pouts de icnai11es1ha: 60 a 68 kg. 

RNi.t:ancc :i la ~: bonnc. 

~:an-:c :taJ; mal11din : resistantc: :i la rosc:uc. 

H11ile : ;l!..;dc: olcique : 38-IO r, ; acidc !inoleique : JS-37 "'•. 

Ob!>Cn:UifHl'I : 
Var:.c1c: vuli;ari~e d:tn$ ks zones .Ju Cen1re el du Nord de Hau1c-Volla. 

KH-241 D 



TECHNICAL SHEET FOR GROUNDNUT VARIETY 

Ob..-....1 : Upper Volta (l.R.H.O .• Niangoloto Slation). 1964. 
Oriaill : l.R.H.O. I•~. f7 rmm cron GH 1 llS.2 II x 91 ~
ll:as1il"1e11iam : BowW:al : Spanish. 
Yqetatm cyde: 90 days. 
Dacriptioll : -

- 2-seed pod. gray, '"UY slipt pod CODSlriction. moderate bat: 
- Red seed with flauening ; 

~neu..'- Vol. JS. n• 2 - FCvritt 1913 

KH-241 D 

- Semi-spRadina growth habit. medium leaflets. semi-compKt rrui1ing habit : 
- Sequen1ial br.anchina. 

Was•t of llO pods: 80-90 g. 
Was•t of llO seeds : 35-40 g. . 
Sllelilla perU11t1p : 70 tr.. 
Oil comldl: 49-SO "9 or 1he dry seed. 
OonmucJ : none. 
PodlllnJm ratio : medium. 
«Jp•im•• dnlsi1r :at sowiaK: 166.000 ri:anlSlha f.fO x IS cm). 
Prxlic:d dcmily : ~er wilh JO.notch seed plates (interrow spacing 40 ~"Ill) • 190.000 platus/ha. 
Wfilbt or sndsllla: 60-68 kg. 
OfOUgbt rnislaace: good. 
Disase rnisl:Ula: resist1111 to roseue. 
Oil : olQ: acid : 38-IO "9 ; linolcic :k.id : 3S-37 "9. 
ObscrY;UiOllS : 
·variety e."endcd in c:cntral and nonhern areas or the Upper Vol1a. 

FICHA TECNICA DE LA VARIF.DAD DE MANi KH-241 D 

OhlHdun : Allo \'nll:a tl.R.H.O .• cstacion de Niangoloko) - Ailo : 19fi.I. 

Oria:en : hibridu l.R.H.O. - F7 dcl cruzamicmo GH I lllS.2 II x 91 de S..ria. 
Cwiric:acicia : Bo1anica : Spanish. 
C'ado ·~r:ali•o : 90 dias. 
Dncripcicia : 

- Vaina de 2 semillas, gris, cintura poc;o acemwada. pico no muy imponan1e; 
- Scmilla roja con pane plana ; 
- Porte semiasc:endenle, roliolos mcdianos. buen asrupamienlO de las \"ainas ; 
- Ramilicacion secuenc:ial. 

Peso de 100 •lliau : 80 a 90 g. 
PtM• de 100 "Wlllillas : JS a 40 1. 
Rendimicaln en el dncorlezado : 70 ':'e. 
Conle11ido de :aceile : -'9 a SO r, de la semilla seca. 
\"id;a l;ilenle : no riene vida latenle. 
lielacii•n ':ain;i/p;ij;i: mcdiana. 
l>cm .. id;ad 1tplim;1 de liiembr:i : 166 000 pies1ha 140 " IS cm). 
UenMd;ad pr;icticil: con sembradora de di54:o de JO muesc415 a 40 cm • 190 I)()() pies1ha. 
1•r,.., de ~mill:Wh:a : 60 a 68 k1. 
Rr .. i .. rrnci;i :a l;a ..e11ui11 : buena. 
Rni:o.11mci;a ;i la» enrrrmedllde1: rcsis1e111e a la row1a. 
Anile : acido oh:ico : Jl-40 "' ; iicido linolCico : 3S·l7 r.,, 
Ob""f';acionn : 

V;mcdad divulpda en las zonas cenrro y none de Alto Volta. 



ACHE TECHNIQUE DE LA V AltlETE o• ARACHIDE 69-10} 

....... ,..._. ... _ 
Olllnliell: Sitlipl 1C.N.R.A. de Bambey) - Amie: 1969. 

one-: FS-BJ du croiscmml s.s-ass x 21-206 awe lrOis mrocro.sanaus. 
<.biYf"1aliDll : Botanique : Y-qiaia. 

Bambcy : Satomn. 
Aqlaisc : Saloum. 

C)de ~lif : 12S jours. 
DecripliDll : 

- Goussc de srosscur moymnc. ramasstt. ceiluurc uis pm marquee. bee nu1. ma. moim rm que cdui de la 
~206; 

- Grainc rose. urondic. a mtplal marque ; 
- Port m!C Cplus dresW que la 21-206). li&e principa1c nc ciCpassanl pas la tiga larCralc.s. acdlcnl regroupemenl 

des ~ous.scs. Foliola moyenacs. arroadies. de coulcur foncee. 
Poids de IOI lotlSSIS: 130 g. 

Poids de 100 aniMS : 46 a 50 g. 

Re--•l n diconiap : 73 l!'w. 
T~ ea lllllilc : 50 "w de la grain:: secbe. 

Donaaace : tocale ct prolongie. 

lbppon ptlSIVpaille: meillcur que la 21-206. 

~re oplim:ale n salis : 110 000 picdslha. 

Demiri pra.iq•: au semoir avec disquc a 24 rrous n• 249 (ecan inrcrlip 60 cm) • 99 SOO picdslha. 

Pnids de .,.aianl Illa : SS k1. 

RMl:aace i la Mcllenu: : n&Ulc. 
Kni>l:a!ICC :a•ll mal:adia: resisrantc a la roseue. 
Haile: :i.:ide o!Ciquc : 6S-68 .. ; ~ lino!Ciquc : 14-17 Se. 

Ohwn":aliOllS : 
\";metes des r(!ions £ud a rosette Ca foncs pluviometriCS. semis Clair ct Cc:hclonr.C). 



TECHNICAL SHEET FOR GROUNDNUT VARIETY 

,_ za.• IUt: ~ ~ 

<Wri"-wl: Saepl (Balllbey C.N.R.A.). 1969. 
Oriiliia : FS-BJ of mm ss..ass x 21-206 with rbrec badu:rosscs. 
(Jalii("IClliH : UQ«anic:ll : Vqiaia. 

Lunbey : Salouaa. 
Eqlish... : Saloum. 

y~ CJde : llS days. 
Dacrilllillll : 

69-101 

- Medium siml. COllllJQCl pod. wit:h wuy slicha pod consuictioa. DO ·bat. sc:ncwhal fmcr miculation 
llwl lhc 21-206 : 

- Pink. rounded seed wirh disliact f1aucning ; 
- Encl powlh habit (suaiplcr lhan 21-206). wilb lhc main SICID DO laJlcr lhaa lhc ~ ones. compaa rruilir1 

habit. Medium laflcls. rounded and dart in color. 
Wapc el 1• .... : 1301-
Wft&lll llf I• scd5 : "6-SO 1-

Sllelilll ..--. : 7l "'· 
Oil CNta11 : so -. or dry seed. 
°"'1m8C! : complcle :and lon1-
Pod/._.. mt. : bater rhaa 1hc 21-206. 

Oplimulm demilJ al •willa : 110.000 planlS/ha. 
rrxcial *-iay: smler wilb 24-hole seed plalCS (No 249) (irumow spoicing 60 cna) = 99 • .SOO pbnlS/ha. 
\\"ri;I •f wNs/a : SS kg. 
D~I rnbl:MIR: IUllC. 

_llM:a.w ~: rosctle raislan1. 
Oil : olcic :acid : 6S-68 .. ; linoleK ~id : 14-17 "'9. 

0~:11""'°': 
V;ar~y whid1 ;ru- in r~"th: rqiu11:i in rlu: Suurh (wirh llCl•Y r;iinl;all. lichl. s1agcred sc:cdin1J. 

FICll:\ n'.:CNIC.\ l>E I.A VARIEDAD OE 1\.11\Ni 69-101 
le:S.•U:....._aia-

Obtncic•• : ~ 1C.N.R . .\. "c lbmbcyJ - Alia : 1969. 
Oril:C'll : 1'5·DJ J"i .:ruamh:-1110 5S-US x 21-206 .:un ires cruzami.:mm rcrrugra"os. 
C.l:uiriaciO• : Borani.:a : Virginia. 

Bambey : Saloum. 
ln&lna : Saloum. 

Cida v~laliwo : llS dias. 
l>ncripciiHI : 

- Vaina de un 1rosor mcdiano. rcchoncha, cinrura muy poco acen1u;ada, sin pico al1uno, red no Ian lina .:omo 
..:n b !S-206; 

- Scmilla rosa, redonde:ada. con pane plana ace111uada ; 
- Pone ascmdenre (mas crec10 quc en la 28-206), d 1allo principal no cs mas a::,, quc l:as ramillas. cl a1rupa-

micn10 de las vainas a acdentc. Foliolos medianos. redondcados. ~ un i.:olor osa.ro. 
Pew de 100 waial : 130 I· 
Pnn de 100 semillM : -'6 a SO I· 
lknclimiHIO H ct dCllcorlrnclo : 7J r,. 
(."nntrnido de xcilc : SO .,, ~ b scmilla scca. 
\"id:a l:alCRle : 101al y prolonpda. 
ICrl:Kinn uiulpaj:a : mcjor quc en la ?S-206. 
IJCR..;clad itplima de Mcmbr:a : I IO 000 pievha. 
1)\-•..W:ad pr.kin : i.:on ~mbradora de "i~u de 2.J "'ujcrcK n• !.J•J 1di,1;.111cia c111r..: lnlcra\ 1111 .:1111 "' '"' ~1111 111.:,. ha. 
l'int• de 1etttia:r11ll11: SS 1t1. 
NMleRcia 1 l:a :W41uia : nula. 
N~i--.lenci:a. :a lu cafcnncd:adn: rcsi\IC:nlc a la ro~1a. 
Acrile: iKido ulCic:o: 6.S-68 Sfe ; ~idu linuk:ii.:o: l+.17 "•· 
Ownad1ton : 
\",mcda"~ clc: las c:omari:a~ Sur 1."on ro~la '"c al1:1 pul\"iOmeiri:i. \ic:mbr;i rnla y c'c:alona"al. 



FICHE TECHNIQUE OE L~ VARIETE O"ARACHIDE 73-JO 

·Olllt liell : ~ 11.S.R..A •• C.N.R.A. de llambc!> - Auft : 1911. 

on.;. : c.leso endllaa Fl da aa-M 1 11 61-24 x 59-121 (Spaaisb x Virginia 1ype Saloum> liptt ?S6J. la ckux 
pumu SCllll lisisraau i. la ~esse.. 

Clmlilia"- : 8owliqae : Spaaisb. 
8ambey : Spuisb. 
Allllaisc : Spaaisla. 

Cfde ...... : 9S jours. 

Dua .... : 
- Gousse de l'GiDCar moyaaae. ma.. Cl aiamR pm marquis. bee aul. c:aqae mince ; 
- Gniae saas miplal. afloaat'e. pelire. de coalcar rose saamoa ; 
- Pon Iris Crisi. folioles moyaacs i. paades. aa:llml graupcmcn1 des aoussa ; 
- Ramif"lcalioa siqaeacidle.. 

, ....... 19-S : 110 •· 

Paills * 1• paims : 40 I· 
....... • tlic-1iaip : 73 ... 
Tnnr n ..._ : 41 "'9 de la paiDe sCcbc. 

Danluft : locale. 

~~lllllille:&ft. 

Dtmiti ...... - -- : 166 000 picdslba. 
DeMile pr.II~• : ava: disquc de 24 nous (Ccut ialerlipe 40 cm) • 160 000 picds/ha_ 

Poids de ~- : 6S kg. 
~a 1a ~: boCUlc. 
RM1a11a :au _,.., : ricn i. sipaJer. 

H•ik : acide olCique : 60-63 "'e ; acide lino!Cique : 11-21 '!'I. 

(}bwry;aliffs : 

Lignce de complemmt ;>«>ur lcs zones a hivemagc tres irrqulier. Sa dorr.nancc doi1 lui pcnncurc de subir des 
pluics 1ardivcs. 



Oli:qiacm. Vol. JI. n• ? - Fcmcr l9"l 

TECHNICAL SHEET FOil GllOUNONfJT VARIETY 73-30 

UM . I: Sncpl (l.S.ll.A •• Bambey C.N.LA..). 1973. 
Ori&ill: Fl praseay or crass 61·24 x 59-127 (Spaaisb x V'qiaia 1ypc Saloum>. ramilf 2S6J. bolh pum15 ckoqlll 

raislal. 
Clmlif".-.. : Bo«aicd : Spaaisll. 

8ambcy : Spawish. 
EaPsb : Spanish. 

v~ cym: 9S days. 

~: 
- ~kdium ~ pod. with only 5ligh1 rtt-._'lllalion and pod ""OllSlriction. no beat. and a 1hin W:ll : 
- Small. oblong. s:t~lliOll pint seed without flaucnias : 
- very ~ ~-in habit. atediual 10 1arse 1ca11as. aac1 comp;aa rnailing habit : 
- Scqucalial lnndlinc · 

\\"ftdil ., ..... : 110 1-

\\"ftdil ..... -- : .., 1-
S-....~:1J'!'t. 

()ii cwm1n1 : -11 '"- or 1hc c1ry ~-
I~ : "-ompldc. 
Plllllll:mlm r:alio : lup. 

o...-.. lln.Yly :al--.:: 166.000 pbnlSlha. 
l"rxlial ...Uy : wilh !.a.huk '.lo«dcr pl;a1c Cin•crruw sp;a.:ins .SO .:ml ,. 160.000 pl;anwha. 
\\"rii:fl1 Df !>ft'lblb : 6S ks. 
,,,._ ... ~: cc-J. 

_ l>Nzr.e ~ : nochiq 10 report. 

Oil : olcic :acid : 60-61 •1 ; linolcic :acid : 11-2 l '!'t. 
(Jhn:a.._: 

Cuinplancn1;ary family in zones or YCrJ inqular r.ainy ~- llS donn;uJCJ allows ii 10 wilhsland bee rains. 

l'ICllA TECNICA or: I.A VARll:DAI> or: MANi 73-30 

Oltlnriil• : Sftlq:d 11.S.R.A .• C.N.R.A. de: Bambcyl - Allin : 197l. 
Ori~: lk.·sn·ndc:i~ia I'll Jct ~mr.amK.-.110 61-:!.J x S•J-1?7 1S11:111i'h >< Vir;i11i;a upo S;al'"""' linc;a !SM. I~ dos 

gc:nih>n:s MHI rois1am:s :a l;a "M.-quia. 

t.lairlCICiiHI : Bcxa8k":I : Sp:anish. 
Bambcy : Sp;amsh. 
l111lcsa : Span"h. 

Cicio ·~:ali•o : 'IS dias. 
DnaipciiM : . 

- Vaina mcdi:anamm1e srucs:a. red y cin1ur:a poco accn1U:ld:as, sin pico, "-:iscar:a dclpda : 
- Scmilla sin pane plana. larp. pcqucna. de un color ros:a as:almonado : 
- Porre muy asccndcn1c. roliolos mcdianos a aranctcs. acelcntc: a1rup:amicn10 de las vainas : 
- RnmifM:aeion smacncial. 
r~ de IUD v:aiau : 110 I· 
I'~ de lllO wmill:h : ~ I· 
~lldiminlo rot cl dnconc.mdo : 7] "9. 
("nnlcnidn de :KCilc : "" •• de la 'C'lllill:a sea. 
\'id::a l:alrnlc : 1oaal. 

NC'l:aciC•• ~::1i.a1 p::aja : alta. 
1Jcn""8::ad i•plima de ..W.IN:I : 166 000 pies/ha. 
lk,.Mcl::ad priclin: ..:on di11<:0 ck U ni11a1::u 1di~1:a1~ia en1re hikr:u -Ml ..:m) • 160 OUU picvh:a. 
1·~ de w•illDt Ila : 6S !.1. 
N~NCia a la 11qui::1 : bucna. 
R~r11ei::1 a 1::11 t•fmwcd::adn : Rada CSPf':ial. 
Acritr: ~ido okh:o: 60-6) IC'e : :k:Hlo linoki..:o: 111·21 ''•. 
Obwnxim1n: 

Linea de ..:omplcmcnto para las zonas con 1cmporacJa de llu\ia~ muy irrc1ular. Su vida lal(nlc dcbc p.:rmi1irlc 
;1fuan1:u llu\·i:as 1ardia\. 



FICHE TECHNIQUE DE LA VARIErt o•ARACHIDE 73-33 

Orilile : Fil du aa·• • u• Sl-650 x ~-
0 ""2•11: Bocniqa: Y-qiaia. 

Baadlcy : Saioum irisi. 
AJlllaise : Ft1111-

CJdt ~ : IOS i 110 jams. 

0aa.-.: 
- Goussc daft. * poumr lllDfCIUIC. a raaa net. aeaemmi cziaturft. bee moym : 
- GraiDc : rose. alloqfc was mCplal : 
- Pan ms mse. rolioks iii01eaDCS. escdlall poupemmr des p>usscs : 
- Ramif"lalioa alrcrae. 

, ..... ..-s : 120 i 125 1-

,.. • •• p-.s: so an 1-
11a-.W111 - 4kolliap : 73 .. _ 
Tanr m ..._ : SO .. de la Pac sCcbc. 
o.r.um : S "8 de aamUwion immCdiarc ; durCc enYiroa I mois ; risque prariquc de rqcnniaalion au dwnp 

quasi nul. 

~ se-1.-.: moym i boll. 
DemM ...... • _..: llS 000 picdslha (SO x IS cm). 

Dn5ili ~ : au saaoir a disquc JO .:rans i so cm = 153 000 piedslha. 

Poills • pllillal Ila : iO tc. 
Raisla8a i la 5iclltia1e : acdlcnrc. 

Risislaea .a mmlllllies : rim a sipaler guf uae certaiae sensibilite au .. clump ... 

Hm : acidc olCiquc : Sl-61 .. , ; acide linoleiquc : 20-2: ••. 

°'*"2liolls : 
E.,cdlerue variete trn re 1~13RIC a la -;«hcrcssc Cl souplc quanl a la dale de recollc. Plaslicite rcmarqu:iblc lui 

.:onferant unc bonnc ixul1e d"adap1ation. 00:1111: rmdcmcnt au deconia1e moym. 



.. 

TECHNICAL SHEET FOR GROUNDNUT VARIETY 

'* . IL ... : ~ 11.S.R.A .• Dambcy C.N.R.A.). 1¥7]. 
Oriaia : FI! l"rom cross Sl-650 x Sf...16 .. 
CbuirllCllillll : BOlanial : Virginia. 

D:unbcy : Em.1 Saluum. 
Eaalisb : Faac. 

\'epbliYc cyde: IOS-110 days. 
lk.~: 

73-33 

- LjJhl IL"Uloml. medium sized pod. wilh marted reticulation. deeply COllSlriClcd. medium l:c:lt : 
- Pint. oblonf sml wich DO flallaWal; 
- SlrilL."lly erec1 growth habir. medium lcallcts. compact frui1ia~ habit : 
- Akcrna1e braocbin1. 

Wftilllt llf I• ,.a : 1~125 I· 
Wftilllt of I• iftM : SO-S2 C. 

~ PfiUidliif:'l' : 7] "'-· 

Oil ~ : so "'- or dry seal. 
Dorwn ' : 5 ._ immediate scnnimJioa. lasliag around I mon1h : pr.IClicll risk of rqmninarion ia lhc rlldd is 

nc:arly i~. 
Pa'-- r:alill: fair 10 JOOd. 
()pl .... *-ily 21 ••ill& : 135.000 pbnlSlha (SO x 15 IL-ml. 
Pnctial .... l' : wilh 30-ncxcb seed plala (immow ~"ing SO L-ml = ISJ.000 planlS/ha. 
Wftilllt .r lftlls/lla: 70 kg. 
Dnltltltl ~ : occllcat. 
I~ reis.lua : 1101hing lo n:port. ~ p:rha!J' a ccn:ain \Cfl'\i1ivi1y lo dunap. 
Oil : olQc xicl : Sl-61 "'w : liaolcic acid : :?0-22 1!1. 

OllwrY2aioas : 
E."l[cdlcnl ~:aricly, hi!faly d·ougt11 rcsislan1 and wiih nexibk han-esting dale. OulSl:alldin1 pl:aslici1y. ai•ing it good 

mpe:uiunal .::ap;11L"i1y. IJdea : A~cragc !\bdlins UUlpUI. 

FICHI\ TECNICA DE LA VARIEl>AO OE MANi 

ObenriH : St1WPI (l.S.R.A •• C.N.R.,\. de B:ambcy) - Aiiu : 19il. 
()ricn: Fl2 dd cruz:amiauo Sl-6SO x 59~. 
(.laiJ"lariUll : lkJl:inilL.-a : VirFinia. 

U..mbcy : Saloum :ISIL."Clld.:nlc. 
lnslcsa : Fung. 

lido '~:di'• : IOS a 110 di:as. 
DcllcripriUw : 

73-33 

- V;ain:a ~l:at-;i. mcdi:anamm1e grucsa, de red nilid:a, cimur:as 11i1idas, pico mcdi:ano ; 
- Scmilla rosa. larp, sin pane pl:ana ; 
- Pone muy ~le, foliolos mcdi:anos. cxcden1e agrup:amicnio de las vaina,. 
- Ra mi f aaciUfl allcrn:ada. 

Pno de IUO t:Aas : I~ a 125 I· 
PNt de lllO lnlilbs : SO a S2 I· 
Kclldi•iCltlu n d dacorlnMo: 7J "e. 
Cn1Ucaidu lk xcile : SO "e de ·1:a scmill:a scc:a. 
\ ida l:11cn1c : .S r, de 1crmina.:ion inm.:di:ala ; duraciun apro,imada : I mes ; ri""'lo pra,1i.:u 1.k nuc'a gcr111i11;1.:ic"1n 

en cl .::ampu casi nulo. 
• Kclxii•n 'aina1 paj:a : mcd1;ana a bucna. 

11'-n~:ad i1p1im:a de ~br.I : IJS 000 piC'lhil UO x IS cm). 
11'-nWdacl prllclia : .:on ~mbr:adora de 1.li~o Jc JO mucsc::as a .SO .:m • I SJ 000 piCSI ha. 
l'N• de -mavlt:a: ;o ks. 
ICni.,.cacia a la wqllia : c:ccclm1e. 
~111cia :a I• t11rmMll:adn : n:ad:a especial, ncep10 ciena sc:nsibilid;ad al Clunip. 
Anilc: 3':iJo ulCico : Sl-61 .,, :· icido linolCico : .?0-22 ~. 
OINnXiflna : 

E:ci:clc111e variedad muy rcsis1cn1e a la scquia y puco e:ci1en1e en cuan10 a rccha de cOKCha. E.·"elcmc pl;i,11~idad 
quc le pcrmi1e 1ener una bucna r:aculrad de adap1:k!1on. Ud1dt1 : Rcndimicn10 en cl dcsl:oncz:ado nicJi;mu. 



FICHE TECHNIQUE DE LA VARltl't D"ARACHIDE 

Olllt•li9ll : .._.v ... (l.R.H.O •• swion de NiaapJloto) - Allllft : 1963. 

()riaiae: bybridc l.R.H.O .• F9 du aoisemtal 1036 x Mani Piaw. 
0 Tadea : Bocaniquc : Viqiaia. 

CJm ~: us a ISO jours. 

0aa..-: 

RMP 12 

- Goussc pS. de srosscur moyamc. a riscaa act. aaa ccmlURe. bee raible ; 
- Grainc rose. tipir. awe mCplal ; 
- Pon SCllli-CrilC. foliola moymaes. 11oapa ca• des aousscs m:cUmr ; 
- RamUICalioa allcrne.. 

hWs u t• &--.s : IO i 90 1-

Poie * 1• p1iMs : SO a SS 1-
Rl ... • 1ar • Mceilk:ip: nir.. 
Tnem a nit : 49 IFw de la paiac sidle. 
Dormuce : 2 '!It de aamiJwioa immediate. dune cuYiron 3 mois ; risquc pruiquc de rqamiaalioa au dwnp 

quasi auL 
lbffOll aom-J,.iille : boa a moycu. 
Dnsifi ..,._. n semis : 110 000 pieds/ba (60 x IS cm). 

Dnsile ~- : au scmoir i. disquc 30 cram i 60 cm = 130 000 picdslba. 

Poie * pmiaesl .. : SS i 6S k1. 

Raisl:1act a la ticllelBM : aullc. 
Raisluce m • I fin : accllcl'te mislancc a la rosclte - ms sensible i la rouille. 

Hllile: acidc olaquc: SS-SI •t ; acidc linokiquc: 2~26 ... 

ObsnY21ioa : 
Exc:dlcnu: varietC tres resiswue i la rosette cc souple quanl i la dale de ricolte. 
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TECHNICAL SHEET FOR GROUNDNUT VARIETY 

°"' ...... : u,.... v~ (l.R.H.O., Niaaaoloto Station), 1963. 
Ori&im : l.R.H.0. h~. f9 rrom cross 1036 x Mui Pincar. 
Ct:milbl• : Botanial : Vifsinia-
\" iptaiiwe CJde : 135-ISO days. 
oam,eiH: -

RMP 12 

- Gray pod. or medium sm. wida marted reticulation. no pod restriction, and a modcraac tat ; 
- Pint ~al Kai •ith Ranaaing ; 
- Smai-sptt:lding powth habic. medium leaOcts, compact rruiting habit; 
- Allcrnatc br:ancbing. 

Wftdd •f I• ,-S: ~90 ~
Wftdd •f ICI 5ftlls : SO..S.S g. 
Sllelil'K ~~ : n '!'9. 
Oil ceelelll : 49 .. or the dry ~-

0-mwy : 2 '!'9 immal~c cemUnaUoa· lasting uouad l months : ~ no praaial risk or rqmnilmion in the 
fldcl. 

Pali/llalm r.die : llll:dium to pod. 

Ope-.. *-ily :d --. : 110.0UO plants/ha C60 x l.S cm). 
Prxlial lkmil~ : Kaler with JO-nocch Kai plates (ialcrrc>w SIJ'IL-ing 60 \."ID) a 130,000 f'(anlSlha. 

\\"ciKlll Df lftds/U : .SS-6.S lt&-

IJrawc•• reisl2lla : none. 
I~ ~:111a: acdknt rMla-.-c 10 rosette - higlalJ Kmiaivc 10 ru.~. 
Oil : t>IC.c ~id : .S.S-.SI •• ; linolcic ;Kid : ?+.26 .,.,_ 
O~:alietls: 

E."U:cllcnt variety, highly rcsislant to l'OK(le, and having ne.,iblc harvcuins date. 

FICHA TECNICA DE LA VARIEDAD DE '.\IANi 

OhtmciU• : Allo \"••ll:a U.R.H.O .• i;.'St:idon de Nianitololwl - Ano : l'Hil. 
Ori:c-11 : hihridu l.R.11.0 .• l·'I Jd .:n•amh:ntu 1Dl6 :.c !\lani l'intar. 
(.l:bi1ic:aci0a : Botanic:i : Virginia. 

Cicio ~qec:ali•o : 13.S 3 ISO dias. 
OncripciO• : 

RMP 12 

- \'ain:i iris. mcdianamcnte grucsa. de red nitid:i. sin cintura, pM:o no muy importantc ; 
- ~ilb rosa. atigr:ada. con p:inc pbra ; 
- Pone scmiasccndcnte, roliolos mcdianos, cxcelcnte aarupamicnto de las vainas ; 
- RamifM.':ICion a11cma. 

Pno de 100 v:aias : 80 a 90 I· 
Pno de 100 sc.WU : SO a S.S 1-
Rendimic•lo n d dacor1cZlldo : 72 t:''. 
C1t&leaido de xtilc : 49 "' de la scmilla seca. 

\ id:a lafe•lr : :? '1t de acrminacion inmc:d1a1a, dura.:iun poco m:ls o mc:no\ J mcsc.\ ; ricsgu pr:'.11:1ico de nuc\a !!C:rRll· 

na.:1un en cl campo casi nulo. 
Rclxii•11 •::ai•:a/p;aj:a : buena a mcdt.ina. 

l>cn*l:ad upailu de •111br:a : 110 lllO ri~1ha 160 x IS cm>. 
l>cn~d::ad pritclin: con scmbr:adora de: di~o de JO muacas a 60 cm • 130 000 pies/ha. 
I""° de ~millallla : SS a 6.S ka. 
lteo.i,.1c11ci:1 :a l:a scqui:a : nula. 

Rni._ac11c:i:I :a lat raftrmed:adn : ncc~nre r~~is1enc1a a la roscta - muy wnsiblc a la roya. 
:\crilc : 3cido olCM:o : ~!-!'S r• ; acido linolCh:o : ?+.26 "•· 
()fhcon ;:d ... in : 

E'.:clcnrc v:irircbd muy rnistcntc a la r0\C1a y poco eiiiscn1e en cuan10 a rcch:i de cuucha. 



FICHE TECHNIQUE DE LA VARIETE o·ARACHIDE 

Obtnlioa: ff•1e-Volt:a cl.R.H.O .• st:uion de :'>fiangoloto) - Allllft: 1963. 

OritiM : hyb~ l.R.H.O .• F9 du .:roi\ftllcnl -18-37 x '.\l:ani Pintar. 
<..1-f"tnlioa : BOlaniquc : Vif!inia. 

C~m Yiailalif: 13S i ISO jours. 
Dnniplioa: 

RMP 91 

- Gousse !fisc de grosscur moycnne. :i rCse:au net. non '-"Ciniurec. bee faiblc ; 
- Grainc !05C : 

- Port scmi-erigi. foliolcs moycnncs. sroupcmcru des 10USSCS c.'ttdlcnt ; 
- Ramification al1crnc. 

Poids de IOI l°"9IS : 7S i 8.S g. 

Poids de IOI pmiMs : 41 i SO 1-
RrlldelMlll u decortiap : 68 ..__ 

TCllClll' ca llhlile : 41 l!W de la grainc sechc. 
l>nn11:111tt : 2 .. de 1cnnina1ion immCdi;ue. durec em;ron J mois : risque pr.11ique de rqcrminat1on au champ : 

quasi nul. 

lbpport se-afp;aile: bon :i moym. 

llrmile opli..te :a• semis: 110 000 pieds•lu 160 x IS .:m1. 

lkmile pr:aliqu : au sanoir :i disque JO .. Toms :i 60 .:m ,. 130 000 pieds; ha. 

Pam ck paiRll'lla: SS 3 60 kg. 

RMl:a11tt :i la sichern5e : nullc:. 

~- :aa:\ lllllladics : c::'lccllc:ncc: r~1)1an.:c a la ro~1.:. coleram:.: 3 la .:.:rco'>porio\C ou Lat.: Leaf Spac tCen:osporl
dium persona1um1. 

Huilr : acide oleique : SS-58 r, ; a.:idc: linolciquc: : 2"-26 '°•· 

O~:alions: 

facelh:n1c varictc c.:es rcsis1an1c: i la roscu.: cc souplc quanc i la date de recolcc. Rcndcmcnt .iu decorticagc : 
moyc:n. 



O~u,. Vul. 33. aa• :? - f~"'-T 1'111} 

TECHNICAL SHEET FOR GROUNDNUT VARIETY 

~I : Upper Volla H.R.H.O .• Nianaok>to SWioat. 1963. 
Qriilill : l.R.H.O. hybrid. F9 rrom cross "8-37 x Mani Pinw. 
Cla'llinr:aliM : Bol:anial : VirsinQ. 

V~ ~: IJS-ISO clap. 
Descriflioa : 

RMP 91 

- Gr:ay. medium sizCd pod wi1b marltecl miculalioa, no pod COllSlriction. moder.ale beak : 
- Pint seed; 
- San:-spmldin1 powtb babi~ medium lcaflcls. compact rrui1iq habil : 
- Al1erna1e branchin1. 

\\"fialll of 100 pods : 7S-IS I· 
\\"ei&lll of 100 seeds: "8-SO I· 
Slllflllla paaalap : 61 ~-
Oil coalelll : 41 "9 of lbe dry seed. 
Dor..-cy: 2.,. immediale pnnilwioa. laslin1 around l mon1hs: almOSl no practic;al risk of rescrmiawion in 

the field. 
Podlllulm r:alio: medium 10 good. 

t.,;Jlila•m daaily :al sowilla: 110,000 planlSiha 160 x IS "-mt. 
Pr:ICliCll dmlf : seeder with JC-nolch seed plates (interrow spacing 60 "-mt = IJ0.000 planlS/ha. 

Wfialal of Sftdsllaa : SS-60 1t1. 
Dntt1cll1 raisl:amce: none. 
Diw:ue raisluce : excellen1 miswace 10 roseue : tomnt 10 CO'C01porr1 1ear spol, or la1e leaf spot fCm:osporidium 

pnsona111m1. 

Oil: olcic: acid: SS-SI "9 ; linolcic acid : 24-26 "9. - . 
ObwrYalio111 : 

E:<cellem ~ariety, highly resis1an1 10 rosct:e. and .-i1h llexible harvming dales. Medium shelling perccn1a1e. 

FICHA TECNIC\ OE LA VARIEDAD DE MANi 

Ob1encii•n : Alto \·1111:1 11.R.l l.O .... .,,13..:ion de Niangoloko) - Aiu : 1961. 
Ori~•: hibrido l.R.11.0. - 1'9 ll..:I .::ru7.anuemo "8-)7 x Mani Pim3r. 
Cl:i...ific:acii•n : Uu1oini.::a : \'irgima. 

Cid11 n~e1:a1ho: llS a ISO Jia\. 
Dncripc:iua : 

RMP 91 

- \. 3in3 iris mcdianamente gruesa. de red ni1ida, sin cintura, pico no muy imponan1e : 
- ~milla roq : 
- Porte \Cmiasccndentc. roliolos medianos, excclcn1e asrupamicnlO de las v:ainas ; 
- Ramifi.::<h:ion allcrna. 

PNJ de IOU v:ainu : 7S a as I· 
Pnn de 100 wmilbs : .'8 a SO I· 
Rcndintiea10 H cl dncorlendo : 68 ~ •• 
Cunlcnido de :actile : "8 "• de la scmilla wca. 
\'id:a l:alCRIC : .? r, de llermin3.:;j(>n inmcdiala, duracii>n poco mas 0 menOS ) tn.sCS ; rit:\10 praclli:O de nue\·;\ ;ermi-

nacaun en cl .::ampo : .::asi nulo. _ 
Rcl:acii1n ':aina/paj:a : buena a mcdiana. 
Ucn-.id:ad i•1•lima de wmhra: 110 000 p~1h3 160 x IS cmt. 
l>l'n'.>id:ad pnclica : .::on \Cmbr3dora de disco de JO mucscas a 60 cm • I JO 000 pics1 ha. 
l'r'!u de ~mill:llllh:a : SS a 60 k1. 
lle..i~•cnci:a :a la wqiwi11 : nula. 
Rc~~•enci:a :a la rarermcd:ada: c:<cclcntc resisicncia a la rosc1a. Tokran1e a la .::crcosporiosis o La1e Leal Sro• rCer· 

, mporidi111n ~:rsonu111m). 

Aceilt : :ic:ido oleico : 55-SI "• ; :ic:ido linolCico : 24-:6 "•· 
Oh"Cf\':acluncs : 

E'.::elcnic vari:dad muy rnis1en1c a la roscla y pG(O e:<i1cn1c en cuan10 a le.::ha \Jc .::osccha. Rcndim1i:n10 mcdiano 
en i:I rJ~orrezado. 



TRAVAUX CULTURAUX 0 N 

Coupe des herbes, brulis, 
nettoyage 

Labour - pulverisage 

Semis 

Apporc d'engrais 

Premier sarclage . 
2eme sarr . .. 

Recolte 

Battage 

~ -..- - -- -~- ---- -·· 

- ANNEXE 2 -

CALENDRIER CULTURAL DE L'ARACHIDE 
CULTURE PLUVIALE 
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TRAVAUX CULTURAUX 0 N 

Coupe des herbes, brulis, 
nettoyage 

I.abour - pulverisage 

Semis 

Apport d'en9rais 

Premier sarclage 

Deuxieme sarcla9e 

Recolte 

Battage 

- ANNBXE 2 -

CALENDRIER CULTURAL DE L'ARACHIDE 
CULTURE DE CONTRE-SAISON 

D J F M A 

-

M J J A s 

. 

. 

I 



- l\NHEXE 3 -

R[NSEIGN[MENTS SUH Pl.IJVIOMlJnl[S UT ILES (arachicle) 

I UC lOBRI Nt11/LMUU1 UlCfMIJHI. .JANVJ[H rrVl<Jrll MAil~; AVf! 11. T 0 T A L 
1·11:1on1 l'l!llV l:l ·, i 11. OB!f HVfd 111r-..~ : 

mm j. mm J llllll J. nun j. nun j. mm j. mm j. mm j. 
-- - - --------
I •J 7 1> llll IAHA I lJI I I\!\ 1\ 16. 1 27,ll 05,0 ~ 1. 2 I 03, 7 J2' 9 7. ~' 4 361,3 P luv inrnr.t r ii! df' 

i1 la prnvir1ce v•11ia11I 
-- --. - - ---- ·-- -- - - ·--- - -- - - - i----- I- - • ----. -- . -- --· -- ' ------ ·--· de 400 11 OU 0 111111 

I •J ti 1> AMP1\NJllY '16. 1 46,9 11 • 0 ~4 • 6 1 7 1 ' 1 80,9 40,9 l.&62'} eri moycrinc pour 
40 i1 1

1 II ,J 1111 I : ; 

I do pJuiP. 
/ 

I 'JU'> ; HAI IA.IANr.A MlllWVll1\ Y -- - - 96,4 4 J '.•2. Li HI 1
1(1 l • (1 I~ ., 1111, (, 1 IJ 7 S, II 4 -- - 104 ,o 52 Pl 11 v i omn I •· i e 

I 'Jllh muy1•r11w dti 1'11r-
------- ---------· ------------ - - - - -- - - - - -- -- -- - - - - - - - - - ----- -- ----- --- -- - - ·-- ------ ... -- .. drP dn lfilJO l1 

M11y11111t ~ 700 mm pour "JO 
:i II I" 2 s 1·1,\11,\. IANliA /\Mlh\ 1 UUUI NI 46,0 4 149,~ 9 2'.i5,~ 1 2 j(i:S, 9 16 510,4 17 254,B 12 9~,9 6 1684,4 76 It OU j OU I' Ii l.11• 
au~ pluic. 

----- ---- ~·- - ·- - ·-
l'>U'' : ANIANANA- AMHAllll\OHA- 5,1 4 69,~ 7 35~J,4 19 167,5 11 }11. 7 18 460,3 14 12,6 5 1386, 1 78 Pluviomclrir. 
l''lll· IHVO. /.'\KA moyP.rine vorin1;t 

( L ae AU\U JHA r -- -------- - - -- -- -- -- - - - --- --- ---- -- - --- - ·-- ----- I- - - -- -- ·- - ------ ---· entre BOO td 
ANI> JI AMI NA -- -- 117 ,6 6 92,0 7 11 ' 1 1 269,0 11 26J,1 11 12,} 2 765,9 40 1100 mm pour •,5 

------------ -- -- - - ---- - - -- - - - - - ---- - - - - - - - ------- --- --- - -- -----· - - - Ill a 65 juuru <11~ 
CAI A pluie. 

l •~u111p I e;i.;e 1},2 1 } 58,U 14 338,9 22 111~>.u 14 317 ,0 "~ 342,2 23 M,fl 11 1271,5 121 
;HJ l'Ufllllll l ljUt-} 

- .. ~. 



- ARllEXE 4 -

L.\ PREPARATION DES SEMENCES D'ARACHIOES 

INTERET DES SEMENCES DECORTIQUEES ENROBEES 

Actuellement les Seillences d'arachide sont conservees 
par le paysan ou lui sont distribuees en coques. Celui-
ci doit avant semis les decortiquer et les trier a la main 
et,s'il le peut,les traiter par poudrage avec un fongicide 
insecticide. 

Le decorticage manuel presente de nombreux inconvenients 

- travail tres long : 90 heures/hectare 

- autoconsommation et casse au decorticage par une 
main d'oeuvre familiale OU retribuee en ecarts et 
brisures et qui n'd done pas interet a soigner le 
decorticage 

degats d'insectes entre decorticage et semis, et 
pendant le stockage en cocr~es sur !'exploitation 

- risque de vente a la consommation 

- poudrage manuel delicat : disponibilite du produit 
au moment du decorticage, dosage, precautions d'hygiene. 

De~ enquetes au Senegal sur 4 ans et plusieurs milliers 
d'hectares ont montre que les pertes en quantites atteignent 
20 % en moyenne : la surface ensemencee n'est que de 80 % 
d11 potentiel en coque avar..t decorticage manuel. 

Les semences decortiquees enrobees presentent de nombreux 
avantages en matiere de qualite et de rendement. 



.. 

- Excellente levee due au traitement fonqicide-insecti
cide en usine a bonne dose et unif orme par rapport a un 
traitement manuel mal realise OU a l'absence de traitement. 

- Le decorticaqe ef fectue peu de temps apres la recolte 
permet une conservation du pouvoir qerminatif eleve des 
qraines a cette epoque, le stockaqe en sacs etanches et 
l'enrobaqe donnent une qualite qarantie sans deqits d'insecxes 
ou de moisissures. 

- L'amelioration induite par le facteur qualite varie 
de 15 a 30 ' selon les annees. 

Pacteur stockaqe - transport 

- Outre la suppression du travail de decorticaqe manuel 
le volume de stockaqe des semences decortiquees est 4 f ois 
inferieur a celui necessaire pour le meme nombre d'hec!:ares 
en coques ; ceci s'appliquerait eqalement au transport. 

Pacteur rende11e11t au d.§corticage 

- Les semences enrobees sont devenues impropres a 
la consommation, ce qui s'ajoute un taux de casse plus 
f aible lors du decorticaqe quand les qraines sont f raichement 
recoltees par rapport a un decorticaqe manuel avant semis. 

Conjonction des facteun 

- La relation densite-rendement est presque lineaire 
entre les faibles densites et celles proches de l'opti~um 
comme cela a ete encore verif ie en 1985 sur plus de 100 
champs au Senegal ·: 

. rendement kq/ha = 9,3 x nombre 1.000 pieds ~x282 
(correlation hautement siqnificative : F.34 ). 

- L'auqmentation de rendement due aux fortes densites 
est encore plus importante avec utilisation d'enqrais 
l'efficacite est double a la densite optimum • 
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Le gain pour le cultivateur de !'utilisation de semences 
decortiquees enrobees pretes a l'emploi peut etre estime 
en moyenne a 30 \ par rapport aux semences en coque, imputable 

- au facteur •qualite• ameliorant les resultats de 
la levee ; 

- au facteur •rendement au decorticaqe• qui permet 
de passer d'un rendement paysan de 40-45 ' a un 
rendement industriel de 50 \. 

Intuit econcmique 

- Le volume du capital semencier a constituer pour 
ensemencer une meme surface est fortement reduit pour un 
volume theorique de capital semencier de 1.000 tonnes coque, 
la prise en compte d'un facteur qualite de 15 ' et d'un 
rendement au decorticaqe de 50 t au lieu de 45 \ en milieu 
paysan conduit au calcul suivant : 

. besoins du capital semencier 
equivalent qraines paysans x 45 ' 

• prise en compte facteur qualite 
4SO t x 8S' 

. besoin reel coques pour fabrication 
industrielle 
382,S t x 2 (rendement de SO \l 

Soit un gain de 23,S \ par rapport a 
traditionnelle 

1.000 t 
4SO t 

332,S t 

765 t 

la preparation 

En outre, les ecarts de triage sont valorises en huilerie 
et les coques eventuellement transf ormees en energie par 
combustion sur la base de 1 kg coque = 1 KWH. 

Les rendements etant les suivants pour 1.000 tonnes 
coques traitees : 

SO \ qraines semences 
20 % ecarts vers l'huilerie 
30 % coques • 
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NOTE GENERALE SUR L'ARACHIDE 

INTERET DE L'ARACHIDE 

Parmi les olea9ineux annuels susceptibles d'etre cultives 
en Afrique tropicale (arachide, soja, tournesol, coton) , 
l'arachide presente des specialites interessantes. 

Arachic!• 

Soja 

Tournesol 

Coton graine 

. . . . . . . . 
. . . . . 

. . . 

Teneur en huile 
sur 9raine 

48-SO 

18 

40 

16 

Teneur en proteine 
du tourteau 

48 - so 
43 - 4S 

37 - 40 

SS - 60 

1. La production mondiale augmente legerement (19,2 millions 
de tonnes en 1980, 20,4 millions de tonnes en 1986) mais le 
marche d •exportation diminue pour l' ~1uile et le tourteau , 
la part consommee dans les pays producteurs apres trituration 
de consommation directe augmentant avec le cout demographique 
et !'elevation du niveau de vie. 

Par contre le marche de l'arachide de bouche a fortement 
augmente et atteint S20.000 tonnes dont 230.000 tonnes sur 
la CEE (a 6 pays) en 1983. 

Le soja s'est developpe principalement pour !'utilisation 
du tourteau en alimentation animale, l'huile n'etant comme 
pour le coton, qu'un sous-produit (le cout de l'huile couvre 
environ les frais d'extraction). Le tournesol en zones tro
picales est surtout adapte aux regions d'altitude. 

A niveau de technicite egal, l'arachide est une culture tres 
competitive avec les autres oleagineux annuels. Ainsi aux 
USA en 1984, annee de rendement record pour l'arachide et le 
soja, les productivites en graines a !'hectare ont ete de 
2.400 kg pour l'arachide (3.160 kg coque) de 2.100 kg pour 
le soja et de 1.120 kg pour le tournesol. 



2. Les cours 110ndiaux de l'arachide ont evolue coaae indique 
en annexes. 

La qualite de son huile pour la friture et les autres 
utilisations. liee a sa composition en acides gras et a sa 
haute teneur en acides gras essentiels que l'organisme 
humain ne peut synthetiser. font qu'elle beneficie d'un 
prix eleve par rapport aux autres grandes huiles alimen
taires : 

Moyenne des prix Prix 
1979-1981 en tlS $ novembre 

par tonne 1986 
-----

Bui le d'arachide 930 585 
Bui le de tournesol 678 355 
Bui le de soja 595 330 

Les cours de toutes l~s huiles ont f ortement baisse en 1986, 
en raison de stocks importants lies aux fortes productions 
de soja et palme. L'huile d'arachide a mieux resiste dans 
ces conditions. Par contre. l'arachide de bouche a fortement 
augmente en raison d'une baisse de production due a la se
cheresse de 1986 aux USA. premier exportateur mondial (Cf. 
annexe}. 

En novembre 1986, la graine de bouche de la qualite la plus 
courante (Runner 40/50) se vend 1.500 $la tonne CAFQirope, 
ce dont profitent les pays ayant une production mixte ara
chide d'huilerie et arachide de bouche, cette derniere com
pensant la baisse des cours de l'huile. 

Sur un long terme (Cf. annexe, cours des huiles d'arachide 
et de soja de 1950 a 1986) on observe que le differentiel 
de prix arachide - soja a plutot auqmente, contrairement a 
l'idee larqement repandue que les huiles sont interchanqea
bles,. 

Pour l'avenir, les experts estiment que les bas coursactuels 
sont conjoncturels (Cf. en annexe les projections de la 
Banque Mondiale pour 1990 et 1995).Ils ne correspondent pas 
aux rapports de prix .normaux entre les oleagineux et les 
autres cultures (ble, mais, en particulier}. Ainsi, aux USA 
et en France, l'equilibre soja - mais ou tournesol - mais 
est tres sensible autour d'un rapport de prix a la pro
duction de l'ordre de 2,5 (prix tournesol-soja = 2,5 fois 
prix mais). 
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Dans la CEE ce rapport est maintenu artif iciellement par 
des subventions au niveau de la trituration qui sont 
actuellement de l'ordre de 70 t. Le systeme devra proba
blement etre reforme. 

Le rapport de prix oleaqineux - cereal es est dicte par la 
valeur enerqetique des produits . . 
- 5.800 K calories par kilo d'arachide, 

- 3.800 K calories par kilo de cereale, 

et par le fait que les produits (acides qras et proteines) 
sont a un niveau plus elabore de la chaine alime.ntaire que 
dans les cerek:es (qlucides principalement) ce qui a effi
cacite eqale de la photosynthese se traduit par un rendement 
plus eleve pour les cereales. Par exemple en France, le 
rendement moyen en tournesol est de l'ordre de 20 quintaux 
par hectare. celui des cereales est superieur a 60 qtx/ha. 

En conclusion sur les prix, on peut penser que les mesures 
deja prises dans certains pays (quotas a reduire pour l'ara
chide, mesures visant a reduire les surfaces de soja aux ~ 
OU qui devront etre envisaqees (reduction des subventions 
dans la CEE) se traduisent par un retour a court terme des 
cours mondiaux a un niveau plus normal. 

3. L'arachide de bouche represente une diversification des cul
tures qui procure des revenus plus eleves aux producteurs, 
une valeur ajoutee importante au niveau des industries de 
transformation. 

Actuellement le marche mondial important est domine par les 
USA (44 \des exportations), la Chine (19 \), !'Argentine 
(16 \), les autres exportateurs notables etant l'Inde (6 \) 
et le Bresil (4 t). 

Les importateurs europeens souhaiteraient diversifier leurs 
approvisionnements sur la zone franc notamment pour des 
raisons commerciales evidentes. 

Les cours sont faits par les USA qui ont des couts de pro
duction eleves (550 s la tonne en coque au fermier pour 
la partie sous quota) ce qui correspond a un prix de la 
graine exportable de l'ordre de 900 $. 

En moyenne, le cours mondial de la qraine de bouche est en
viron le double de celui de l'arachide d'huilerie Cles 
cours actuels de la bouche et de l'huilerie etant conjonc
turels et aboutissant a un rapport de 7 a 8). 

.. ·~ ......... ·- ~-- -



Il est regrettable que l'Afrique, a vocation arachidiere. 
ne participe que de fa~on negligeable a cette production 
bautement remuneratrice. Toutefois l'arachide de bouct.e 
est une production de haute Q!talite qui doit itre ocndllite 
avec beaucoup de rigueur au niveau de la production mais 
surtout de la transformation et du conaitionnement des 
produits (qui exigent des materiels specifiques et tres 
performants. 

Il faut noter que l'arachide de bouche en coques a un beau 
marcbe (60.000 tonnes en Europe et Afrique du Nord) et 
qu'elle se vend pratiquement le mime prix pour les belles 
qualites Virginia a grosses graines OU Valencia que la 
graine de bouche (on vend de la coque au prix de la graine). 
Cette production d'arachide de bouche en coque necessite 
mains d'investissements en materiel et la plus grande partie 
du triage peut etre fait a la f~rme par la main-d'oeuvre 
faailiale 

* * * 

....... _ .. 



PRIX MONDIAUX.DES.PROOUITS ARACBIDIERS 
(CAF EUrope) 

Graines Bui le 

1950 - 1954 227 403 

1955 - 1959 190 318 

1960 - 1964 184 303 

1965 - 1969 190 301 

1970 230 379 
1971 245 441 
1972 261 426 
1973 393 546 
1974 607 1077 

1970 - 1974 347 573 

1975 452 857 
1976 424 741 
1977 551 852 
1978 618 1079 
1979 565 888 

1975 - 1979 522 883 

1980 493 859 
1981 636 1043 
1982 (2) 585 
1982 I 83 ( 1 ) (2) 588 
1983 I 84 ( 1 ) 441 1036 
1984 I 85 ( 1 ) 368 914 

1980 - 1984 493 854 

1985 I 86 ( 1 ) . 338 614 

Projections 

1990 1014 1607 

1995 1319 2146 

(1) octobre 1982 a septembre 1983, etc ••• 

US $ TONNE 

To1,1rteau 

122 

101 

119 

109 

123 
116 
144 
305 
174 

172 

140 
176 
218 
205 
211 

190 

241 
239 
189 
215 
211 
147 

212 

164 

421 

488 

(2) trop peu de 
cotations -

(Source : prix moyens "OI!. WORLD" - Projections : Banque Mondia 



PRIX MONDIAUX DE L'HUILE DE SOJA - US $TONNE -

RAPPORT PRIX 
BUILE BRUTE 

(Dutch FOB ex-mi 11) tmile/soja/arachlde 

1950 - 1954 362 0.90 

1955 - 1959 285 0,90 

1950 - 1964 233 0.77 

1965 - 1969 231 0,77 

1970 367 
1971 323 
1972 270 
1973 465 
1974 795 

1970 - 1974 444 0,77 

1975 619 
1976 438 
1977 576 
1978 607 
1979 662 

1975 - 1979 580 0,66 

1980 998 
1981 507 
1982 447 
1982/1983 ( 1) 463 
1983/1984 ( 1) 722 
1984/1985 ( 1) 625 

1980 - 1984 643 0,73 

1985/1986 ( 1) 377 0,61 

Projection 

1990 1100 0,68 

1995 1467 0,68 

(1) 2£~22~~ 1982 a !~e~~~2~~ 1983. et ainsi de suite • 

.. 



/ ARACHIDE DE BOUCHE / 

COURS MOYENS DE LA RUNNER US N° l - 40/50 

A la suite de la secheresse de 1980 aux USA, ce pays a ete 
importateur de septembre 1980 a juin 1981. Pendant cette 
periode les cours se sont emballes ~ 1500 a 2.000 $ et plus 
pour les Chine 40/50. 

Nous prendrons done coame reference les cours a partir de 
octobre 1981. 

Cours moyens par trimestre - tonne metrique CAF ROTTERDAM: 

-us s FF 

1981 

4e t. 1045 5820 

1982 

le t. 940 5550 
2e t. 855 5250 
3e t. 775 5370 
4e t. 830 5910 

1983 

le t. 845 5760 
2e t. 830 6170 
3'; t. 955 7600 
4e t. 1265 10244 

1984 
e 1025 8630 le t. 

2e t. 945 7810 
le t. 810 7110 
4 t. 707 6720 

1985 

le t. 690 6690 
2e t. 713 6770 
3e t. 629 5350 
4e t. 658 5060 

1986 

le t. 698 4950 
2e t. 800 5440 
3e t. 1150 7820 

~o:i:enne : 
sur 5 ans 

858 6500 (Source Public Ledger) 
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CONSOMMATION ARACHIDE EN GRAINES EN 

EUROPE DE L'OUEST EN 1985 (en TONNES) 

(Syndicat g•n•ral des rabricants d'Huile et Tourteaux) 

IHPORTEES EXPORTEES 

rRANCE 62 600 200 

ALLEHAGNE 70 900 6 600 

BELGIQUE J 100 0 

IT AL IE 26 900 0 

PAYS-BAS 99 500 15 400 

ROYAUME) 91 000 1 JOO 
UNI ) 

TRITUREES 

44 000 

0 

0 

22 BOO 

0 

0 

BALANCE 
GRAINES 

18 400 

64 JOO 

J 100 

4 100 

84 100 

89 700 

26J 700 

------------------------
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L'INTRODUCTION DE SEMENCES IM'PORTEES 

EVOLUTION RECENTE DU CONTEXTE REGLEMENTAIRE ET TECHNIQUE 

Pendant plus de 10 ans, l'introduction a Madagascar 
de semences et plants d'origine etrangere a ete fortement 
freinee du fait d'une reglementation severe appliquee 
de fa~on tres restrictive, et du fait de manques de moyens 
de controle en quarantaine. Cette situation dont les incon
venients pour l'aqriculture a Madagascar ont ete souliqnes 
a maintes reprises par de nombreux experts, est en train 
d'evoluer sur deux points : 

1 - La reglementation vient d'etre assouplie et on 
peut s'attendre a une application raisonnable de celle
c i : 

- ordonnance 86013 du 07/09/86 
- decret 86310 du 23/09/86 
- arrete d'application non encore publie a la date 

de l'interview (octcbre 1986). 

La volonte qui semble prevaloir aujourd'hui consiste 
a prendre les precautions d'usaqe pour eviter !'introduction 
de maladies ou de parasites dans le pays, sans entraver 
l'introduction des semences et plants lorsque les tests 
phytosanitaires ont apporte des garanties suffisantes : 

- davantage de conf iance accordee aux certif icats 
internationaux, 

- visites dans les pays exportateurs pour juqer de 
la qualite des controles effectues par ceux-ci, 

autorisation d'utiliser en multiplication le lot 
entier importe lorsque les tests ont ete positifs 
sur l'echantillon preleve. Alors qu'une pratique 
anterieure consistait semble-t-il a detruire a priori 
le lot importe et a ne multiplier qu'a partir des 
qraines issues des plants produits a partir des 
qraines de l'echantillon teste. 



2 - Un progranme de re~abilitation et de construction 
d'equipements de quarantaine, sur financement PNUD, a ete 
lance : 

lere phase - 1986/1987 - Rehabilitation de deux series 
de quarantaine de 5 et 11 cellules de 25 m2 respectivement, 
equipement de laboratoire, formation du personnel 
350.000 $. fin de proqranme de rehabilitation 

2eme phase - 1987/1989 - Construction de trois nouvelles 
series de quarantaine : 

1 serre canne a sucre (5 cellules) 
2 serres plus petites 
Laboratoire de quarantaine plus complet (virologie, 
patholoqie des semences, entomoloqie, nematologie, 
bacteries) 
Laboratoire de culture de ti&su 
Construction de deux peti t•!S serres de multi plication 
(po11r la pomme de tarre) 
F•Jrmat:ion de cadre~ en France 
Personnel 2 experts plus consultants prevus 
950.000 $ - Duree : mi 1987 a 1989. 

Le Ministre de l'Aqriculture dispose d'un pouvoir 
dero9atoire pour raison economique c'est-a-dire qu'il peut 
a•·toriser l' importation de semences sans quanrantaine. 
Dans ce cas le cadre responsable du controle se rend dans 
le pays d'oriqine pour verifier la qualite des garantles 
attestees par le certificat international phytosanitaire. 
Ce pourrait notamment etre le cas de l'arachide. 
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PROJET DE TERMES DE REFERENCE POUR 
L'ETABL!SSEMENT DU PR~GRAMME DE PLANTATIONS· 

PRIVEES DE COCOTIERS HYBRIDES 

I. OBJECTIFS 
Etablir quelles sont les conditions de realisation 

d~ plantations priv~~~ de cocotiers hybrides dans les zones 
les plus favorables de Madagascar. 

II. TERMES DE REFERENCE 
Le tr.ili'" ~tysigue 

Eu s'appuyan.t sur la SOAVOANIO, la SOMAPALM et les 
orgdnismes de develcppement des regions a cocotiers, recenser 
!es intentions de plantation des dif ferents proprietaires ou 
exploitants du Faritay de Diego ae ffajunga et de Tamatave. 

A partir de cette pre-enquete, classer les regions 
par grands types ec~logiques, sur la base des donnees clima
tiques existantes : deficits hydriques : tres importants, 
importants, moyens et faibles. 

Dans chaqye region, reconnaissance des grandes ca
racteristiques physiques des sols destinee~ au cocotier et 
des possibilites d'alimentation en eau complementaire prove
nant de la nappe phreatique ou de !'irrigation par gravite 
a partir d'une source proche. 

Conclusion sur l~ potentiel de sol adapte au cocotier. 

Identification des cultures intercalaires possibles. 
\ 

Les f acteurs ;ocio-econcmiaues 

Par enquete ou interview des candidats planteurs ou 
des organismes locaux de developpement et apres visite de 
certains sites, rechercher quels sont : 

les motivations 

• les dis~onibilites en terre : 

les ca9acites financieres ou les intentions d'em
prunts a moyen et long termea et les garanties d'hy
potheque : 



les capacites techniques et le savoir faire en 
agriculture ; 

• les forces de travail disponibles, d'ordre familial 
ou salarial ; 

• les cultures concurrentielles sur le plan de la 
rentabilite ou du calendrier des travaux : 

les acces aux marches de la noix de bouche et aux 
usines de transformation du coprah ; 

• les moyens de communications. 

Les propositions de programme et les moyens a mettre 
en oeuvre 

Apres avoir discute des chances de realisation du 
projet, estimer les superficies susceptibles d'etre mises en 
valeur et le calendrier previsionnel de realisation, en 
tenant compte de la production du champ semencier de Sambava. 

Indiquer les moyens a mettre en oeuvre et donner 
quel1ues exemples de compte d'exploitation suivant differents 
cas de figure. 

Ebaucher un organigramme pour !'execution et la ges
tion du projet, proposer des solutions de finaucement aux or
ganismes internationaux ou nationaux de developpement,y com
pris les banques et etudie~ une formule adapteede credit et/ou 
subvention. 

Les besoins en cadre et en personnel d'encadrement 
doivent etre identifies en fonction de la dispersion geogra
phique et des superf icies a planter dans chaqu~ region. 

III. EXPERT 
L'etude du ~rojet sera conf iee a un specialiste co

cotier ayant une bonne experienc.'e des cultures villageoises. 

IV. DUREE 
4 semaines sur place ; 

3 semaines de pre-enquece et de rapport. 
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B"l'ODE D'ORGARISATIOR ET DE GESTIOR 

DE LA SOCIETE SAMBAVA VOARIO 

Comnentaires de la aission sur le 
rapport provisoire de la phase 2 - BMB 



A - NOTE OE SVNTHESE 

Le rapport Bt18<J-\e grand merite de souligner les nambreux probl~s 
auxquels doit faire face la SDAVOANID et propose une strategie. 

Nous ne pouvons approuver toutes les conclusions de ce rapport, car 

natamment : 

l - La vie economique des cocotier~ , grands locaux et celles des hybrides 

ne sont pas de 21 ans et de 17 ans. Au-dela de ces ages, la produc

tion reste importante. Il n'y a pas done lieu d'envisager des replan

tatians systematiques. 

2 - Les excedents de production de coprah par ~apport a la demande -

eslimee a 3.000 T - existent aussi bien dans l'hypothese de la re

plantation de la cocoteraie a partir de 1987 que dans l'hypothese 

olJ il n'y a pas de replantation. Les excedents cumules sont estimes 

a fin 1990 

• 9 266 T avec replantation 

.12 261 T sans replantati.on 
Les courbes du rapport BMB laissent penser qu'il n'y a pas d'Excedent 

en cas de replantation. 

3 ~ Les depenses d'engrais sur les cocoteraies locales en production sont 

surestimees de 20 a 30 p. cent et ne ~orrespondent pas aux quantites 

appliquees. 

4 - Les ecor:omiPs d'engrais sur les zones abattus ne couvrent pas les 

couts ~umulatifs des replantations sur ces zones. Car n'ont pas ete 

pris en compte taus les couts d'entretien et de fertilisation jus~~·a 

l'entree en production des arbres replantes. 

(1) Etude d'orqanisation et de qestion de la SOAVOANIO - BMB - 198 



Nous soames de l'avis de 8'18 pour ce qui concerne la superiorite 

qu'ont les hybrides sur les grands locaux. la SOA\OANIO a tout in

teret d~ continuer de faire des Extensions avec du cocotier hybride 

sur les zones de savanes exigeant des faibles investissements (mise 

en valeur des 245 Ha au Nord du lac Inosy en zone [ et plantation 

de JOO Ha dans la region d I AMBO Ra 'JALA I autour de l 'anciP.n Ceamp 

militaire). la replantation de la cocoteraie actuelle, n'~ pas pour 

!'instant caract~re de priorite. C'est une source de matiere grasse 
elle est rentable. On remarque egalement que les plantations privees 

qui se font actuellement, contribueront a l'approvisicnnement de 

l'huilerie. 

Les Excedents de prodUction par rapport a la demanae de coprah cons

tituent un paradoxe. La SOAVOANIO a un Excedent de stock, les tritura

teurs manquent de coprah et s'en plaignent. Ils sont souvent mal in

formes. On pourraitpublier dans la presse quotidienne les quantites 

de coprah disponibles et les prix degressif s qui sont accordes aux plus 

gros clients. Les deux ?lus importants les ignorent. 

Oevant la situation actuelle la constr~ction d'une huilerie a Sambava 

est urgente. D'ici la, il convient de st~cker le coprah dans les meil~ 

leures conditions. La capacite de l'huilerie et le rythme_de son 

Extension seront fonction de la demande fiable, a ~ong terme, des acheteurs 

actuels. 



8 - COMUENTAl RES 

I - Les productions de la cocoteraie l long terme 

1.1. l'affil'll8tion de l''tude suivant laguelle la vie ~nanigue 

des cocotiers, Grands Locaux est de 21 ans et celle des 

hybrides de 17 ans (p. XII) ne correspond l aucune r'aliU 

On ne consid~re nulle part qu'apr•s une vingtaine d'a""'es 
la production tend vers z'ro. On ne peut 'tablir d'analogie 
avec le pallllier l huile par exemple, pour lequel on arrete 

!'Exploitation vers 20-25 ans, car les arbres sont trap hauts 

pour qu'on puisse les r~lter de fa~on rentable. Chez le co

cotier <!_ant la r'colte est plus facile, taus les mois ou les 
2 mois au lieu de taus les 10 jours, et dont les fruits fi

nissent par tomber naturellement, il en est tout autrement. 

S'il n'etait pas ainsi,la production mondiale de coprah serait 

aujourd'hui tr~s faible. Les Examples de cocoteraiesen pleine 

production au-deU de 30 ans sont multiples • A cet age, on 

estime souvent que des arbres qui ant souffert d'un manque 

d'entretien peuvent etre rehabilites de fa~on rentable. 

1.2. La difficulte est de prevoir !'evolution de la production de 
noix l !'hectare dens les regions ~ risques de perturbations 

cycloniques. L'etude BHB admet une perte moyenne de 2 arbres 

par hectare et par an, que l'on ne peut, etant donne le ca

ract•re aleatoire de ces phenom•nes, et le manque de statis
tiques, ni infirmer, ni confirmer. 11 faut cependant remarquer 

que : 

• Entre deux cyclones le nombre d'arbres reste le 

meme pendant la longue periode 

• La baisse de production n'est pas proportionnnelle 

8 100 p. cent ~ la reduction du nombre d'arbres ~ 

!'hectare (jusqu'~ une certaine limite). La pro

duction individuelle des cocotiers est plus impor
tante lorsque la densite decrolt. Cette compensation 

ne peut neanmoins pas etre chiffree ~ priori dans 
tous !es cas. 

I 
' l 
' 



1.3. La.conclusion est qu'il n'y a aucune justification l affirmer 

qu•en l'absence de replantation de la cacoteraie • partir de 

1987 :"apr•s 1994 , il y a une insuffisance de production qui 

va en croissant jusqu'a tendre vers zero en 2005 et l'usine 

~era alors inoccupee" (p. XII} 

II-Les excedents ~court terme de la oroduction sur la demande 

Les di2arannes o. XIII et XIV aui illustrent les productions de coorah 

et les debouches ne sont oas en concordance avec les tableaux de 

donnees du texte. C~lui de la page XIII montre des pertes i.mportantes 

d'ici a 1990 en !'absence de replantatian. Celui de la XIV montre 

que ces pertes sont minimes si un programme de replantation 

de 250 Ha par an est realise des 1987. Ce dernier diagranwne ne 

correspond pas aux previsions de production. En effet, le bilan 

se presente ainsi 

• Production oerdue en !'absence de reolantation 

(T de coprah) 

Production en equivalent Debouches Pertes Cumule 
cop rah 

(tableau 2.3. p. 10) 

1986 "3864 J.000 864 864 

1987 4535 II l.535 Z.399 

1988 5456 II 2.456 4.855 

1989 6316 II 3.316 9.171 

1990 7090 3.000 4.090 12 • .261 

• F~oduction oerdue Pn cas de r~olantation de 250 Ha/an 

(coprah en T) 

Equivalent c~pran Debouches Pertes Cumule 
(tableau 4.2.p.34) 

1986 3864 T (inchange) 3000 T 864 T 864 T 
1987 4357 3000 1357 2221 
1988 4827 3000 1827 404tl 
1?89 5377 3000 2377 fil.L 
1990 5841 JCOO 2e41 9266 



2.1. Les Excedents de production sont importants d~ns un cas 

Comlle dans l'autre. A fin 1989 (usine en 4tat de marche en 

1990) elles sont cum~l~es : 

sans replantation 8 171 Tonnes 

avec replQntation 6 425 Tonnes 

Si l'usine entre en servi~e en 1991 au lieu de 1990, les excedents 

seraient alors a fin 1990 de 12 261 Tonnes dans le premier cas de 

figure et 9.266 Tonnes dans le second. 

Les prepositions de replanter progressivement la cocoteraie de 

J 500 Ha ne resolvent absol1.111ent pas le probl~e des excedents 

o'ici ~ 1990 ou 1991/ 

2.2. Deux conclusions s'imposent 

1) Il faut construire l'huilerie le plus rapidement possible. 

2) Trouver une solution interimaire d'ici l~ pour ne pas perdre 

du coprah. 

stockage des excedents dans de bonnes conditions et a faible 

cout par utilisation de locaux administratifa desaffect~s 

(par ex. ancien lycee de SA~BAVA), 

- publicite des offres de coprah dans la presse malgache, 

- renforcement des volumes de trituration et vente des excedents 

de production pour la savonnerie a la Raffinerie de Tamatave 

qui est sous-approvisicnnee 

Cette necessite de maintenir la production est renforcee par le 

fait que la palmera1e de Tamatave a ~ubi au debut de l'annee un 

cyclone dont la consequence sera un ceclin brutal de la produc

tion d'huile de palme des l'annee 1927. L'approvisionnement des 

clients traditionnels, sera rcduit pc~d~nt plusieurs annees. 



III - Production 

Les depenses d'engrais a ! 'hectare· sur fa ..:~coteraie 3 500 ha 

sont surestimees de 20 a JO o. 1.:ent et ne corresoonc'"···. ">as par 

exemple aux guantites appligu.f•.·· ... ., 1985 a celles preconlse~s 

pour l'annee 1986 

En 1985 ont ete appliques 1 122 T d'eng1ais su~ !es J ZQn~~. Jarc~:· 

grainier i~lus. Les quantites • ! 'hectare sant en moy~!~0e de 318,6 Kg, 

valant mains de 220 F'HG le Kg soit 70.0CO FHG au liP•.• ~:a 90.000 Fr-!: 

par hectare. 

Les reC011111Bndati~ns 1986 corre~pondent a l'epandage de l 019 T 

d'engrais sur les ) zones. Les quantites a !'hectare sont en 

moyenne de 289,3 Kg soit 220 FHG le Kg : 63 650 R-IG au lieu de 

90.000 f'MG par hecta~e. 

On doit signaler par ailleurs que !'evaluation financiere de 

!'utilisation d'engrais et d'insecticides basee sur le compte 

d'exploitation p4ovisoire de ir15 (p. 13) et qui correspond 2 

une depense de 99.832 FMC ~ar Ha et par an n'est pas carrecte. 

Le paste achat de 643.651.886 f'MQ considere dans les calculs 

comporte le~ engrais pour 421.891.886 fHG mais egalement les 

carburants lubrifiants, les pieces mecaniques ••• 

Ce qui ramene les depenses d'engrais a !'hectare de 99.832 FMG 

a un peu mains de 55.000 FHG. 

IV -Coot des reolantations 

Les economies d'enorais sur les zones abattues ne recouvrent 

pos et <.!e loin les coots cumulatif s de reolantation di? Cf's 

zones. La presentation du tableau (p.67) peut le lai5ser crolre. 

Il faut eD realite prendre en compte taus les coots Jusqu'a 

l 'en tree en prodL•ction de chacune des tranches de 250 Ha. 

Ce coot est estime a 152,8 MIO F'MG pour la tranche 1907. !l uoit 

~tre multiplit' pour 5 ~ r obtenir le coot total des S tranches 

relaj!lees de.a 19e7 b ~991, soit 3.040 M!O F'MG au lit>u dee 509,5 il!O rn 



Pour maintenir et augmenter le volume de production de la 

cocoteraie, il faut continuer a planter regulierement. 

Dans la region de SAHBAVA, il y a un fort interet pour le 

cocotier ; plus de 200 Ha de plantations organisees dP plusieurs 

dizaines d'hectares ant ete realisea • ce jour. La demande de 

plants (coanande ~ej' payee) depasse les 200 Ha pour les pro

chaines livraisons. Il est preferable de f avoriser les planta

tions privees plutOt que d'abattre des arbres jeunes en pro
duction. 

Ce programme de plantations privtM!s doit etre davantage suivi 

par la SOAVOANIO qui pourraitcreer sa propre cocoteraie dans la 

region et disposer de bAtiments de stockage d'engrais et de coprah, 

de bureaux, d'un minimi.m de materiel roulant et d'une equipe de 

vulgarisateurs. 

L'ar.cien camp militaire de l'Amboronala constitue un excellent 
centrP. pour mener cette action, a condition que les.militaires 

cedent tout au partie de leurs batiments a la societe (2 000 m2 

couverts) et que les Oomaines lui reservent 300 ha de savane 

qui s'ajouteront aux 4 700 Ha dt\ja realises entre 1870 et 1986 
pour porter la superficie de la SOAVOANIO a 5 000 Ha. 

Sur le plan de l'investissement plantation, on peut deduire 

de !'annexe 2 que la suppression de la cocoteraie existante 
revient a environ 120.000 FMG/Ha qu'il faut comparer au prix 

d'achat eventuel d'un hectare de savane rase vers Amborcnala 

vendu a 60.000 FMG par les Oomaines. Taus les autres depenses de 

plantation et d'entretien sont comparables, sous reserve d'a

voir la disposition des bAtiments du camp miJ.itaire d'Amboronala. 

On noter a egalement que 253 Ha de savar.e de la zone ! 

n'ont pas ete plantes. Ils peuven~ Otre mis en valeur apres la 

construction d'un pant. 
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COMMENTAIRES SUR LES PERSPECTIVES RELATIVES 

AUX MATIERES PREMIERES OLEAGINEUSES SECONDAIRES 

PIGNON D'INDE-RICIN 

Ces oleaqineux ne donnent pas d'huile comestible. 

Concernant le Pignon d'Inde, l'IRHO a entrepris des 
recherches pour determiner le facteur antinutritionnel 
et, en cas de succes, tenter de le supprimer. Si meme ces 
travaux debouchent positivemen-c ce ne peut etre qu'a long 
terme. En revanche on a fonde certains espoirs sur cet 
oleaqineux co11111e carburant pour les zones enclavees. Des 
essais et des etudes financees par l'AFME (Aqen=~ Fran~aise 
pour la Maitrise de l'Enerqie) ont ete realises, des petits 
projets en general pilotes par des ONG vont probablement 
voir le jour : cultures en annexes a des exploitations, 
cultures pour alimenter des moto-pompes, etc .•• Mais avec 
la baisse du prix du petrole, l 'urqence est devenue moins 
grande. 

Concernant le ricin, dont le cours est actuellement 
de l'ordre de 700 $ la tonne d'huile CAP Rotterdam, c'est 
un produit de cueillette pour Madagascar (50 tonnes achetees, 
20 tonnes d'huile exportees environ). Des debouches existent 
CS0.000 tonnes en Europe) mais c'est un produit speculatif. 
Aune epoque on en achetait pour fabriquer le rilsan (textile), 
c'etait notananent en Prance le cas d'ORGANICO filiale de 
RHONE POULENC. Des cultures ont ete mises en place en Afrique 
de l'Ouest et a Madagascar. Mais d'autres textiles synthetiques 
beaucoup moins chers ont ete produits si bien que toutes 
ces cultures mises en place ont perdu le debouche ORGANICO. 
Les utilisations annexes (certains lubrifiants speciaux, 
etc •.. ) restent mais ne se developpent guere. Le Bresil 
domine tres largement le marche, du c6te des fournisseurs. 
La mission ne recommande pas la mise en route d'un plan 
ricin. 
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PRESENTATION DES PROCEDES DE TRANSFORMATION DU SOJA 

Une oleagineuse est une plante a partir de laquelle on peut extraire une matiere grasse 
a partir des fruits OU des graines, quelquefois a partir des deux, comme par exemple 
le palmier a huile. 

Le soja est consictere comme une plante oleagineuse car on peut en extraire de l'huile 
a partir de la graine. Cependant, la teneur en huile de la graine de soja est relativement 
faible (lg - 20 %) par comparaison avec d'autres graines oleagineuses : amandes 
d'arac:hide : 48 - 50 % ; noix de coco : 6' %. De ce fait, l'extraction de l'huile de 
la graine de soja entraine quelques difficultes techniques qui sont parfaitement resolues 
dans le cas d'unites de grandes capacitese Par contre, pour de faible capacites, ii 
peut etre interessant de transformer Jes graines de soja en n'extrayant pas l'huile 
de la graine. 

Le transformation du soja comprend deux buts essentiels : 

a) Amener la graine sous la !orme d'une semoule ou d'une farine permettant d' introduire 
le soja dans differents types de produits finis : aliments pour animaux, farine pour 
la fabrication du pain, des biscuits ou des beignets, etc ••• 

b) Detruire les elements antinutritionnels du soja, a savoir l'urease et l'antitrypsine. 
La destruction de ces elements doit se faire en milieu chaud et humide (entre 
130 • et 1'0 •c avec un taux d'humidite entre U et 20 %). 
Cette op!ration de datructian s'wefle la n•iMOn. 

Quel que soit le procede employe pour la transformation du soja, ii faudra toujours 
envisager l'operation de cuisson sous une forme quelconque. 

A la suite de la cuisson, les resultats analytiques du soja transforme devront etre : 

- T aux d'urease : Maximum 0,50 % 

- Taux residuel d'antitrypsine : Maximum S CJ6 

- Pour poulets et bovins : Maximum 10 CJ6 

- Pour jeunes animaux et alimentation 
humaine : Maximum S %. 

La transformation avec extraction de l'huile 

1.1 Extraction par pression (Procecte expeller) 

Le premier procede d'extraction de l'h·.;ile des graines oleagineuses a consiste 
a les ecraser avec Un pilon clans un mortier muni de fentes OU de rigoles pour 
permettre l'evacuation de l'huile, ou bien avec une meule tournant dans une pierre 
fixe. Par la suite, on a ecrase les graines avec des presses hydrauliques. 

. .. / ... 
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On a ensuite mis en service des presses a vis constituees par une \·is sans fin qui 
tourne dans un fourreau muni de fentes par lesquelles l'huile est separee des parties 
solides de la graine. Ces parties solides sortent en bout de la presse : on les intitule 
le tourteau. 

Le tableau N• 1 presente a titre d'exemple une unite de transformation de graines 
d' arachide par le procede expeller. 

La pression est le centre vital de l'installation. Cependant, -=n amont de la presse, 
des installations permettant une meilleure extraction de l'huile de la presse sont utiles, 
voire necessaires. En allant en marche arriere, ces installations sont en particulier: 

- Le chauf foir : cet appareil chauffe la graine en milieu humide. Dans 
ces conditions, les cellules grasses sont eclatees et de ce fait, le travail 
de la presse est deja commence. 

- La preparation : elle est souvent constituee par un broyeur a marteaux 
suivie ou non d'un laminoir, clans le but de transformer la graine en 
morceaux suffisamment petits. La preparation doit etre adaptee au type 
de graine a traiter en fonction de sa durete et de sa teneur en huile. 
Par exemple, pour l'arnande d'ar'1Chide qui n'est pas dure et de laquelle 
l'huile est facile a extraire, un passage dans un laminoir est suffisant. 
Par contre, pour I' amande de palmiste qui est tres dure, un passage 
dans un broyeur a marteaux extramement puissant est indispensable. 

- Le decorticage : chaque graine est ~ntouree d'une coque ou d'une pellicule 
particuliere a chaque plante. II faudra done pour chacun de ces types, 
une installation specialement adaptee. 

- L'Epierrage - Nettoyage : au moment de la recolte, des debris de toute 
sorte, ainsi que de la terre et d(..-S pierres sont melang~s avec les graines. 
IJ faut les eliminer par un passage dans une installation constituee de 
sasseurs a secousse. Cette elimination a pour but : 

a) De proteger les appareils qui pourraient etre deteriores par les pierres 

b) D'enlever tout ce qui n'est pas la graine "'fagineuse et qui econo
miquement est sans valeur. 

Exe!rimmtatiGA ck P!'ocee Expel• eft.ctue au CAMEROON avec les graines de soja 

La graine de soja ayant une faible teneur en huile, le procede Expeller n'est pas beaucoup 
pratique pour ce type de graine. . 

?ar contre, le calcul economique de cette etude le fera ressortir' ii pourra etre even
tuellement interessant de traiter les graines de soja par le procede Expeller et ceci 
fer~ l'objet de nos simulations. 

De ce fait, une premiere experimentation a ete effectuee chez la SAVONNERlE DE 
l'OUEST CAMEROUNAlS (S.O.C.) a BAFOUSSAM. La S.O.C. traite habituellement 
de la graine de palmiste par le procecte Expeller et a done a-:fapte une de ses presses 
pour le traitement du soja. 

. .. / ... 
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TABLEAU N •I 

PROCEOE ~XPELLER 

EX. ARACHIDE 

INPUT = 1 000 kg 

v 

EPIERRAGE i NETTOY AGE 

~OECORTICAGE 

700 AMAN_DES 1 ~ COQUES 300 
(48 % d'hude) , . 

------~~ PREPARATION (energ1e) 

l EAU _..,, 
CHAUFFOIR .- -

l 
------------PRESSION----------,1 

Hl ILJSRUTE 308 

l 
DEGOM~lAGE 

RAFFINAGE----1 

HUILE RAFFINEE 

350 TOURTE.\l.i 
(S % d'huile) 

l 
PELLETl:A TION 

L 
382 PELl.ETS 

MCCILAGE 
SOAPS TOCKS 

217 

21 



la cuisson doit normalement se faire dans le chauffoir et se completer dans la presse. 
Les resultats de l'experimentation ont ete relativement satisfaisants quant a l'extraction 
de l'h1.0ile, par contre, la teneur en antitrypsine residuelle etait r.uperieure a 10 %, 
done encore trop elevee. Cette cuisson necessitait une introduction d'eau dans le 
chauffoir car l'appareil de la s.o.c. ne permet pas l'injection de vq>eur vive dont 
l'action serait plus efficace. C'est la fa.;on dont l'eau a ete introduite qui a entraine 
U!l mauvais resultat. Une nouvelle experimentation devrait se faire a la S.O.C. en 
modifiant le processus d'addition d'eau, mais elle n'a pas encore pu etre faite a cause 
de la maladie de son Directeur Monsieur VACHET, mais ii est fort probable qu'apres 
un certain nombre de tatonnements, les resultats de la cuisson seront probablement 
satisfaisants. 

1.2 Extractic.;! par solvant 

- Procede classigue : 

l'ex~raction de l'huile par le procede Expeller fournit un tourteau contenant 7 a & % 
d'huile residuelle. L'huile est vendue generalement deux a trois fois plus ch~re que 
le tourteau. C'est pourquoi, ii y a un interet economique a extraire l'huile le plus 
possible de la graine ; c'est ce que l'on ootient avec le procede d'extraction par solvant 
ou !a teneur en huile dans le tourteau peut atteindre moins de 1 %. 

le tableau N° 2 montre ce que represente une unite d'extraction par solvant dans 
I~ cas de l'arachide. Partant d'une installation fonctionnant par le procede Expeller, 
la presse est •Jtilisee en laissant un tourteau avec une teneur en huile residuelle de 
seulement l' %. Ce tourteau ainsi obtenu est ensuite traite dans une unite de percolation 
par un solvant (celui qui est actuellement le plus utili~ est !'hexane_, un solvant petrolier 
obtenir de partir de l'essence aviation intitulee "essence B". Apres percolation 
on obtienl 2 produits : 

- Un liquide appele "miscella" qui est une solution de 20 a 2' % d'huile 
dans l'hexane. Le misceUa est ensuite traite dans une unite de distillation 
dans laqoelle l'huile est separee de !'hexane ; 

- Un tourteau qui contient encore de l'hexane qu'il taut enlever par chauffage 
a la vapeur dans un appareil appele desolva'ltiseur - toasteur. 

L'hexane recuperee a la distillation et a la desolvantisation est reutilise pour la 
percolation. 

~xtrac. tion par solvant dans le c.as du soja 

Le tableau N° 3 montre ce que represente oine unite d'extraction par solv:.nt dans 
le cas du soja. Par comparaison ave~ l'arachide, comme la teneur en huile ~~ la graine 
de soja est faible, ii n'est pas ne· ;re de passer par le Stade du ch~.ufioir et de 
la pression qui sont extremement se;·, .... ..,1es sur le pJan de l'usure mecanique du materiel. 

Par ailleurs, au moment de la deso!vantisation, le tourteau est chauffe en milieu humide 
ce qui realise !'operation de cuisson. 

' ... / ... I 
f 
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TABLEAU N • 2 

EXTRACTION PAR SOLV /dfr 

EX. ARACHIDE 

. 
EPIERRAGE - NETTOY AGE 

! 
..._--------DECORTICAGE-

700 AiANDES t 
(48 CJ6 d'huile) PREP RATION 

EAU 

CHAUFFOIR - - -1' 

! 

_, COQUES 300 
(energie = 210> 

PRESSION....._ 

EA~ i ~RRE-TOURTEAU 
-----------_ ... _PERCOLATION<(l.5 CJ6 d'huile) 

1 

30 

! 
OISTILLA TION 

MlSCELLA 

i 
DESOLVA1TISATION 

HUiLE BRUTE 340 

DEGOtMAGE 

r-RAF~NAGE------i 
MUClLLALE HUILE 332 
SOAPS TOCKS P.AFFINEE 

326 TOl iq_ TEAU 
(0,8 CJ6 :!e) 

i 
IPELLETATION ~ 

PELLETS 
(1,2 96 d'huile) 

' 
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Les unites d'extraction a !'hexane coOtent tres cher. De ce fait, pour amortir raisonna
blement !'important investissement qu'elles representent, ii faut envisager des unites 
de capacite minimum 100 tonnes/jour de mise en oeuvre, soit 20 000 a 30 000 tonnes 
par an. . 
La partie percolation de l'\Jllite d'extraction a !'hexane est constituee par un tapis 
ou un ensemble de paniers qui avancent lentement et sur lesqUI" · · "! a 100 centimetres 
d'epaisseur de tourteau sont traverses a contre courant par le s 

Ce type d'appareil est complexe a realiser. Une association i .... ~ai!e constituee par 
l'Energie Atomique, la Societe LESIEUR et la Societe ROBATEL (ERIES), a mis au 
point une colonne d'extractian fonctionnant par le systeme dit de colonne pulsee. 
Ce type de colonne f onctionne par le principe de trempage complet du tourteau dans 
le solvant avec un systeme d' agitation par pulsations. Ce procede est efficace car 
ii permet un meiUeur contact entre le tourteau et le solvant avec des moyens mecaniques 
mo ins agressif s. 

L'idee de la colonne pulsee etait de pouvoir permettre une modulation de !a dimension 
des installations. On pouvait done esperer partir d'une unite de faible capacite puis 
accroitre cette capacite au fur et a mesure des besoins. Ceci pouvait eventuellement 
laisser esperer un investissement progressif en fonction de l'augmentation de capacite. 
Malheureusement, c!ans une telle installation, seule la percolation est modulaire. La 
distillation et la ctesolvantisation ne le sont pas, ce qui oblige de prevoir grand des 
le c:ICpart pour ces 2 dermeres unites. 

II taut noter aussi que le grand espoir des promotteurs de l'extracteur a colonne pulsee 
avait ete de pouvoir traiter des graines a forte teneur en huile (amande d'arachide, 
palmiste, coprah) sans passer par le chauffoir et la presse qui comme iI a ete dit 
precedemment sont mecaniquement tres sensibles. 

Ace jour, l'association a ete rompue et seule la Societe ROBATEL continue de s'occuper 
du procede par col~nne pulsee. 

~ 2 - La transformation sans extraction d'huile 

Compte tenu des Couts d'investissement eleves pour le;; unites d'l'!.dracticn d'huile, 
ii a ete envisage de transformer le soja sans extraire l'huile. 

Les buts recherches sont les memes que dans le cas des p:-ocedes a•!ec extraction, 
a savoir : 

- Obt~.1tion d'un prodvit utiJisable pour l'emploi dans Jes produits finis 
envisages ; 

- Cuisson du soja afin de detruire .'urease et l'antitrypsine. L'operation 
de cuisson exige Jes conditions deja definies : chauffage des graines 
de soja a 130° - I so•c en rnilieu humide a IS - 20 % d'ea1J. 
Les procedes les plus pratiques son: : 

• L'extrusion 

• Le traitement sur lit fluidise 

• Lr •raitement en autoclave. 

. .. / .... 



TABLEAU N •; 

DESHUILACE TOTAL DU SOJA 

INPUT = 1 000 kg 

EPIERRAGE - NETTOY AGE 

1 
920 

--------- DECORTICAGE.-______ 

GR.l\INE~ 1 ~SO TEGUMENTS 
DEPELLICULEE ------ _ (ALIMENT 6ETAIL) 
(21 CJ6 d'huile) ~ PREPARATION 

l 
1 
... ---------PERCOLATION ---------

1 
DESOLV ANTISA TION DISTILLATION 

MISC ELLA 

t 
HUILE BRUTE 202 

l 
DEGOMMAGE 

1 

TOAST AGE 

t 
TOURTEAU 

1 (0,8 96 d'hurl 

, RAFFrAGE-i 

ECITHINE SOAP HUILE 

BROlAGE Tr!SAGE 

FARIN ES SEMOULES 

STOCK RAFFINEE cui tes deshui lees) 

20 164 



2.1 Extrusion 

c. e. i. ..n. 
UNIPOL CD 

Ce procede a deja fait de !a part de C.E.T. UNIPOL l'objet d'un rapport date de 
Janvier 19U. En pratique, les extrudeurs pour la transformation du soja fonctionnent 
comme les presse-expellers, a savoir que le produit est presse par W\e vis sans fin 
qui tourne dans un fourreau, mais ce· fourreau ne contient pas les fentes permettant 
la sortie de l'huile. De ce fait, il est absolument necessaire de regler- le fonctionnement 
des installations sans provoquer la sortie de l'huile. 

En effet, si cette huile venait a sortir, le produit viendrait a patiner clans le fourreau 
et refuserait de sortir de l'extrudeur. On distinguera dans les procectes d'extrusion : 

- L'extrusion seche 
- L'extrusion humide. 

- Extrusion secne 

On suppose que dans ce cas, ii n'y a aucun appor": d'eau. En realite, c'est l'eau presente 
dans les graines de soja (environ 12 96) qui intervient dans !'operation de cuisson. 
Par ailleurs, tous les extrudeurs vendus pour l'extrusion seche comportent cependant 
une pompe doseuse qui permet un ajout d'eau au sein de l'extrudeur. 

Sans representer de f~on exhaustive tous les appareils disponibles sur le marche, 
ceux que nous avons vus soot : 

- l'Extrudeur INST APRO ; 

- l'Extrudeur SOVEMPAL ; 

- l'Extrudeur CLEXTRAL (Creusot-Loire) • 

• L'extrudeur monovas lNSTAPRO est exploite en FRANCE et commercialise par la 
Societe DIE VET (LE VAUDREUIL) pour la FRANCE; et l' AFRIQUE Francophone. 
DIEVET ;raite en FRANCE environ 6 000 tonnes/an de graines de soja avec cet 

extrudeur. C'est un appareil de conception tres simple. 11 n'y a aucun reglage. La 
temperature obtenue provient uniquement du frottement des graiiles dans le fourreau • 

• L'ext!"udeur monovis SOVEMPAL est exploite en FRANCE par la Societe r.4ATRALAN 
(NANTES) qui traite aussi 6 000 tonnes/an de graines de soja. Cet extrudeur est 
identique a l'extrudeur INST APRO • 

• L'extrudeur CLEXTRAL se differencie des 2 precedents par les details suivants : 

- II possede 2 vis imbriquees ce qui permet un meilleur melange du produit ; 

- Chac:;u~ vis est modulaire avec une possibilite tres etendue des arrangements ; 

- L'entrainemf:ilt des 2 vis est a vitesse variable par moteur electronique, 
ce qui permet de varier la pression dans l'extrudeur ; 

- En plus de la friction, un cha•Jffage electrique par induction permet 
de monter plus rapidement en temperature et de mieux reguler cette 
temperature. 

- Extrusion humide 

En plus de l'extrusion decrite precedemment, !'extrusion humide comprend la possibilite 
d'injecter de la vapeur vive qui est introduite dans la graine de soja dans une vis 
preparatrice, avant introduction dans l'extrudeur proprement dit. 

Ce type d'extrudeur a ete mis au point par la Societe americaine WENGER et est 
commercialise en FRANCE et en AFRIQUE Francophone par la Societe GERICO • 

... / ... 



c. e. t. .a. 
UNIPOL<D 

L 'extrudeur WENGER est du type monovis comme l'extrudeur INSTAPRO. Cependant, 
un chauffage a la vapeur par une double enveloppe, permet de reguler la temperature. 

- Description d'une unite d'extrusion 

Le schema N• If montre sur la partie gauche ce qui constitue une installation complete 
d'extrusion. 
Cette installation comprend : 

- L'e.>ierrage - nettoyage comme pour une unite de transformcilion avec 
extraction d'huile et pour les mimes raisons; 

- Le dc!corticage n'est pas absolument indispensable pour les graines de soja, 
cependant, ii peut etre envisage i 

- Le prc!-broyage qui se fait dans un broyeur a marteaux afin de facilite 
le travail d'extrusion ; 

- L •extrudeur proprement dit ; 

- Le sechage-refroidissement est necessaire surtout si on veut fabriquer 
de la f arine avec les graines de soja extrudees. 

- Experimentation menee 

L'enquete que r\O\JS avans men~ nous a perrnis de cnnstater que les Entreprises DIEVET 
et MA TRALAN ~~an:sforment en FRANCE des quantites non neglige~les de graines 
de soja, essentiellemer.t pour !'o:.t;mentation animale. 

De meme au GP..BON, un ex~rudeur INSTAPRC traite des graines de soja. Dernierement 
la SPCA qui a des foiale:s en AFRIQUE vient d'acheter une extrudeur INST APRO 
pour la transformation des graines oe soja au NIGERIA. 

Cependant, ces extrudeurs sont ue-.; difficiies a regler, les conditions de fcnctionnement 
etant tres empiriques. Si on se contente d'un passage direct, on obtient un ::>roduit 
dont le taux resiwel d'anti•,.ypsine se situe entre 10 et 1.5 %. Si on veut atteindre 
moins de S %, it faut fair~ un deuxieme pa.~sage, ce qui se fai"~ au Getrirnent du debit 
et probable~t de !.a qualite des acides amines du soja. 

Nous avons procedP l unP quarantaine d'essais chez CLEXTRAL, mais les essais n'ont 
pas ete plus probants. 

Seule l'extrusion hum~dit: par k procede WENGER semble donner des resultats plus 
satisfaisants. 

A la suite de ce$ essais, ec ceia est confirme '1'1r les essais d'extraction d'huile par 
le procede Expeller, ainsi que par ies es.sais de cuisson en autoclave, c'est notre intime 
conviction gue la cuisson ct.• soja doit se faire en presence de vapeur. 

2.2 Traitement sur lit fluidise 

La partie droite du tableau N• 4 shcematise une unite de traitement des graines de 
soja sur lit fluidise. 

la cuisson du soja se fait a l'occasion du decorticage de la graine de soja. Pour faire 
ce d.;corticage, on hi..midifie et Ot' maintient la graine humide pendant le temps n~cessaire 
permettant a la pellicule qui c~veioppe la graine de se gonfler et de se detacher 
de la graine 

... / ... 
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TABLEAU N• • 

NON DESHUILACE DU SOJA 

INPUT : 1 000 kg 

EXTRUSION 

EPIERRAGE - NETTOY AGE 
r-----~+ 

PRE~ROYAGE 

EXT!USION 
eau (CUISSON) 
eventuelle I 

I 
I 

'----DECOR TICAGE 
(eveotuel) 

I 

EAU 

I EAU 
I ,,) ,,, ... 

SECHAGE - REFROIDISSEMENT 

i 
SOJA 

EXTRUDE 

(ELEVAGE) 

BR YAGE 

.J, 
FARiNES 

CUITcS ET NON 
DESHUl!..EES 

(ALIMENT A TION HU MAINE) 

OUTPUT : 917 

INPUT = 1 000 kg 

LIT FLUIDISE D' AIR CHAUD 

EPIERRAGE - NETTOY AGE 

EAU 
"V , .7J , 

TRAITEMENT THERMIQUE 
Csur Ii t fluidise d' air chaud) 

l 
- - -DECOR TICAGE 
I (desagregeur par chocs) 

l 
REFROIDISSEMENT 

~ 
TEGUMENTS 

80 

1 
COTYLEDONS 1 CUITS 

BROY AGE 

iARINES 

852 

CUITES ET NON DESHUILEES 

(ELEVAGE ET ALIMENTATION HUMAINE) 

OUTPUT: 8.52 



c.e.L .n 
UNIPOL CD 

On peut aussi profiter de l'humidite restduelle des graines et des conditions climatiques 
de regions du globe oU le taux d'humidite est tres eleve. 

Apres humidification, la graine est sechff par dwdf age clans un secheur a lit fluidise. 
A ce moment, la pellicule semee se craque et est en trainee par un courant d' air. 
C'est au moment du chauffage clans une ambiance humide clans le ~ que s•oe«e 
la cuisson du soja. 

Les autres installations ck: l'unite de traitement comportent comme pour l'unite d'extrusion 
un appareillage d'epierrage et de nettoyage en amont, et un refroidisseur en aval. 

- Exeerimentation effectuee 

Les instailations de cuisson du soja sur lit fluidise ont ete developpees par la Societe 
suisse BOHLER et par la Societe beige AGROINDUSTRIE ET DEVELOf'PEMENT. 

BOHLER a realise des installations pour la fabrication de farines infantiles en collabo
ration avec NESTLE a base de soja-ble-riz en CHINE et au VIETNAM. 

Une unite BfJHLER est egalement en service au ZAIRE et est employee par le C.O.I. 
de BWAMANDA. 

Les echantillons de produits fabriques avec ces installations analyses au Laboratoire 
s.1.0. ont donne des resultats satisfaisc.nts. 

2.3 Traitement en autoclave 

La cuisson en autoclave a ete experimentee a DSCHANG par l'l.R.A. et l'l.T.A. 

Le m;1teriel de cuisson est un fut de 200 litres installe sur des pieds metalliques et 
est cnauffe au feu de bois. Par une poignee, on peut faire tourner le fut et brasser 
les graines pendant la cuisson. La cuisson s'opere en milieu humide par un ajout d'eau 
ue telle f~on qu'au debut de !'operation, la quantite d'eau presente se situe entre 
I' et 20 %. le chauff age est maintenu entre 40 et 60 minutes et la temperature 
monte jusqu'a 10,•c. A la fin de !'operation, la quasi totalite de l'eau ajoutee s'est 
CVaporee, Ce QUi signifie que la CUiSSOn S1 ~St Operee en presence de V3J>f!Ur d'eau. 

Les resultats de destruction de l'urease et de l'antitrypsine sont excellents. 

le facteur limitant de ce procede est la taille de l'appareil, ce qui imposera ce type 
d'installatior;s uniquement a un niveau artisanal OU paysannal. 

A r.art q11elques problemes ~ secur!te a mettre au point avant de diffuser ces appareils 
de cuisson, la mise en service de ce genre d'equipements devrait se faire facilement • 

... / ... 
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c.e.i. n 
UNIPOL CD 

3 A"/ANTAGES ET INCONVENIENTS DES SOLUTIONS PROPOSEES 

Le tableau ci-apres resume Jes avantages et inconveruents de d\illCun des proc:ec.es 
que nous avons ctecrits precedemrnent. 

-
PROCEDE AVANTACES INCONVENIENTS 

. 

a) avec extraction d'huile 

- Procede Expeller • RKuperation d'une certai- • Cuisson du soja par passage 
taine quantite d'huile en chauffoir a mettre au 

• Tourteau partiellernent des- point par tatonnement. 
huile done plus facile l. • Usure importante du 
conserver • materiel. 

• Possibilite de fonctionner 
dans une huilerie multi-
graines (arachide - palmiste 
co ton) • 

• Capacites adaptables a la 
production de graines. 

- Procede par solvant • Recuperation de la presque • Installations tres ctleres 
totalite de l'huile • minimum capad te 100 TI joui 

. Tourtea1.a totalement des- • Installations dangereuses 
huile done facile a· conserver (risques d'incendieet d'ex-

• Cuisson donnant de bons plosion) • 
resultats. .Unite adaptee au soja. 

b) Sans extraction d'huile 

- Extrusion • Installations simples. • Cuisson du, soj~ diff ~cile-
• Capacites adapt.ables a la ment assuree, necessue un 
production de graines. tatcnnement • 

• L'extrusion e~ ~resence de 
vapeur est preferable • 

• Prllduit non deshuile done 
conservation a controler • 
• Lits d'extraction d'huile, 
voir impact economique • 
• Usure importante du ma-
teriel • 

- Lit fluidise • Installations simples • • Produi t non deshuile done a 
• Capacites adaptables a la controler • 
production de graines. • Pas d'extraction d'huile, 
• Resultat!.; d~ cuisson du soia voir impact economique • 
sont proba,,ts. 

• Produi t fini decortique oonc 
beau d' aspect et plus riche , . 
en protemes • 

. Usure du materiel reduite. 

- Autoclave . ln~tallations simoles • • Limite a de tres faibles 
• Resuitats de cuisson du soja capacites, done de taille ar-

sont excellents. tisanale, a developper uni-
quement en milieu paysannal 

j 

, .. / , .. 



LES PRODUITS 08TENUS (Input-Output ~ 

Par comparaison avec la mise en oeuvre annueile (input), la production (output) est 
oeaite clans le tableau su&vant: 

Z 500 T/an 

5 000 T/an 

10 000 T/an 

20 000 T/an 

Deshuilage 
total 

solvant 

Tllguments : 1600 1 
L •cithine : 400 T 
Huile raff in••: '280 
r arines •l tourteau ~ 
1 J 420 T Dant 
r arine pain: 2250 T 
B iscuits-8 eignels: 

2500 T 
Al. anlmale :6000 T 
B oiuons prollin. : 

400T 
r arines sevrage : 

2000 T 

Deshuilage 
partiel 

Expeller 

Nan deshui lage 

Extrusion 

T#~u•ents: ZOO T 
L •cithine : 50 T Tourtraux et 
Huileraffln•e:l56 T ferlnes : 229Z T 

Lit fluidise 

T•gurnents : ZOO T 
Tourteeux et 
farines : Z1JO T 

Tourteeux et farinu absorbfs pOurl'ali- ubsorb•s pourl'ali-
1741 T. Absorbfs rnentation animal• rnentation anirnale 
pour l'allmentation ... , ...... 
T•gurnents : 400 T 
L •cithine : 100 T T ourteaux et 
Huile raffin.Se:7121 farlnes: 
Tourteaux elf arines 4585 T 
)48Z T. Dont alimen dont alirnentation 
telionanimale:)OOO' animal•: )000 T 

Tlgurnents : 400 T 
Tourteaux et 
farines : 

4260 T 
dont alimenlation 
animal• : )000 T 

f erines di verses I f arines di verses : f arines di verses : 
482 T 1585 T 1260 T 

Tlguir.ents : 800 T 
L lei thine : 200 T 
H uile raffinfe: 1428 
Tourteaux et 
r arines : 6984 T 
dont all menlation 
animal• : 4000 T 
r •rlnes di verses : 

Z984 T 

----~--~--~---_J 
... / ... 



- AWP'Pll -

RENDEMEH'l' O'EXTRACTION D'HUILE OANS 

LBS GRAINES OLB~G!NEU.;Es 

Des echantillons de qraines et de tourtea~x preleves 
dans quelques huileries de Mad,qascar ont ete analyses au CIRAD 
a Montpellier, Division Chimique des corps Gras de l' IRHO. 

Nous presentons ci-apres les resultats obtenus sur 
la qraine, sur le tourteau. Nous comparons ces resultats avec 
ceux que l'on pourrait avoir normalement dans les conditions 
actuelles de fonctionnement des huileries visitees, travaillant 
avec du materiel en bon etat. 



I - COPRAH 

II I 

~ i i 
II r I 

: : SOCIETE : COllMI 1115 EN OEUVRE : 
If I I 
II I I 
II I I 

TOUITEAU DE COllMI PIEi.EYE 
TOUITEMIX DE COPIAH QU'Oll POUllAIT 
OIJEllII EN CAS DE F•TlmJIEllT 

llOlllAL DES INSTAWTIOIS 
11 I I I f 

:·------------:---------~----------:-----------~~---------------------·~~----------~-~~-----------· I I I 
I I I 

: S.C.l.ft. ; llulidite 4,2 z: lllliditf 
j Antsiruua: lluile(l) 61,2 Zj lllile 
, : ftltiere skhe l4,6 z. llitiere skhe 
I I I 
II I I 

6,60 % 
16,80 % 
76,60 % 

: : : Gu111tite tourte11 obteaae 45,17 kg 
: : : llllile dus le tourtuu 7,59 kg 
: : : Reldmlt ertnction Sl,60 % 
: ! ! lttldelelt iCCUst 50,00 % 

11111idite 
llllile 
llitiere skhe 

6,60 % 
8,00 z 

85,40 z 
Guiatite tourteau obtenve 40,51 kg 
lluile dins le tourteau l,24 kg 
Rencl2mt extractioa 58,00 % 

: ------------:-----------------------:-~~~~~~----------------------- --------------------------------------
' I I 

! AllAIALY ! llulidite S,l z! Hulidite 
: Toa11sina : Huile 61,5 1: Huile 
: : ftltiere seche ll,2 z: llitiere skhe 
I I I 
I I I 

6,90 % 
19,lO % 
7l,OO % 

, ' : Guutite tourtuu obtenue 45,80 kg 
: : lluile dus le tourtuu 8,84 kg 
: : : Rendelent ertmtion :i2]711 % 
: : : Rencfennt iCCUst 47 48 % 

11u1idite 
llllile 
Katiere skhe 

6,90 % 
a.oo z 

85,10: 

Ouaatite tourteau obtenue l9,00 ig 
llllile dins le tourteau l,12 kg 
Rendnent ertractiOll 58,40 Z 

II f II 
JI I II 

: : , : TOUITEAUX D£ COPIAH OU'ON POUllAIT : : 
:: SCCIETE : COPRAH "IS EN OEUVRE : TOURTEAU DE COPIAH PRELEVE 61TENIR EN CAS DE FONCTIONNEllENT :: 
: ; ' : HORKAL DES INSTALLATIONS : : 
If I II 
I I I f I II 

::------------·-----------------------:--------------------------------------'-·------------------------------------;: II a II 
II f II 

:: s.u. H•J•idite 4,1 :: Hu•i·dite s,ao i Hu1idite s,ao x :: 
: : "aintirano H1Jile 63,S z: Hui e 22,SO % Huile 9,00 % : : 
:: "atiere seche 32,4 z: "atiere seche 71,70 % ~atiere seche 36,20 % :: 
II I I I 
I f I II 

:: : Quantile tourteau obtenue 45,19 kg Ouantite tourteau obtenue 37,53 kq :: 
:: : Huile dans le tourteau 10,17 kg Huile 4ans le tourteau 3,00 kq :: 
:: : Rende1e11t extraction 53,lO % Rende1ent extraction ~o.so: :: 
: : : Rende1ent accuse 44/45 z : : 
II f 11 
• I I II 



Ces tableaux appellent les remarques suivantes : 

A - Il faut considerer que les echantillons ont ete 
preleves ponctuellement.Donc les resultats obtenus sont essentiei
lement des indications qui permettront de diriqer les investiga
tions qu'il y aurait lieu de faire. Pour des resultats plus 
fiables, il faudrait faire une communnelle de prelevements effectues 
tous les jours et analyses dans un laboratoire installe dans 
l'entreprise. Malheureusement, ce laboratoire n'existe pas. 

B - Les humidites sont generaleme11t faibles. il se 
peut que les echantillons se soient partiellement ~shydrates 
entre la date de prelevement et celle de !'analyse. 

C - Les teneurs en huile sur le coprah rr; . ·. en oeuvre 
sont faibles. Il se peut que les echantillons prele~es aient 
ete q~elque peu brules au sechage. Rous penso~ ~e c'est UD 

point qu'i1 faut particu1ierement survei11er lveau des fours 
de sechaqe a Sanhava. 

D - La teneur en huile dans le tourteau ast tres eievee. 
Ces resultats proviennent d'un traitement mal !alise dans les 
differentes etapes de la trituration. En prem __ r et c'est proba
blement l'essentiel, la preparation est mal faite : le broyeur 
a marteau fonctionne tres mal (grille mal se~ 'Ctionnee OU en 
mauvais etat), il n'y a pas de laminoir -aplatisseur-. En second, 
la cuisson est irreguliere : certaines graines sont brulees, 
d'autres ne sont pa& chauffees. En troisieme, les presses sont 
mal reglees : !:ti.en souvent elles fonctionnent en simple pression. 
Avec du coprah, lorsqu'on a deux presses, il est preferable 
de les faire fonction~~r en serie en double pression. 

E - Le rendement d'extraction obtenu est inferieur 
de 4 a 6 % a ce qu'il devrait etre normalP.ment pour les raisons 
expliquees precedemment. Ce mauvais rendement est prejudiciable 
au prix de revient de l'huile brute o~tenue. 

F - De plus, le rendement accuse est lui-meme inferieur 
de 3 a 8 % par rapport au rendement reel obtenu. 



II - LE COTON 

----------------------------------------------------------------------------------------------------------~--------II I I II 

! ! , ! ! TOUITEAUI DE COTON QU'Oll POUllAIT ! ! 
: : SOCIETE : COTON 1115 Ell OEUVRE : TOUITEAU DE COTON PIEL£YE : OITEJIII Ell CAS DE F•TIClllEIOT I: 
: : : : : NOlllAL DES lllSJALUJIOIS • I 
11 f ! I fl 
II I .1 I ;J 

:·------------·-------~~~~----:---------------~-------------------·------------------------------~-----:: 
I I II 
I I II 
I I ti 
I I 11 

: S. E. I. II. Analyse de l'au!lde : al TOUITEAU PIESSE AIDEISOll :: 
I I II 
f I If 

I 
I 

' I 
I 
I 
I 
I 
I 

'· ,, 
II 

'' ,, ,, 
fl ,, 

11ahajanga 11u1idi te 1, 1 i • 1tu1idite s, 90 i Hu1idite s, 90 : q 
Huile 33,9 % Huile 8,SO % Huile S,00 % ! , 
llatiire secbe S9,0 % llatiire seche SS,60 % llatiire seche 89,61 % :: 

I 11 
I I 

: Teneur en huile Quantite tourteau obtenue 68,92 kg Quantile tourteau obtenue 66,22 kg : 
: sur graine de Huile dans le tourteau 5,86 kgl Huile daas le tourteau l,31 kg : 
i coton 19,0 : Rendelent extraction Rendelent extraction i 

sur aeandes 28,00 % sur 11a11des 30,60 : , 
aen-.t e1tmtion lendllett extraction : , 
base grains de coton lS,70 % base vraines de coton 17,14 % 
lendelett buile raff inee 13,JO % leadelent huile raffinee 14,60 : 
Rendemt muse 10,so % 

b) TOURTEAU PRESS£ ROSEDOllC 

1tu1idite 
lflile 
llatiire seche 

s,60 z 1111tidite 
6,10 : Huile 

88,30 % : llatiire secbe 

5,60 % 
5,00 % 

89,40 % 
I 
I 

Quantile tourteau obtenue 66,82 kgl Ouantite to:irte1U obtenue 65,9' kg 
Huile dans le tourteau 4,07 kgl lllile dins le tourteau 3,30 kg 
Rendeletlt extraction : lendemt ertraction 
sur IUldes 29 ,ao % : sur .. des 30,60 % 
lendemt extraction : lendelelt ertr1ction 
base grains de coton 16,70 % : base graines de coton 17,10 : 
Rendeient huile raff inee 14,20 I : Rendeient buile raff inee 14,60 : 

I 
I 

I 
I ,, 

II 

----------------------------------------------------------------------------------------------------------------------



Ce tableau appelle les remarques suivantes 

A - Meme remarque que pour le coprah en ce qui concerne 
l'echantillonnaqe. 

B - L'analyse de la qraine de coton est tout a fait 
correcte. Cependant, la teneur en linter de 17 % (qui n'apparait 
pas dans ce tableau) est elevee, ce qui reduit la capacite du 
decorticaqe. 

C - Les rendements d'extraction et huile raffinee 
(rendement du raffinaqe 85 %) pourraient etre sensiblement ameliores, 
mais ils ne sont pas si mauvais. Dans le trai~ement.de la qraine 
de coton, c'est le decorticaqe qui est le point sensible Centraine
ment d'amandes dans les coques). La pression est moins sensible 
car on travail!~ une amande a faible teneur d'huile. 

D - Par contre, les rendements accuses sont faibles 
2 a 3 ' inf erieurs a la reali te. 
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SFRIES DE COURS D'OLEAGINEUX 
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lNTEBMATIONAI.; Price• of Selected Oil & Oilseed 
1969-1986 (US$/Tonnes) 

1969 
1770 
197l 
1972 
1973 
1974 
1975 
1976 
1977 
1978 
1979 
1980 
1981 
1982 
1983 

~ 
Jan. 
Feb. 
Har. 
Apr. 
May 
June 
July 
Aug. 
Sept.. 
Oct. 
Nov. 
Dec. 

!ID 
.Jan. 
Feb. 
Mar. 
Apr. 
!'!:iy 
June 
July 
Aug. 
Sept. 
Oct. 
Nov. 
Dec. 

I ill§ 
i Jan. 

j 
Feb. 

March I 
l April 
~ 

I J•Jne 
July 
Aug. 

0 i 1 • 
Coco Oil Soybean Palm oil Pala ker- SU!lflO¥er 
Phil./ oil Dutch Malayeian nel oil oil, a 0 0. 
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J75• J71• lJI• l7S• Jll• J55• 

llSI• llZ• IZI• llZI• 115•• llS• 
Ill 115 Ill llZ IZI 131 

ZZll• ZISI• ZllO• Ziii• Zfll• ZIZI• 
tz• llZ• IZZ• tz• 111• Ill• 
H J3 ZI ZI Z6 ZI 

510• Sii• 512• 5Z5• s,z. 557• 
•Ill •315 4115 •SZI 5Z•I •319 

lall~lk ef ft1rv••t1n1 tille. 1.0. first of tllo •Dlit yo1r1 in tfte c••• of Ill 11111 1ocelld Ln tllo 
C••• of IZI. 1llf•Clud1n1 c .. ra u11d for kelent1k 011 llld ••Cludin1 feed nuc1. lcl'r .. 11/IZ 
d•l1vor111 :e •111•. ldlCru1111n11 plu1 not ••••rte of co•r1. 

'"'Ll"INES: Copra lol-.co (I 000 -iric •-I 

O--i11t 1rada, Ocr I ... 
"oducrion .••.••..••• 
Tore! fUllltly .••.••••• • 
E,..nw: C.• Cofflciall .. 

C."-tilNl9d) 
O..icc.-/_, (a) 

0-ic-. 
..... -· • ce,re .•..• "'"" ............. . 
E.Wiflt noclis, S.,, 30 .•. 

18'5• -· 
22· 

106° 

0 
~ 

16$• 
166()• 
1823• 

11· 

" 
75• 

ldCJO• 
45• 

!•IC.• -..i1 • 121"' o# clolic'*" -•· 

c ' 
82/!3 

:zoo· 
22$()• 

2436 
42 
20· 

IOI 

75• 
2040• 

165" 

0 b 

~ 
210· 

2500• 
2716 

211 
5• 

1051' 

74• 
2115• 
:zoo· 

SIG 
II 
20• 

106 

73• 
2150• 
210• 

I 
~ 

93• 
2200· 
2293 

125 .. 
106 

72• 
1900• 
190• 

s • 
78fl9 
liO· 

2050• 
2160 

175 -· 
100 

72• 
1120• 

93• 

p ' 11na 
80· 

2600• 
2680 
512 -· ,., 
11• 

1990• 
110• 

2313 
534 -· 
115 

69• 
1515• 

ao· 

b • 
75/76 

113· 
2790• 
2903 
1002 -· 

65" 
1620· 

123" 

, 
7'/75 

105• 
2020· 
2123 
672 -· 
77 

63" 
1200· 
113• 

1383 
322 
40• 
12 

,.. 
916• 
105· 

"••• . ••v •I •••~ 



OL WORLD STATISTICS lA>A TE 

'ALDIEl!ELS Qll l !EAL; llpntDly '"' Ann11l Ay1r111 PtiCll 

Kernels. Niteria 
lcif.U.l.lal 

Oil. Malaysia •• 
lc1f lotterd. 

neal ••Deller. 
Zll. nalaya. 
lcif n~.I 

71/l9 
19/11 
Hiii 
11/U 
U/U 
ll/U 
Hll5 

11119 
19/H 
Hiii 
11/IZ 
IZ/ll 
ll/H 
Hll5 

Hiii 
11/IZ 
U/U 
U/U 
14/H 

1'1 !Ix Ill 
ltl , .. UI 
HZ US 415 
ZH HI 311 
lH lZO lll 
ZSI Zll ZH 
HI UI Ul 
HI UI UI 

195 
111 
SH 
SST 
]11 

13' 
HJ 

ns 
HI 
HZ 
55) 
HZ 
151 
HI 

159 , .. 
llS 
SJ1 
UI 

"' HZ 

ZOI ZOI 20Z 
IH 170 112 
151 Ill 112 
IH 1H 111 
111 121 111 

lal l•••ller·s price. IDI 3 .. •k• only. 

1ll fll !Ill 
UJ UI St5 
411 411 ]ti 

J41 ·•2 JJI 
UI 215 21S 
Zll Zll 257 
S51• 519 sn 
l9' JH JH 

911 HI 941 
"72 HI 151 
US 121 HS 
S51 531 S11 
UT U5 UI 

11JS 1111 11J4 
n' 1u no 
HZ l!il 1U 
119 111 Ill 
151 15) 15) 
IU 114 U1 
114 H H 

IVS-$ ptr Tpnptl 

All !!Ill .lsm 
521 515 551 
JU Jlf JH 
JU JH ltl 
211 HZ 211 
211 Jll JU 
S51 HI• Ill 

1111 tit] 
ISS 115 
SH 111 
515 SH 
551 HS 

'tJJ 1250 
71JD 

1157 
IH 

'" 411 
HI 

12n 

111 111 111 
111 nz 111 
159 159 1H 
151 1U 1J1 
111D 

I 0 Polinlcemel - 7 

111 
SJI 
J27 
J11 
HJ 
JU 
131 

1115 
llS 
111 
us 
IZJ 

11U 

!511.Sn.1 
5JI SH 
JU JU 
297 29' 
Z15 ZU 
'51 UJ 
UI UJ 

1121 
Ht 
511 
JU 
ns 
114 

924 
519 
535 
311 
921 
921 

1H Ill US 
Ill IH 111 
llJ 11S 115 
121 111 113 

Oct/ 
sns. 
us 
314 
311 
Zit 
JU 
531 
355 
HJ 
139 
H4 
UI 
SH 

1041 

67Z 
113 
117 
112 
t54 

112 

''ICE ,IEMIUMS l•I or DISCOUNTS 1-1 fo~ 'alakernel Oil and 'alakernel neal lin $ per Tl 

Coconut 01l.Pftil/lndo.c1f Iott .•• 
Pala 011.Sum/Mal.cif N.W.Eur ••.•. 
SoyDean oil.Outen. foD ex-•111 •.. 
lape 011.outcft, foo ex-•111 ••.••• 
Tallow.US,bleacft.fancy.cif lot .•• 

'almkernel exp,ZJl.nal.cif .._.. 
SoyD ... al.441. U.S .• C1f Iott •••• 
Cotton extr.pell.Jll.cif Oen. .... 
Sun.pell.Jl/Jll,Ar9/Ur.cif lot ..• 
lape .. al,l'l,foD ex-•111 !Wtl •••• 
Copra exp.pel.Zll,Pftil.c1f H•D ••• 
Linseed exp.Arg.Jll.c1f Iott .... . 
Corn glut.pell.ZJ/Z,l,c1f Iott .. . 

lall -•kl only. 

Jun Nov July Dec 
Aprlalnar nar nay •Oct Jun 
1915 ttlS 1'115 IJ/I' IZ-IJ 11/IZ -- --------

vis-a-vis: 
zz- n

us• "'• 
11• 103• 
IJ• no. 

ZIO• ZTO• 

v11-a-v1s: 
51- 55-
U• 15• 
ZI• Zh ,. .. 
19- 19-
u- ll-
,. 4• 

157-
ZU• 
Z05• 
ZH• 
312• 

Sl-
z
lh 
11• 
zz
lt-

2• 

19-
251• 
lSJ• 
lH• 
511• 

n
z1-
I• 

ZJ
ZD
u-

2• 

Z1-
1J4• 
H• 

Uh 
Ill• 

53· 
10-

h 
S

Ii-
u

J-

u
Z3-
ID· 
zs-
11-
59-
s-

July Dec 
Nov Jun 
1911 H/11 

72-
35-
37-
15-
21-

100-
4-

:Jt• ,_ 
IJ• 

105• 
UO• 

H
U
Zl
lD
IS
Sl-
J-

Jun 
Nov 
IHI 

1-
11• 
z-

3h 
1Jh 

12-
20-
J-
4-

n-
u-
1-

Jan 
May 
1911 

5-
111• 
U5• 
114• 
241• 

32-
2· 

11• 
s-

11-
Jf-

2• 

July 
Oec 
Ult 

5• 
311• 
211• ,.,. 
J70• 

PIUWQIQ,$ .. 9fprl4 Cru•tne ltCl'P Tl 

'tUUf!l!fLS · !farlf ereMs••n !!P!IP Tl 
Oct Oct Oct Oct Oct Oct 

s.,t s.,, S.it& s.,, s.,t s.,, 
114/ISF IJ/14 12/IJ 11112 I0/11 7'/IO 

.... '"· • •. • • • • • • -ZS- -ii• -U '"2j --z7 ---;j 
lverp CHetlal. 40• J4• JS• ll• ll• ll• 
Na,.raalal..... 190• 19$• 2$4• 22,_ z44• ZIS• 
Zaarelal....... JI• J'9 40• 44• 47• 41• 
""aca ••••••••• 
l•Hal •••...••• 
c.1-........ . 
lcllNer •••.••.• 
ChaN,,,.., ••••• 
,_Hal~I ••• 
l!Ht llalayeaa,, 
W.•t .......... .. 

fhaal- .••.... 
Ou. c-tr•Hla 
fetal ......... . 

1• 
s• 

l?W 
tJ• ... 

m• 
ta• 

IOS0-
11 

2a• 
1121 

•• •• 
229 
10• .,. 

187 
IJ 

Ill 
12• 

in• 
111' 

•• 
•• , .. 
•• .,. 

"' SJ 
71l ,. 

1151 141$ 

Oct Oct 
S.11t S.,t 

1141151' IJ/114 
0.-rk ........ ~ --n 

Oct 
S.,t 

12/IJ 
-it 

SI U.K............ '99 $4 
DU..r UC .... .. 
UC .......... .. 

'••cute& ...... . 
GUI.II.Eur-••• 
...,,nlal .•••••• 
hrery CeHt •••• .. ,,. .......... . 
Z.I••·········· ,.,-........ . 
f.c...Wr ....... . , ....... ,,. ...... . ,-....... .. 
J~an ........ .. 
lbn llaleyau .. 
Wen 11a1.,,.1a •. 
fhulaM ....... 

Ou. c-t••••·. 
fetal. ....... .. 

---·--· !..._..l! .,. 
ne. 
-. 
24• 
JS• 

157• 
JI• 
218 
ll" 

• 
ZOJ• 

17• .. 
IOI$• ,.,. 
z1r 

... ,.. 
JI 21 -. . 
17• 229 
21• 21• 

ISJ• 17$• 
,,. 409 

24• 2:z-
11• 10-
46" ... 

zoo• 1110• ,, ,. 
n• ,,. ., "' 
... l:Z-

m: z1r 
1111 1m 

• 
• n -. ,,.. 
J09 

1$4• ,,. 
:ZS• 
11• ... 

101• ,, 
. J4• -,,. ng• 

• ... 
JO -. 
zoir 
n• 

IT.J• 
409 
n-
11• ... 

111• 
IS 
22• 

115 
12• 

m• ,,,., 
lalla- .., ••I 9"" ... 1 "'"'°' ,.,.,..., 11p SCllllCOG • 

Jan 
Jun 
1979 

31-
310• 
JJ2• 
35'• 
J75• 

51-
3 • 
1• 
1-

24-
13-,_ 

• 

114J 

. . -. ' ... ' ...... 



OI.. WORLD STATISTICS LPDA lE 10 Palm - 3 
,Ab" Oil; "9Rtftly !ftd Aftftutl AvtE!!I ~tlS!! IUS-S ptr tonntl 

Sum/M•l •• crude .•. 11/11 
cif N.W.Europe 11/IZ 
SI !Milk IZ/IJ 

IJ/U 
It/IS 

~ .!!U AK 
Sil SH IZ2 
Sil 511 413 
J!5!5 JIZ 311 
111 HI HS 
11!5 ill SH 

lla fd !Sn 
U!S 141 UI 
SU S21 511 
JU Hl lll 
11!5 11!5 IU 
SU !59!5 1!51 

All !II.Ir. lllu 
SH SH 140 
SH Sii U4 
411 UZ JU 
141 951 lU 
UID 

hl1x !Jls 1u1 
IOI SJI 511 
UI JH JH 
us 5St '45 
SH Sil ~II 

Oct/ 
.&as. 

S09 
Ut 
424 
741 
560 

Olein,llD."81 •.•• 11/11 
cif. Iott. 11/IZ 

IZ/U 
U/14 
14/IS 

!5!5!5 !549 SJ2 
JH 410 441 
HI H!S JU 
UI HJ 1!5!5 

110 111 SU 
S41 S!5!5 SU 
UI UI Ul 

1Dt!5a11JOD IU• 
UI HI UJ 

Slt SH 114 
Sll SU 511 
431 411 U2 
.,,. 951• llD• 
HID 

SU SU Sll 
411 JH 41J 
UI SU HO 
UI 155 151 

511 
Ul 
7H 

f•I J .... a onlr. fDI 2 .... a only. 

PIICE PIEMIUMS l•I or DISCOUNTS ,_, for Pala 011 lin $ D•r Tl 

P•l8 Oil.Sum/M•l.cif N.W.Eur. 
via-a-vis: 
SoyDe1n 011.Dutcll. foD ex-111.11 .•. · 
laoe 01l.Dutc11. foD ••-•ill •••••• 
Lard.EEC.ref.Qu1l.t1nk cif U.K ••• 
Fi1ll oil.•ny erig,cif N.M.Eur •••• 
Coconut oil.Pllil/Illdo,cif Iott ••. 
P1llllr1rnel oil."8l•y.cif Iott •••• 
Sunoil,any or11.••-t1nk Iott ••••• 
T1llow.US,Dleecll.f1ncy,cif lot ••• 

'•la olein Ill. Mal. cif Iott 
SoyDe1n 011.dulch. #oi e•-11111 ••. 
11119 011.outcll, foD ••-•ill •••••• 
Sunoil.any orig.ex-tank Iott •••.• 
Cotton 011,u.s .• PISY,c1f Iott •••. 
lalFirst 2 ..... only. 

Jun Nov July Dec 
AorfalMar M1r May Oct Jun 
191S 191~ 14/IS IJ/14 f2-IJ 11/12 
'"'ii=' ~~!?.-re=~ 

4Z- 1• 27- Ill• l- 59• 
ll• 12• ZlZ• ll- tt

J41• J14• J9J• 92• 111• 
192- 4JI- Z7!5- 1S!5- 1-
119• 274· 2SI· 134· 1!5· 

11- 104- S9• 12- 14-
IJ!S• 1!51• 91• Jll• 27• SS• 

vis-a-vis: 
iz• h-
11• l• 

S• ·-52- 1 IO-

J• 
l4• 
41-

lll-

'ALM OIL world Sypply and D191od l1lanc1 11ggg Tl 

July Dec 
NOY Jun 

"" 11/11 '""Jr. -er;· 
51• 109• 
u- z-

IU• 171• 
JJ- JS• 
J5- ,. 
15- 51-
!51• IU• 

0000109 stocks 

Aor 
soot 
IHSF 

Apr 
Sollt 
1914 

Oct 
Mar 

IJ/U 

Oc:t Oc:t 
Soot Soot 

14115F llll' 

Oct 
Seot 

12/IJ 

Oct 
Soot 

11/12 

Oct 
Soot 

I0/11 
July ......... . 
NetllerlanClsllll. 
U.K ........... . 
West '•r•any ..• 
Otller EEC •••••• 
Otll.West Eur ..• 
U.S.S.R ......•. 
Ivory Coast .... 
Kenya .....•...• 
U.S.A .•••....•. 
InC111 •.•....... 
[DCIODOSU •••••• 

I r1Q •..•..•.... 
lorea.Soutll .... 
Eut "•laysu •. 
west Malaysia •. 
,akUtlO •...••. 
Iott II waren ... 
Otll countries .. 
Total .....••.•. 

Proelucuon 
len1nlcl ......• 
C1Mrooo I Cl I .... 
Ivory Cout11J. 
N&91r&1 ........ 
Zunlfl .•.•.•. 
lr.1111 •......•. 
Col. ... 11 •....•. 
Ecu1e1or .......• 

'"'"'·"· ..... . 
[llCIODOIU(9J .. . 
Euc "•1ay1u111 
WOIC MllaylU .. 
Tll111anC1 •...... 
So1,,_n 111 .... 
'•ou1/N,u1011 .. 
Otn i:ouncrus •. 
rota.I. ......... . 

---,.. -... --l· --,. 
9• 9 12 IZ 

I]• 

11• 
9• ,. 

u• ,. 
IZ• 
n• 

IZD• 
40• 
ZJ• 
1• 

11• 
255 
n• 
15 
U• 

121 

1• 
,z• 
15• 

IH• 
JI• 
n• 
17• 
so• 
u• 

51'5. 
zoo• 

2015• 
U• 
11• 
u• ,,,. 

15• 
II 
I• 
4• 

42• 
IZ• 
J• 

21 
100• 
40• 
]]• 

•• ,. 
ZIO 
SJ• 
ID 
ti• 

HI 

•• 
u• 
n• 

111• 
40• 
11 • 
ID 
u• 
u• 

1150 
Ill 

IUI 
Jt• 
10 
u• 

9• 
12 
10• 
5• 

n• ,. ,. 
Zl 

IOD• 
110• 
zz• 

4• 
21• 

u' 
so• 

1 

57• 
Hf 

1• 
J9• 
u• 

154• 
]I• 

I 1 • ,,. 
]2• 

u• 
ul• 
!Hp 

119111 
JZ• 
12• 
u• 

HH ZUI 

ll• 
15 
IQ• ,. 
)4• 

12• 
IO• 
JI 
70• 
n• 
u• 
zs• 
17• 

]19 
u• 
ll 
It• 

no 

z 
]1• 

11• 
IU• 
]1• ,. 
55 
21• 
'1• 

411 
IOI 

IZDO 
21• 

' U• ,,,. 
ZJIJ 

--]-. --,. --,. --,-,. --21• 
IZ IZ IZ 10 IZ 
9• 

12 
ID• 
5• 

17• ,. 
•• 

Zl 
IDO• 
110• 
zz• 

4• 
21• 

UI 
50• 

1 
'1• 

917 

15• ... 
IU• 
Ja• 

14• 
23• 

121• ... 
H• 

IOZZ• 
347• 

J70I• 
n• 
n• 

llZ• 

I]• 11• 
15 IS 
·~-. !• 
E• 4• 

H• so• 
12• 11• 
ID• 15• 
]I ZI 
10• n• 
n• 150• 
u• u• 
ZS• 5• 
17• JZ• 

] " 521 
U• 27• 
JI II 
It• It• 

111 1111 

11• 
11• 

144• 
no• 

71• 
20• 

115 
10 
H• 

IOZJp 
217 

JOJI 
17• 
20 

IOI• 

10 
n• 

150• 
Jll• 
ID• 
11• 

IOZ 

" .,. 
915 
ZU 

Zill 
51• 
ZI . 

"' Jtt• JQI• Ztl• 
15S9 5791 55ZJ 

,. 
11 ,. 
5• 

17• 
2]• 
10• 
2' 
7Z• 

IOO• 
7• 
s• 

27• 
Z57 

JO• 

" U• 
711 

15 
74• ,,.. 

l'IO• 
17• 
11• 
15 
sz• 
12• 

IZZ 
231 

Jiii 
'5• 
11 
70• 

Z4• 
11 ,. 
5• 
1• 

22• 
15• 

" 122• 
111• 
JZ• 
l• ... 

417 
40• 
22 
H• 

972 

II 
11• 

11z• 
HZ• 
n• .,. 
n• 
n• 
11• 

71D 
177 

2511 
21• 
II 
u• 

Ill• Z71• 
StU HOZ 

Jun 
llOV 
1910 
'l'i=' 

Jan July 
May lec 

Jan 
JUI' 
1979 
zz;-""' 1911 ""15";" ""ji:" 

14• ,_ Ji
u

tOl• 
n-
11-

tDJ-

H- tOJ-
114• 19'• 
115- Jl]-
110- JU-

44• 
29-

213• 
JU
Jtl-

H• 
JZ• 111-

1],. sz. 
,,_ 
H• 

Jan 
Dec 

"" --,. 
I] 

11• 
19 
ID• ,. 
u• 
10• 
5• 

u 
1H• 
u• 
u• 
20• 
1• 

Ill 
IJ• 
zz 
TQ• 

111 

n• 
ID• 

UT• 
JJI• 

71• 
21• 

Ill 
7Z 
H• 

IHI• 
JOI 

H01 
10• 
zz• 

IOI• 
191• 
nu 

Jan 
!)ec 

191J 
---.J°• 

15 
zo• 
ZI 
IO• ,. 
H• 
11• 

7• 
21 

IZJ• 
Ill• 
u• 
15• 
zt• 

5!51 
17• 
JI 
'1• 

1112 

Jan 
Dec 

1912 
---.Z• 

ti 
15• 
15 ,. ,. 
•• 

U• 
15• 
21 

Ill• 
I ti• 
U• 
9• 

H• 
HJ 
u• 
17 
n• 

ns 

9 I] 

n• n• 
144• 111 
J71• . JU• 

19 11 
II 

IOZ 
H .,. 

HO 
ZJS 

Zlll ,,. 
20 
U• 

11• 
11 
SJ 
15• 

UI 
211 

JZSJ 
so• 

" 11• 
,,,. 211• 

SJH 5111 

D1Co : Apr1l II. 1915 
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ltPllSSllN IES FRAUDES 
Gralsses et hulles comestibles 
coe'cret n• 73-139 
et orrftes du 12 fevrier 1973) 

ABONNEMENTS aT V•NTa 
· 2', rue DtHlX. 75732 Parl1 CEDEX 15 

C. C. P. toU.13, Parla. - T61. 306 1\-06 

,,,,,,,.,.. .. 

' 

-

'. -

-1-

SOMMA.I RE 

...... 
Dhret n" 7J.Ut du 12 fhrler 1'1' 111odUla11& 11 !Ucrel du 

u m1r1 ltol por&AA& rb1l1111111t d'admlDlllraUon 
publlqu1 pour l'appUcaUon d1 la lol du 1" aoOI 1101 
IW' la ripro11lon d11 fraud11 1n 11 •111 conceraa 111 
1ralu11 1& 111 bull11 comullblo• •• , •••••••• ,, •• ,,,,.,., l 

Arr••• tlu u tbrler Hn nun& ~• volum11 aala d11 bull11 
com11hbl11 prt1mballll1 1n v111 d• la wont• au dtl11ll. I 

Arrit• du 12 ftvrltr 1'71 liaaal la 1111• d11 aub1lanc11 
doDI l'1mplol 11t au\orld pour 11 ramaa11 al la &ram· 
form1Uon d11 corp1 1r11 allalulalrea •• , •••••••••• , , • • • • 7 

Arritt d11 U ftvrler 1t71 ralaUf A 1''114111&111 d11 a16lan111 
d'hulla1 1Um1Dlalr11 •••••• , •••••• , ••••••• , ••••• , • , •• , • I 
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FRAU DES 

D6c"t n• 73.139 du 12 fhrlor 1973 modlflont I• d6cret du 
11 mors 1908 port;u;t r6s;lement d'odmlnlatration <publlque 
pour l'applicotion do lo loi du 1"' aoCit 1905 1ur lo r6prenlon 
des froucles en ce qui co:"lcorno los 9rol1111 et lea · hulles 
comestiblea. 

CJou,..al o//icitl du IS fc!vrier 1973.> 

l~ Premier mlnislrc, 
Sur le rapport du c;irde des 1ceaux, mlnlstrc de la Justice, 

du minislre de Uconomic el des finances, du mlnlstre de l'as:rl· 
cultu:e et du d6vcloppemcnt niral, du ministre du d6veloppe· 
mcnt lndusll·iel cl scienlUiciuc, du minislre de la sant6 publlque 
el du minist&·e du commerce ct d' l'artlsanat, · 

Vu l;i 11.i moclilifc du 111 aout 1905 1ur l;i r6presslon des 
fraudes dans Joi vcntc des marchiandlsas ct des f:alslficatlons dH 
dcnr6es alimcntalrcs et des proch.ilts acricolcs, notammcnt aon 
artida 11; 

Vu la lol du 6 aoCat 1033 tcndant Ii 6tiab11r des drolls de douane 
11.ir lcs fruits ct croiincs olb&ineux, les matleres crasses et 
lcurs d6riv6s ; 

Vu le d6cret du 11 mas 1908, modifi6 par les d6crets des 
20 juillct 1010, 8 mal 1861, 10 novembac 1864 et 2 avril 1968, 
port:nt reclcment d'Administration publique pour l'1pp1ication 
de la loi du l .. aoCat 1805 en ce qui concerne les 1ralsses et 
les huiles comestibles ; 

Va le d6crel n• '12·93'1 du 12 octobre 18'12 portant application 
de ia loi du 1 .. aout 1903 sur la r6prcssion des fr1udos, en 
cc qui conccmc Jes conditions de ventc des dcnr6es, produits et 
boissons ,'icstin6s A l'alimcntalion de l'homme ct des animaux, 
ainsi quc les rci:lcs d'ftiquetai:c ct de pr6scr.t1U11n de celles 
de ccs marchandiscs qui sont prhmball6es en vua de la venle 
au d6tail; 

Le Conscll d'Etat enlendu, 

D6cretc: 

Art. 1••. - Les articles 3, 4 et 4·1 di: d6cret modlfl6 du 
11 mars 1908 sont remplacb par les dispositions suivantes: 

Article 3. 

I. - S:ans pr6judicc des dispositions des articles 8, 8·1, 8·2 
el 8·3 rclati\·es aux bullcs d'olive, la d6nominiatlon • Huile 
vic•.:c de... • (nom d'unc cralnc OU d'un fruit) I l l'excluslon 
de tuul quoilii1ratil ou toutc mention autrcs quo ceu:c pr6vus 

TIG 7HO. 
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au para1r&phe IV et l l'article 1·1 cl-deuoU1, est rtaervh aux 
hulJU allm1Dtalre1 prOHDIDt excl1&1IY1m1Dt de la palu OU 
du fruit dont la Dom fJpre dana h dtnomlnatlon . 

Lu hullea elnal dtnommtes dolvent avolr •tt obtenuH uni· 
quement par du proddea mtcanlquea, clarllltH 11u1emcnt par 
ctea mo1ena pb71lqu11 ou mhanlques et n'avolr 1ubl aucun 
traltement chlmlll.. iU aucuna operation de raUlna1e. 

Da arrtt .. pria conjolntemcnt par le mlnlatre de l'11rlcuUu1•t 
et du dtveloppemcnt rural, le mlnlatrr du dtveloppement lndua· 
trlel et 1cl1ntlflque et le mlnl1trc de la aantt publlque fl111nt, 
le c11 •chbnt, 111 condltlom 1ulvant le1qucllc1 peuvent tire 
emplo161 lea proctd61 et mo11n1 d'extriaction ct de clarlll· 
caUon de cu huilu. 

JI. - Tout• bulla allmentalre, autre que l'hulla d't'llvc, pro· 
venant d'une 11ule 11·alne ou d'un aeul fruit, qui, en 1u1 des 
op6raUona prtvuea au para1rapha I cl-d111u1, a 1ubi cellu du 
ralflna1• diflnlea Ii l'artlcle 4, dolt 6tre ~61l1n.. en vue de 
la vent• par la dtnomlniaUon • Hull• de ... • (nom d'une 1r.iino 
ou d'un fruit) l l 11xclu1lon de tout quallflcatlf ou toute mention 
autre1 que ceux pr6vu1 au p11ra1raphe IV ct Ii l'arllcle 3· l 
cl-de11ou1. 

W. - L'bulle couUtute par un ra61an1e d'hullca v61::61ales 
11Umentalru dolt 6tre d61l1n6e en vue de la venle par 111 
d6nomlnat1on •Hullo v61611Je •, Ii l'excluaion de tout quallflcallf 
ou toule menUon autrea quo ceux pr6vu1 au par11Araphc IV ct l 
l'artlcle 3·1 cl·doaou1. 

L'6num6ratlon par ordre d'lmportance dtcroluante des compo· 
11nta du m61an1e pre1erlte rar l'artlcle 3.11• du dicrel du 
12 octobre 19'12 1u1vl16 dolt tro lmm6dlatemcnl 1ulvle de J:I 
repriaentaUon 1raphlque de cette compo1lllon. 

Un arr6t6 pria conJnlntement par le mlnillre de l'a11·lc11Uu~I) 
et du dbeloppement rural, le mlnl1trc de l'~conomle ti rle. 
flnanc~1 le mlnlatre du d6veloppement lnduatrlel el 1clentifiquo 
et le aunlatre du commerce at de l'ullaanat flxe tn tant qne 
de beaoln 111 modallth d'appllcatlon de l'allnh cl·desU\s. 

Lu dl1po1ltlon1 du dernler aUn6a da l'artlcJ( 3 du dfcret 
du 12 octobre 11'12 1u1vl16 ne aont pas appllcablea. 

IV. - La d6nomln1tlo11 des hulles dtflnle1 Ii l'arllcle 3 011 
lmm6dlalcment 1ulvle de l'uae des mention• 1uiVDntes : 

r • Hull• v6,6talc pour frllure et 1111l1onnement • It la 
leneur en aclde inol6nlque ne d6p1111e pu 2 p. 100 el 11 cello 
hullc n'entrc pH dana le champ d'appllcatlon de l'arllcle 3·1 
cl-duaoua; 

2• Hullo v616lale pour a111l1onneml'nt sl la tencur en acldc 
llno16nlque est 1up6rlcure Ii 2 p. 100. 

Artlclo 3·1. 

Lu h;.illes dont le ch1un11e ut I d6consrillcr dan1 ccrtalnH 
conditions aont aoumlses I de1 r61lea pDrtlculltr11 d'61iquet111c 
par arr616a prls conJolnlcment pu Jc minl1trc de l'acricullurc 
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el da cWnJoppemecl naral, le mlailtre de 1'6conomle et des 
lauees. le miaistre du dheloppemenl lndustrlel et sclentlftque, 
le minbtre de la aant6 publlque et le mlnlatre du commerce 
C't de l'artisanst. 

Article 3·2. 

II est inlerdit de deteilir en Yue de la vente, de mettre en 
Yente ou de vendre 1ous q11elque denomination ou forme que 
cc soit, en we de la consommiticn humalne, de l'huile de Jin 
en nature ou c:n melan1e avee d'autre.s denrees alimentalres. 

Article C. 

Le rafGn:1c qui a pour but de malntenlr ou d'amellore· 1es 
t'aracteres or1anc.-leptique.s et la stabllite des corps 1ras aJ,iaen· 
taire.s constitue un traitement llcite des produits visu au pre· 
sent d6cret. i l'exception de.s h11iles vcnducs sous la denomlna· 

__ lion • JluDe viercc de ... •· 

Le ralfin;ace comprend tout ou partle des operations sulvantes : 
Dc!mucilasin:\tion : elimination des mucilarcs par des solutions 

de pll ,.~riC-1 ; 
l>Csiridilication : elimination des acides eras llbre.s par des 

10lutions alr:llint-s ou par distillatio:i sous vidc ; 
J>c.'.t-oloration : eliminali:in des pigments et des t'Olorants par 

vetit' ph~·.siqut- uniqut-mt-nt. Le lr:litement par Jes terres ou char· 
bon.s ad~,j)rbanl.s doit lire considere comme uuc opl!ralion phy· 
sique m6me s'il peut entrainer, en outre, certalnes modlftcatlon.s 
C'h1miqucs; 

Dt~odoriuli~n : climia:!tion des produits cdorants et volatlls 
rn \'Oie ph)"$ique S;\US prC!!'iCn rcduite ; 

Frii,:clintion : elimination des f roduils con er els et des cl res 
par &ltration i b.-.ue tt'mperaturc condition quc ceUO! operation 
C'On.stnoc Jes cararteres analyllques normaux du corps 1ras tralt6. 

Des arrftes pris sur uls du c:.n.,ell sup6rieur d'hy1iene publi· 
que de Franc~ par le minutrc de l'a1rlculture et du develop
pement rural, le sr.inistrc du d6veloppement industriel et sclen· 
Ufique et It' minL•lre de la aant6 publique bent la lisle de.s 
substances dont l'emplol tst autorls6 pour le ralftn11e alnsl que 
lcs taux limites risiduaires de ces substancu dans le produit 
fini. 

ArUcle C-1. 

I . .:_.. L'emploi des traitements sulvants peut fire autorls6 paz: 
arrftu conjoints du ministre de l'11rkulture et du developpe· 
mcnt runl. du ministre du d6veloppement industrlel et sclen· 
tilquc et du ministre de b sante publique, prb aur &vis du 
C"Onseil 1up6rieur d'h11lene publlque de France : o 

Fraelicnncment : 16parallon du corps 1ras en deux phues 
de caract6risliques diD:6rente.s ; • 

Hydro16nation : diminution de l'insaturatlon des corps eras 
par lxatlon d'hydrocenc sur les doubles liaisons des 1lydride1 ; 

lntere.st6rllication : modification de la structure 1Jydridique 
par rbrran&:emcnt mol6culalre des acides 1r11 sur le 1lycerol. 

... -~··. 
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_,_ 
C.1 arrtt6s bent 11 U1t1 du' 1ubal1Dc11 dont roaplol eat 

autorld pour luclita traltemenll, ,.. taus llmitu nsldualr11 
de ces 1ub1tancu dam l•s produlll Ania alnsl qui lu menUoAI 
dHant ailnaler c11 traltementa dana l'6tlqueta11. . · 

D. - Eat lnterdlte pour 11 tralt1m1nt du produlta Yiah IU ' 
prtsent d6cret J'11t6rlftcalloli qui permit de prtparer du llJ· 
rirlde1 A parUr d'acldu ll'U. 

ArL 2. - Les articles •·3, I, 'I et I du d6cret modlH du 
11 mar1 1908 aont abro1U. 

Art. 3. - Le 1ard1 d11 sceaux, mlnl1tre de la Ju1tlce, le 
mlnlatre de l'economle et des Anancu1 le minlatre Ile l'e1rlr.ul· 
ture et du d6Hloppement rural, le manlatre du dbtlop~.ament 
lnd•s1trlel •l 1clentlftqu1, le mlniatre de la aant6 _publlquci, lo 
mlniltre du commerce et de l'artlaanat et I• 11cretalre d'Et1t 
aupr61 du mlnlatre de J'asrlculture et du d6veloppement rural 
1ont char161, chacun en c1 qui I• concerne, de l'edcutlon du 
pruent d6cret, qui 11ra publl6 au Joumal ~fflclel de la R6pu· 
bllque fran,1111. 

Falt A Puls, le 12 16vrler 1m. 
rmu& MDHu:a. 

Par le Premier mlnlltre 1 

Le minls&rc de l'arric1d&urc cl du dl111Joppemen& rural, 
.1ACQUU CHIMC. 

L• Qardt dtl IC:tatcz, mfniltrt dt ra Ju1Ue1, 
aai rUYDf. 

Le mfnis&rc u l'lconomt. 1& d11 flMnc11, 
YA.LUY GllCAll.D D'IEITAING. 

Le mmu&7'1 du dlvtlopptmen& •ndutricl 1& 1ci1nUfiQ&11, 
.1&.a.N CILUlaONM&L. 

Le ministrc de la 1antl pultJIQue, 
.1&.a.N FOYU. 

Le minll&rc du commerce 1& de l'artuanat, 
YYON aovaaa. 

Lt 11crltairc d'Etac auprl1 du mini1&re u rqricuHurc 
e& du dl111Joppmaen& rural, 

H1UUU rONI • 
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FRAUDES 

Vel-H neta dH hullea come1UWe1 prtemb1ll6e1 
en vue de la vent• au dttall. 

Uo11nial o/lkicl du 11 Hvrler 1173.) 

Le mlDlstre de l'•co11omle et des Daancu, le ml.Dlstre de 1'11rl· 
culture et du di,·eloppement rural, le mlnbtre du dheloppement 
llldustrlel et adenlUique, le mllllatre du commerce et de 1'1rU11nat 
et le aecrilllre d'Elat 111pn1 du mlnbtre de 1'11ricult11re et du 
deuloppement rural, 

\'u 11 lot mocllMt du I .. ao6t 1905 aur la r6presalon des fraudu 
das la vente des marchandlaes et des blslncaUons des denriu 
alilllt11t1ln1 et du prodults asrlcoles ; 

\'u le dkret mocllfit du 11 man 1a rellUf au commerce des 
1ratsu et h111lu aUmentalN1 ; 

Vu 1-.rUcJe S du dtcret du II octobre It'll portant application 
de la lol ausvlste du 1•• aoCU llOS en e1 qui eoncer111 Its conclltlona 
de wente des denries, produlll et boluona dest11.t1 l l'alimentallon 
da l'honune et des anlmaux, alnal caue 111 rt1le1 d'illquetaae et de 
,..neataUon de eelles de eea marchud.1111 qui aont prfemballtes 
tn VIII de la YeDle Ill d6&aU. 

Arrtteat: 

Art. 1... - Lea bulles com11Ubl11 prttNballffl ea we de la 
we•t• au .. tau •• dolweat tw vend1111 41111 dau dea embaUa111 
reafermant lea volumea nets ftata alul cau'U 111lt : quart de litre, 
dema.lllre, lltre, litre et demt, mulUple de litre. 

Art. I. - Le dlreeteur 1t116ra1 de J'admlDlltraUon et du flllaac• ' 
meat au mlDllttn de l'a&ricultun et du dtvaloppement r1&ral, 
le dlreeteur 1tn6ral du eommerce et da prlx au mlnbttre do 
l'tcoaomle el des finanen, la clllf du Mrvk:a du lnatrtunenLI do 
-ure au mlDllttre du dbeloppement lnduatrlel et 1cle11Wlq11e 

•: e.:;. ·~~-- 't ... ., ... 
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et le chef du Hrvlca du conuHrce au mlnlattro du eominer•• et 
de l'arUaanat 10nl char161, chacua ea ee taul le coneerne, de l'ea• 

• CUUoD dll prUeDl arrj&f, 411&) Hn pUblll IU lo11rul of/fdtl do ll 
Mpubllqu1 francme. · 

r~ .»aria, le II Hvrler HTS. . . 
f.t "'lalnre di l'Of"'11Jl11r1 I& d11 dlwloppllllHI "'r.:il, 

.ucqva e11aa&e. 

w "''"'''" di l'•coaomll ti dH ,.uace1, 
Pour le mbalatre 1& par d6l61atloa s 

L• 1Hrec1111r du ... ,_.,_ 
l~VD CAl.ftr, 

r.1 "''" .. '" ....... ..,,. ..... tad11nrtll II 1c:t•U/lq111, 
IDlf cuaao...._ 

l.1 mlal11re du co•1111re1 11 d1 rort ... aol, 
YYOlf IOVaGU. 

1.1 11cr•&alN d'l:ltll ••prl1 du •'""'" d1 1'01rfc11ll11r1 
11 d11 dlt11lo,,..0111 rural, 

llDll:'U Niii. 
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LW. •• •ultal•nce• ant r.,..ael ••t euterll6 
~ le HfflMp et .. trM11fennatlH 111111 cer,1 1r•1 •llmentelNI. 

u .. rul e//fcfel du II ffvrler 117U 

IA alabtn • l .. crtc\lltun et du d6ftloppement rural. le mlalltre 
llu dt"lop~l tadua&rtel el 1eluWlque, lo mlnlltn de S. 1na. 
.UU.ue et le MCriuln d'Elat auprtl du mlllll"9 de l'•lflcul· 
lure d du llltftlo;tpemeal naral, 

Vu la lol ...UIM du I" aoCU 1105 eur la ripnuioa du fnud11 
aaa la ven&e dea marclalnclllea et •• falalllcaUon1 du denriu 
allmentalrea et clea proclulta a1rlcola ; 

Yu no&amlRODl In artlclca 4 et 4-1 du dtcnt modlll6 du II mus 
It. .. n&aUf au eommcrce dn lr.!111~ el huUu allmentaln1 ; 

Yu l'a,·ll du couell 1up6rltlll' d°"Jll~no publlque de l'raaee, 

Arrftent: 

Art. i••. - Lei aubltanee1 doat l'emplol ut •1 tl:..a pour lo 
nUwi,:o dea corps cru allmentalru IOftt los 111l-•:•~ ,. : 

Acides : duique, tartrkluo, pl'°'pborlque, oblorb1drlquo, aullu· 
riquo; 

Buc1 : aoudo, pot.-e, unmoalaqut, obauz, ma1n61te ; 
Sell : oitrate1, tarlrat11, oarbonatu, ohloruro, pb•pbatu, 1ul· 

fates. llUcatn • aodl1.:n. carbonate do c1lclum ; 
Atborb:anll : adJuvaata de fUtntioa lnertu, ar1ll11 acborbln'9! 

uerru decolonate11 aa'ureuu ou aetlvHs, cbarbou DOD :i1:uvt1 
ou acth·n ; l'acllveUon dts terres ou du cbarbon1 "' peut tire 
rNlllff quo per la cbatcur ou par l'tmplol do l'llD du acldu 
tnu!Mrta cl-deasua : 

Soh·anl.o: 
•• U)'droearburc1 saturil: pntpaao, llutaae, baaat; •1 Acetone: 
rl Ethan ... bopn»penol; 
Gu : uote, •nbJ'drid• cubonlque. 111 r1111 aon ndloacWa. 

Art. I. - Les tau!C Umlltl rtasduelret du 1ublt1nce1 vl .. H 
• l'arUcle 1", dans lea corP1 ·1ru allmtntalres pr6ta lo la wenttt 
-l lea 1ulw&11ts : • 

Sa\"GIU : IO m111t1 ; 
Malilroa luolublos daDs l'•Uaer do pftrole : IOO •llkl : 
Eau : l.Cll'O •111'1 ; 
Sotvenll : IO mc11t1. 

Le tauic Umlte risiclualrt des m1tltr11 lnaolubl11 d1aa 1'6tbtr 
de p6trole at, lo cu 6ch6ant, a1111MDt• de calul apporl6 per 
les acb •1Mr111to1 qui aoat pr6aeats clau lea 1ubltucu 1nU· 
91tl'llMI .utorlHoa. 
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(1130) -·-Art. I. - Lii .,.,.Uou ,. fraotlou••t. llfdros ... u. " 
latfruNrlfleatloa Ctnaaelttrlflallllla I'll 1'1111 t'lla ....... , del 
corp1 pu aUmntalra M .. , autoriMu qut II ell• ••Hen& 
.. cauwn lea aullllta- llllYaa .... a l'aellllloa de touta autra 1 

•> Pour le 1neuo ...... , 1 
TellllMetll:~...,......to ........ , 

., Pour .............. 1 

Catal,...n 1 Idelle!, llll•n, ell,_., ... , ..... , molrwt••· Pll· 
U.., pelledlum; 

Gu:·1111ros1ne1 
c) Pour l'lllttnlt"1ftoallo• Ctn-ttrllllatlolt? : 

C.talJHUrl : alDldure de Hdlum, .. tlaJ'lale de IOdlwD, •tlarlate 
delOdlum,...UumlMtaL 

Art. ._ - Le ..... Uinlto ,.......... do laul'Jllultato de IOdtum .. , , ...... ..,,..., 
IA tau ......_ rtlldualr(. .., oatal7Mun antor ... a • l .. rtlelo a 

(I.... •> M •• 1,1 .,1111 pour l'en111nlll• de1 11talJMur1, 
.... ,uoa flltf du ebrome ••I dolt dtmeurer lllftio1our I OM ...,1111. 

Pnr lh atalJlnn 1IWI a rartlole I talia61 c> a. tau• limit• 
.... lduatn el& ftd A IO •11111 pour l'oDMmllle do1 11111JHura. 

ArL I. - IA1 •••tlen• lallrlh• tur l'tta.ueuo pour ll1n1ler 
a.1 traltomutl •1111 par 111 .. ..,. 1\'11 allmeatalrea MD& lea 
IUIYant•: ' 

1. Lon..-U l'qtt t'un eorp1 1ru olltonu per fr11111oa ...... 1, 
IDlerlr• .. .... • lneUout. ..... .. • ... •u ..,,. IHI. 

a. Lonq•'ll l'atll de l'll1clro1•ut1on, IDHrlr• I• mot • bJdr ... nt • 
aprtl lo 1141111 du eorps 1n1. 

a. Lo"'u'll 1'qla • l'lnttrtlttrUlatlen, lnlllrtre 10 "'°' • l•tf. 
.........,.. •, ou • tnuost6rlllf • I'll 1'1111 d,..11 1Mlen1e, aprh 
I• nom du • ..,. 1ra LI meatloa • mtruelur• per lnUmttrlfie• 
Uoa• qt •1aloD1Ul edlnlH. 

Art. I. - Le dlnetour , • ..,., to l'admlnlltntlon ot du fln•n· 
nmoa&, le dlrtlloar du ladultrla tbllnlq•ea, teaaun ot lllttr111 
ot lo dll"Ootftlr ........ de ~ Mnlf NII& •bar.... llaacun en 10 
,111 le eoMtrD•, •• raueuUoa du lrielnt 1rrtM, .,, 1tr1 publlf 
IU loaruJ eflfcf•I do le B•puMa.uo fraagallo. 

J'llt I Parll, le U fhrlor 1171. 

... ...... ,.. • ,.,,.....,.,.. •• d• ""''°""""'' ,.., ... 
,...,. CllaUC. 

........... ,.. d• ....... ,. ... , ... 
,.. nna. 
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FRAUD ES 

C9Mlftlrt1 "91 produlta d11tln61 • 1'1llm1nt1tlon anlm1l1. 
Uourul ot/icirl du II Hvrler 1973.> 

LI IDlDlsln dt 1'11rtculture et du d6velopp1m111t niral, 

Vu la lo1 du 1•• aoQt 110$ modlllb aur la rlpruslo11 des fraudea 
dau la vtDto dos marcban~lsos ot du f11aUic1Uons de1 donrles 
allln111talru 1t du produlta a1rlco111 ; 

Vu It dlcret du l2 l•nvlor lilt, 111odlll6 par le d6cret du 
11 evril 1172, Pol'l•nt riclement d'1dmlDlstr1tlon publlque pour 
l'appllcaUoa do la lol du 1•• 11Qt 1905; · 

Vu la lol du a Hvrtor lHO t111d111t l rl1l1m1nt1r lo comrnerco 
des proclwta d11Un6s l 1'1llm1Dt1Uon d11 anl1111ux ; 

Vu le dlcret du H Juln lHD prb pour 1'1ppllc1t1on de la lol 
du a Hvrler lHO prfcltfo, et not1111111111t son 1rUclo e ; 

Vu l'Hls de la commlsalon tntermlDlstfrleUe et lnha .-rofesslo11111ll1 
d1 l'allmentaUoa 1Dimale, 

Antle: 

Art. 1"'. - SOllt consldfrfs comme tmpropru l 11 \'cnle pour 
l'1Umentr.Uoa d11 anlmaux, au sens de l'artlcle I du dfcrot du 
U Jutn lttt, la aUmenls 1lmpl11 ou 111 1Um1nts compo1f1 renfor· 
meat 11111 teHur ea • aflatozin11 • auplrteure aw: maximums 
cl-aprh: 

CATIGOlllS D'AUMINTS 
•• elMcn eAi1Mle1 

................. - ... ift4 ... 

AU1111nt1 1bnpl11 desunes l la fabric•· 
t1011 d'1U111111ts composts ........... . 

AUments 1bnple1 desUnh l l'utllluUon 
dlrecte ............................ . 

Allm111t1 composts complets pour ovl111, 
capriu et H\'lns 1dultes ..••••.••••. 

AUnieata composb complets pour b6t11l 
lalUer, pow porclns et volalUea 
1dultes. a l'eutpUon des canards .•• 

Autrcs 1Umeals compos ............. .. 

11G '13-39. 

HN!U• MAXIMAU 
ell 11111111 (llllftl) 

do 11 "''"'" 1kh1. 

0,7 

0,05 

0,0:i • 
0,112 

Sont tollrfes lell qu1nlilh 
nf&ll111bles ne d•~111nt 
pas la limit• lnf6rleuro 
de dos11e de la mflhodo 
d'analyso offlcl1Ue. 
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Art. I. - Le olltr du ""lee de la r4preutoa du fraud11 '' du 
coatrtl• de II ta•Ull ut cw1• de l'•dcuUoa du ,,...., 11rrtt1, 
11111 ava pub!W IU Jounial o/~cltl de la l6publ!11ue fraaplM. 

Falt a Partl, It I fhrltr 1171. , 

'nO 'll·ft. 

Paur 11 mlD61tr1 '' par d ... ptlln 1 
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